DECLARATION 


DV  ROY,  PORTANT  QVE 

les  Prefidens,  Confeillers , Aduocats  Sc  Procu- 
reur General  de  fa  Majefté  en  la  Cour  des  Ay- 
des  de  Paris,  qui  auront  efté  examinez  & receus 
en  icelle; feront  admis  au  Parlement  de  Paris 
aux  Offices  dont  ils  feront  pourueus  eniceluy, 
mefmes  es  charges  de  Maiftres  des  Requeftes 
ordinaires  de  l’Hoftel , tout  ainil  que  les  Offi- 
ciers des  autres  Parlemens. 


V erijié  en  Parlement  le  20.  Décembre 
mil Jîx  cens  trente-cinq . 


s 


A PARIS, 

Chez  Charles  M o r e l , Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 


Me  DC.  XXXVI. 

Afiec  Prmilege  de  fa  Majefle'. 


n-  ) 

O V I S par  la  giace  de  Dieu  Roy 
de  France  ScdeNaiiarre,  A nos 
amez  Ôc  féaux  v ôfeillers  les  Gens 
tenans  noftre  Cour  de  Parlement 
à Paris, Salue.  Nos  amez  de  féaux 
les  Prcfidens,  Confeillers,  Aduo- 
cats  & Procureur  General  de  no- 
ftre Cour  des  Aydes  à Paris,  Nous  ont  fait  remon- 
ftrer , Que  dés  le  régné  du  Roy  Iean , par  deux  de 
fes  Ordonnances , Fvne  faite  vn  an  auant  fa  prilbn 
enl’Ademblée  des  Eftats  à Paris  le  28.  Décembre 
15/5.  fut  l’eftabiid'ement  des4Aydes  pour  l’entrete- 
nement  des  guerres  : de  des  Edeus  ôc  Receueurs  en 
chacun  Diocefe,pour  le  gouuernement  defdires 
Aydes:  l’autre  faite  en  fon  Grand  Confeil  à Paris 
les  18. de  24.  Decébre  13(50.  fur  la  maniéré  de leuer 
& regler  lefdites  Aydes  ordonnées  pour  fa  deli- 
urance  de entretenement  defdites  guerres:  Ladite 
CotirdesAydes  auroit  efté  inftituée&  eftablie  pour 
refider  à Paris , au  nombre  & en  la  qualité  de  neuf 
Generaux  Cofcillers  furjle  fait  defditesAydes,pour 
iuger  en  dernier  reflort  comme  Arreft  du  Parle- 
ment , de  fans  qu’on  en  peuft  a'ppellej:  : Et  de  fait, 
dedors  plulieurs  Edids,  Declaratiôs  & autres  Let- 
tres Patentes  furent  addreflées  à ladite  Cour,pour 
eftre  par  elle  publiées,verifiées&:  regiftrées  en  qua- 
lité de  Cour  fouueraine  , comme  il  fevoid  parles 
Regiftres  d’icelle , de  en  nos  Ordonnances  , fous  le 
tiltre  des  droids  de  Refue,  Haut  - padage  de  impo- 
fition  foraine, qui  furent  réglées  enuiron  le  melme 
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temps  : Et  par  Ordonnâce&  Déclaration  duRoy 
Charles  V 1.  données  à Paris  le  8.  Mars  1396.  les 
amendes  des  appellations  releuées  des  Efleus  & de 
leurs  C ommis  en  ladite  Cour,  furent  réglées  àl’in- 
ftar  de  celles  du  Parlement  : Et  depuis  par  autre 
Ordonnance  du  mefme  Roy,  faite  fur  l’Aftemblée 
des  trois  Eftats  tenus  à Paris  au  mois  de  May  1413. 
fur  la  reformatio  des  Offices  5c  abus  du  Royaume, 
publiée  par  ledit  Seigneur  Roy  en  fon  liét  de  Iufti- 
ce  au  Parlement, ladite  Cour  des  Aydes  auroit  efté 
conferuée  en  fa  fo u ue r ai n et é , aue c ces  mots  ( corne 
noftre  Cour  de  Parlement^  au  nombre  de  quatre 
GenerauXjtrois  Côfeillers&vn  Prefident,lelquels 
Generaux  5c  Confeillers  furent  incontinent  apres 
vnis&r  augmentez  comme  auparauat:  Et  apres  les 
guerres  des  Anglois  5c  Bourguignons  appaifées,  le 
Roy  Charles  VH.  ordôna  par  fes  Lettres  Patentes 
données  à Iftbudun  le  6.  Nouembrci436.  publiées 
à la  feneftre  de  la  Sale  du  Palais  à Paris, de  l’ordon- 
nance de  ladite  Cour  de  Parlement,  le  29'  dudit 
mois  de  Nouembre  ; Que  les  Cours  tant  du  Parle  - 
ment  que  des  Generaux  des  Aydes , qui  auoiét  efté 
transférées  à Poi&iers , comme  aulli  les  Chambres 
des  Comptes  5c  des  Monnoyes  transférées  à Bour- 
ges , feroient  remifës  -&  reftablies  a Parisaux  rr.c£ 
mes  lieux  où  elles  eftoientauparauant  : Peu  apres 
lequel  temps, fut  erigée  vne  fécondé  Cour  des  Ay- 
des à Montpellier  pour  le  Languedoc , à l’inftar  de 
celle  de  Paris, par  Lettres  Patentes  du  20.  Auril 
3437. fept  ans  auparauant  la  création  du  Parlement 
de  Thouloufe,qui  n eft  que  de  l’a  1444.  Ce  qui  fait 
cognoiftre , que  ladite  Cour  des  Aydes  de  Paris  a 
€ftéeftabiie,&continuellemét  recogneu'é  apres  le 


Parlement  de  Paris, pour  Cour  fouuetaine,fenle  & 
vniuerfelle  en  Frauce  pour  lefdites  Ay des,  près  de 
cent  ans  auparauant  le  Parlement  de  Thouloufe, 
qui  eft  le  fécond  Parlement  du  Royaume  : Et  mef* 
me,  que  quâd  les  Roys  nos  predecefteurs  ont  vou- 
lu regler  l’examen  des  Confcillers  de  nos  Parlemés 
par  les  Ordonnances  1546.47.  & 48.  ils  ont  ordon- 
né pareillement  par  autre  Ordonnance  exprefte  & 
particuliere,dôné  àFontainebleau  au  mois  de  Iuin 
de  l’année  fuiuante  en  549.  Que  les  Confeillers  de 
la  Cour  des  Aydes  de  Paris/eroient  interrogez,  & 
fubiyoient  pareil  examen  fur  la  loy  donnée  à l’ou- 
uerture  du  liure,  que  ceux  des  Parlemens,  attendu, 
dit  ladite  Ordonnance , qu’elle  eft  Cour  fouuerai- 
ne , &C  iuge  en  dernier  reftort  de  toutes  les  caufes 
dont  la  cognoilîance  luy  eft  attribuée,  & de  fi  long 
temps, qu’il  n’eft  mémoire  du  contraire  : ce  qui  eft 
aufli  remarqué  par  autre  Ordonnance  precedente 
du  Louys  XII.  donnée  à Lyon  le  24.1uin  1500.  E x 
toutefois  pourroit  arriuer , que4  quand  aucuns  du 
corps  de  noftredite  Cour  des  Aydes, feroient  pcmr- 
ueus  d’Oftices  en  noftredite  Cour  de  Pariemét  de 
Paris, que  noftredite  Cour  de  Parlement  feroit  dif- 
ficulté de  les  receuoirfans  nouuel  examen,  no  fous 
autre  pretexte,vray  femblablement  que  du  petit 
nombre  dont  ladite  Cour  des  Aydes  eftoit  côpo- 
fée  auant  l’Ediét  de  création  d’vne  fécondé  Cham- 
breenladite  Cour,&  de  cequeles  Officiersd’i- 
celle  n'eftoient  interrogez  fur  la  loy  donnée  à l’ou- 
jierture  du  liure  auparauant  ladite  Ordonnâcede 
l’an  1549.  qui  les  a réduits  de  adftraintsa.  pareil  exa- 
men que  ceux  de  noftredit  Parlement  de  Paris , de 
de  autres  Parlemens  denoftre  Royaume.Cequina 
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fe  doit  pratiquer  a l'égard  des  Officiers  de  lacffic 
Cour  des  Aydes,  attendu  les  Ordonnances  cy-def- 
fus,  & particulièrement  celle  de  l’an  1549.6c  del’e- 
reéfcion  d’vne  fécondé  Chambre  de  l’an  15 51.  puis 
qu'au  fil  il  ne  fé  pratique  pas  à l’égard  des  Officiers 
des  Parlemens  eftablis  long- temps  depuis  ladite 
Cour  des  Aydes  de  Paris,  & qui  ne  font  tous  en 
guere  plus  grand  nombre  : A ces  cAvses,co- 
fiderant  l’ancien  eftabliffement  de  ladite  Cour  des 
Aydes,immediatementapresceluy  de  noftre  Cour 
de  Parlement  de  Paris,  Ôc  près  de  eent  ans  auant 
l’eftabliflemeut  du  Parlemét  de  Thoulousc,  6c  des 
autres  Parlemens, & Cours  Sonueraines:  Et  que 
hexamen  des  Confeillers  d’icelle  Cour  des  Aydes, 
fe  fait  en  pareille  forme  6c  auec  mefme  rigueur, 
que  celuy  de  nofdits  Parlemens , mefmes  des  plus 
rigoureux  en  la  forme  defdits  examens:  Et  que  par 
l’Edi&de  création  dvne  fécondé  Châbreen  ladite 
Cour  des  Aydes  de  l’an  vérifiée  en  noftredit 
Parlement  de  Paris , l’an  fuiuant  15*2.  6c  plusieurs 
autres  Edidts  fubfequés,par  lefqueîs  le  nombre  des 
Cofeiljers  de  ladite  Cour,  a efté  tellement  augmé- 
té,qu’ilfe  peut  dire , que  l'examen  qui  s’y  fait  des 
Officiers  d’icelle  à leur  recepti  m,n’eft  moins  exaét 
6c  rigoureux, que  celuy  qui  fe  fait  aux  autres  Parle- 
mens,quifont  de  pofterieure  création,  6c aufquels 
le  nombre  des  luges  n'eft  pas  plus  grand:Novs  de 
l’advis  de  noftre  Confeil  auquel  les  Ediéts,  Dé- 
clarations 6c  Ordonnances  fufdites , ont  efté  veues 
6c  meurement  confidences,  Avons  de  nos  certaine 
fcience,  plaine  puiftance  6c  authorité  Royale, vou- 
lu, ftatué  6c  ordonné, 6c par  ces  prefentes  fignées 
de  noftre  main , ordonnons  > ftatuons , voulons  6c 


nous  plaift , Que  les  Prefidens,  Confeillers,  Aduo- 
cats  êc  Procureur  General  de  noftredite  Cour  des 
Aydes  de  Paris,  qui  auront  efté  examinez  ôc  receus 
fuiuant  nos  fufdites  Ordonnances,  puiffent  eftre 
admis  ôc  receus  en  noftredite  Cour  de  Parlement 
de  Paris,  quand  ils  feront  pourucus  d’aucuns  Offi- 
ces d’icelle  : ôc  mefmc  de  ceux  de  Maiftres  des  R e- 
queftes  ordinaires  de  noftre  Hoftel , tout  ainfî  que 
les  Confeillers  & Officiers  de  nos  autres  Cours  de 
Parlemensjfàns  eftre  tenus  de  fubir  nouuel  examé  s 
Pourneu  toutefois  qu’ils  ayent  feruy  l’efpace  de  fîx 
ans  entiers  en  ladite  Cour  des  Aydes,  fuiuant  le  re  • 
glemét  par  nous  fait  ôc  obferué  en  noftredite  Cour 
de  Parlement  de  Paris  ponr  le  regard  defdits  Offi- 
ces de  Maiftres  des  Requeftes feulement/ Si  vovs 
mandons,  ordonnons,&  tres-expreftement  enjoi- 
gnons que  cefte  prefente  noftre  Ordonnance  ôc 
Déclaration,  vous  ayez  à faire  lire , publier  ôc  regi- 
ftrer,&  du  côtenu  en  icelle,faire  iouyrles  Officiers 
de  noftredite  Cour  des  Aydes  félon  fa  forme  ôc  te- 
neur, nonobftant  tous  Edi&s,  Arrefts&  Reglemés 
Ôc  prétendus  vfages  à ce  contraires , aufquels  nous 
auons  dérogé  & dérogeons  entât  que  befoin  feroic 
par  cefdites  prefentes  lignée  de  noftre  main  : Car 
tel  eft  noftre  plaifîr.  Donne'  à Paris  le  ly.iour  d’A- 
uriljl’an  de  grâce  1617.ÔC  de  noftre  régné,  le  dix-fe- 
ptiéme.  Signé,  LOVIS.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy, 
de  Lomenie.  Br  feellée  du  grand  {eau  de  cire  iau  - 
aie  fur  fimple  queuë.  Et  à cofté  eft  encor  écrit  : 

Levés  publiées  regiift>9csy  Ouj  ce  requérant  confen* 
tant  le  Procureur  General , Pour  eftre  exécutées  félon  leur  forme 
Ô3  teneur , A Paris  en  Parlement  U R°JJ  feant  y le  10,  tour  de 
Décembre  16}$.  Si£ni't  DPT  ILLET. 


* 

LO  V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy  de  France  8c 
de  Nauarre,  A nos  amez,&  féaux  Confeillers 
les  Gens  tenans  noftre  Cour  de  Parlement  à Paris, 
Salut.  Par  nos  Lettres  du  17.  Auril  1617.  nous 
auôs  voulu, ftatué  8c  ordonné , Que  nos  auffi  amez 
8c  féaux  les  Prefidens,  Confeillers,  Aduocats  8c 
Procureur  General  de  noftre  Cour  des  Aydes  à 
Paris,  8c  leurs  fuccefteurs  aufdites  charges , qui  au- 
ront efté  examinez  8c  receiis  en  icelle  fuiuant  fios 
Ordonnances , puiftent  eftre  par  vous  admis  8c  re- 
ceus,  quand  ils  feront  pourueus  d’aucuns  Offices 
de  noftredit  Parlement,  8c  mefines  de  ceux  de  Mai- 
ftres  des  Requeftes  ordinairès  de  noftre  Hoftel, 
tout  ainfi  que  nos  autres  Confeillers  8c  Officiers 
de  nos  autres  Parlemens:  Mais  pource  que  vous 
pourriez  faire  difficulté  de  receuoir  nofdites  Let- 
tres, à caufe  qu’elles  font  à prefent  furannées,  N ous 
vous  mandons  8c  tres-èxprefïement  enioignons, 
que  nofdites  Lettres  cy  attachées  fous  noftre  con- 
trefeel,  vous  faites  lire , publier  8c  regiftrer , 8c  de 
tout  le  contenu  en  icelles  îouyr  8c  vfer  lefdits  Offi- 
ciers de  noûredite  Cour  des  Aydes  paiftblement, 
nonobftant  qu’elles  foient  furannées,  dont  de  no- 
ftre grâce  fpeciale , plaino  puüTaiice  $c  authorité 
Royale , rçouè  les  auons  reieuez  8c  réleuons  par  ces 
prefentes  : C A R tel  eft  noftre  plaiftr.  Donne’! 
Paris  le  15.10111*  de  Décembre,  l'atrde  grace.!^.  8c 
de  noftre  régné  le  vingtÆdéme.  Signé,  Avarie  .Roy 
en  fon  Confcil,  Lqrmier.  Etfeellées  du  grad  Seau 
de  cire  iaune  fur  fimple  queue.  Et  encor  eft  écrit: 

Leuer,  publiées  regiftïcét , Ou  y ce  remuer  s fit  confentant 
le  Procureur  General  dû  Roy  , jt  Paris  en  Parlement , le  Roy  J 
fiant  Je  10  lourde  Décembre  16 jf . S-gnè,  DV  TILLET.  * 


EDICT  DV  ROY 


Publié  au  Seau  le  16.  Iuin  1633.  Et  regijlré 
en ‘ Parlement  le  zo.  Décembre  1 6 


a paris; 

Chez  Charles  Morel1,'  Impriméuf 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.XXXVR 
Auec  Privilège  de  /à  Maiejlé. 


PORTANT  CREATION 
& Eftabliflement  d’vnc  Cour  de 
Parlement  en  fa  Ville  de  Mecs. 


É/ coûtés nos  entreprifes,  re- 


O VIS  par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  Sc  de  Nauar- 
re,  A tous  prefens  te  à ve- 
nir.Salut.  Dieuayantbeny 


mis  en  noftre  obeyflance 
les  villes  &;  places  des  Eucfchezde  Mets, 
Toul  te  Verdun;  reüny  à noftre  Couron- 
ne, aucunes  Terres  te  Seigneuries  qui  en 
auoient  efté  diftraittes  te  vfurpées,  te  af- 
feurè  toute  cefte  frontière  la  plus  impor- 
tante de  noftre  Royaume  : Nous  avions 
eftimé  , !que  pour  maintenir  les  peuples 
defdites  Prouinces  en  noftre  obeyflance, 
les  faire  viure  entre-eux  en  paix  te  tran- 
quillité,&y  conferuer  les  droids  quenous 
y «tuons;  11  eft  neceflaire  d’y  eftablir  vne 
IufticeSouueraine,  auecplain  pouuoir  de 
cognoiftre,  decider&r  termineren  dernier 
reflort,  toutes  matières  ciuiles  te  criminel- 
les: Ayant  mefmes  efté  incitez  à ce  faire, 
par  les  inftantes  prières  qui  nousenauoiec 
efté  faites  par  tous  le.  Ordres  defdites  Vil- 
les & P roui  n ces,  eu  luitte  de  la  promefle 
que  le  Roy  Henry  le  Grand  noftre  très- 
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honoré  Seigneur  & Pere;  que  Dieu  abfol- 
ve,  leur  en  auoit  faite,  lors  qu’il  vifita  lefdi- 
tès  Prouinces.  Ex  apres  auoir  efté  deüe- 
ment  informé  des  abus  qui  fe  commet|oiët 
çn  l’adminiflration  de  la  Iuftice,  pour  les 
vfurpations  d’aucuns,  qui  fous  prétexte  de 
prétendus  droi&s  &;  priuileges,  &:  de  tiltre 
de  francralleu,  ou  de  quelques  vfances  &: 
couftumes  du  tout  iniuftes  & erronnées, 
auoientmis  la  iuftice  envne  eonfufion  & 
defordre:  &:  q(q  .entreprédre,  de  iuger  fou- 
ucrainement,non  feulement  des  biens  &C 
fortunes  des  hommes,  à quelque  prix  & 
fommes  qu’elles  fe  pourroiét  monter:  mais 
cncores  de  leur  vi cSc  de  leur  honneur,auec 
conffcation  des  biens  à leur  proffic  parti- 
culier, iufques  à donner  des  grâces  par  fa- 
neur aux  plus  coulpables,  qui  les  rendoienc 
plus  hardis  de  mal  faire  par  exemple  de 
leuç  impunité,  donnoientoccafion  aux  au- 
tres de  les  enfuiure  ,dont  feroient  arriuez 
plufieurs  grands  inconueniens  à la  défla- 
tion dyn  grand  nobre  de  familles.  A quoy 
délirant  remédier, &:  faire  ioüyr  nosSub  jets 
4efdits  Euefchez  , d’vne  iuftice  &:  police 
beaucoup  mieux  ordonnée  & plusautho- 
rifée,&:  les  empefeher  d’oppreffion  &£  de 
violence  j & autres  tels  inconueniens  : ôc 


auflî  leur  témoigner  le  reffentimcnt  que 
nous  auons,  de  l’afficétion  qu’ils  ont  tou- 
r jours  porté  à noftre  feruice  te  à l’accroiffe- 

ment  de  noftre  Couronne:  Aptes  auoir  mis 
cefte affaire  en  deliberation  en  noftre  C5- 
feil,où  eftoient  aucuns  Princes  de  noftre 
Sang,  &:  autres  grands  Seigneurs  de  noftre 
Royaume,  te  les  premiers  te  principaux  de 
noftre  Confeil:  De  ad  vis  d’iceluy* 
te  de  noftre  plaine  puiflance  &:  authorité 
Royale,  N o vs  auons  dit,  ftatué,  voulu  te 
ordonné,  difons,  ftatuons,  voulons,ordon- 
lions  & nous  plaift,  Qffefdiccs  Prouinces, 
te  Euefchez  de  Mets,  Toul  te  Verdun , te 
Pays  adiacens,  y foit  eftably  vnp  Cour  Sou- 
ueraine  en  tiltrede  Parlera  et,  dont  le  Sié- 
gé a&uel  fera  en  la  ville  de  Mets,  à caufe 
de  la  commodité  de  la  fituacion,  grandeur 
d’icelle, te  affluence  de  peuple.  Laquelle 
Cour  fera  compofée  d’vn  Premier  Prçû- 
dent,  fîx  autres  Preftdens,  cinquante- qua 
tre  Confeillers,  fix  defquels  feront  Con- 
fcillecs  Clercs,  te  quarantc-hui&Lai$ , va 
Procureur  General,  deux  Aduocats  gene- 
raux pour  nous,  tous  graduez , fuffifans  te 
capables  pour  exercer  lefdites  charges: 
quatre  Subftituts  dudit  Procureur  Gene- 
ral, vn  Greffier  ciuil  Secrétaire  de  ladite 
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Cour,  vn  Greffier  criminel  auffi  Secrétaire 
de  ladite  Cour,  vn  Greffier  des  Prefenta- 
tions , pareillement  Secrétaire  de  ladite 
Cour,vn  Greffier  Garde  des  Tacs  defdits 
Greffes,  vn  Controlleur  d’iceux  Greffes 
ciuilte  criminel,  deux  Notaires  & Secré- 
taires de  ladit  e Cour,vnMe  Clerc  des  Au- 
diences,vn  autre Mc  Clerc  ciuil  te  de  la 
Chambre  du  Confeil,vn  autre  Mc  Clerc 
du  criminel,  vn  premier  Huifficr,fept  au 
très  Huiffiers,vn  autre  Confeiller  R 
ueur,  & vn  Controlleur  des  Confignatios, 
trois  nos  Confeillers  Payeurs  des  gages  des 
Officiers  de  ladite  Courte  Receueurs  des 
amendes,  trois  nos  Confeillers  Control- 
leurs  defdits  Payeurs,  vingt- quatre  Procu- 
reurs poftulans,  vn  Concierge  Garde  des 
meubles,  vn  Concierge  Garde  des  prifons. 
Tous  lefquels  Offices  cy  deffus  déclarez, 
nous  auons  par  noftre  Edift  perpétuel  te 
irreuocable  , créé  & érigé  , créons  te  éri- 
geons en  tiltre  d’Office  formé, te  fpeciale- 
ment  lefdits  Greffiers  Garde-facs  , Con- 
trôleurs defdits  Greffes  te  Confignations, 
Mcs  Clercs, Receueurs defdites  Configna- 
tions, Procureurs  Poftulans , Garde-meu- 
bles,Concierge  te  Garde  des  priions,  à fil- 
tre d’heredicé,  pour  en  ioüyr par  ceux  qui 
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en  feront  pourueus,  leurs  fucceffeurs  en 
iceux,&:  en  difpofer  par  eux,  leurs  heri- 
tiers &:ayans  caufe,  comme  bon  leur  fem- 
blera , fans  qu’ils  puiflent  eftre  reuendus 
ny  enchéris  pendant  dix  années  prochai- 
nes , &:  fans  Edid  regiftré  en  noftredite 
Cour  de  Parlement  de  Mets,  laquelle  nous 
voulons  eftre  tenue  te  exercée  par  feme- 
ftres , te  en  deux  feances  te  ouuertures: 
aufquelles  ledit  Premier  Prefident  prefi- 
dera,  tey  fera  toutes  les  fondions  de  Pre- 
mier Prefidet,  comme  fait  le  Premier  Pre- 
fîdentennoftre  Gour  de  Parlement  à Pa- 
ris , te  de  nos  autres  Parletncns  : Et  com- 
mencera le  premier  d’iceluy  au  premier 
iour  de  Feurier  par  ledit  Premier  te  trois 
des  autres  Prefidens,  te  vingt- fept  Con- 
feillers:  Et  le  fecod  au  premier  iour  d*  A ouft 
par  ledit  Premier  te  les  trois  autres  Prefi- 
dens,  te  vinge-fept  Confeillers  : Suiuanc 
l’ordre  qui  fera  donné  aux  autres  fix  Prefi- 
dens  par  noftre  très- cher  te  féal  Garde  de 
nos  Seaux  , pour  eftre  gardé  te  obferué 
pour  faduenir  inuiolablement,fans  qu’il  y 
l'oit  contreuenu  pour  quelque  caufe  te  oc- 
cafion  que  ce  foit.  VOVLONScn  ou- 
tre te  nous  plaift,QuelcsEuçfqucs  dudit 
Mets,  Toul  te  Verdun,  les  Abbez  de  Gor- 
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zes  & de  fàin£fc  Arnoul  dudit  Mets,leGou- 
uerneur  de  ladite  ville  de  M ets,&:  Lieute- 
nant pour  nous  en  icelle,  foiént  tenus  & 
reputez,  comme  nous  les  tenons  & rcpu- 
tons,  Confeillers  naiz  en  ladite  Cour,  pour 
y auoirfeance  &:  voix  dcliberatiue  es  Au- 
diences publiques  , ainfi  que  les  autres 
Euefques&Gouuerneurs  Tout  en  nos  au- 
tres Parlemcns  : Et  à laquelle  noftredite 
Cour-,  nous  auons  attribué  &c  attribuons 
les  mefmes  authoricez,  pouuoirs,  iurifdi- 
ftion&cognoiflancc  en  dernier  reffort^de 
toutes  les  matières  ciuiles  & criminelles, 
bénéficiâtes, mixtes, reelles  & pçrfonnel- 
les,aydes  &:  finances, Vautres  iaxis  aucu- 
nes en  excepter,  aux  mefmes  reglemcns  de 
nbftre  Cour  de  Parlement  de  Paris , &:  au- 
tres de  nos  Cours  &:  Compagnies  Souue- 
raineS,  ainfi  qu’il  fêta  aduifé  parles  Cotn- 
riliflàires  que  nous  députerons  pour  l’exe- 
cution  de  noftre  prefent  Ediû.  VOV- 
llONS  que  noftre  Cour  cognoiflc  de 
toutes  lès  appellations  qui  interuiendrot, 
&fetont  inceriettées  des  iugemens&fen- 
tenceS  rendues  en  toutes  matières  ciuiles 
& crimiuelles , mixtes  , reelles  &:  perfon- 
rîelleSjpar  tous  les  luges  ordinaires  defdi- 
tes  Villes  & Communautez,&:  de  toutes 
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les  autres  T erres  te  Seigneuries  apparténas 
tantaufdits  Seigneurs  Eccleliaftiques  que 
temporels, comprifès  dans  l’eftenduës  def- 
dites  Prouinces  &:  anciens  redores,  Sôuiie- 
rainetez  te  enclaues  d’icelles:  Comme auflî 
des  P arroifles  communes  &:  tenues  en  fur- 
feance,  dépendantes  des  Efledions  de  La- 
grès  te  Chaumont  en  Bafligny  : non  en  câ 
compris  celles  reflortiflantes  à noftre  Cour 
de  Parlement  de  Paris.  Faifant  très  - êxpref- 
fes  inhibitions  te  defenfés  à tous  lefdits  lu- 
ges de  quelque  qualité  te  condition  qu’ils 
loient,d’entreprédre  cy  apres  de  iuger  fou- 
uerainement  te  en  dernier  redonnait  pour" 
le  fait  de  crimes  te  d’iniures,que  de  toute 
aucre^matiere, mixte, reelie  ou  perfonnelle, 
nonobftant  tous  lefdits  prétendus  droids, 
foit  de  regale  ou  franc-aleu,que  toutes  au- 
tres vfauces  te  couftumes  à ce  contraires, 
que  nous  auons  reuoquees  te  reuoquons 
comme  dommageables,  abufiues  te  contré 
noftre  authorité.  Enioîgnons  à tous  lefdits 
luges  de  deferer  aufdites  appellations,  te 
dencpafler  outre  au  preiudice  d’icèllës,a 
peinë:  de  nullité  de  leurs  iugemés,&:deto* 
defpens, dommages  te  interefts  des  parties 
te  d’amende  arbitraire. N’entcndôs  nearit- 
moins  empefeher  les  SeigneursEcclefiafti* 
ques  te  temporels  eu  la  fondio  &iouy flan- 
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ce  de  leurfdices  Iuftices,  haute,  moyennes 
baffe,  lefquelles  ils  pourront  faire  exercer, 
& en  recueillir  les  profits  &;efmolumens, 
comme  ils  faifoient  auparauânt,à  la  charge 
de  l’appel,  fi  aucun  eftinterietté  de  leurs 
iugemens.  Et  pour  le  defir  que  nous  auons 
de  traitter  fauorablement,&  gratifier  les 
Maiftre  Efcheuin  6c  treize  dudit  Mets,  les 
Magiftrats  exerças  la  Iuftice  ordinaire  des 
Villes  de  Toul  ôc  Verdun  fVoulons  qu’ils 
puiffentiuger  en  dernier  reffort,  de  toutes 
matières  ciuiles  qui  n’excederont  la  valeur 
decët  liures  pour  vne fois  payer,ou  de  cinq 
liures  tournois  de  rente  ou  reuenmarmuel 
en  fonds  d’heritage,  de  quelque  nature  6c 
qualité  que  foit  ledit  reuenu  : Ensëbledes 
defpens  &:  refticution  de  fruits  procedans 
defdits  iugcmés  à quelques  fommes  qu’ils 
fepuiffent monter.  Comme  auiïi  voulons 
qu’ils  puiffent  iùger  par  prouifîon  iufques  à 
deux  cens  liures,  6c  dix  liures  de  rente  en 
fonds  d’heritage,  à la  charge  que  pour  ren- 
dre lefditsiugemens, ils  feront  au  nobre  de 
feptau  moins.  Voulons  pareillement  que 
lefd.  Maiffre  Efcheuin,  treize  dudit  Mets, 
&C  ceux  qui  Tiennent  les  mefmes  charges 
efdites  Villes  de  Toul  6c  Verdun , puiffent 
exercer  la  police  ôduger  en  dernier  refforr, 
iniques  àfoixantefols d’amende, fans  qu’il  * 


foit  permis  d’en  appeller:  Et  où  il  yauroit 
lieu  diadiuger  plus  grade  amende,  leur  per- 
mettons de  faire  executer  leurs  iugemens 
pour  lefditsfoixante  fols  parproui(io,non- 
obftant  oppofitions  ou  appellations  quel- 
conques fans  preiudiced’icelles-.Ce  que 
nous  permettons  femblablement,  tant  aux 
Officiers  de  la  ville  de  V ic,  en  confideratiô 
de  ce  qu’elle  eft  la  principale  du  Bailliage 
dudit  Euefché  de  Mets,  que  de  ceux  de 
Clermont  à caufe  de  fon  redore.  Voulons 
en  outre  que  toutes  les  caufes  qui  interuié- 
dront  entre  les  Bourgeois  dudit  Mets  6c  les 
foldatsquiy  font  en  garnifon,  foient  trait- 
_ tées  en  première  inftance  en  noftre  Cour: 
Et  que  pour  l’expedition  d’icelles,  il  leur 
foit  donné  vne  audiance  par  femaine, en  la- 
quelle affilieront  vn  Prefident  6c  lïx  Con- 
feillers  pourle  moins,  qui  feront  tenus  de 
les  iuger  fur  le  champ.  Voulons  auffi  que  le 
fcmbîable  foit  frit  es  Sieges  de  la  Iuftice 
Royale  par  nous  cy-deuanteftablie  es  Vil- 
les de  T oui  &;  V erdun,  pour  y eftre  les  cau- 
fes d’entre  lefdits  bourgeois  6c  foldats,  iu- 
géesfurle  châp  par  les  officiers  des  Sieges 
&c  endernier  refl'ort,iufquesàlaforamede 
vingt  liures  . Et  en  ce  faifant,  auonsfuppri- 
mé  &:  fupprimons  l’office  6c  charge  de  Pre- 
fident  de  Mets,  &;  auttes  offices  dudit  Sie- 
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ge.  Voulons  dauantage,que  les  appellatios 
*;omme  d’abus,  qui  feront  interiettécs 
Officiers  des  Eglifes  de  Mets,Toul  8c  V 
dun, forent  relouées, iugées  8c  décidées 
noftre  Cour,  fniuant  les  feglemens 
maximes  quis’obferuenten  pareille 
rence  en  nos  autres  Parlemens,  fpeciaie- 
mentenceluy  de  Paris.  Etpouraccroiftre 
l’eftendue  8c  r effort  de  noftredite  Cour, 
Voulons  Cordonnons, que  d’orefnauant  il 
Toit  permis  d’apeller  en  toutes  matières  ci- 
uiles, criminelles, beneficiales,mixtes,reel- 
les,perfonnelles,finances&:autres,desfen- 
tences  qui  feront  données  parles  Officiers 
des  villesde Moufon,Chafteau  Regnaut, 
Terres  8c  Seigneuries  qui  en  dépendent, 
nonobftant  la  fouueraineté  dont  ils  peuuéc 
auoir  cy  deuant  ioiiy, laquelle  dés  à prefenc 
pour  efuiter  aux  abus  Cinconueniens  qui 
pourroient  arriuercôme  parle  paffé,nous 
auonspour  ce  regard,  fupprimé  & fuppri- 
mons:  8c  voulons  que  lefdites  appellations 
foientreleuées  à noftredite  Cour  de  Parle- 
ment deMets,auec  defenfes  très  expreffes 
aux  Officiers  defdits  lieux,  de  les  empef- 
cher.  Pourrôtneantmoins  les  Officiers  du- 
dit Moufon,cognoiftre  8c  iuger  en  dernier 
rçffort,  tout  ainfi  que  ceux  des  villes  de 
Met^Toul,  Verdun  C Vie.  Et  afin  queleE 


dits  Officiers  nous  puifient  dignement  fër- 
uir,&;  fupporter  les  defpenfes  quil  leur  co- 
uiëdra  faire,  bc  que  tes  ordres  defdites  Pro - 
uinces  &Euefchez,en  puifient  receuoir  vn 
plus  grand  foulagement  : Nous  leur  auons 
attribué  bc  attribuons  les  gages  quienfui- 
uent:  A fçauoir  audit  Premier  Prefident,fix 
mil  liures;  A chacun  des  autres  fix  Prefi- 
dens, trois  mil  liures*.  A chacun  des  fixCo- 
feillers  Clers  ^quarante-  hui£t  laiz,quinze 
cens  liures  tournois  : A chacun  de  nos  Ad- 
uocats  Generaux,deux  mil  liures: A noftre 
Procureur  General  en  icelle,  trois  mil  li- 
ures: A chacun  Subftitutjfix  cens  liures: Au 
Greffier  ciuil,feize  cens  liures:  Au  Greffier 
criminel,  cinq  cens  liures:  Au  Greffier  des 
Prefentations  bc  au  Controolleur  defdits 
Greffçs,quatre  cens  liures  chacun  : Au  Mc 
Clerc  de  l'Audience,  Maiftre Clerc  crimi* 
nel,  bc  Ivïc  Clerc  ciuil  bc  de  la  Chambre  du 
Côfeil,à  chacun  cent  cinquate  liures:  Aux 
deux  Notaires  bc  Secrétaires  de  lad.  Cour, 
trois  cens  cinquante  liures  chacun:  Au  pre- 
mier Huiffier,  trois  cens  liures  : A chacun 
des  fept  autres  Huifliers, cinquante  liures: 
AuxReceueur  bc  Controlleur  des  Confi- 
gnations,fix  cens  liures  chacun:  Aufdits 
Payeurs  des  gages  bc  Receueurs  des  amen- 
des,mil  liures  chacun  : Aux  trois  Control  * 
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leurs  defdits  Payeurs,  fix  c es  liüres  chacun; 
Au  Concierge  garde-  meubles,  deux  cens 
liures:Et  au  Concierge  des  priions,  cent  li  - 
ures.  De  tous  lefquels  gages,  enfemble  des 
menues  ileceffitez  de  ladite  Cour  &:  des 
fraiz, reddition  &:  efpices  du  compte, N ous 
leur  ferons  faire  le  fonds  fur  les  lieux , & 
perceptibles  parles  Payeurs  des  gages,  fur 
leurs  quittances, de  quartier  en  quartier, 6c 
par  eux  payez  aufd. Officiers, aulïi  de  quar- 
tier en  quartier,  comme  ceux  de  nos  autres 
Parlemens.  Attribuons  dauatage  à tous  les 
Officiers  de  noftredite  Courtes  mefmes 
honneurs,  pouuoirs,authoritez,preémine- 
ce$,prerogatiues,priuileges5franchife$,im- 
munitez, exemptions,droiâs, fruits,  reue- 
nus,  taxations , profits,  reuenus  efmolu- 
mensdontioüyflentlesOfficiers  demefme 
qualité  de  nos  autres  Cours  de  Parlemens. 
Et  faifons  defenfes  à toutes  personnes  de 
quelque  eftat  , qualité  &:  condition  qu'ils 
foient,  de  les  troubler  &:  empefcher  en  la 
ioüylTançcd’iceuXjfous  quelque  prétexte 
& occafio  que  ce  foi t ou  puifleeftre.  Et  afin 
que  les  pourueus  de  tous  lefdits  Offices, les 
puiflenc  exercer  fans  crainte  de  les  perdre 
par  leur  mort,  Nous  les  auons  difpenfez  pé- 
dant trois  années  prochaines,  de  la  rigueur 
des  quarante  iôurs,  fans  payer  le  droit  an- 
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nüel:&  apres  lefdites  crois  années  prochai- 
nes expirées,  lefdits  Offices  feront  receuz 
audit  droid  annuel,  fans  faire  aucun  preft 
ny  aduance,  5c  en  payant  feulement  le  foi- 
xantiéme  denier  de  l’eualuatio  de  leurfdits 
Offices.  Voulons auffi,  5c  nous  plaift,  que 
toutes  les  caufes,inftanccs,  procès  5c  diffe- 
rents tant  ciuils  que  criminels , mefmcs  en 
execution  d’ Arrefts,  taxes  de  defpes,  liqui- 
dation de  fruids, dommages  5c.  interefts,  5c 
autres  de  quelque  nature  & qualité  qu’ils 
puiflent eftre,  fansen  excepter,  qui  feront 
pendans  en  quelques  Cours,  Compagnies 
5c  Iurifdidions  que  ce  foit,&  qui  ne  feront 
décidées  lors  de l’eftablifTement  denoftre- 
diteCoupfoiét  iugées  5c  terminées  en  icel- 
le, fans  qu’il  foit  befoin  d’autre  renuoy  5c 
euocation  que  celle  contenue  au  prêtent 
Edid.  Enioignosiceft  effedaux  Greffiers 
ou  Commis  defdites  Cours,  Compagnies 
5c  Iurifdidions , de  porter  ou  enuoyer  lef- 
dits procès,  informations  & autres  proce- 
duresciuiles  5c  criminelles, incontinent  &C 
fans  aucun  delay , à peine  de  tous  defpens, 
dommages  5c  interefts, amende  arbitraire, 
5c  autre  plus  grande  s’il  y efehet.  S i don- 
nons en  mandement  à nos  amez  5c  féaux 
Confeillers  les  Gens  tenâsnoftre  Cour  de 
Parlement  à Paris,  de  faire  regiftrernoftre 
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prefent  Edid  purement  &c  Amplement. 
Mandons  & enioignons  pareilloffiét  à tous 
nos  Iufticiers,  Officiers,  Seigneurs;  de  fub- 
jets  de  toutes  qualitez  de  noftre  Royaume, 
Païs, Terres  &Seigneur|£s  de  noftre  obeïf 
fance , derecognoiftre&robeyrà  noftredic 
Parlement,  ôc  aux^rrefts  SC  lugemens  qui 
y feront  rendus, felo  &c  fous  le  mefme  pou- 
uoir&  authorité  ijue  nos  autres  Parlemës: 
Car  tel  eft  noftre  plaifir.Et  afin  que  ce  foie 
chofe ferme  êzftable  à toufiours,nous  auos 
fait  mettre  noftre  feel  àcefditesprefentes. 
Donne'  à S. Germain  en  Layeau  mois  de 
Ianuier  Y an  de  grâce  mil  fix  cens  trente - 
trois,6e  de  noftre  régné  le  vingt-troifiéme. 
Signé,  LO  VIS,&plus  bas,  Par  le  Roy,  de 
LomeniEj  àcofté,  vifa,  &feellé  du  grand 
Seau  de  cire  verte  fur  lacs  de  foye  rouge 
verte.  Et  encor  eft  écrit  : 

Leu  £5*  publié  le  Seau  tenant\de  l'Ordonnance  de  Monfeigneur 
de  t A(*bejpmey  Marquis  de  Cba fléau  - n sufCbeualier,  Chamelier 
des  Ordres  du  Rojf  Garde  des  seaux  de  France,  Çj  regtjlréts  és 
regijîres  de  /’ ' Audtance  de  France ^ far  moj  Confctllerdu  Roj  en 
fesConfetls G rand  Audiencier  de  France.  A Paris  ce  Ij.  ieur 
de  lui»  mil  fis  cens  trente-  trois. 

Signéy  O LIER. 

Leu  publié  & regiftré)Ouj  ce  requérant  Çf  confe ntant le  Pro- 
cureur General)  pour  efire  exécuté  félon  fa  forme  teneur.  A 
Paris  en  Parlement , te  Rojj  feant,  le  10  lourde  Desembrei6tf. 

Hg»é.  D V-  T LL  LE  T. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 

(Tvn  Office  de  Confeiller  de  fa  Ma- 
iefté  &:  Treforier  General  des  Finan- 
ces & Garde-feels  en  chacun  Bu- 
reau defdites  Finances, Auec  Regle- 
ment &:  droi&s  attribuez  aufdits  Of- 
fices. 

Vérifié  en  Parlement  le  20.  Nouembre , mil 
fix  cens  trente- cinq. 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel,  Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

~M.  D C.  XXXVI.  ~ 

Auec  Prinikge  de  fa  Matefte. 
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O V 1 S par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  5c 
deNauarrc , A tous  pre- 
fens  5c  à venir  , Sa- 
lue. Comme  les  Iurif- 
di&ions  qui  s’exercent  es 
Cours  5c  Sieges  de  noftre  Royaume, 
Pays  , Terres  5c  Seigneuries  de  noftre 
obeyflance , dépendent  5c  prennent 
leur  force  entière  de  noftre  authorité: 
Audi  les  Sent éces , CommilIions,Man- 
demens  Scaftesimportansqui  s’y  expé- 
dient 5c  deliuren  t,  doiuent  pour  la  vali- 
dité d’iceux,  eftre  feellez  de  noftre  feel. 
Ce  que  nos  Ordonnances  ont  pluiieurs 
fois  eniointjà  peine  de  nullité  : Mefmes 
le  feu  Roy  Henry  deuxiefmc  par  fon  E- 
diét  dumoisde  Décembre  15-57.  regiftré 
où  befoin a efté,auroit  créé  5c  eftably  en 
chacun  defdits  Sieges  Prefidiaux  de  ce 
Royaume,  vn  Garde-fcel , auquel  il  au- 
roit  attribué  la  qualité  de  Corifeiller  5c 
Garde  du  feel  en  chacun  defdits  Sieges 
Prefidiaux  , auec  telles  authoritez,pre- 
rogatiues,pouuoirs,aftiftances,rapports 
de  procez,droids  5c  préeminéces,  qu’ot 
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nos  autres  Confeillers  defdits  Sieges. 
Par  autre  Edid  du  Roy  Charles  IX.  du 
mois  de  Iuin  iytfS.  6c  Lettres  deDecla- 
ratiSdu  S.Feburier  iy7i.auffiregiftrées 
où  befoin  a efté,fut  créé  6c  eftably  en  til- 
tre  d’office  formé  des  Gardes  de  noftre 
feel  en  toutes  nos  Cours,  reffiorts  6c  iu- 
rifdidions  ordinaires  6c  extraordinaires, 
forts  6c  excepté  és  Chancelleries  efta- 
blies  en  nos  Cours  de  Parlement  Sc  Sie- 
ges Prefidiaux,  aux  pouuoirs,  fondions 
6c  émolumensportczparlefdits  Edids. 
Laquelle  création  de  Garde-  feels,  eftât 
generale  en  toutes  nos  Cours  6c  Sieges, 
àTexccption  des  Chambres  des  Com- 
ptes 6c  Cours  des  Aydes , referuées  par 
les  vérifications  defdits  Edids  6c  Décla- 
rations, Il  eft  affez  manifefte  qu  elle  s’e- 
ftend&:  doit  auoir  lieu  aux  Sieges  des 
Bureaux  de  nos  Finâces  eftablis  en  cha- 
cune des  Generalitczdenoftredit  Roy- 
aume, 6c  quil  y ait  à prefent  d’autant 
moins  fuiet  d’en  douter,  que  la  iurifdi- 
dion  (économique  que  nos  Treforiers 
generaux  de  France  aufdits  Bureaux, a- 
uoientpour  la  diredion  de  nos  Finan- 
ces, aefté  augmentée  par  l'attribution 
que  nous  leur  auons  depuis  peu  faite, de 


y 

la  iurifdidion  contentieufe  au  faiddc 
noftre  Domaine.  Toutesfois  pour  ne 
laifter  aucune  ambiguité  pour  ceregard, 
6c  Jeuer  la  difficulté  qui  y pourroit  nai- 
ftre, attendu  que  iufqucs  à prefent  il  n’y 
a efté  pourueu  , 6c  donner  par  le  moyen 
dudit  Seel,la  force  6c  authorité,  tat  aux 
attaches , mandemens  6c  ordonnances, 
que  tous  autres  ades  qui  feront  émanez 
des  Bureaux  defdits  Treforicrs  de  Fran- 
ce,Nous  de  l’aduis  de  noftreConfeil,où 
eftoient  aucuns  Princes  de  noftre  fang, 
grands  6c  notables  perfonnages,  6c  gens 
de  noftredit  Confeil,&:  de  noftre  certai- 
ne fcience,  pleine  puiflance  &:authorité 
Royale;  Auonsen  confequence  dudit 
Edid  du  mois  de  Décembre  1^7.  &:cn 
interprétant 6c amplifiant lefdits  Edids 
&:  Déclaration  du  mois  de  Nouembre 
iy68.  &8.Feburier  1^71.  Dit& déclaré, 
difons  6c  déclarons, Qif en  la  creatiô  ge- 
nerale faite  defdits  Offices  de  Garde- 
feels  en  toutes  nos  Coursé  Sièges  tant 
ordinaires  qu’extraordinaires, celle  def- 
dits Offices  en  chacun  des  Bureaux  de 
nos  Finances,  efteomprife.  Voulons  6c 
ordonnons  que  toutes  Ordonnances, 
Mandemens  6c  autres  ades,  portas  exe- 
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cution,qui  s’expediént  dans  les  Bureaux 
au  faift  de  la  Iurifdi&ion  contentieufe 
de  noftreDomaine,enséble  toutes  Let- 
tres d’attache.  Baux  à ferme,  Commif- 
fions  pour  les  departemens  de  nos  Tail- 
les, &;  autres  expéditions  concernantes 
la  dire&ion  de  nosFinâces,feront  à Fad- 
uenir  feellées  de  noftre  feel,qui  pour  céc 
effeétferaeftably  aufdits  Bureaux  con- 
formément aufdits  Edi&s  &:  Lettres  de 
Déclaration, & iufquesàce que  noftre- 
ditfeelaitefté  appofé,  qu’elles  foient  de 
nul  effeét  tant  en  iugemét  que  hors  ice- 
luy,&  ne  puiffent  eftrc  mifes  à executiô. 
Ce  que  nous  défendons  tres-expreffe- 
ment  aux  Huiffiers  defdits  Bureaux  , &: 
aux  Officiers  tât  des  Elevions,  Greniers 
àfel,que  autres , d’en  permettre  ladite 
execution,  5c  de  faire  aucunes  leuées  ny 
impofîtiôs  en  yerru  d’attaches  deliurées 
fur  la  Commiffio  de  nos  T ailles,  Lettres 
d’affiettes  &:  autres  expéditions  no,  feel- 
iées.Et  aux  parties  de  s’en  feruir,à  peine 
de  nullité  & de  trois  mil  hures  d’amen- 
de,applicables  ia  moitié  à nous , & l’au- 
tre moitié  à celuy  qui  aura  la  garde  def- 
dits feels.Aupayemetde  laquelle  amc- 
de,  feront  les  contrcucnans  contraints 
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par  les  voyes  ordinaires  &accouftumécs 
pour  nos  propres  deniers  affaires, 
nonobftant  oppofitions  ou  appellations 
quelcopques  , en  vertu  des  efcrouës&: 
contraintes  Ggnées  defdits  Gardc-feels. 
Faifons  en  outre  tres-expreffes  inhibi- 
tions &:  defenfes  aux  Greffiers  defdits 
Bureaux, leurs  C6mis&  à chacun  d’eux, 
fur  les  mefmes  peines  & améde  que  def- 
fus  Sc  de  refpondre  en  leurs  noms  de  l’e- 
molument  dudit  feel, de  deliurer  aucu- 
nes defdites  expéditions,  ny  les  contre- 
figner , que  préalablement  elles  n’ayent 
eftéfeellées  de  noftredit  feel.  Et  pour 
cét  effed,  nous  ordonons  qu’il  fera  efta- 
bly  enchacun  defdits  Bureaiix,Vn Gar- 
de de  nôftre  feel , à l’inftar  de  ceux  de 
nos  Cours  de  Parlement  &:  des  Aydes: 
Quiaura  pardeuersfoy  ledit  feel  &:  co- 
trefeelde  nos  armes  de  grandeur  con- 
uenable  , pour  feeller  d’iceluy  fur  cire 
iaune  en  queue  pendante , toutes  lefdi- 
tes  expeditios:  Auquel  les  Greffiers  def- 
dits Bureaux  , feront  tenus  de  commu- 
niquer tous  leurs  regiftres,  pour  par  eux 
extraire  tous  les  engagemens  de  noftre 
Domaine , faits  tant  par  nous  que  nos 
predeeeffeurs  Roys,  afin  qu’ils  tiennent 
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d’orefnauant  regiftre  de  toutes  les  quit- 
taces  de  finance  de  noftrcdit  Domaine 
engagéjCteation  d’Offices, &:  attributiô 
de  droi&s  héréditaires.  Et  d'autant  que 
les  meirnes  raifons  qui  ont  meu  les  Roys 
nos  predecefleurs, d’attribuer  la  qualité 
de  Confeillers  en  nofdites  Cours  fou- 
ueraines, à ceux  qu’ils  ont  honorez  de  la 
Garde  de  leurs  féaux,  nous  obligent  de 
faire  le  séblable  en  celle  occafion.  Nous 
auosde  nosmefmes  puiflance  &;autho- 
rité  cy  deflus,creé  te  érigé , créons  te  e- 
rigeonsentilcre  d’Office formé, Vn  no- 
ftre  Confeiller  Treforier  de  France  Ge- 
neral de  nos  Finances  te  Garde-feel  en 
chacun  Bureau  de  nofdites  Finances,  a- 
uec  rang  te  feance  félon  l’ordre  de  fa  ré- 
ception, voix  te  opinion  deliberatiue, 
. mefmesceluy  delà  Généralité  de  Mot- 
pellier,à  l’inftar  des  autres  Intendans  de 
nos  Gabelles  de  Languedoc.  Lefquels 
Treforiers  de  France  te  Garde- feels 
prefentement  crcéz  , feront  cheuaù- 
chées  par  ordre  de  departemens  qui 
fera  changé  toutes  les  années,  comme 
les  autres  Treforiers  aufdits  Bureaux,ôc 
iouyront  des  honneurs, priuileges,fran- 
chifcsjdroiélsjexemptiôs,  prçrogatiues, 

donc 
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dont  iouytfent , peuuent  & doiuét  iouyr 
les  autres  Treforiers  dcfdits  Bureaux.  Et 
outre  nous  auons  attribué  à leur  feul 
profit  tous  les  droits  émolumens  du- 
dit feel:  Et  en  amplifiant  pour  ce  regard 
lefdits  Edids  &;  Déclarations, attendu 
que  les  affaires  qui  ordinairement  en 
F' vne  &C  en  Fautre  iurifdidion  fufdite, 
font  importantes  , leur  attribuons  pat 
ces  prefentes  les  droids  cy-apres  décla- 
rez. 

ASCAVOIR: 

Pour  le  feel  de  chacune  commifïion 
ou  ordonnance  interlocutoire,  qui  s’ex- 
pédieront au  faid  de  la  Iurifdidion  corn 
tentieufe  de  noftre  Domaine, cinq  fols* 

Pour  chacun  feel  d’ordonnance  difïi- 
nitiueaufaid  fufdic,  ou  executoire  de 
dcfpens,  dix  fols. 

Pour  le  feel  qui  feraappofé  à chacune 
attache  données  fur  lettres  de  proun 
fions,  Quatre  liures. 

Pour  le  feel  de  chacune  attache  qui 
s expédiera  fur  lettres  de  prouifions  de 
Chappelles,  Sergens  de  forefts,  Morte- 
payes,  Gardesbois,  Archers , T ranfports 
de  Baux,  de  Maifons,  Eftaux,  Bancs, 
Boutiques , Efchopcs  U places  depen- 

B 


IO 

liantes  de  noftre  Domaine, Regiftreméc 
des  Mandemens  de  noftre  Efpârgne  * 
quittances  de  l’ordinaire  de  nos  guerres 
Vautres, Quarante  fols.  Et  à cét  efFeft 
nous  ordonnons  que  d’orefnauant  nof- 
ditsTreforiers  de  France  , mettront  la 
prefentation  des  mandemens  6c  quit- 
tances par  vn  afte  feparé  qui  fera  feellé. 

Pour  le  feel  des  attaches  qui  feront  ex- 
pédiées parles  Greffiers  des  Bureaux  fur 
les  contrats, & quittances  d’engagemét 
du  Domaine, parts  &:  portions  d’iceluy, 
droits  domaniaux  ou  hereditaires,attri- 
butions  ou  augmentations  de  gages  &: 
droi&s,  Lettres  de  don,  penfion,  lots  6c 
ventes , bien-faits  ou  recompenfes , au- 
beines,confifcations,desherances  6c  au- 
tre de  femblable  matière , des  Baux  ge- 
neraux des  Gabelles,  Aydes,  cinq  greffes 
Fermes  6c  autres  qui  s’adjugent  au  Con- 
feil, Lettres  de  côfirmatiô  d’aduis , d’af- 
franchiffement,  d’oétrois,  exemptions, 
remifes  &defcharges  des  tailles  6c  prix 
de  Fermes,  Lettres  de  commiffion,  Ad- 
mortiffements  , Réceptions  de  foy  ÔC 
hommage,Bauxàfermequi  feront  faits 
par  lefdits  Treforiers  defdits  Bureaux 
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pourraiso  dudit  Domaine, Odrois,Bar- 
rages  &:  autres, &:  de  tous  enregiftremês 
nonfpccifi.cz  en  ces  prefentes,  Auront 
le  dixïefme  des  droids  defdits  Trcfo- 
riers  generaux  defdits  Bureaux. 

Pour  le  fcel  de  Tenregifirement  des 
Baux  aux  rabais^  dés  réparations  necef- 
faires  aux  maifons  &:  baftimens  Royaux, 
Fours  &:  Moulins  à ban,  &:  autres  depé* 
dancesde  noftre  Domaine,  O mirages 
publieSjPonts,Pauez,  Chauffées  &:au- 
tres  réparations  , dont  les  Baux  monte- 
ront à cinq  cens  liures  &:  au  deffous, 
Quatre  liures:&:  de  ceux  au  deflus  à pro- 
portion iufques  à la  fomme  de  Trois  mil 
Hures,  Des  mandemens  &:  ordonnances 
de  payemensauxouuriers  de  la  fomme 
de  Trois  cens  liures,  &:  au  deffous,  Qua- 
rante  fok:&:  au  deflus  defdites  Trois  ces 
liures, &:  à proportion  iufques  à la  fom- 
me  de  Trois  mil  liures  & au  dediis  à 
quclqüèsfpmmes  qu’elles  puiffent  mon- 
ter.; 

Pour  fe  feel&S  enregiftrement  par  ex- 
traiddes  Eftats des  comptables,  pren- 
dront defdits  Côptables  vingt-fols  pour 
mil  liures,  & à proportion  iufques  à cet 
mil  Hures,  Dont  fera  tenu  copte  aufdits 
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Comptables^udcffus  defquels  cet  mi 
liures3ne  pourront  prendre  aucune  cho- 
fe.Côincauflîne  prendront  aucü  droid 
pour  le  feel  qu’ils  appoferont  aux  atta- 
ches deliurees  fur  les  Commiffions  de 
nosTailles,Taillon,  Creuësy  iointes  &: 
&;  grande  Creuë  de  la  gendarmerie,  à 
caufe  des  vingt  fols  pour  mil  liures  à eux 
attribuez  par  ces  prefentes. 

Pour  le  feel  des  attaches  deliurees  fur 
lettres  d’affiettes  de  Trois  cens  liures  &: 
au  deHous,  pre  ndront  Quarante  fols:  & 
de  celles  au  deflus  defdites  trois  cens  li- 
ures , auront  le  neufiefme  des  efpi- 
ces  defdits  Prefidents  &:  Treforiers  de 
France. 

Pourle  feel  des  Ordonnances,  qui 
feront  deliurees  fur  requefte,  vingt.f. 

Faisons,  tres-expreffes  deffenfes  auf- 
dits  Conleillers  Treforiers  Garde-feels 
leurs  Commis, &:  à chacun  d’eux  depré- 
dre  ny  exiger  plus  grands  droids  , que 
ceuxcy~deflus,à  peine  de  concuflion.  Et 
pour  leur  ofter  tout  fuiet  d’y  contreue- 
uenir,  ayant  efgard  à la  modicité  defdits 
droids, aifiduité  qu’ils  font  tenus  de  ren- 
dre: Et  pour  leur  donner  moyen  d’y  va- 
quer dignement;  N pus  leur  auons  attri- 


bue  & attribuons  tels  & femblables  ga- 
ges &:  droids  de  prefence , de  bûche,  ef- 
pices  , &:  autres  droits  dont  à prefent 
iouyffentnofditsTreforiers  de  Franee, 
A prendre,  Sçauoir,lefdits  gages, droids 
de  bûches  &;  de  prefence,  fur  les  deniers 
de  nos  Receptes  generales.  Et  pour  en 
faire  le  fonds  fans  nouuelle  impofition 
fur  nos  fubiets,ny  furcharge  à nos  finan- 
ce,Nous  auons  teuoqué&:  reuoquos  h 
leuée  des  z.  deniers  du  parifis  attribuez 
aux  proprietaires  du  droid  des  droits  des 
gardes  des  petits  Seaux, MaiftresClercs, 
&doublemetd’iceuxdes  Eledions  ref~ 
fortifiantes  es  Cours  des  Aydcs  de  Pa- 
ris, Roüen&:  Clermont- ferrand  : Et  or- 
donnons  que  ltfs  Proprietaires  defdits 
droids  des  droits, en  feront  rembourfez 
des  deniers  qui  prouiendront  de  la  fina- 
ce  defdits  Offices  de  nos  Côfeillcrs  Tre- 
foriers  Generaux  de  Frace  Giarde-fecls. 
Au  lieu  duquel  parifis,feralcué  annuels 
lement  fur  lefdites  Eledions , foixante 
dix  mil  fept  cens  liures  pour  les  gages 
defdits  Offices  nouuellement  creez  , à 
commencer  du  premier  Ianuier  de  Tan- 
née prochaine  mil  fix  cens  trente-qua- 
tre, auquel  temps  la  leuée  dudit  droid 
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des  droids  demeurera  fupprimée.  S 1 

DONNONS  EN  MANDEMENT  à noftre 
trcs-cher  de  féal  Cheualier  de  Garde  des 
Seaux  de  France  le  fleur  Seguier,de  fai- 
re lire  & publier  le  Seau  tenant,  noftre 
prefentEdid,&iceluy  regiftrer  es  regi- 
ftres  de  rAudience  de  noftre  Grand© 
Chancellerie,Etànosamez&:feauxCo- 
feillers  les  Gens  tenans  noftre  Cour  de 
Parlement  à Paris  , de  le  faire  auiïi  regi- 
ftrer purement  &:  Amplement  , pour 
eftre  exécuté  , nonobftant  oppofîçions 
' ou  appellations  quelconques , pour  lef- 
quelles  ne  voulons  eftre  différé  , dont  fl 
aucunes  interuiennent,  nous  enauons 
retenu  referué  lacognoiffance  en  no- 
ftredit  Confeil,  icelle interdifons&  dé- 
fendons à toutes  nos  Cours  & autres  lu* 
ges  j nonobftant  auffi  tous  Edids,  Or- 
donnances, Mandemens  , defenfes  , de 
chofes  a ce  contraires,  aufquelles , de  à 
la  dérogatoire  des  dérogatoires  y con- 
tenues,' nous  auons  dérogé  &dérogeos 
par  cefdites  prefentes.  Et  afin  que  ce 
îoit  chofe  ferme  de  ftable  à toüfiours, 
nous  y au5s  faid  mettre  noftre  feel , fauf 
en  autre  chofe  noftre  droid , de  l’autruy 
en  toutes  : Car  tel  eft  noftre  plaifir. 
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Donne'  à.  Fontaine-bleau  au  mois  de 
May,  l’an  de  grâce  mil  fixeens  trente- 
trois,  &:  de  noltre  règne  le  vingt-qua- 
trième. Signé  , Lovis  , à collé  Vifa. 
Et  plus  bas, Par  le  Roy,  De  Lomenie. 
&:  feellé  du  grand  Seau  de  cire  verte 
fur  lacs  de  foye  rouge  & verte.  Et  en- 
écrit: 


jucu>  y publié  Cr  régi  fi  ré  > Ouy  ce  requérant 
& confentant  le  Procureur  General  du  Roy , 
& que  copies  collationnées  à l'original  dé ice- 
luyy  enuoyées  aux  Bailliages  & Senefchauf 
fées  de  ce  refort > pour  y eftre  pareillement  leu, 
publié  & regiflre  ,& exécuté  félon  fa forme  & 
teneur  : a U charge  que  les  deniers  en  proue - 
nans , fer  ont  employez,  au  payement  des  Gens 
deguerre,  à peine  du  quaduple  contre  les  or- 
donnateurs & parties  prenantes . A Paris 
en  Parlement  le  Roy  y feant,  le  20 . tour  de 
Décembre  163s  < 

Signé,  DV  TI  LL  ET. 


\ 


EDÏCT  DV  ROY, 


PORTANT  DES-VNION  JD  ES 


quarres  charges  & qualitez  de  Prfefidens  aux  Bu- 
reaux des  Finances  de  chacune  Généralité  de  ce 
ce  Royaume, d’auec  les  Offices  deTreforiers  def- 
dits  Bureaux , Ôc  création  en  Tiltre  d’office  for- 
mé defditeS  charges, auec  la  qualité  de  Cojifeil- 
lcrs  de  fa  Maieilé,  Prefidens  &c  Intendans  gene- 
raux en  chacun  defdits  Bureaux  : Enfemble  , la 
création  d’vn  Aduocat  & d’vn  Procureur  de  fa- 
dite  Maiefté  fur  le  fait  des  Finances  en  iceux: 
Auec  attribution  tant  de  la  petite  Voirie  que  de 
plufieurs  Efpices  & droids,à  tous  les  Officiers 
en  corps  efdits  Bureaux. 

Vérifié  en  Parlement  le  20 . Decemhrey  en  U 


Chambre 


Cour  des 


Aydes  le  16.  May 


Chefc  Charles  M 


A PARIS» 


h a r l x s Morel  » Imprime^ 
ordinaire  du  Roy, 


M.DC.XXXVl. 

Auec  Priuitege  de  fii  Maiejlé. 
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O VI S par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  6c  de  Nauarrc,A  tous 
prefensôc avenir,  Salut.  Entre 
toutes  les  charges  qui  ont  efté  e- 
ftablies  dans  les  Prouinces  de 
noftre  Royaume,ceIles  de  nos  a- 
mez  6c  féaux  ConfeiîlersJesPre- 
ftdens  , Treforiers  de  France  6c  Generaux  de  nos 
Finances,font  des  plus  anciénes  3c  necelTaires  pour 
laconferuation  de  nos  droids,  recouurement  de 
nos  deniers, 6c  auancement  de  nos  affaires  : 6c  d'au- 
tant plus  honorables  6c  releuées,  qu’elles  font  du 
corps  des  Compagnies  Sduueraines  , Chambres 
de  nos  Comptes, 6c  Cours  des  Aydes , efqueiles  ils 
ont  entrée,  feance  6c  voix  deliberatiue.  Audi  dés 
leur  origine  ont-elles  efté  tenen'és  6c  poffedées  par 
des’perfonnages  de  grande  qualité,  6c  honorées  de 
grands  pouuoirs,authomez,6c  de  plufieurs  belles 
6c  grandes  fondions: Entre- autres,de  l’entiere  ad- 
miniftration,  diredion,  intendance  6c  iurifdidiotï 
de  noftre  Domaine, auec  pouuoir  de  prefider  en  la 
Chambre  duTrefôr,iuger  6c  terminer  tous  les  pro- 
cez  6c  differents  qui  dépendent  du  fait  de  noftredit 
Domaine,  circonftances  ôc  dépendances  d’iceluy: 
Comme  aufh  de  la  diredion, intendance  6c  iurifdi- 
dion  de  la  Voirie  , circonftances  6c  dépendances 
d’icelles,  réparations  des  chemins, Ponts,  Pauez, 
Chauffées  6c  cours  des  eaues  de  noftre  Royaume: 
Et  encores  de  la  diredion  6c  intendance  de  nos  Fi«* 
nances,  de  nos  Aydes,  Tailles,  Gabelles,  Subuen- 
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tior^&r  de  tous  autres  deniers  extraordinaires  qui 
s’impofentS:  léuent  en  chacune  Généralité  pour 
quelque  caufe  Sc  occafion  que  c'e  foie  : Outre  1 exe- 
cution de  nos  Edi&s  & Commiffions  ordinaires  6c 
extraordinaires  qui  leur  font  par  nous  addreffées,  . 
tant  pour  l’impofuion  Jeuée  & diftribution  de  nof- 
dits  deniers,  que  pour  routes  autres  affaires  con- 
cernons noftre  feruice,  dont  l'execution  dépend 
d’eux  absolument , & non  d’aucuns  de  nos  autres 
Officiers. Et  combien  que  lefditsPrefidens  de  Tire- 
{qriers  Generaux  de  France,foienr  obligez  taiit  par 
le  deuoir  de  leurs  charges, que  par  le  ferment  qu’ils 
nous  ont  prefté  és  mains  de  nos  très- chers  & féaux 
Chanceliers  & Gardes  des  -eaux  de  France  , de 
nous  feruir  bien  de  deueméht  en  l’exercice  d’icel- 
Ies,Neantmoins  depuis  quelques,  années  ils  fe  font 
rendus  tellement  difficiles  à l’execution  de  nofdits 
Ediéts  & Commiffions, qu’il femble  qui  s y foient 
voulu  directement  oppofer&  les  ttauerfer  5 dont 
nous,  auons  receuvn  très  grand  preiudice  au  bien 
de  nos  affaires, par  le  retardement,qu’ils  y ont  ap- 
porté. Ce  qui  a procedé9de  ce  que  les  charges  ac 
Frcfidens  ayâs  efté  vnies  au  corps  defdits  Bureaux, 
pour  eftre  poffedées  par  touslefdits  Treforiers  de 
France  fuiuant  l'ordre  de  leur  ancienneté,  ceux  qui 
çn  font  pourueùs,  n’auoient  pas  l’authorité  telle 
qu’ils  eufTènt  eu’4  fi  lefdites  charges  euffent  immé- 
diatement dépendu  d’eux, & non  du  corps  defdits 
Bureaux-Joint  que\iQs  Aduocats  8c  Procureurs  e- 
flablis  en  iceux,n’eft\ns  créés  que  fur  le  fait  de  la  iu- 
rifdiétioncontentieulb  de  noftre  Domaine,  &non 
de  nos  Finances,  il  n’y  aeuiufques  à prefent  per- 
fo-nne  quiaye  pris  le  foin  de  nos  affaires  de  Finance 
efdùs  Bureaux.  A ces  cavses  sçavoir.  faisons, 


Qrf  apres  auoir  fait  mettre  cét  affaire  en  delibera- 
tion en  noflre  Confeil  où  eftoicnt  aucuns  Princes 
de  noftre  Sang, 3c  pluficurs  autres  grands  3c  nota- 
bles perfonnages  de  noftredit  ConleihDi'L’ADVis 
d’iceluy,  3c  de  roftre  certaine  fcience , pleine  puif- 
fancc&authorité Royale,  Auons  par  noftre  pre- 
fent  F diét  perpétuel  3c  irreuocable;dés-vny  3c  def- 
vnnTonsdes  Offices  de  Treforiers  de  France,  les 
quatre  charges  3c  qualitez  de  Prefidens  aux  Bu- 
reaux des  nos  Finances  de  chacune  Généralité  4e 
noftre  Royaume  cy-deuant  créés  par  nos  Edi£t$ 
des  mois  d.e  Décembre  1 6 o3. 3c  A ur  il  1617.  enregi- 
ftrez-en  nos  Cours  de  Parlemens  , Chambres  de 
nos  Comptes  3c  C ours  des  Aydes  : 3c  icelles  char- 
ges, entant  que  befoin  eft  ou  fecoit, créés  3c  érigées, 
créons  & crigeorisen  tiltre  d’offic'  formé,  auec  la 
qualité  de  nos  Çonfcilierslntendans  Generaux  &cr 
Prefidens  aux  Bureaux  de  nos  Finances  des  Genc- 
ralicez  de  noftre  Royaume.  Voulons  que  lefdits 
Treforiers  de  France  qui  en  corps  ou  en  particu- 
lier ont  acquis  lefdites  qualitez,  foient  rembourfez 
a&uellemem,  3c  à vn  feul  payement , de  la  finance 
d’icelles , fuiuant  la  liquidation  qui  enfere  faite  en 
noftre  Confeil  à leur  dilige nce,dans  vn  mois  apres 
la  publication  dudit  prefent  Ediét.Pour  eftre  lefdi- 
tes  charges  & qualitez  de  Prefidens  , d’orefnauant 
tenues  ô^poffedées feparémént d’auec lefdits Offi - 
ces  de  Treforiers  de  France,3c  y eftre  à cefte  fin  par 
nous  prefenrement  pourueu,  &cy-apres  vacation 
aduetiant,de  perfonnescapables , graduées  3c  non 
graduées.  Prefideront  3c  recueilleront  les  voix  des 
Treforiers  generaux  de  France  fur  toutes  les  affai- 
res qui  fe  traitteront  çuhts  Bureaux,  Audiences  du 
Domaine,  Chambre  du  Côfeil,3c  par  tout  ailleurs, 
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fuit  pour  le  fait  de  noftre  Domaine,diredlion  &iu- 
rifdi&ion  d’iceluy.  Voirie,  circonftances  Se  depen- 
dences  que  pour  le  fait  de  nos  Finances  ordinaires 
Ôc  extraordinaires:  Et  généralement  fur  tout  ce  qui 
dépend  du  fait  de  leurs  chargés, tout  ainfi  que  font 
les  ^refidens  de  nos  Chambres  des  Comptes  en 
icelles, Feront lefdits  Prefidens&  Intendans  gene- 
raux obferuer  en  chacun  Bureau  nos  Ediéts,  Ordo- 
nances&'Reglemens  faits  fur  l’adminiftration  de 
nofdi  es  Finances  : Ettiendrontlamain  , ace  que 
nofdirs  rdiéls>&  Commiffionsqui  leur  feront  par 
nousaddrelîées/oientincefïàmment  executez:  Et 
où  lefdits  Treforiers  de  France  y apporteront  quel- 
que empefehement  on  delay, Nous  voulons  quap- 
pelieznos  Aduocats  & Procureurs  cy- apres  creé^, 
ils  puiflent  feuls  ordonner  les  enregiftremens  de 
nofdits  Edi£ts&  Commiflions,&  procéder  à l’exe- 
cution  d’iceux,afin  qu’à  Paduenir  nos  deniers  & af- 
faires n’en  reçoiuent  aucun  retardement.  Comme 
auffi  nous  auons  créé  érigé,  créons  & érigeons 
par  ces  mcfmes  prefentes  , en  titre  d’office  formé, 
en  chacun  defdits  Bureaux  de  nos  Finances  defdi- 
tes  Generahtez  de  noftre  Royaum»,  vn  Aduocat 
& vn  Procureur  pour  nous  furie  faid,  diredion  Sc 
intendence  de  nos  Finances  ordinaires  &:  extraor- 
dinaires > pour  y dire  auffi  par  mous  prefentement 
Se  cy  apres  vacation  aduenant , pourueu  de  per- 
fonnes  capables,  graduées  Se  non  graduées,  qui 
en  ipiiiront  aqx  mefmes  honneurs  , authoritez  , 
prerogatiues,  prééminences  ,franchifes,  libertez  , 
droiéls  de  committimus&  de  franc  falé,  profits, 
reuentisdc  émolumens  dont  iouïtfent  lefdits  Tre- 
foriers de  France.  Lefqueîs  Offices,  auront  auffi 
laqualitéde  nos Confeiilers,  Aduocats  ôc  Proca- 


tfeurs  efdits  Bureaux.  Et  cognoiftront  du  fait  &di- 
reétion  de  nos  Finances  ordinaires  8c  extraordi- 
naires,âl’exclufion  de  nos  Aduocats  8c  Procureurs 
cy  de.  liant  créés  efdits  Bureaux,  qui  ne  pourront 
prendre  autre  qualité  que  celle  de  nos  Confeillers 
Aduocats  8c  Procureurs  enlaiurifdiélion  conten- 
tieufedu  Domaine  8c  Voirie  feulement,  confor- 
mément àTEdid  de  leur  création,  n’y  auoir  aucune 
cognoiftancedufait  8c  direétion  de  nos  Finances, 
linon  qu’ils  fe  fiflent  pouruoir  defdits  Offices' de 
nos  Aduocats  8c  Procureurs  prefentement  créés, 
auquel  cas  il  leur  fera  permis  de  prendre  l’vne  8c 
l’autre  qualité,  8c  pofleder  coniointement  lefdits 
Offices  fans  aucune  incompatibilité.  Auront  nof- 
dits  Aduocats  & Procureurs  communication  dé 
tous  les  Ediéh,  Déclarations  8c  Commiffions  tant 
ordinaires  qu  extraordinaires  qui  feront  addrefTées 
aufdits  Preiidens&Treforiers  generaux  de  Fran- 
ce tant  pour  l’impofition  8c  leuée  de  toutes  fortes 
de  deniers, que  pour  la  diftribution  d’icenx  : Com- 
me auffi  de  toutes  Lettres  de  prouifiôs  d Officiers, 
Requeftes  pour  payemens  de  gages, Baux  à fermes, 
Acquits-Patens  8c  Mandemens  de  l’Efpargne  de 
l’ordinaire  8c  extraordinaire  des  guerres  , 8c  de 
toutes  autres  affaires  qui  feront  .aadredées  efdits 
Bureaux, pour  y prendre  8c  donner  leurs  conclu- 
fions.  Auront  loeil  à ce  que  nos  Receueurs  8c  Com- 
ptables facent  vérifier  leurs  Eftats  dans  le  temps 
porté  par  les  Ordonnances,^  où  ils  feroient  en 
demeure  de  ce  faire  ledit  temps  pafTé,nous  voulons 
qu’ils  y foient  contraints,  enfemble  au  payement 
des  debtes  de  leurs  Eftats  finaux,  à la  diligence  de 
nofdits  Aduocats  8c  Procureurs.  A {lifteront  auec 
lefdits.Prefidens  8c  Treforiers  generaux  de  Fiance, 


8 

à toutes  defcentes  , deuis  d’ouürages  publics  6c 
Baux  au  rabais>qui  en  feront  faits  ileur  requefte  ÔC 
diligence, Réception  defdits  ouurages  : 6c  auront 
communication  de  toutes  autres  affaires  générale- 
ment quelconques  qui  fe  prefentero<nt  6c  traitterôt 
efdits  Bureaux  pourle  fait  & diredion  defdites  fi- 
nances ordinaires  6c  extraordinaires , 6c  y donne* 
ront  leurs  conclufions  verbales  ou  par  eferit,  foit 
danslefdits  Bureaux  où  ils  auront  entrée,  feance  a- 
uec  lefdits  Prefidens  6c  Treforiers  generaux  de 
France, ou  dans  leur  Parquet,  ainfi  que  bon  leur 
fèmbîeraJ& qu’ils  le  iugeront  pour  le  mieux  Pour 
Iefquelles  conclufions, ils  prendront  le  fixiéme  de 
ce  que  lefdits  Prefidens  6c  Treforiers  de  France 
prendront  pour  leus  efpices  droidbdequel  fixié- 
me  lera  pris  outre  6c  par  defllts  lefdites  efpices  , re* 
ceu  parle  Receueurdes  Efpices  en  chacun  Bureau, 
&c  partagé  entre  nofdits  Aduocats  & Procureurs 
également.  Auiqueis  Offices  de  Prefidens  6c  înten* 
dans,  nos  Aduocats  & Procureurs  prefentement 
creés,nous  auorîs  attribué  6c  attribuôs  par  cés  pre* 
fentes  les  gages  qui  enfuiuentiAfçauoir  aufdits  qua- 
tre Prefidens  '&  Intendans  generaux  aux  Bureaux 
desFinaces  dçs  Generalitez  de  Paris,Roiien,Lyon, 
Tours  & Montpellier  , trois  mil  cinq  céns  liures 
chacun:  Et  à ceux  des  Generalitez  d’Amiçhs  * Soif* 
fonSjChaalonSiOrleans^Loulins,  Rien,  Poidiers, 
Bordeaux,Tholoze  6c  Caentrois  milliürés  chacit: 
Et  à ceux  des  Generalitez  de  Limoges  , Bourges, 
Dijon, Aix  6c  Grenoble.,  deux  mil  cinq  cens  liures 
chacun:Et  aufdits  Aduocats  6c  Procureurs  efdites 
Generalitez  de  Paris,  A miens,  SoifFons,  Chaaloris, 
Orléans , Tours,  Moulins , Rion,  LyoïVPôi&iers* 
BordeauxJTholoze,Montpeilier,Roüen)  &c  Caert» 
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trois  mil  Hures  chacun:  Et  à ceux  de  Bourges, Limo- 
ges, Aix,  Grenoble  & Dijon,  deux  milliures  cha- 
cun. Et  defirant  de  plus  en  plus  honorer  lefdites 
charges  de  Prefidens  Ôc  Intendans  generaux,ôc  def- 
dits  T reforiers  generaux  de  France  , nos  Aduocats 
ôc  Procureurs,  Ôc  augmenter  la  fonction  defdites 
charges,afin  qu’ils  ayent  d’autant  plus  de  fuiet  de 
s’employer, & de  nous  bien  ôc  fidellement  feruir  a 
l’exercices  d’icelles  Nous  voulons  que  d’orefnauat 
toutes^nos  Commiilions  qui  feront  expédiées  en 
chacune  Prouince,tant  pour  la  vente  ôc  rachapt  de 
noftre  Domaine, regalement  de  nos  Tailles  Ôc  efta- 
blilfement  de  nos  droidts,  ôc  generalement  toutes 
autres  Commiftjons  extrordinaires  pour  quelque 
caufe  quecefoit,leürfoientaddre{Tees,  pour  eftre 
exécutées,  priuatiuement  à rous  autres  Officiers, 
nonobftant  oppofitionsou  appellations  quelcon- 
ques,fansqu  aucuns  de  nos  autres  Officiers,  Gou- 
uerneurs  de  Pvouincesny  autres  , en  puilTenc  co- 
gnoiftre,ny  d’aucunes  de  leurs  Ordonnances  pour 
le  fait  ôc  dire&ion  des  Finances  : Defendans  aux 
parties  de  fe  pourueoir  fur  icelles  ailleurs  qu’en  no- 
ftre Confeil,  à peine  de  milliures  d’amende,  Ôc  de 
tous  defpens,cîommages  ôc  interefts.  Et  en  confir- 
mant tous  les  precedens  Ediéb  de  création  & efta- 
bliflement  defdites  charges  , Nous  auons  lefdits 
Prefidens- Intendans  ôc  Treforiers  generaux  de 
France  i nos  Aduocats  5c  Procureurs  tant  anciens 
que  nouuellement créés,  maintenus  5c  conferuez 
en  toutes  les  dignitez,  honneurs,  pouuoirs,  autho- 
ritez,  exemptions  ôc  priuileges  de,  leurs  charges; 
Lefquels  conformémét  aux  Edi&s  des  années  15U. 
1586.  1633.  ôc  autres,  nous  auons  tenus  ôc  reputez, 
comme  ils  ont  toufiours  efté,du  corps  des  Compa- 
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gniesfouueraines,  Chambres  de  nos  Comptes  5c 
Cours  des  Aydes/ans  qu’ils  en  puiffent  eftre  fepa- 
reznyfujets  à aucunes  taxes,  non  plus  que  les  Of- 
ficiers defdites  Cours,  aufquelles  ils  auront  entrée, 
feance&:  voix  deliberatiue  conformément  aufdits 
Edids:  Voulons  auffi  qu’ils  ioiiifTent  des  mefmes 
exemptions , priuileges,  droid  de  Committimus 
du  grand  feau,  franc-falé  &c  autres  dont  ioiiilîént 
lefdits  Officiers  defdites  Cours  fouueraines  , nos 
Secrétaires  5c  Comméçaux , en  quelque  part  qu’ils 
facent  leur  demeure  , & qu’ils  precedent  en  toutes 
affemblées  publiques  5c  particulières , nos  Eaillifs, 
Senefchaux  5c  corps  des  Prefidiaux,  Ets’ilarriue 
fur  ce  quelques  conteftations,  elles  feront  termi- 
nées en  noftre  Grand  Confeil  , auquel  nous  en 
auons  attribué  toute  iurifdidion  5c  cognoilfance. 
Et  dautant  qu’ils  ont  coufiours  quelques  differents 
auec  les  Officiers  defdites  Cours  des  Aydes , à cau- 
fe  de  leurs  prefeances  5c  fondions.  Nous  défen- 
dons aufdites  Cours  de  cognoiftre  des  procezôc 
differents  ciuils  5c  criminels  defdits  Prcfidens  5c 
Treforiers  generaux  de  France,  lefquels  fi  aucuns 
interuiennent,  nous  auons  euoquez  5c  euoquons 
dnoftredit  Grand  Confeil , auquel  nous  en  auons 
attribué  toute  cour , iurifdidion  5c  cognoifiànce. 
Vo  v l o N s auffi qu’ils foient  maintenus  5c  con- 
finiez en  toutes  les  fondions  de  leurs  charges,  tapt 
pour  la  diredion  intendance,  iurifdidion  conten- 
tieufe  du  Domaine  & de  la  V oirie , circonftances  5c 
dépendances,  vérification  des  frais  deseflapes& 
paffages  des  gens  de  guerre,  qu’en  toutes  les  autres 
fondiôs  qui  leur  font  attribuées  par  tous  les  Edids 
de  leur  eftabliflément,  mefmes  parnoftre  Ordon- 
nance 5c  Reglement  fur  le  faid  de  l’art  militaire  5c 
paffagedenosgensde  guerre  du  i^.Feurier  1631. 


II 

que  nous  voulons  eftre  executez,&  à celle  fin  ente* 
giftrcz  en  chacun  defdits  Bureaux,  afin  qu’il  n’y  foit 
contreuenu  : & que  noftre  Ediétdumois  d’^uril 
1 627. portant  attribution  de  la  iurifdiétion  conten* 
tieufe  du  Domaine  & Voirieàchacun  Bureau  def- 
dits  Prefidens  ôc  Treforiers  generaux  de  France,  ôc 
noftre  Déclaration  fur  iceluy  du  10.  Auril  1628. 
l'oient executez de  point  en  point,  &que  les  Pro- 
cureurs Poftulans  créés  par  ledit  Ediét,  puiftenc 
feuls  poftuler  en  ladite  iurifdi&ion  contentieufe , à 
l’exclulion  des  Procureurs  Poftul  .ns  des  autres  Siè- 
ges ôc  Iurifdiétions  : Faifant  defenfes  à nos  Cours 
de  Parlemens,  Baillifs,  Senefchaux,  leurs  Lieute- 
nans  8c  autres  luges, d’y  apporter  aucun  trouble  Sc 
empefchement.Et  en  interprétant  Ôc  augmentant 
le  pouuoir  defdits  Prefidens  ôc  T reforiers  generaux 
de  France,  en  ce  qui  regarde  ladite  voirie,  Nou# 
voulons  ôc  entendons  quelle  foit  par  eux  exercée 
ôc  obleruée  entoures  les  villes  ôc  lieux;  de  Peftendue 
defditesGeneralitez,  tout  ainfi  qu’elle  i’eftà  pre- 
fent  en  noftre  Ville,  Preuofté  ÔC  Vicomté  de  Paris, 
&eftcnduë  de  ladite  Généralité, tant  pour  la  gran- 
de que  petite  voirie  : ôc  qu’à  celle  fin  tous  lefdits 
Prefidens  & Treforiers  generaux  de  France  iouïfi 
fent  des  mefmes  droits, profits  ôc  émolumens  de  la 
voirie,que  ceux  dons  iouïft  à prefent  celuy  qui  efl 
pourueu  de  la  petite  voirie  de  Paris.  En  toutes 
lefquelles  villes  ôc  lieux  de  i’eftendue  defdites 
Generalitez  , leur  fera  loifible  , fi  bon  leur  fem- 
ble,  de  commettre  perfonnes  capables  pour  auoir 
F ceil,à  ce  que  ladite  voirie  foit  inuiolablement  ob- 
feruée  au  bien  &vtilité  public.  Et  faifons  defenlès 
tres-cxpreires  à tous  luges  d’en  cognoiftre  à peine 
de  nullité,  cafiation  de  procedures,  defpens,  dom- 
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mages  de  interefts,  de  aux  parties  de  fe  pouruoir  ail- 
leurs que  paudeuant  lefdits  Prefidens  de  Treforiers 
generaux  de  France , à peine  de  mil  liures  d’amen- 
qe.Et  pour  rendre  ledit  pouruoir  &:  ioiufïance  def- 
dits  droids  vniformes  en  tous  lefdits  Bureaux,  , 
Nous  auons  reiiny  de  réunifions  ladite  petite  voirie 
de  Paris  au  Bureau  des  Finances  de  ladite  ville  : 4 la 
charge  neantmoins  de  rembourfer  ceîuy  qui  en  efl 
à prefent  pourueu,  félon  qu’il  fera  arbitré  au  Gon- 
feil. Et  d’autant  que  lefdits  Prefidens  de  Treforiers 
generaux  de  France,fors  ceux  de  Paris-,  n ont  au- 
cuns gages  de  taxations  pour  la  dire&iô  de  intenda- 
ce  de  ladite  voirie,  de  qu’ils  font  contraints  de  dé- 
penfervnebone  partie  de  leurs  gages  pour  vaquer  * 
aux  vifîtations  de  réceptions  d’ouurages , Panez, 
Pons  & Chauffées  , Nous  auons  attribué  de  attri- 
buons aufdits  Treforiers  de  France  de  chacun  def- 
dits  Bureaux, excepté  Paris, la fomme  de  nui  liures 
par  forme  de  taxations  à caufe  de  ladite  voirie  : Et 
aufdits  Prefidens  & Treforiers  de  France  du  Bu- 
reau de  Paris,  attendu  la  grande  eftendue  de  leur 
Gcneralité,&  de  ladite  ville  de  faux-bourgs,  qui  les 
oblige  au  triple  des  peines  de  frais  des  autres  Gene- 
ralitezy  Nous  leur  auons  confirmé  & attribué  les 
deux  cens  liures  de  taxations  à chacun  d’eux  , dont 
ils  onttoufiours  ioiiy.  Toutes  lefquelîes  taxations, 
nous  vonlons  eflre  d’orefnauant  employées  de  paf- 
fées  par  chacun  andans  les  eftats  de  comptes  defdits 
Ponts  &Chauffées  de  chacune  defdites  Generali- 
tez,é  icelles  receues  des  mains  des  Treforiers  def- 
dits Ponts  de  Chauffées  par  les  Receueurs  des  efpi- 
ces  de  chacü  defdits  Bureaux, & par  eux  diftribuées 
également  aufdits  Prefidens  éTreforiers  generaux 
de  France, nos  Aduocats  de  Procureurs  de  chacune 
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Généralité  tant  prefensqu’abfens.  Et  pourrecom- 
pçnfer  encores  lefditsTreforiers  generaux  de  Fran- 
ce,de  la  perte  qu’ils  pourront  fouffrir  en  la  diminu- 
tion de  leurs  offices  5c  droiéts,  à caufe  de  Feftablif 
fement  6c  feparation  defdites  quatre  charges  de 
Prefidens  6c  lntendans  generaux  en  chacun  defdits 
B,ureaux,6clesrendie  plus  foigneux  de  conferuer 
nosdeniers,en  vérifiant  les  eflats  des  Comptables, 
Nous  auons  attribué  5c  attribuons  tant  aufdits  Pre- 
fidens que  lntendans,  que  Treforiers  generaux  de 
France,nos  Aduocats  6c  Procureurs  prefentement 
crées,  vn  droiéfc  d’épice  pour  la  vérification  de  tous 
leseftatsau  vray  defdits  Comptables  de  chacune 
GeneralitéiSçAvoiR  pour  la  vérification  de  cha- 
cun eftat  au  vray  des  Receurs  generaux  de  nos  Fi- 
nances de  chacune  Généralité  Ja  fournie  de  quatre 
censliures,  6c  pour  ceux  des  Receueurs  generaux 
du  Taillon  deux  cens  liures , pour  chacun  eftat  au 
vray  des  Receueurs  des  Tailles  de  chacune  Ele- 
ction au  defliis  de  cent  mil  liures, trois  cens  liures: 
de  ceux  qui  excéderont  cinquante  mil  liures , deux 
censliures:6cdeceuxau  deftous  defdits  cinquante 
mil  liures, cent  liures:  deseftats  au  vray  de  chacun 
Receueur  particulier  du  Taillon  cinquante  liures, 
6c  deseftats  au  vray  des  Receueurs  du  Domaine, 
Payeurs  des  gages,  rentes  6c  autres  eftats  particu- 
liers , à l’equipolent.  Defquelles  efpices  fera  fait 
fonds  dans  lefdits  eftats,tant  pour  l’année  prefente 
que  les  fuiuantes,à  commencer  du  premier  iour  de 
Ianuiér  dernier; 6c  icelles  payées  par  lefdits  Com- 
ptables es  mains  defdits  Receueurs  des  Efpices  de£ 
dits  Bureaux, pour  eftreauflï  par  luy  diftribuées  é- 
galement  aufdits  Prefidens 6c  Treforiers  generaux 
de  France,  Aduocats  6c  Procureurs,  tant  prefens 
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qu’abfèns , A la  rcferae  de  deus  fols  pour  liure  de  le- 
dits Efpices  & taxations  ,qu  iis  retiendrôt  par  leurs 
mains  pour  leur  droid  de  recepte  fuiuat  leur  Ediéfc 
de  création.  Defquellesnouuelies  attributions  d’ef- 
pices  delà  vérification  defdits  eftats,ôc  taxations  de 
la  voirie  defdits  T reforiers  generaux  de  France , ne 
pourront  neamtmoins  entrer  en  la  iouyffance,  qua- 
pres  l’eftablifiement  fait  en  leurs  Bureaux  defdnes 
charges  de  Prefidens-Intendans,Aduocatsôc  Pro^ 
cureurs  : ôc  iufques  à ce  les  porteurs  des  quittan- 
ces de  Finaçe  ôc  Lettres  de  prouifion  defdites  char- 
ges ôc  offices  de  Prefidens  I ntendans,  Aduocats  ôc 
Procureurs,  en iotiyront  fur  leurs  fimples  quittan- 
cesicommeauflides  gages  attribuez  auldkes  char- 
ges & offices  , iufques  à ce  que  ceux  qui  en  feront 
pourueus,foientreceus  ÔC  inftalez  aufdits  Bureaux, 
ÔC  paifibles  iouyffans  defdits  offices.  Voulons  ôc 
entendons  que  lefdits  gages,  taxations  ÔC  efpices, 
/oient  paffez  ôc  allouez  dans  les  eftats  ôc  comptes 
defdits Receueurs  ôc  Comptables,  mefmes  fut  les 
quittances  defdits  porteurs  des  quittances  de  fina- 
ceôc  lettres  de  prouifion,  durant  le  temps  defix  an- 
nées, apres  lefquelles  lefdites  quittances  ôc  proui- 
fions, feront  remplies  fans  qu’il  y puiffe  auoir  aucu- 
ne fouffranc  e ny  radiation  , ôcs’ily  enauoit  aucu- 
nes , nous  les  auons  dés  à prefent  reftablies  par  ces 
prcfèntes.Et  afin  d’obuier  aux  plaintes  qui  ont  efté 
faites  en  noftreConfeil  , des  exceffiues  efpices  qui 
ont  efté  prifes  en  aucuns  Bureaux  pour  les  attaches 
defditsTreforiers  de  France  à caufe  des  impofitions 
des  crués  particulières  , Nous  auons  réglé  lefdites 
efpices  defdites  crues  particulières  : Sçauoir  celles 
de  trois  cens  liures, i neuf  l»ures:de  mil  liures,  a crê- 
te liuresîôc  iufques  à dix  milliures,trois  cens  liures: 
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Sans  qu'ils  en  puiflent  prendre  dauantage  â peine 
de  concullion  ; Encores  que  lcfdites  crues  montât 
femaudeffus  defdits  dix  mil liures.  Et  parce  que  la 
pluf-part  defdites  crues  particulières,  tant  pour  les 
affaires  des  Particuliers,  Villes,  Communautés  3c 
Prouinces,  font  le  plus  fouuent  incorporées  dans 
la  crue  des  garnifons-,  Nous  voulons  & entendons 
que  lefdits  Prefidens  3c  Treforiers  generaux  de 
France, nos  Aduocats  3c  Procureurs,  prennét  leurs 
droits  fur  icelles,  tout  de  mefmesque  fi  elles  e- 
ftoient  impoféesfeparément,&ceàla  fufdite  raisô 
3c  proportion.  Lefquelles  efpices  feront  receues  par 
lefditsReceueursddsefpices,icelles  imposées  auec 
le  principal  defdites  crues,  ainfiqu’ileft  accouftu- 
mé , 3c  paffees  dans  lefdits  eftats  és  comptes  defdits 
comptables  fans  difficulté.  Et  pour  le  regard  des 
autres  efpices  defdits  Prefidens  3c  T reforiers  gene- 
raux de  Fiance, Aduocats  3c  Procureurs,pour  réce- 
ptions d’Officiers , enregiftremeni  des  baux  à fer- 
me,réceptions  d’ouurages,  3c  généralement  toutes 
autres  efpices  3c  droi&s  , il  en  fera  fait  & dreffé  par 
lefdits  Prefidés&:  Treforiers  generaux  de  Frâce,vn 
Reglemét  qui  feraarrefté  en  noftre  Côfeil,pourc- 
flre  gardé  3c  obferué  en  chacû  defdits  Bureaux  afin 
qu’ils  foient  tous  égaux  3c  vniformes  en  la  perce- 
ptiô-defdites  efpices  3c  droits,  3c  qu’il  ne  nous  foit 
, plus  fait  de  plaintes  à faduenir  de  l’excès  defditeset 
pices:En  attendant  lequel  Reglement, feront  icelles 
efpices  augmentées  à proportion  de  l’augmentatiô 
des  Officiers  prefentement  créés,  3c  de  lades-vniÔ 
defdites  charges  de  Prefidens.  Et  afin  que  lefdits 
Prefidens,  ïntendans  , 3c  Treforiers  generaux  de 
France  nous  feruent  vtilement  en  toutes  nos  affai- 
res,tant  en  leurs  Bureaux,  qu’en  l’eftendu'é  de  leur 


j6 

Généralité  j Nous  voulons  & entédons  que  la  moi-' 
tiéd’entr’eux, exerce  leurs  charges  pendant  vne  an- 
née,efdits  Bureaux, Audiance,&  Chambre  du  Cô- 
feil-.Et  que  l’autre  moitié, foit  employée  à faire  leurs 
vifites  & cheuauchées  3 & a l’execution  des  Com- 
maffions  extraordinaires  qui  leur  feront  par  noùs 
addreffées.  Quoyfaifant  ceux  qui  trauailleront  ef- 
ditsBureaux,ferontdifpenfezde  rapporter  en  nos 
Chambres  des  Comptes, leurs  procez  verbaux  def- 
dites  cheuauchées  pendant  ladite  année.  Apres  la- 
quelle expirée, ceux  qui  aurot  feruy  efdits  Bureaux, 
feront  l’année  fuiuante  auffi  leurs  cheuauchées  en 
J'cftenduc  des  Generalitez;  & feront  difpenfez,  Ci 
bon  leur  femble,de  feruir  pendant  ledit  temps  ef- 
dits Bureaux. Et  ainfi continueront  d’année  en  an- 
née fuccefliuemenr,  fans  toutesfois  que  lefdits  Pre- 
fidens-Intendans  generaux  , foient  tenus  de  faire 
aucunes  vifîtes  & cheuauchées, fi  bon  ne  leur  fem- 
ble  , dont  nous  les  auons  difpenfez  & defehargez, 
Ny  que  les  vns  & les  autres  puiffent  eftre  priuez  de 
l’vn  & de  l'autre  defdits  feruices  , ny  des  efpices, 
droiéts , taxations  Sc  vacations  qui  feront  commu- 
nes entre  tous  lefdits  Prefidens  & Trcforiers  gene- 
raux de  France  de  chacun  defdits  Bureaux  : les  frais 
de  l’execution  defdites  Commiffions  extraordinai- 
res où  ils  feront  employez,  préalablement  déduits. 
Voulons  auffi  que  lefdits  Prefedens,  Intendans,  & 
Treforiers  generaux  de  France,  qui  feront  leurs  vi- 
fîtes  & cheuauchées  , puiflent  fl  bon  leur  femble, 
prefider  àl’affiette  des  deniers  de  nos  tailles  en  cha- 
cune Efle<foon:Et  à cette  fin,affigner  aux  Eflcuz  le 
jour  qu’ils  y voudront  trauailler.  Feront  obferuer 
nosEdiétsôc  Reglemensfurle  faiéfc  defdites  Tail- 
les  , ôc  empefeheront  qu’il  ne  foi:  impofé  fur  nos 
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fubiets  plus  grandes  Tommes  que  celles  qui  feront 
contenues  dans  nos  Commi{fions,afin  qu’il  n’arri- 
ue  aucunes  non- valeurs.  Et  délirant  gratifier  ceux 
qui  feront  pourueus  defdites  qualitez  de  Trefidens, 
6c  les  quatre  anciens  qui  les  exercent  aux  Bureaux 
où  ils  les  ont  réunies  à leurs  corps,  afin  qu’ils  fe  puif- 
fent  conferuer  le  rncfme  rag  &:  authorité  qu’ils  ont 
cfdits  Bureaux-,  Nous  voulons  que  par  pieference 
ilsfoient  recens  àleuer  en  nos  Parties  Câfu elles lef- 
dits  Offices  de  Prefidens  6c  întendans  Generaux; 
Ce  qu’ils  feront  tenus  de  faire,  ou  de  rcceuoir  leur 
rembourfement  de  la  finance  defdites  qualitez , dis 
vn  mois  du  îour  delà  fignifteation  6c  commande- 
ment qui  leur  fera  fait  du  roolle  des  taxes  defdits 
Offices, au  Greffe  de  chacun  Bureau.  Quoy  faifanc 
ils  pourront  refigner  leurs  offices  deTreforiers  de 
France  à telles  perfonnes  que  bon  leur  femblera. 
Aufquels  toutes  lettres  de  prouifions  necefïaires  fe- 
ront expédiées  fans  payer  aucune  finance  ny  droiét 
de  refignation  que  le  marc  d’or  feulement.  Et  iuG 
ques  ace  qu’ils  en  ayent  difposé,  ils  pourront  exer- 
cer lvn&  l’autre  defdits  Offices  fans  incompati- 
bilité , &:  iouyr  des  gages , efpices  6c  droi&sy  atrri- . 
buez/ans  qu’ils  foient  tenus  de  prefter  autre  fermée 
que  celuy  qu’ils  ont  cy-deuant  fait  pour  leurs  offi- 
ces de  Treforiers  de  France, 6c  quafitez  de  Prefidéc 
dont  nous  les  auons  difpenfez  & defehargez.  Et  à 
faute  de  fatisfaire  à ce  que  deffus  dans  ledit  temps 
dVn  mois,&  iceluy  pafTé,ils  demeureront  defeheus 
de  ladite  preferéce:  Et  fera  permis  aux  autres  Tre- 
foyers  de  France  6c  à toutes  autres  perfonnes  , de 
Icsleuer  6c  iouyr  par  lefdits  Treforiers  de  France 
dudit  bénéfice , pouuoirde  refigner  leurfdits  offi- 
ccs, fans  payer  aucune  finance  & des  autres  facultés 
\ CH 
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cy-defiüs,  sas  que  léfditsTrçfo tiers  de  France  puifi 
fenteftrereceusàlesrembourferdela  finâcc  qu’ils 
auront  payee  pour  lefdites  charges  & offices  de 
Prçïidens  8c  fntendâs  generaux  pour  quelque  cau- 
T feq  ue  ce  Toit,  Ht  ceux  qui  en  feront  pourueUs,  ensé- 
bledefdits  offices  de  nos  Aduocats  & Procureurs, 
feront  receus  8c  inftaiez  cfdits  Bureaux  , encores 
qu’ils  enflent  des  parens  ou  alliez  en  iceux  au  degré 
prohibé  par  nos  Ordonnances,  dont  nous  les  auôs 
xlifpenfcz  8c  difpenfons  par  ces  prefemes:  à la  char- 
getoutesfois, que  les  voix  de  deux  parens  fe  rencô- 
trans,ne  feront  comptées  que  pour  vne.  Iouyront 
pareillement  lefdits  Prefidens  & Intendans  , nos 
Aduocats  & Procureurs, de  la  difpcnfe  des  quara- 
teioius,pour  le  temps  qui  refte  à expirer  des  neuf 
années  portées  par  nos  lettres  de  Déclaration  con- 
cernant le  droid  annuel:  Après lefquclles  expirees, 
ledit  drpid  annuel  venant  à eftre  continué, ils  y fe- 
ront receus  enpayant  les  mefmes  fommes  que  éel- 
les  qui  ont  eftécy-deuant  payées  pour  le  droiéfc  an- 
nuel defdites  qualitez  de  Prefidens:  & nofdits  Ad- 
uocats&  Procureurs,  pareille  fomme  que  nofdits 
Aduocats cy-deuant  établis  efdits  Bureaux,  Sanfc 
que  lefdites  taxes  8c  enaluation  defdits  offices  puif- 
fent  eftre  augmentées  cy  apres  pour  quelque  caufe 
quecefoit.  Si  donnons  en  mandement  à nos 
amez  & féaux  Cônfeillers  les  Gens  tenans  noftre 
Cour  de  Parlement, Chambre  de  nos  Comptes  & 
Cour  des  Aydesa  Paris,  ^[ue  noflre  prefentfidid 
ils  facent  iire,pubiier  8c  enregiftrer , 8c  le  contenu 
eniceluy  inuiolablement  garder,obfefuer  & entre- 
tenir, fans  permettre  qu’il  y foit  contreuenu , non- 
ôbflantoppofitionsou  appellations  quelconques, 
pour  lefquelles  8c  fans  preiudice  d’icelles  ne  vou- 
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lonseftre  différé, & do ntfi  aucunes  interuiennent, 
nous  auons  retenu  Sc  referué, retenons  ôc  referuons 
lacognoiffanceànous&ànoftteConfeil,  Ôc  icelle 
interdite  à toutes  nos  autres  Cours,  luges  & Offi- 
ciers,nonobftant  aufïi  tous  autres  Edi&s,  Ordon- 
nances, Arrefts,Rcglemens,Defenfes,  Priuileges  ôc 
autres  Lettres  à ce  contraires, ou  données  en  confê- 
quenccraufquelles  ôc  aux  dérogatoires  des  deroga- 
toiresy  contenues, nous  auons  dérogé  ôc  dérogeôs 
parcefditcsprefentes.  Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et 
parce  que  des  prefentes  on  pourra  auoir  affaire  en 
plufieurs  & dîners  lieux, nous  voulons  qu’aux  vidi- 
mus  d’icelles  deiiement  collationnées  par  l’vn  de 
nos  amez  Ôc  féaux  Confeillers,  Notaires , Secretai- 
res,foyfoitadiouftec  comme  au  prefent  original: 
auquel  afin  que  ce  foit  chofe  durable , ferme  ôc  fia- 
ble à toufiours,  nous  auons  fait  mettre  noftre  feel, 
fauf  en  autre  chofe  noftre  droi&,&  l’autruy  en  tou- 
tes. Donne'  à Neuf-chafielau  mois  de  May  , l’an 
de  grâce  mil  fix  cens  trente-cinq,  & de  noftre  régné 
le  vingt-cinquiéme.Signé  Lovis,  & plus  bas.  Par 
le  Roy,  De  Lomé  nie,  à cofté,  vifa  , ôc  feellé  du 
grand  Seau  de  cire  verte , fur  lacs  de  foye  rouge  ôc 
vertc:Et  encore  eft  écrit: 


L eues  publiées  çfrregiftrées , Guy  ce  requérant  & 
confentant le  Procureur  General,& que  copies  collât io- 
nées  a l'original d’icetuy , enuoyées  aux  Bailliages  & 
Senefchaufées  de  ce  r effort , pour  y efire  pareillement 
leûes  publiées,  regiflrées , & exécutées  félon  leur  for-  - 
me  & teneur.  A la  charge  que  les  deniers  en  prouenas , 
feront  employez,  au  payement  des  gens  de  guerre , a 
peine  du  quatruple  contre  les  ordonnateurs  & parties 
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prenantes.  A Paris, en  Parlement, le  Roy  y séant, le  20* 
iourde  Décembre  1655. 

Signé,  Dv  T 1 l l et* 

Leu,publié,& regiflré en  la  Chambre  des  Comptes, 
Ony  le  Procureur  General  du  Roy , parle  commande- 
ment de  fa  A^aieflé,  porté  par  Monfieur  le  Comte  de 
Soijfons , Grand  Maiflre  de  France , Gouuerneur  & 
Lieutenant general  pour  le  Roy  en  Dauphiné,venu  ex - 
prés  en  ladite  Chambre, aflifte  du  fleur  Duc  de  Mont - 
baz>on,& des fieurs  de  Leon,&  D or  me jf on, Confia  lier  s 
en fes  Confeils  d’Efiat  & rriué,  le feiz,iefine  May  mil 
fix  cens  trente  - cinq . 

Signé  , B o v r l o n. 

Leu,  publié  & regiflré par  le  commandement  du 
Roy, porté  par  Monfieur  le  Comte  de  Soifons , afifté  du 
fleur  Duc  de  Montbafon,  Chcualierdes  Ordres  dudit 
Seigneur, & des  fleurs  de  Leon  zy  D 0 rmejfon,  Confie  U- 
lers  cri  fes  Confeils  d’Eflat  & Priué,  Ouy  & ce  requé- 
rant fort  Procureur  General,  A Paris  en  la  Cour  des 
Aydes  les  chambres  ajfemblées,  le  feinte  fine  tour  de 
May, mil  fix  cens  trente * cinq. 

Sign« , 


BOVCHER. 

' , \ 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
d’vn  Confciller  honoraire  en 
chacun  Bailliage  , Senefchauflee 
& Siégé  Prefidial. 

V erifié  en  Varlement,  chambre  des  Comptés, 
& Cour  des  Aydes. 


A .PARI  S, 

Chez  Charles  Morel,  Imprimeur 
xordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI. 

è 

de  fa  Mayfifr  t . j 


O V I S par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  &:  de  Nanar- 
re , A tous  prefens  8?  à venir, 
Salut  : Comme ainli  Toit  que 
Jcs  Roys  nos  Predeceffeurs  . 
pouruoir  à l’adminiftration  de  la 
luftice  de  noftre  Royaume , aucc  les  pué-, 
cautions  neceffaires , non  feulemec  de Tin- 
tegrité  des  luges,  mais  auffi  de  leur  intelli - 
gence  au  fait  d’ÎGelie,  par  lacognoiflance 
des  loix  ciuiles,  canoniques,  & des  couftu- 
mes  des  lieux-.  Ayent  ordonné  & aie  e'fté 
iufquesàprefencobferué  que  ceux  qui  fe- 
roient  pourueus  des  Offices  de  Iudicatu- 
, tant  en  nos  Cours  Souueraines  qu’en 
nos  Prefidiaux,  8c  autres  Iuftices  inferieu- 
res , feroient  graduez  8c  examinez  fur  la 
loy , demeurans  par  ce  moyen  tous  autres 
non  graduez  exclus  defditeschargesrquoy 
que-fans cognoiffance  des  loix  ils  puiffenc 
par  leur  bon  fens  8c  expérience  aux  affai- 
res, s’interpofer  auffi  vtilement  au  ingéniée 
des  procez,  que  pourraient,  faire  les  gra- 
duez. Dont  ayans  recognu  , combien  il 
importe  de  doner  émulation  à toutes  con- 
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dirions  de  perfonnes,dc  s’induftricr  & fe 
rendre  capables  d’eftre  employez  pour  le 
bien  public  &:  de  noftre  feruice,  en  les  y 
conuianc  par  des  marques  Sc  tilcres  hono- 
rables qui  les  y encouragent  : Ec  que  pour 
diuerfes  occurrences  de  noftre  feruice,  il 
nous  importe  gradement  d’admettre  efdi- 
tes  charges  en  nosPrefidiaux&r  autreslufti- 
cesinfeneures,dcs  perfonees  de  bon  fens, 
quoyqueno  lettrezny  graduez:  A C ES 
C A V S E S , apres  auoir  mis  cefte  affaire 
en  deliberation  en  noftre  Confeil  , qù 
eftoient  noftre  très- cher  & vnique  Frere 
le  Duc  d’Orléans , les  Princes  de  noftre 
Sang,  &:  autres  grands  Sc  notables  perfon- 
nages  ; DE  L’A  D VIS  d’iceux , &:  de 
noftre  certaine  fcience  , plaine  puiflance 
&authorité  Royale  , Nousauons  par  ce* 
ftuy  noftre  prefent  Edid  perpétuel  &c  irre- 
uocable,creé&:  érigé,  créons  & érigeons 
en  tiltre d’Office  formé  &c  héréditaire,  en 
chacun  des  Bailliages  , Senefchauflees  &: 
Sièges  Prcfidiaux  de  ceftuy  noftre  Royau* 
me,  vn  Office  de  noftre  Confeiîler  hono- 
raire, pour  y eftre  dés  à prefent  par  nous 
pourueu  de  perfonnes  de  probité  requife, 
ïoient  Ecclefiaftiques , Nobles,  ou  autres 
graduezou  non  graduez,  Pour  les  exercer 
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par  eux,  leurs  fuccefïéurs , ou  ayans  caufe, 
mefmes  pour  en  iouyr  par  leurs  vefues  6c 
heritiers  audit  tiltre  d’hérédité , fans  qu’ils 
puiftenc  eftre  tenus  ny  reputez  domaniaux 
ny  fubietsà  reuente,pour  quelque  caufe 
& occasion  que  ce  foit,&:  aux  mefmes  hon- 
neurs,authoritez,prerogatiues  que  les  au- 
tres Confeiliers  defdits  Sieges  6c  Iurifdi- 
âions  où  ils  feront  eftablis,  auec  voix  deli- 
beratiue,  tant  es  Audiences, Chambres  du 
Confeil,  en  toutes  caufes  tant  ciuilesque 
criminelles,  6c  en  toutes  affemblées  publi- 
ques , mefmes  és  Hoftels  de  Ville  j 6c  ail- 
leurs où  lefdits  Officiers  de  Iuftice  pour- 
roient  eftre  appeliez  : Et  auront  leur  rang 
6c  feance  immédiatement  apres  les  quatre 
anciens  defdits  Sieges,  foit  en  habit  long 
ou  court,  auec  l’efpée  au  cofté  ou  fans  icel- 
le, félon  la  prpfeftion  6c  qualité  des  pour*> 
ueus  defdits  Offices , fans  toutefois  qu’ils 
puiflent  participer  aux  efpices , ny  autres 
cmolumens  des  procez  auec  lefdits  autres 
Confeiliers.  Et  pour  leur  donner  moyen 
6c  les  conuier  db  vacquer  à leur  charge 
auec  honneur  6c  dignité  .Nous  leur  auons 
attribué  6c  attribuons  à chacun  d’eux  an- 
nuellement, les  gages  qui  feront  arreftez 
ennoftre  Confeil  ; Lefquels  gages  néant- 
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moins , ne  pourront  exceder  enfemble , la 
fomme  de  quarante  milliures  par  an , donc 
nous  en  auonsaffigné  trente  mil  liuresfur 
nos  Gabelles,  &dixmil  liures  furnosre- 
ceptes  generales, pour  en  eftre  le  fonds  d’i- 
ceuxmis  chacunan  ,àcommenceraupre- 
mier  iour  du  prefent  mois  d’Auril,  encre 
les  mains  des  Receueurs  &:  Payeurs  des 
gages  des  Officiers  de  nos  Prefidiaux , fur 
leurs  {impies  quittances , &:  par  eux  payez 
de  quartier  en  quartier  aufdi  es  Confeillers 
honoraires, qui  feront  eftablis  efdits Bail- 
liages , SenefchaufTées  &c  Sieges  Prefi- 
diaux.  Lefquels  Confeillers  nous  auons 
en  outre  déchargez  &;  exemptez , déchar- 
geons &c  exemptons  de  toutes  Tailles, 
Taillon  « Creües , & autres  leuées  de  de- 
niers; De  laquelle  exemption  ilsiouyronc: 
pour  tous  les  biens  à eux  appartenans. 
VOVLONS  en  ouçre , que  toutes  per- 
Tonnes  de  quelque  qualité  qu’ils  foienc, 
foit  Ecclefiaftiques  ou  Séculiers  , Nobles 
ou  autres, puifient  poffeder  &:  exercer  lef- 
dits.Offices  de  Confeillers  honoraires  : A 
la  réception  &:  inftalation  defquels , fera 
procédé  par  les  I-ugés  Prefidiaux  de  cha- 
cun r effort:  ou  à leur  refus  ou  delay,  par  le 
premier  de  nos  Majftres  desRequeftes,  &: 
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autresdenos  Iugrs  trouuez  far  les  lieux: 
Aufquels,  de  à chacun  d'eux  mandons  de 
enioignons  de  le  fan  e, apres  deuë  informa- 
tion par  eux  prife  des  bonne  vie,  mœurs  de 
Religion  Catholique,  Apoftolique  de  Ro- 
maine defdits  pourueus , fans  qu?ils  foient 
obligez  à aucun  autre  examen.  SI  DON- 
NONS EN  MANDEMENT  à nos 
amez&  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans 
noftre  Cour  de  Parlement  à Paris , de  au- 
tres qu'il  appartiendra,  que  noftre  prefent 
Edift  ils  facent  lire, publier  &renregiftrer, 
de  le  contenu  en  iceluy  garder  de  obferuer 
de  point  en  point  félon  fa  forme  teneur, 
fans  fouffrir  qu’il  y foit  fait  ou  contreuenu 
en  aucune  forte  de  maniéré  que  ce  foit. 
CAR  tel  eft  noftre plaifir,nonobftant  op- 
pofitions  ou  appellations  quelconques,  de 
tous  Edi£h,  Ordonnances  , Reglemens, 
vfanees  de  priuileges  à ce  contratresjauf- 
quels  de  aux  dérogatoires  des  dérogatoi- 
res y contenuës.nousauons  dérogé  de  dé- 
rogeons , fauf  en  autre  chofe  noftre  droiét, 
de  i’autruy  en  toutes.  Et  afin  que  ce  foie 
chofe  ferme  de  ftable  à toufiours  , nous 
auons  fait  mettre  noftre  féel  a cefdi tes  pre- 
fentes.  Et  poureeque  d’icelles  I on  pour- 
roic  auoir  affaire  en  plufieurs  de  diuers 
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lieux,  nous  voulons  qu’aux  vidimus  d’icel- 
les deuement  collationnées  parfvn  denos 
amcz  & féaux  Confeillers  & Secrétaires, 
foy  foitadiouftée  comme  à l’original,  üon- 
né  à Paris  au  mois  d’Auril,l9an  de  grâce  mil 
fix  cens  trente  cinq.  Et  denoftreregnele 
vingt  cinquième.  Signé,  LO  VI  S.  Et 
plus  bas,ParleRoy, D E LO  M EN  IE. 
A codé,  vifa.  Et  (eellées  fur  fimple  queue 
du  grand  féau  de  cire  verte, fur  lacs  de  foye 
rouge  & verte.  Et  encor  eft  écrit: 

Leu, publié  & regijlré , ouy  ce  requérant  & 
confient ant  le  Procureur  General , & que  copie 
collationnée  a /’ original  d’ïceluy  , enuoyée  aux 
Bailliages  & Senefichaufiées  de  ce  refifiort , pour  y 
efire pareillement  leu, publié  enregistré  ,&  exé- 
cuté /elon fia  firme  & teneur  : a la  charge  que  les 
deniers  en  proue  nans , feront  employez,  au  paye- 
ment des  gens  de  guerre , a peine  du  quadruple 
contre  les  Ordonnateurs  & parties  prenantes , A 
Paris  en  Parlement, le  Roy  y fiant,  le  20.  lourde 
Décembre  163$. 

Signé,  DF  TI  LL  ET. 

L eu, pub  lié  & regijlré  en  la  Chambre  des  Com- 
ptes, ouy  le  Procureur  General  du  Roy,  far  Mon - 
fieur  le  Duc  d3 Orléans , Frere  unique  de  ja  Ma <• 
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iejlé , venu  exprès  en  ladite  chambre , ajsijlé du 
Sieur  Marefchal  dé  Ejlrée , & des  Sieurs  Aubery 
& Colmoulins , Confeillers  de  fadite  Maiejlé  en 
[es  Confeilsje  20  jour  de  Décembre  163s* 

Signé,  GOBE  LIN. 

Leu , pub  lie  & regijlré  par  le  commandement 
du  Roy , porté  par  Monfieur  Frere  vnique  de  [a 
Maiejlé, Duc  d' Or  le  an  s, aflifté du  Sieur  dé E/lrée, 
Marefchal  de  France , & des  Sieurs  Aubery  çj 
Colmoulins , Confeillers  en  [on  Confeil  dé Ejlat 
Ouy  & ce  requérant  [on  Frocureur-General , A 
Taris, en  la  Cour  des  Ay  des, le  s chambres  ajfem - 
blé  es  le  20  jour  de  Décembre  163s . 

Signé, 


BOVCHER* 
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EDI  CT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
d'vn  Procureur  de  fa  Majefté  & 
d’vn  Greffier  en  chacune  Ville  &, 
Communauté,  Aux  mcfmes  fon- 
dions que  ceux  de  l’Hoftel  de  vil- 
le de  Paris. 

, ' , . ( 

V erifiée  en  Parlement,  chambre  dss  Compta  d? 
Cour  des  Aydes  le  20.  Décembre  163s . 


A PARIS, 

Chez  Charles  M o r e l,  Imprimeu 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI. 

i^îuec  Priuilege  de  fa  Maiejlé, 


j 
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O V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  & de  Nauarre,  A tous 
prefens  é à venir  , Salue.  Les 
grandes  defpenfes  que  nous  auons 
laides  depuis  quelques  années, 
pour  l’entretenement  de  nos  ar- 
mées mifes  fur  pied  pour  la  conferuation  de  cét 
Eftat  j ayans  épuifé  la  plus  grande  partie  de  nbs  Fi- 
nances, & nous  rrouuans  obligez  de  faire  de  iioü- 
uclles  leuécs  de  Gens  de  guerre,  ôe  de  continuer  le 
payement , folde  6c  entretenemét  de  ceux  qui  font 
fur  pied , pour  oppoferànos  eqncmis,  afin  de  lent 
empefeher  l’entrée  du  Royaume  : Nous  fommês 
côtraintsde  recourir  aux  moyens  extraordinaires 
qui  nous  ont  efté  propofez.  É n t r e lefquels,ce- 
luy  de  la  création  d’vn  Greffier  héréditaire  6c  dvh 
noftre  Confeiller,  Procureur  en  chaque  VHlc  & 
CômunautédurefTortdc  nos  Parlementé  Charrf- 
bre  des  Comptes  de  Paris  j a efté  trouué  le  plus 
vtile  &:  neceffaire , pour  empefeher  la  diffipation 
des  deniers. communs,  d’o&roy  é patrimoniaux 
defdites  Villes  é Cômunautez,  é arrefter  le  cours 
des  abus  "qui  fe  commettent  en  l’adminiftration 
des  affaires  defdites  Communaütez,qui  procèdent 
du  changement  des  Magiftrats , Efcheüiiis,  Syn- 
dics & autres  perfonnes  prepofées  parlefdites  Co- 
fnunautez,  qui  ne  demeurans  en  exercice  qu’vn  an 
ou  deux,  fe  trouuét  hors  de  charge  lors  qu’ils  com- 
mencent à prendre  cognoiffance  des  affaires  pu- 
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b lies  : Eté  eux  qui  exercent  par  commiffion  lefdits 
Offices  de  Greffiers,  n’eftans  chargez  des  papiers 
de  regiftres  defdites  Villes  de  Communautez,  les 
diuertifTent  de  fuppriment  le  plus  fouuent  , Toit 
poui;  fe  rendre  ne.ce{Taires,ou  pour  en  tirer  du  pro- 
fit au  grand preiudice  de  nos  Subjets.  C e qua- 
yant efté  mis  en  deliberation  en  noftre  Confeil,ôti 
eftoient  aucuns  Princes  Se  Officiers  de  noftre  Cou- 
ronne, Vautres  grands  Se  notables  perfonnages: 
De  l’Adyis  dlceluy,&  de  noftre  certaine  fckL 
ce , plaine  puiftance  Se  authorité  Royale  : N o v s 
quons  par  noftre  prefent  Edid  perpétuel  Se  irreuo- 
cable,creé  Se  érigé,  créons  Se  érigeons  entiltrç 
.d'Offices  formés,  Vn  noftre  Procureur  Se  vn  Gref- 
fier en  chacune  Ville  Se  Communauté  du  reftort 
de  nos  Parlement  Se  Chambre  des  Cotnptes  de 
Pans , aux  melmes  fondions  qu’à  ceux  de  PHoftel 
de  noftre  bonne  ville  de  Paris  : Auec  attribution 
aufdits  Greffiers , de  pareils  droi&s  que  ceux  qui 
exerçoiét  lefdites  charges  par  Commiffion  : exem- 
ption de  Tailles,  Tutelles  , Curatelles  Se  autres 
charges  publiques.  Pour  par  lefdits  Greffiers,  que 
nous  auons  faits  héréditaires,  rédiger  par  écrit,  tât 
aux  aftemblées  generales  que  particulières  defdb 
tes  Villes  Sc  Communautez,  les  Deliberations  Se 
lugemens  qui  auront  efté  refolus  pour  la  police  Sc 
îuftice  ciuile  Se  criminelle  ( és  lieux  où  elle  appar  - 
tient  J cidites  Villes  Se  Communautez.  Aflifter  à la 
reddition  des  comptes  des  deniers  communs , pa- 
rti mpniaux  Se  d’odroy,  Se  garder  les  minutt-s  d’i- 
cçux,  Receuoir  les  baux  à ferme , tous  prix  faits  Sc 
enchères  fur  les  affaires  defdites  Villes,  cautionne- 
jnens,  maudemens,  quittances  Sc  autres  adesôc 


expéditions  depcndans  des  leuces  defdits  deniers. 
Comme  auffi,  affiftcr  auec  les  AfTeeurs  Ôc  Colle- 
cteurs , pour  écrire  leu  taxes  qui  feront  faites  pour 
les  Tailles , fumant  le  47.  article  de  l'Ediét  fait  fur 
le  reglement  defdites  Tailles.  Et  généralement  re- 
ceuoirtous  les  adesconcernans  lefdites  Villes  & 
Communautez , qui  demeureront  dans  les  archi- 
ues  anciennes  d’icelles, dont  ils  auront  vne  clef , & 
en  expédieront  des  extraits  deuëment  collation- 
nez & lignez  d’eux, à ceux  qui  les  en  requerront  ÔC 
qui  y auront  intereft,  en  leur  payant  pareil  falaire, 
que  celuy  que  prennent  les  autres  Greffiers  des  Iu- 
rifdiélions  ordinaires.  A tous  lefquels  Offices  de 
nos  Procureurs  & Greffiers  defdites  Villes  ôc  CÔ- 
munautez,Nous  auons  attribué  & attribuons, cin- 
quante mil  deux  cens  liures  de  gages,dont  le  fonds 
fera  fait  & laifTé  par  chacun  an,  à commencer  du 
premier  Ianuier  dernier , és  edats  des  Finances  des 
Generalitez  de  Pans,  Chaalons,  Amiens.Soidbns, 
Moulins, Orleâs, Bourges, Tours,  Poiéliers,Rion, 
Lyon,Limoges,  Bourdeaux  ôc  Montauban^u  ref- 
fort  de  nos  Parlement  & Chambre  des  Comptes 
de  Paris , à raifon  de  trois  mil  cinq  cens  liures  pour 
chacune  defdites  Generalitez  eftans  au  reffort  de 
ladite  Chambre  des  Comptes  de  Paris  : ôc  de 
douze  cens  liures  , pour  ce  qui  efl  au  reflort  dudit 
Parlement  de  Paris  en  l’eftenduë  de  la  Généralité 
de  Bourgongne , fuiuant  les  roolles  qui  en  feront 
arreftez  en  noftre  Confeil.  Et  où  il  n’y  auroit  fonds 
prefentement  ou  à l’aduenir , feront  lefdits  gages 
employez  dans  les  eftats  des  Gabelles  de  chacune 
defdites  Generalitez  , qui  s'expedient  annuelle- 
ment. Pour  aufdits  Offices  eftre  dés  à prefent  par 
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nous  pourueu , 8c  cy-apr es  quand  vacation  écher- 
ra de  ceux  de  nos  Procureurs  defdites  Villes  8c 
Communautez,  foit  par  mort,  refignation , forfai- 
ture ou  autrement , mefmes  aufdits  Greffiers  hé- 
réditaires à toutes  mutations.  E t pour  fauorable- 
ment  traiter  ceux  qui  en  feront  pourueus  , Nous 
voulons  que  nofdits  Procureurs  defdit es  Villes  8c 
Communautez,  iouylfent  de  la  difpenfe  des  qua- 
rante iours,  ainfiquc  nos  autres  Officiers,  fans  pa- 
yer aucune  chofe,  pendant  le  temps  qui  relie  à ex- 
pirer de  neuf  années , reliantes  à expirer  de  la  con- 
tinuation dudit  annuel, fans  qu  arriuantleur  décès 
pendant  ledit  temps, lefdits Offices  puilfent eflre 
déclarez  vacans , ains  foient  conferuez  à leurs  vc- 
files  & heritiers  pour  endifpofer  .*  Et  que  lefdits 
Greffiers  iouylfent  en  hérédité  de  leurs  Offices, 
fans  qu’ils  puilfent  ellre  fubjets  à reuente  ny  rem- 
bourfement , fur  les  premiers  acquereurs  8c  leurs 
premières  relîgnataires,pour  quelque  caufe  &'oc- 
calionquecefoit. 

Si  donnons  en  mandement  à nos 
amez&  féaux  Confeillers,  les  Gens  tenans  nollrc 
Cour  de  Parlement,  Chambre  de  nos  Comptes  8c 
Cour  des  Aydes  à Paris,  Prefidens,  Treforiers  Ge- 
neraux de  France  audit  lieu,  Baillifs,Scnefchaux  8c 
autres  nos  luges  8c  Officiers  qu’il  appartiendra. 
Que  ces  prefemes  ils  facent  lire,  publier  8c  regi- 
flrer,  8c  le  contenu  en  icelles , garder  8c  obferuer, 
fans  fouffrir  ny  permettre  qu’il  y foit  contreuenu 
en  aucune  maniéré, faifant  iouyr  les  pourueus  def- 
dits  Offices,  plainement  8c  paifblement,  nonob- 
ftant  quelconques  Edi  éts, Statuts,  Reglemens,Pri- 
uileges,Ordonnances,Stil  8c  referues  à ce  contrai- 


re$,au(quelles  & a la  dérogatoire  des  dérogatoires 
y contenues,  nous  auons  dérogé  & ^rogcons  par 
cefdites  prefentes,  nonobftancauflS  toutes  oppofi- 
tions  ou  appellations  quelcofique$,pour  lefquellcs 
&c  fans  preiudices  d’icelles  pe  voulons  eftre  diffé- 
ré: & defquelles  fi  aucunes  interuiennent,  nous 
nous  en  fommes  referué  & referuons  lacognoif- 
fance  en  noftredit  Confeil,^  l’interdifons  i tous 
autres  luges  : C a r tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  & ftable  à roufiours,nous  y 
auons  fait  mettre  noftre  S eel , fauf  en  autres  chofes 
noftre droid , & l’autruy  en  toutes  : Donner 
Chafteau-thierry  au  mois  de  luin,l’an  de  grâce  mil 
fix  cens  trente  cinq,  & de  noftre  régné  levingt- 
flxiéme.  Signé,  L O V I S,  & pliis  bas, Par  le  Roy, 
de  Lomenie,  à cofté,  vifà , & fèellées  du  grand 
Seau  de  cire  verte  fur  lacs  de  foye  rouge  & verte. 
Et  encor  eft  écrit: 

Leu  > publié  & regiftre  ,Ouy  ce  requérant  & 
confentant  le  Procureur  General  que  copies 
collationnées  à i original d3 'içeluy, ferai  enuoyées 
aux  Bailliages  & Senefehauftées  de  ce  reffort, 
pour  y eftre  pareillement  leu'ès  ,pubhées>rcgiftrées 
& exécutées  félon  leur  forme  & teneur: a la  char- 
ge que  les  deniers  en  prouenans , fer  ont  employez* 
au  payement  des  Gens  de  guerre,  a peine  du  qua- 
druple contre  les  ordonnateurs  & parties  pre- 
nantes\ A Paris  en  Parlement  le  Roy  y feant,k 
20 . tour  de  Décembre  163 s . 

Signé,  DV  TILLET. 


% 

Leu, publié  & registre  en  la  chambre  des  Com- 
pressa/le  Procureur  General  du  Roy,  porté  par 
Monjieur  le  Duc  d' Orléans  , F rere  'unique  de  fa 
Maiefté , venu  exprès  en  ladite  Chambre , afiifiè 
du  fieur  Marefchal d'Efirée, & des  fieurs  Aubery 
& Coimoulins,  Confie  filer  s de  faditte  Maie  Hé  en 
fies  Confeihyle  20 . iour  de  Décembre  163s. 

Signé,  GOBE  LIN. 

Leu  y publié  & regifiré  par  le  commande- 
ment du  Roy  y porté  par  Monjieur  P rere  uni- 
que de  fa  UVLaieftè , Duc  d'Orléans , afifté  du 
fieur  d'Efirée  Marejéhal  de  F rance  ,&  des  fieurs 
^Aubery  & Coimoulins  Confeillers  en  fes  Cn- 
feils  dEfiat&  Priuéy  Ouy  & ce  requérant  fin 
Procureur  General  : Paris  en  la  Cour  des 

Aydes  les  Chambres  ajfemblées  , le  vingtiefime 
iour  de  Décembre  mil  fix  cens  trente-cinq • 

Signe  y 


Bovchsr. 


EDICT  DV ROY, 

PORTANT  CREATION 
èc  augmentation  d’Offu 
ciers  en  laCour  des  Mon- 
noyes  : Et  le  Reglement 
de  leur  pouuoir  & Iurik 
didion. 

Vérifié  en  Parlement,  Chambre  des  (fom- 
pies  Cour  des  Monnayes. 


A PARIS, 


Chez  Charles  M o r e l,  Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXTÏT 

kAuc  ? nulle ge  de fa  Mahjlé. 
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O V IS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  & de  Nauarre,  A tous 
prefens  & à venir , Salut.  Le  feu 
Roy  Henry  fécond  ayant  par  Ion 
__  Ediétdumois  de  lanuiermil  cinq 
cens  cinquante  & vn  , érigé  la 
Chambre  Aes  Monnoyes  en  Cour  Souueraine, 
pouriuger  en  dernier  re dort  5c  fatis  appel, de  tou- 
tes matières  ciuiles  5c  criminelles  dont  la  cognoif. 
fance  luy  eft  attribuée  : noftre  Cour  de  Parlement 
de  Paris  auroit  enregiftté  ledit  Ediél, purement  5c 
Amplement  en  Pan  mil  cinq  cens  cinquante-deux: 
Etneantmoins  en  l’an  mil  cinqccns  foixante-dix, 
ayant  elle  donné  augmentation  de  pouuoir  aux 
Commiflaires  de  ladite  Cour, par  Ediéfc  du  dernier 
de  Septembre  audit  an  ; noftredite  Cour  de  Par- 
lement auroit  apporté  à ienregiftrementd’icelay 
celle  reftrinélion.  Que  ladite  Cour  des  Monnoyes 
ne  pourra  iuger  fouuerainement  au  criminel  : Ce 
qui  luy  a oflé  le  moyen  d’agir  auec  puilTance  5c  au- 
thorité  pour  reprimer  les  defordres  & abus,&  pu>- 
nir  les  coulpables  du  crime  de  faulTe  monnoye  3 5ç 
donné  lieu  aux  déreglenrens  qui  s’en  font  enfuiuis, 
&qui  s’augmentent  iournellement  au  fait  de  nos 
monnoyes.  P ov Raqnoy remedier , nousauons 
refolu  5c  arrellé , de  reftabltr  noftredite  Cour  en  la 
iurifdiélion  fuperieure  8c  fouueraine,qui  luy  a efté 
attribuée  par  i’Ediét  de  fon  eftabliftementja  main- 
tenir en  fa  première  authorité,  5c  faire  iouyr  de 
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tous  les  droits,  honncurs/rang  3c  feance , priuiie- 
ges , prerogariues  3c  prééminences  qui  luy  appar- 
tiennent fuiuanr  nos  Ordonnances,3creglemens 
des  Roys  nos  predcceifeurs  : & d’augmenter  les. 
Officiers  d’icelle,  afin  qu’eftant  remplie  d’vnbom 
nombre  de  perfonnes  de  probité  3c  capacité  re- 
rpiifedaiuftice  ciuile  3c  criminelle  puiffe  eftre  ren- 
due à nos  Subjets  fouuerainemént  3c  en  dernier 
refibrt  en  noftredite  Cour.  Ce  qu’ayant  mis  en 
deliberation  en ^poftie  Confeifi,  où  alfiftoient  au- 
cuns Princes  3c  Officiers  de  noftre  Couronne , 3c 
autres  grands  3c  notables  perfonnages  : De  I’ad- 
vis  de  noftredit  C onfeil,  3c  de  noftre  plaine  puif- 
fance  3c  autliorité  Royale  , Nous  auons  dit  3c  dé- 
claré , difons  3c  déclarons  par  ces  prefentes , vou- 
lons 3c  nous  plaift,  Que  noftredit  Ediét  du  mois 
de  lanuier  nul  cinq  cens  cinquante  3c  vn , regiftré 
en  noftre  Parlement  de  Paris  purement  3c  fimple- 
ment  le  dix-feptiéme  luin  mil  cinq  cens  cinquante 
deux,foit  entièrement  executé,gardé  3c  obferuéfê- 
lon  fia  forme  3c  teneur  : Etquepourcét  effet,  n'o- 
ftredite  Cour  des  Monnoyes , les  Commiftaires 
députez  d’icelle,  3c  les  luges  inferieurs  3c  fubalter- 
nes  iouyffent entièrement  de  laiurifdi£tion,rang 
3e -featiceà  eux  attribuée  ,taiTt  par  noftredit  Ediéfc, 
que  par  les  Ordonnancés  des  Roys  nos  predecel- 
feurS  jpour  iuger  fouuerainement  en  dernier  ref- 
fort,  3c  fans  appel,  de  toutes  matières  ciuil es  3c  cri- 
minelles, dont  la  cognoiifance  luy  appartient  3 foit 
en  première  inftance,  ou  par  appel  des  Députez 
d’icelle,  Generaux  , Prouinciaux , .Garde  de  nos 
Monnoyes,  Conferuateursdes Priuileges des  Mi- 
nes refîorti flans  en  noftredite  Cour  :Etquepriua- 


tiuement  a tous  autres  luges  , ils  cogpoiftent  de 
tout  ce  qui  concerne  le  fait  de  fabrication  de  nos 
Monnoyes , deniers  des  boettes  d’icelles  : Enfem- 
ble  des  fautes  de  maluerfations  commifes  de  qui 
fe  commettront  par  les  Maiftres  Gardes,  Preuofts, 
Eftayeurs,  Contre-gardes,  Tailleurs  , Ouuriers, 
Monnoyers , Changeurs , A ffineurs , Departeurs, 
Batteurs,Tireiirs  d’or  de  d’argent, Mineurs, Cueil- 
leurs  d’or  & de  pailloles,  Orfcures',  Ioiiailliers, 
Crâneurs; Balanciers,  de  autres  fâifant  fai& de  nof- 
ditcs  monnoyes  de  trafic  d’or  de  d’argent,  en  ce  qui 
concerne  leurs  charges, eftats  de  meftiers , vifitA- 
tions  de  rapports  que  les  Maiftres  Iurez  de  Gardes 
d’iceux  Meftiers  font  tenus  faire  : C’eft  à fçauoir, 
en  noftredite  ville  de  Paris , pardeuant  les  Gene- 
raux de  noftredite  Cour  des  Monnoyes  : Et  aux 
autres  villes  de  noftre  Royaume , Pays , Terres  de 
Seigneuries  de  noftre  obeyftance,  pardeuant  les 
Gardes  & Preuofts  d’icelles  Mônnoyes,  chacun 
en  fon  deftroit  de  reflort  : Et  par  preu?ention  de 
concurrence  auecaios  Baillifs , Senefchaux , de  au- 
tres luges  du  faiéfc  des  faux-monnoyeurs  , ron- 
gneurs,billonneurs,&  autres  infradieursde  nos 
E di6ts  de  Ordonnances  fur  le  fait  de  nofdites 
Monnoyes , de  quelque  eftat  de  condition  qu’ils 
foient  : Et  généralement  de  tous  autres  cas  ciuils 
de  criminels , dont  la  cognoiflànce  Souueraine  eft 
attribuée  de  appartient  à.  noftredite  Cour  des 
Monnoyes  par  noftredit  Ediét  du-^nois  de  Ian- 
uier  mil  cinq  cens  cinquante  de  vn , &^autres  Or- 
donnances des  Roys  nos  Prcdecefteuçs  , circon- 
ftances  de  dépendances:  Le  tout  par  Arreften  der- 
nier reftort,  comme  delfus , iufques  à condemna- 
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tîon  8c  execution  corporelle  , mefmcment  de 
mort , abcifion  de  membres , 8c  autres  peines  afïli- 
«ftiues  de  co*ps  inclufiuement,  Soit  en  première 
inftance,ou  par  appel  des  Commiffaires  8c  Dépu- 
tez par  ladite  Cour,  Gardes,  Preuoft  defdites  Mon- 
noyes,  8c  CoftfcruateiKs  des  priuileges  des  Mines: 
Et  cenonobftant  toutes  les  modifications  8c  re- 
ftrindtions  faites  par  nos  Parlemens  8c  Chambre 
des  Comptes,  à la  vérification  de  noftredit  Edidt 
de  mil  cinq  cens  cinquante  8c  vn.  T outes  lefquel 
les  modifications  8c  rcftrinétions , entant  que  be* 
foin  eft  ou  feroit , nous  auons  leuées  8c  oftées  , le- 
uons  8c  oftons  par  ces  prefèntevs.  Reuocquant  à 
cet  effet, tous  Edi&s,  Déclarations,  Lettres  8c  Ar- 
refts à ce  contraires.  la  charge  toutefois , qu’au 
iiigement  des  procez  criminels  , affifteront  du 
moins  dix  Confeillers  de  robe  longue,  outre  les 
Prefidens  d’icelle.  Vovlons  auui  que  les  Ex- 
peditions,  CommHÏIons  8c  Arrefts  de  noftredite 
Cour  des  Monnoyes*  portans  execution  , 8c  qui 
feront  expédiez  en  forme , forent  dorefnauant  li- 
gnez par  vn  de  nos  amez  8e  féaux  Confeillers  8c 
Secrétaires , 8c  feellez  du  Seau  de  noftre  Chancel- 
lerie , pour  eftre  exccutez  auec  plus  d’authorité 
tant  en  noftre  ville  àe  Paris,  qu’aux  autres  lieux  8c 
endroits  de  noftre  obeyffance,  fans  pour  ce  de- 
mander aucun  placer,  vifa, ne  pareatis,  ny  faire  au- 
cune infinuation  à nos  Cours  de  Parlemens  ny  au- 
tres luges  > nonobftant  qu’ils  vouluffent  prétendre 
noftredite  Cour  des  Monnoy es  sn’auoir -territoi- 
res pour  executer  fes  Arrefts,  8c  quelconques  au- 
tres Priuileges,  Statuts  8c  Couftumes  à ce  contrai- 
res , aufquels  nous  auons  pour  ce  regard dérogé,  8c 
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dérogeons  par  ces  prcfentes,  8c  a la  dérogatoire  de 
la  dérogatoire.  Et  davtant  que  le  bien  de  no- 
ftre feritice,&:  la  police  de  nos  Monnoyes,  requiert 
qu’il  Toit  enuoyé  par  chacun  an  dans  l’eftendué  de 
nos  Parlemens , aucuns  Prcfidens,  Confeillers  gc  - 
neraux de  noftredite  Cour,  pour  vifiter  l’eftat  de 
nos  Monnoves  8c  Officiers  d’jceile  par  tout  noftre 
Royaume,  faire  cxa#cmcnt  obferuer  nos  Edi#s 
8c  Ordonnances  fur  le  fait  de  nos  Monnoyes,  ÔC 
faire  le  procez  aux  contreuenans  8c  délinquant 
8c  que  le  petit  nombre  d’Officiers  dont  eft  com- 
pofée  noftredite  Cour , n’eft  fuffifant  pour  nous 
rendre  le  feruice  qu’elle  nous  doit  dedans  8c  de- 
hors noftre  ville  de  Paris,aubien&  foulagemeut 
de  nos  Subjets  : Novs  auons  par  le  prefent  Edi#, 
créé  8c  erigépar  augmentation,  créons  & érigeons 
en  tfltre  d’office  formé , vn  Preftdenc  de  robe  lon- 
gue , 8c  dix  Confeillers  generaux  en  noftredite 
Cour  des  Monnoyes  : qui  feront , à fçauoir , ftx  de 
robe  longue  licentiez,  fçauans  8c  expérimentez  au 
fâ^t  de  iudicature  : 8c  quatre  de  robe  courte , fça- 
uans  8c  expérimentez  au  fait  des  Monnoyes  : 8c  vn 
Subftitut  de  nos  Aduocat  8c  Procureur  General 
en  noftredite  Cour  , à l’inftar  des  Subftituts  des 
Procureurs  generaux  en  nos  Parlemens  créés  par 
l' Edi#  du  mois  de  May  mil  cinq  cens  quatre  vingt- 
ftx:  Aux  gages, fçauoir,ledit  Prefident,  de  dix-fepe 
cens  liures,&  les  Confeillers  de  mil  liures  chacun, 
& ledit  Subftitut  de  trois  cens  liures  : Et  auxmef- 
mes  honneurs, priuileges,  authoritez,  prééminen- 
ces, droi#s,efpices,  profits,  reuenus  & émolumens, 
franchifes , exemptions  8c  libertez  dont  ont  iouy 
les  anciens  Officiers  de  noftredite  Cour  des  Mon- 


noyés.  Défquels  gages , reuenans  à la  Tomme  de 
douze  mil  liures,fera  fait  & laifTé  fonds  dan&Peftat 
des  Gabelles,  aind que  pont  les  gages  des  autres 
Officiersdenoftredite  Cour.  Vovlons  que  no- 
ftredite  Cour  des  Monnoyes  député  annuellemét 
en  chacun  de  nos  Parlemens,  deux  de  nos  PrefL 
densou  Conieillers  d’icelle,  pour  faire  plus  exa- 
ctement garder  de  obferuer  nos  Ordonnances  , de 
punir  les  faux-Monnoyeurs , Billonneurs  , Altéra- 
teurs  de  nos  Monnoyes  : Et  feront  les  lugemens 
par  eux  rendus , à Pencûntre  de  ceux  qui  Te  trouue- 
rontpreuenusdefdits  crimes,  exécutez  nonôbftac 
oppofitionsou  appellations  quelconques,& com- 
me lugemens  fouuerains  : pourueu  qu’en  iceux 
ayent  alTifté  auec  eux,  & chaçun  d’iceux  en  Ton  dé- 
partement, huid  ou  lept  luges  pour  le  moins  de 
nos  Confeillers,*Toient  en  nos  Cours  Souueraines, 
ou  des  Sieges  Prefidiaux  eftablis  efdites  Prouin- 
ccs  : Et  que  les  frais  des  voyages  defdits  Commif- 
faires,  foient  pri§  fur  la  recepte  des  amendes  & con- 
fifeations  adiugées  & qui  s’adiugeront,  par  noftre- 
dite  Cour  de  les  Députez  d’icellc,  pour  en  eftre 
payez  par  le  Rcceueur  general  defdites  amendes  : 
lefquels  deniers  nous  afîe&ons  de  deftinons  pour 
fubuenir  aux  frais  deluftice,&:  Commiffion  def- 
dits CommifTaites.  Et  afin  que  noftredite  Cour 
des  Monnoyes  foit  entièrement  reftablie , de  que 
les  Officiers  d’icelle  iouydent  des  priuileges  attri- 
buez aux  Officiers  de  nos  autres  Cours  Souuerai- 
nes  : V o y l o n s que  ceux  qui  auront  efté  pour- 
ueus  des  charges  de  robe  longue  en  noftredite 
Cour  des  Monnoyes,  ôcreceus  en  icelle,  ne  fpuf- 
frcnc  nouuel  examen,  aduenant qu’ils  youluffènt 
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refîgner  leur fdits  Offices , 8c  fe  pouruoir  d’autres 
en  nos  autres  Cours  fouueraines  : Ec  qu’apres 
auoir  féru  y en  noftredite  Cour  des  Monnoyes , le 
temps  porté  par  nos  Ordonnances, ils  iouyflent 
de  tels  8c  femblables  priuileges  dont  iouyflent 
nos  Officiers  de  noftre  Cour  des  Aydesà  Paris. 
E t pour  fauovablement  traider  ceux  qui  feront 
pourueus  defdits  Offices  prefentement  créées. 
Nous  voulons  qu’ils  iouyflent  durant  la  prefente 
année  8c  la  prochaine , de  la  difpenfe  des  quarante 
iours  de  leurs  Offices,  fans  payer  aucun  preft  ny 
droid  annuel  : ny  qu’aduenant , pendant  le  temps 
de  deux  annéesdeur  decez,  leurs  Offices  puiflent 
eftre  déclarez  vaquans  ny  impetrables , ains  feront 
conferuez  à leurs  vefues  8c  heritiers:  Ecqu’apres 
l’expiration  defdites  deux  années , ils  foient  admis 
à payer  le  droid  annuel  pour  les  années  qui  relie- 
ront d’iceluy,  fur  le  mefme  pied  que  les  anciens, 
fans  payer  aucune  chofe  pour  le  fix  ou  hui&iéme 
denier  de  l’eualuation  defdits  Offices,  dont  nous 
lesauons  déchargez  8c  difpenfez , déchargeons  8c 
difpenfons  par  ces  prefentes  E t pour  faciliter 
l’execution  denos  Ediàs  8c  Reglemens  fur  le  fait 
de  nos  Monnoyes  , 8c  prefter  main- forte  aux  Dé- 
putez de  noftredite  Cour,  tant  dans  noftre  ville  de 
Paris  que  hors  d’icelle,  & par  deliberatiue  con- 
formément aufdics  Edids  : Voulons  auffi  qu’ils 
iouyflent  des  mefmes  exemptions  , priuileges, 
droid  de  Committimus  du  grand  Seau,  franc-falé 
8c  autres  dont  iouyffent  lefdits  Officiers  defdites 
Cours  fouueraines , nos  Secrétaires  8c  Commen- 
saux , en  quelque  part  qu’ils  facent  leur  demeure, 
i qu’ils  precedent  en  toutes  aflemblées  publiques 
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de  particulières, nos  Baillifs,  Sencfchaux  de  corps 
des  Prefidiaux.  Et  s'il  arriucfur  ce  quelques  con- 
teflations,  elles  feront  terminées  en  nofire  Grand 
Confeil , auquel  nous  en  auons  attribué  toute  tu* 
rifdidion&:  cognoiffance.  Et  d’autant  qu’ils  ont 
toujours  quelques  differens  auec  les  Officiers 
defdites  Cours  des  Aydes,à  caufe  de  leurs  prefean- 
ces  de  fondions.  Nous  défendons  aufdites  Cours 
de  cognoiflre  des  proccz  de  differens  ciuils&  cri- 
minels defdits  Prefidens  &:  Treforiers  generaux 
de  France,  lefquekfi  aucuns  interuiennent,  nous 
auons  euocqués  & euocquons  à noftredit  Grand 
Confeil  , auquel  nous  en  auons  attribué  toute 
Cour ,iurifdiâion  de  cognoiffance.  Vovlons 
auffi  qu’ils foient  maintenus  de  conferuez  en  tou- 
tes les  fondions  de  leurs  charges,  tant  pour  la  di- 
redion,  intendance  ,iurifdidion  contentieufe  du 
Domaine  de  de  la  Voirie  ,circonftances  de  depen- 
danceSjVerification  des  frais  des  eftapes  de  paffa- 
ge  des  gens  de  guerre , qu’en  toutes  les  autres  fon- 
dionsqui  leur  font  attribuées  par  tous  les  Edids 
deleur  eftabliffement,  mefmespar  noftre  Ordon- 
nance & Règlement  fur  le  fait  de  l’art  militaire  de 
paffage  de  nos  gens  de  guerre  du  14.  Feurier  1 6u. 
que  nous  voulons  eftre  executez , de  à cefte  fin  en- 
regiflrez  en  chacun  defdits  Bureaux,  afin  qu’il  n’y 
foit  contreuenu  : de  que  noftre  Ediddumoisd’A-  • 
uril  1617.  portant  attribution  de  la  iurifdidion 
contentieaîè  du  Domaine  de  Voirie  achacun  Bu- 
reau defdits  Prefidens  de  Treforiers  generaux  de 
France  , de  noftre  Déclaration  fur  iceluy  du  10. 
Auril\6i8.  foient  executez  de  point  en  point,  de 
que  les  Procureurs  Poftuians  créés  par  ledit  Edid, 


puifient  fculs  poftulcr  en  ladite  iurifdi&ion  con- 
tentieufe , a l’exciufion  des  Procureurs  oftulans 
des  autres  Sieges  &c  Iurifdi&ions  : Faifant  defen- 
fesànos  Cours  de  Parlemens,Baillifs,Senefchaux, 
leurs  Lieuienans  & autres  luges , d'y  apporter  au- 
cun trouble  de  empefehement.  Et  en  interprétant 
de  augmentant  le  pouuoir  defdits  Prefidens  de 
Treforiers  generaux  de  France,  en  ce  qui  regarde 
ladite  voirie  , Nous  voulons  de  entendons  qu  elle 
foit  par  eux  exercée  de  obferuée  en  toutes  les  villes 
de  lieux  de  l’eftenduë  defdites  Generalitez,  tout 
ainli quelle l’eft à prelent  en  noftre  Ville,  Preuofté 
de  Vicomté  de  Paris , de  eflenduë  de  ladite  Géné- 
rale é,  tant  pour  la  grande  que  petite  voirie:  de  qu  a 
cefte  fin  tous  lefdits  Prefidens  de  T reforiers  gene- 
raux de  France  iouyfient  des  mefmes  droiéts , pro- 
fits de  émolumens  de  la  voirie, que  ceux  dot  iouyfi: 
à prefentçeluy  qui  eft  pourueude  la  petite  voirie 
de  Paris.  Entouteslefquelles  villes  &:  lieux  de  l’e- 
ftendué  defdites  Generalitez  . leur  fera  loifible,  fi 
bon  leur  fernble,  de  commettre  perfonnes  capa- 
bles pour  auoir  l’œil , à ce  que  ladite  voirie  foit  in- 
uiolablement  obferuée  au  bien  de  vtiiité  public. 
Et  faifons  defenfes  tres-exprefies  à tous  luges  d’en 
cognoiftre  à peine  de  nullité,  caflation  de  proce- 
dures, defpens,  dommages  de  interefts,  de  aux  par- 
ties de  fe  pouruoir  ailleurs  que  pardeuant  lefdits 
Prefidens  & Treforiers  generaux  de  France,  à pei- 
ne de  mil  liures  d’amende.  Et  pour  rendre  ledit 
pouuoir  de  iouyfi’ance  defdits  droi&s  vniformes 
en  tous  lefdits  Bureaux,  Nous  allons  reüny  de  réu- 
nifions ladite  petite  voirie  de  Paris , au  Bureau  des 
Finances  de  ladite  ville  ; à la  charge  neantmoins  de 
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remboui  fer  celuy  qui  en  eft  à prcfènt  pourueu  , fé- 
lon qu’il  fera  arbitré  au  Confeil.  Et  d’autant  que 
lefdits  Prefidens  & Treforiers  generaux  de  Fran- 
ce , fors  ceux  de  Paris , n’ont  aucuns  gages  & taxa- 
tions pour  la  direéliotl  6c  intendance  de  ladite 
voirie, & qu’ils  font  contraints  de  defpenfervne 
bonne  partie  de  leurs  g^ges  pour  vacquer  aux  vifi- 
rations  & réceptions  d’ouurages , Pauez,  Pons  6c 
Chauffées,  Nous anons  attribué  6c  attribuons  auf- 
dits  Treforiers  de  France  de  chacun  defdirs  Bu- 
reaux, excepté  Paris, la  fomme  de  mil  liures  par 
forme  de  taxations  à caufe  de  ladite  voirie  : Et  auf- 
dits  Prefidens  & Treforiers  de  France  du  Bureau 
de  Paris,  attendu  U grande  eftèndue  de  leur  Gene- 
ralité. & de  ladite  ville  6c  faux  bourgs,qui  les  obli- 
ge au  triple  des  peines  6c  frais  des  autres  Genera- 
litez  *,  Nous  leur  ruons  confirmé  & attribué  les 
deux  cens  limes  de  Taxations  à chacun  deux , donc 
ils  ont  toujours  iouy.  Toutes  lefquelles  taxations 
nous  voulons  eftre  d’orefhauant  employées  & pa- 
fées  par  chacun  an  dans  les  eflats  6c  comptes  def- 
dits  Ponts  Ôc  Chauffées  de  chacune  defdites  Gene- 
ralitez , 8c  icelles  recettes  des  mains  des  Treforiers 
defdits  Ponts  6c  Chauffées  par  les  Receueurs  des 
efpices  de  chacun defdits  Bureaux,  6c  par  eux  di- 
flribuées  égalemenr  aufdits  Prefidens  6c  Trefo- 
riersgenerauxdcFrance,  nos  Aduocats  6c  Procu- 
reurs de  chacune  Généralité  tant  prefens  qu’ab- 
fens.  Et  pour  recompenfer  encores  lefdits  Trefo- 
riers generaux  de  France , delà  perte  qu’ils  pour- 
ront louffrir  en  la  diminution  de  leurs  offices  6c 
droiébs  , à caufe  de  l’eftabliffement  6c  feparation 
defdites quatres  charges  de  Prefidens  6c  Intendans 
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generaux  en  chacun  defdits  Bureaux,  & les  rendre 
plus  foigneux  de  conferuer  nos  deniers, en  véri- 
fiant les  eftats  des  Comptables , Nous  auons  attri- 
bué & attribuons  tant  aufdits  Prefidens  que  In- 
tenàans , que  Treforiers  generaux  de  France , nos 
Aduocats  & Procureurs  prefentement  créés,  vn 
droiét  d’efpice  pour  la  verificatiô  de  tous  les  eftats 
au  vray  defdits  Comptables  de  chacune  Generali- 
té:S  ç a v o i r pour  la  vérification  de  chacun  eftat 
au  vray  des  Receueurs  generaux  de  nos  Finances 
de  chacune  Généralité,  la  fomme  de  quatre  cens 
liures,  &:  pour  ceux  des  Receueurs  generaux  du 
Taillon  deux  cens  liures  pour  chacun  eftat  au  vray 
des  Receueurs  des  T ailles  de  chacune  Election  au 
defïus  de  cent  mil  liures,  trois  cens  liures:  de  ceux 
qui  excéderont  cinquante  mil  liures , deux  cens  li- 
ures :&  de  ceux  au  deftous  defdits  cinquante  mil 
liures, cent  liures  : des  eftats  au  vray  de  chacun  Re- 
ceueur  particulier  du  Taillon  cinquante  liures,  & 
des  eftats  au  vray  des  Receueurs  du  Domaine, 
Payeurs  des  gages , rentes  & autres  eftats  particu- 
liers , à l’equipolent.  Defquelles  efpiccs  fera  fait 
fonds  dans  lefdits  eftats , tant  pour  l’année  prefèn- 
te  que  les  fuiuantes , à commencer  du  premier  iour 
de  Ianuier  dernier  , & icelles  payées  par  lefdits 
Comptables  es  mains  defdits  Receueurs  des  Efpi- 
ces  defdits  Bureaux , pour  eftre  auffi  par  luy  diftri- 
buées  également  aufaits  Prcfidens  &.;Trefbricr$ 
generaux  de  France,  A duocats&  Procureurs,  tant 

fnefens  qu’abfens  , Alareferue  de  deux  fols  pour 
iure  defdites  Efpices  fk  taxations,  qu’ils  retien- 
dront par  leurs  mains  pour  leurdroiâ  de  receptq 
fuiuant  leur  Ediét  de  création.  Defquelles  nou- 
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uellcs  attributions  d’efpices  de  la  vérification  def- 
ditseftats,&:  taxations,  Libertez,  Chartres  & Ere- 
ctions,nous  auons  dérogé  & dérogeons  pour  le  re- 
gard du  contenu  en  ces  prefentes.  E t pource  que 
d’icelles  on  pourroit  auoir  befoin  en  pluneurs  Sc 
diuers  lieux  de  noftre  Royaume  , Nous  voulons 
qu’aux  copies  deuement  collationnées  par  l’vn  de- 
nos  amez  & féaux  Confeillers  & Secrétaires , foy 
fait  adiouftée  comme  au  prefent  original  : Auquel, 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & ftable  à toufiours, 
nous  auons  fait  mettre  noftre  Seel,faufen  autres 
chofes  noftre  droid,  & l’autruy  en  toutes  : a k 
teleft  noftre  plaifir.  Donne'  à Chafteau-thier- 
ry  au  mois  de  1 uin,l’an  de  grâce  mil  fix  cens  trente  - 
cinq,  & de  noftre  régné  le  vingt- fixiéme.  Signé, 
L O V I S",  & plus  bas, Par  le  Roy, d e Lombnie, 
à cofté,  vifa,  & feellées  du  grand  Seau  de  cire  verte 
fur  lacs  de  foye  ronge  & verte.  Et  encor  eft  écrit: 

■ ■ • ? " . ' , h ; • x ^ ' v.  . 'f 
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Leu, publie  & regijlréyouy  ce  requé- 
rant consentant  le  Procureur  Gene- 
ral , que  copies  collationnées  a lo~ 
riginal  d'iceluy , e nuoyées  aux  'Baillia- 
ges & Senefchauffées  de  ce  rejjort  , pour 
y ejlre  pareillement  leu  , publié , enregiflré , 
& exécuté  félon  fa  forme  & teneur  a la 
charge  que  les  deniers  en  prouenans , feront 
zrnployeTf  au  payement  des  gens  de  guer- 
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re , i peine  du  quatruple  contre  les  Or- 
donnateurs & parties  prenantes.  A Pa- 
ru en  Parlement  , le  R^y  y jeant , le 
'vingtième  iofir  de  Décembre  }mil  jixcens 
trente-cinq . 

Signé,  DV  TI  LL  ET. 

Leu, pub  lié  & régi ^re  en  la  Chambre  des' Corn- 
ptes,Ouy  le  Procureur  General  du  Roy, porté  par 
Monjkur  le  Duc  dé Orléans , F rere  vmque  de  fa 
Maiefié,yvenu  exprès  en  ladite  Chambre,  afijlé 
du  fleur  M arefchal d' Eftrée, & des  fieurs  Aubery 
& Colmoulins  ,Confeillers  de  faditte  Maie  Hé  en 
Je  s Confeils,le  20.  iour  de  Décembre  163s. 

Signé,  GOBE  LIN. 

_ . . 

Le  u, pub  lié  & regiftréx  Ouy  & ce  requérant  U 
Procureur  General  du  Roy,Jutuant  & aux  char- 
ges & conditions  portées  par  V Arrejl  de  ce  iour- 
dé  huy.  A Paris  en  la  Cour  des  M onnoyes , le  di« 
xiéme  iour  de  S 2ptembrc  163s. 

Signé,  DE  LAISTRE, 

• C ■ - ■ ' 
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DECLARATION 


DV  ROY,  P O V R LA  RE- 
uente  de  fon  Domaine  , &c  choies  cen- 
fécs  domaine,  mè  fines  deceluy  retiré 
retourné  à fa  Maieftc  par  le  moyen  du 
Traiété  des  feize  années  : Enfembl'e 
d’autres  droi&s  nouuellcment  eftablis 
& affermez. 


, / 


Vérifiée  en  Parlement  le  20.  Décembre , mil 


! 


A PARIS, 


Chez  Charles  Morel  , 


Imprimeur 


ordinaire  du  Roy. 


M.  DC.XXXVI. 

Aiiec  Pnuilege  de  fa  Maiejlé. 


OVîS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  & de  Nauarrc,A  tous 
ceux  qui  ces  prefentes  Lettres 
verront, Salue.  'Iy.ovs  auons  en 
confequence  de  noftre  Edid  fait 
au  mois  de  Mars  mil  fix  ccfn  s .dix- 
neuf, pour  la  reuente  a faculté  de 
rachapt  perpétuel  de  noftre  Domaine, receu  en  no- 
ftre Confeil  des  Offices  pour  l’alienation  de  plu* 
lîeurs  Domaines  &c  droits  cenlez  de  répétez  Do~ 
maines, vendus  par  nos  predecefleurs  & nous > qui 
par  le  moyen  du  Traitté  des  feize  années  , fait  par 
le  nommé  Marchand, nous  appartiennent, & au.tres 
droi&snouueaux  depuis  donnez  à Ferme  à noftre 
profit,  & qui  parce  moyen  font  cenfez  & reputez 
réunis  à noftre  Domaine:Mais  il  ne  s’eft  point  trou- 
uéd’encherifieurs,qui  en  ayent  offert  la  valeur, fous 
pretexje  qu’il  a femblé,  à quelques  vns  que  noftre 
intention  a efté  ieulcment  de  retirer  & reuendre  les 
Domaines,  qui  cftoient  lors  & font  prefentement 
entre  les  mains  de  nos  fubiets.  A ces  cavsls.  de- 
ftrans  afteurer  ceux  de  nofdits  fubiets  qui  ont  acce- 
pté de  pareils  Domainesdonner  aux  autres  l’affeu- 
rance  d’enchérir  ceux  qui  font  de  la  qualité  fufdite, 
Se  que  nous  voulons  cftre  vendus  pour  en  receuoir 
quelque  notable  fecours  en  lanecelfité  prefente.de 
nos  affaires  : Sçavoir  faisons,  'Que  par  l’Adnis 
de  noftredit  Confeil,  où  cftoient  aucuns  de  nos 
principaux  Officiers, Nous  en  interprétant  noftre- 
clitEdid  du  mois  de  Mars  mil-dix  cens  dix-neuf. 
Avons  dit  ôc  declaré,diioii$.&  déclarons,  voulons 
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8c  nous  plaift , Que  pat  les  Commiiïàires  que  nous 
auons  députez  pour  l’execution  de  noftredit  Edi&, 
il  Toit  procédé  non  feulement  à la  Reuentede  not 
dits  Domaine  poftedez  lors  8c  à prefent  par  nos 
fubicéfcs , 8c  de  ce  qui  eft  cenfé  domaine , mais  aufli 
de  ceux  que  nous  auons  retirez  8c  qui  nous  font  re- 
tournez par  le  moyé  dudit  T raitté  des  feize  années, 
8c  autres  nouucaux  droi&snouuellement  eftablis 
8c  affermez.  Si  donnons  en  mandement  à nos 
amez  8c  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  noftre 
Cour  de  Parlement, Chambre  de  nos  Comptes,  8c 
Treforiers  Generau*  de  France  à Paris  , Que  ces 
prefentes  ils  facent  lire, publier  8c  enregiftrer,  pour 
exécutées  félon  leur  forme  8c  teneur  , nonobftant 
quelconques  Ldiéls,  Ordonnances,  Reglemens  8c 
chofes  à ce  contraires, aufquelles  8c  aux  dérogatoi- 
res des  dérogatoires  y contenues,  nous  auons  ex- 
preflèment  dérogé  8c  dérogeons  par  ces  prefentes: 
Car  tel  eft  noftre  plaifir.  En  tefmoin  dequoy,nous 
auons  à icelles  fait  mettre  noftre  feel.  Donne'  à S. 
Germain  en  Laye  le  dernier  iour  de  Nouembre, 
l’an  de  grâce  mil  fîx  cens  trente-cinq , 8c  de  noftre 
régné,  le  vingt- fxiéme.  Signé,  LO  VIS.  Et  fur  le 
reply , Par  le  Roy,  De  Lomenie.  Et  fellées  du 
grand  feau  de  cire  îaune  fur  double  queu'ë.  Et  à co- 
fté  eft  encor  écrit. 

Le  üe  s,  pub  liées, & regijlrées,  Ouy,  ce  requérant 
& consentant  le  Procureur  General, & que  copies 
collationnées  al' original  d'icelles , enuoyées  aux 
Bailliages  (S  Senefchaujfees  de  ce  rejfort , pour  y 
e(hre  pareillement  leües, publiées,  regiftrées  & e- 
xe  entées  félon  leur  forme  Qr  teneur,  A la  charge 

A 
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que  les  derniers  en  prouenans  feront  employez, 
au  payement  des  gens  de  guerre  , à peine  du 
quatruple  contre  les  ordonnateurs  départies  pre- 
nantes, A Paris  en  Parlement  le  Roy  y feant 9 
le  vingtième  tour  de  Décembre  mil  fx  cens 
trente-cinq . r ; 7 


DECLARATION 

D V ROY  , CONTRE 
les  Deferteurs  des  Armes. 


Vérifiée  en  Parlement  le  'uingtiefime 
Décembre  mil  fix  cens 
trente-cinq. 


/ 
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A PARIS, 

Chez  Charles  Morel  , Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVir- 

Aute  Priuilege  4c  fa  Aîaitftf.[ 
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O V I S par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  &: 
deNauarre,  A tous  ceux 
qui  ces  prelentes  lettres 
verront,  Salut.  Ayans  cy- 
deuant  recogneu  le  pré- 
judice que  noftre  feruice  reçoit  par  la 
licence  que  nos  gens  de  guerre  pren- 
nent de  quitter  nos  armées  fans  conge: 
Pour  remédier  à ce  mal,  nous  aurions 
par  nos  lettres  de  Déclaration  du  hui- 
étiéme  Aouft  dernier, priué  de  noblefle, 
ceux  des  chefs  &:  Officiers  de  nos  trou- 
pes quiferoient  Gentil- hommes , qui 
auroient  commis  ce  crime  : condamné 
les  autres  de  condition  roturière  aux 
galaires:  &:  les  fimples  foldats,à  la  mort. 
Et  d’autant  que  lefdites  lettres  ayant  e- 
fté  prefentées  à noftre  Cour  de  Parle- 
ment de  Paris, elley  auroit  par  fon  Ar- 
reftdufeptiéme  Septembre  dernier, ap- 
porté quelque  modification  , pour  ré- 
duire lefdites  peines  à celles  qui  ont  efté 
déclarées  parles  anciennes  Ordonnan- 
ces.^ que  ce  defordre  s’eft  rendu  fi  fre- 
quent, qu’il  eftpluftoft  neceftaire  d’en 
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arrefter  le  cours  par  de  nouucllcs  feue- 
ritez,  que  de  donner  lieu  de  l’accroiftre 
par  la  douceur  6c  la  modération  : Nous 
auonsrefoluencofirmant  nofdites  let- 
tres, derenouueller  la  publication  des 
peines  portées  par  icelles.  A ces  cav- 
Ses,  ayant  de  nouueau  fait  mettre  cét 
affaire  en  deliberation  en  noftre  Con- 
feil,ou  eftoient  noftre  très- cher  6c  tres- 
amé  Frere  vnique  le  Duc  d’Orléans, 
autres  Princes  , Officiers  de  noftre 
Couronne  , 6c, grands  6c  notables  per- 
fonnages  de  noftredit  Confeil  : D é 
PAdvis  d’iceluy  , 6c  de  noftre  certai- 
ne fcience , pleine  puiflance  6c  authori- 
té  Royale , Auons  dit  6c  déclaré , difons 
6c  déclarons, voulons  6c  nous  plaift,fans 
nous  arrefter audit  Arreft  de  modifica- 
tion, Que  tous  foldats  de  nos  troupes  de 
Caualene  6c  Infanterie  qui  les  auront 
quitté  ou  quitteront  cy-apres, fans  con- 
gé feellé  du  feau  du  Régiment  ou  du 
Capitaine  de  Caualeric  où  ils  feront  en- 
roollez,  foyent  punis  de  mort.  Que  les 
Chefs  6c  Officiers  qui  fe  feront  retirez 
des  armées  fans  congé  de  nos  Lieute- 
nans  Generaux  , deuëment  figné  6c 
feellé,  s’ils  font  Gentil-hommes, foiery: 


dégradez  des  armes  &:  de  noblcfle,  eux 
fleurs  fucceffeurs  déclarez  roturiers  à 
perpétuité,  ôc  eux  incapables  de  jamais 
pofleder  aucunes  charges  dans  la  guer- 
re : Voulons  & ordonnons  qu’ils  foient 
compris  au  roolles  des  Tailles,  &:  impo- 
fez  pour  icelles  par  les  Eleus  &:  Af- 
feeurs,  à peine  d’en  refpondre  en  leur 
propre  &:  priué  nom.  Et  pour  les  au- 
tres de  condition  roturière, qu’ils  foient 
dégradez  des  armes,  &:  condamnez  aux 
Galaires , pour  le  temps  qui  fera  arbitré 
parnos  luges.  Voulons  aufli  &:  enten- 
dons que  pour  déclarer  les  peines  por- 
tées cy-deflus , contre  ceux  qui  s’en 
font  rendus  dignes,ilsfoitfait  parles  In- 
tendans  de  la  Iuftice  eftans  en  nos  ar- 
mées &:  Prouinces,  ou  par  les  luges  des 
lieux  dans  l’eftenduë  de  leur  Iurifdi- 
âion,  vne  exafte  recherche  de  ceux  qui 
fe  feront  retirez  dans  leurs  maifons,  à 
peine  d’en  cftre  refponfables  en  leurs 
propres  & priuez  noms,  6c  d’amende  ar- 
bitraire contre  lefdits  luges  qui  n’en  fe- 
ront leur  deuoir.  Attribuons  à cette  fin, 
àtousnqsBaillifs,Senefchaux  &:  luges 
de  nos  Sieges  Prefidiaux  , Preuofts  de 
nostres-chersCoufins  les  Marefchaux 
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de  France,  Vis-baillifs,  Visfenefehaux 
&:  autres  luges  Royaux,  aufquelslaco- 
gnoifTance  des  cas  preuoftables  appar- 
tient par  nos  Ordonnances,toute  cour, 
iurifdiéUon,  6c  cognoiflancc  dudit  cri- 
me de  defertion  de  nos  troupes  6c  ar- 
mées, pour  iuger  les  coulpablc  s,  preuo- 
ftablement,  6c  en  dernier  refTort,  atten- 
du que  le  crime  eft  vn  cas  militaire , fans 
qu’ils  poiflent  auoir  aucun  égard  aux 
appels  qui  pourroient  eftre  interiettez 
de  leurs  iugemens , lefqucls  nous  vou- 
lons pour  raifon  dudit  crime  de  defer- 
tion,fortir  leur  plain&s  entier  effed,  leur 
donnant  de  ce  faire  entant  que  de  be- 
foin , plein  pouuoir , authorité  6c  man- 
dement fpecial  par  cefdites  prefentes. 
Si  donnons  en  mandement  à nos 
amcz  6c  féaux  les  Gens  tenaS  nos  Cours 
de  Parlement  & Cours  des  Aydes  , In- 
tendans  de  noftre  Iuftice  en  nos  Prouin- 
ces, Baillifs,  Senefchaux,  Preuofts,  lu- 
ges , 6c  leurs  Licutenans  , Preiîdens, 
Eleus,  6c  Contrôleurs  fur  fai&  de  nos 
Tailles,  6c  tous  autres  nos  Iufticicrs  6c 
Officiers  qu’il  appartiendra , Que  c es 
prefentes  ils  facent  publier  6c  enregi- 
ftrer  chacun  en  l’eflenduo  de  leur  ref- 
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fort  6c  iurifdi&ion  , & le  contenu  en 
icelles  , garder  6c  obferuer  félon  leut 
forme  6c  teneur,  fans  y contreuenir,  ny 
permettre  qu’il  y foit  contreuenu  en  au- 
cune maniere.Enioignantànos  Procu- 
reurs Generaux  en  nofdites  Cours  6c 
leurs  Subftituts,  d’y  tenir  la  main  félon 
le  deuoir  de  leur  charge  : Car  tel  eft  no- 
ftre  plaifir. En  tefmoin  dequoy , nous  a- 
uons  fait  mettre  noftre  feel  à cefditcs 
prefentes.  Donne  à Sainû  Germain 
en  Laye  le  dix-hui&iefme  iour  du  mois 
de  Décembre,  l’an  de  grâce  mil  fix  cens 
trente-  cinq,&  de  noftre  régné  le  vingt- 
fixiéme.  Signé,  Lovis,  &furlereply. 
Par  le  Roy,  Servien  , 6c  feelées  fur 
double  queue  du  grand  Seau  de  cire 

iaunc.  Et  encor  cft  écrit: 
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Lcues , publiées  & regijlrées,  Oüy  ce 
requérant  & confentant  le  Procureur 
General  du  Roy  , £ r que  copies  colla- 
tionnées a l'original  d’icelles  , enuoyées 
aux  Bailliages  & Senefchaujjees  de  ce 
rejjortjpoury  eflre pareillement  leues, pu- 
bliées, regifirées  (y  exécutées  félon  leur 


EDICT  DV  ROY, 


PORTANT  REVOCATION 


de  la  création  des  Procureurs,pource  qui  eftdu 
Parlement, & autres  Cours  8c  Iurifdiftions  eftac 
dans  l’enclos  du  palais  de  Paris  : Et  création  en 
hérédité  de  trente  Offices  de  Tiers  Référendai- 
res , Gardes  des  déclarations  de  defpens  8c  eftac 
de  frais , dommages  & interefts  adiugez  audic 
Parlementé  autres  Cours  8c  lurifdi&iôs  dudit 
cnclos^auec  pouuoir  de  poftuller.Et  huiét  Con- 
troolleursdcfditsTiers  : Et  corne  auffi  de  toutes 
les  places  de  Clercs,  Gardes  des  Sacs , 8c  toutes 
autres  charges  qui  s’exercent  par  Commiffion 
audit  enclos:  Enfemblc , de  pareilles  Offices  de 
Tiers  Référendaires,  &Controolleurs hérédi- 
taires. Et  d’vn  premier  Huiffier  Audiencier  en 
tous  les  P refidiaux,  S enefehauflees.  Bailliages, 
8c  autrrs  Iurifdiétions  Royales. 

Vérifié  en  Parlement , & en  U Cour  des  Ajdes . 


A P A R I S, 

Chez  C.M  o r e l.  Imprimeur  ordinaire  du  Roy, 
M.  OC  XXXVI 


Avec  PriHîUge  de  fa  Afdjejlç. 


? 
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O V I S par  la  gracë  4é 
Dieu  , Roy  de  France 
&dc'Nauarre  , A tous 
prefens  & à venir , Salüti 
Nous  auions  cfperé  Vh 


notable  fecours  de  l’execution  de  no- 
ftrcdit  Ediétdu  mois  de  Feurier  i6io> 
portant  création  des  Offices  de  Procu- 
reurs en  toutes  nos  Cours  S ouueraincs 
& Iurifdi£tions  de  ce  Royaume,  & 
notamment  de  ceux  de  noftre  Parle- 
ment de  Paris  ; Mais  nous  ayant  efte 
remonftré  , que  cét  cftabUfiemcnt 
eftoit  contraire  à l vfagc  ancien  de 
noftre  Parlement  , nous  en  aurions 
furcis  l’execution  à Ton  efgard  feule- 


ment. Aulieiudequoy,&pourauoir 
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plus  de  moyen  de  foûtcnir  les  gran- 
des & excelliues  defpenfes  des  armées 
que  nous  femmes  obligez  détenir  fur 
pied  pour  la  conferuation  de  cét  Eftat, 
Nous  ayant  efté  propofé  de  créer  en 
gi|tre  d’Office  formé  & héréditaire, 
d§s  Tiers  Référendaires , Garde  des  de- 
gjkr#tipr\s  de  defpens , & frais  en  tou- 
tes noç  Cours  de  Parlemens  & Iurif- 
diftions  Royales,  au  lieu  des  Tiers  qui 
CSH  accouftumç  de  taxer  lefdits  def- 
pciis.ôÿ  dçs  ControoUcurs  defditsTiers 
Référendaires  auffi  héréditaires , aux 
droicts  & cfmolumens  cy-aprcs  fpe- 
cjfiez  ; Enfemble  d’ériger  en  tiltre 
d’office  formé  & héréditaire  dans 
ppftrc  Parlement  , Enqueftes , Re- 
jjU.çftes  , &c  autres  Iurifdidions  qui 
font  dans  l’enclos  du  Palais  dp  Paris/ 
joutes  les  places  de  Clercs,  Gardes  des 
Sacs,  8c  autres  charges  qui  s’exercent 
feulement  par  commiffion , dont  i’e- 


5 

ftabli(fcmcnt&  la  vente  auroieatefté 
furcifes  en  confequcnce  d’vn  Breucc 
de  la  feue  Reyne  Catherine  de  Mcdi- 
cis:  Et  de  créer  encoresen  tiltred  Of- 
fice formé , vn  premier  Huiflier  Au- 
diencier en  tous  nos  Prefidiaux  , Se- 
nefehauffées  , Bailliages  & Iurildi- 
étions  Royales:  Novs  auons  cftimé 
ne  deuoir  différer  lcldites  créations, 
tant  pour  le  foulagement  qui  en  doit 
reüfiirau  public, que  pour  le  notable 
fecours  que  nous  en  attendons.  Aces 
ca v ses,  fçauoir faifons , Quayanc 
mis  cét  affaire  en  deliberation  en  no- 
ftre Confcil,  où  cftoient  aucuns  Prin- 
ces, Officiers  de  noftre  Couronne  , 6c 
autres  grands  6c  notables  personna- 
ges : De  l’aduis  d’iceluy  , 6c  de  noftre 
certaine  fcience  , plaine  puiffaince  &c 
authorité  royale.  Nous  auons  parce 
prefent  noftre  Edidt  perpétuel  & irre- 
uocable,  reuoqué  & rcuoqu  ons  no- 
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ftredit  Edidfcdu  mois  de  Feurier  I6i0.. 
en  ce  qui  concerne  le  reftabliffement 
defdits  Offices  de  Procureurs  Poftulâns 
en  noftrcdite  Cour  de  Parlement  de 
Paris, & autres  nos  autres  Cours  &Iu- 
rifdi&ions  eftans  dans  l’enclos  de  no'- 
ftre  Palais  feulement  : Lequel  Edidfc 
quant  au  refte  nous  voulons  auoirlieu 
félon  fa  forme  & teneur,  & l’auons  en 
tant  que  befoin  feroit  confirmé  & 
confirmons  par  ceftuy  noftredit  pre- 
fent  EditSt.  Et  moyennant  ce  j nous 
auons  créé  , érigé  & eftably  , créons, 
érigeons  &eftablifTons  en  tiltre  d’Of- 
fice  formé  , trente  Offices  héréditai- 
res de  Tiers  Référendaires,  Gardes  des 
déclarations  de  defpens  & eftats  de 
frais , dommages  & interefts  adjugez 
en  noftredite  Cour  de  Parlement, 
Cour  des  Aydes,  Rcqueftcs  de  l’Ho- 
ftel,&  de  noftrc  Palais,  & autres  nos 
Iurifdiiftions  eftans  dans  l’enclos  d’i- 


ccluy  : Pour  à l’aduenir  voir  & taxer 
toutes  les  déclarations  de  dcfpens  &c 
eftats  de  frais,  au  lieu  des  Procureurs 
Tiers  qui  s’y  font  employez  iufqucs  à 
prefent , aufquels  nous  défendons  de 
s en  plus  entremettre  en  quelque  forte 
& manière  que  ce  foit,  à peine  de  faux, 
de  cinq  cens  liurcs  d’amende , & de 
tous  delpens , dommages  & interefts. 
Avons  aulîï  créé  & créons  en  tiltre 
d’Oflîce  formé,  Hui&  Controolleurs 
héréditaires  defdits  Tiers  Référendai- 
res audit  Parlement,  Cour  des  Aydcs, 
& autres  Iurifdi&ions  de  l’enclos  du- 
dit Palais,  lefqucls  tiendront  Rcgiftrcs 
des  noms  des  parties  , dattes  des  ar- 
refts , iugemens  & appoin&emens  en 
confequence  dcfquels  lefdits  defpens 
auront  efté  taxe» & liquidez,  la  datte 
des  executoires  & la  deliurance  d’i- 
ceux,  & le  nom  de  ceux  qui  les  auront 
retirez.  £t  pour cét  effet,  lefdits  Tiers 


Référendaires  feront  obligez  incon- 
tinent apres  qu’ils  auront  liquidez  lef- 
dits  defpcns  , d’en  remettre  les  décla- 
rations entre  les  mains  defdits  Con- 
troollcurs , qui  en  feront  le  calcul,  & les 
présenteront  à celuy  de  nos  Confeil- 
lcrs  qui  aura  efté  commis  pour  faire 
Jefdites  taxes  , auquel  ils  les  feront  li- 
gner : Et  expédieront  les  executoires, 
qu’ils  feront  auffi  fîgncr  aux  Greffiers, 
& les  retireront  du  fccau  pour  les  de- 
Jiurer  aux  parties,  ou  à leurs  Procu- 
reurs. Aulquels  Tiers  Référendaires 
nous  auons  attribué  & attribuons  fem- 
blables  droidts  d’affiftancc,  qu  auoient 
accoutumé  de  prendre  lefdits  Tiers, 
fans  autre  augmentation  quedudemy 
parifîs  de  leurfdits  droits  d’affiftance. 
Avons  auffi  attribué  à nos  Confeil- 
Iers  commis  à faire  lefdites  taxes  de 
defpcns , pareil  droiâ:  de  demy  pari- 
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ils  ont  accouftumé  de 
prendre 


/ 


9 

prendre  pour  faire  lcfdites  taxes  : Et 
quant  aufdits  Contrôolleurs  defdits 
Tiers  Référendaires, nous  leur  auons 
attribué  & attribuons  le  demy  parifts 
de  tout  le  contenu  aufâites  déclara- 
tions de  defpens  , dommages  & inte- 
refts , & frais,  foit  qu’ils  foient  adju- 
gez & liquidez  par  Arrefts , Iugemcnï, 
Àppoin<ftemens , ou  autrement.  Le- 
quel demy  parifis  fur  tour  le  contenu 
aufdits  defpens, enfemble  celuy  attri- 
bué aufdits  Tiers  Référendaires  & 
Confeillers  commis  pour  faire  lcfdites 
taxes  de  defpens , nous  voulons  eftre 
augmentez  & compris  dans  lefditcs 
taxes.  Avons  auffi  vny  & incorporé 
aufdits  Offices  de  Tiers  Référendai- 
res , la  charge  de  Procureurs  poftu- 
lans  audit  Parlement,  pour  y eftre  rcr 
ccu  apres  auoir  prefté  le  ferment , ic 
fuby  l'examen  ainfi  qu’il  eft  accou- 
ftumé.  A tous  lcfqucls  Offices  il  fera 
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par  nous  pourueu  de  perfonnes  capa- 
bles : Et  feront , vacation  aduenant, 
conferuez  à leurs  vefues,  enfans  , ou 
heritiers  , qui  en  pourront  difpofcr 
ainfî  qu’ils  aduiferont,  Et  pour  don- 
ner vn  profit  & lucre  réglé  à ceux  qui 
feront  cy  apres  pourueus  defdits  Of- 
<fitcs  de  Tiers  Référendaires  & Con- 
- f rbolleu rs , N ous  entend o ns  qu’en  cha- 
tfe'ün  de  leurs  corps  , ils  foient  tenus 
•faite  bourfe  commune  , de  tous  les 
: droidts  & emolumens  dependans  de£ 
‘dites  taxes  de  dclpens , & liquidation 
sdes  dommages  & inrerefts  générale- 
ment quelconques  : Lefquels  droidts 
feront  partagez  entr’eux  de  relie  for- 
-tc}  qu’il  en  fera  rapporté  les  deux  tiers 
au  profit  de  la  bourfe  commune  , & 
l’autre  tiers  demeurera  au  profit  de 
celuy  d’enrr’eux  qui  en  aura  faitlafon- 
-&ron.  Et  defirant  que  lefdits  Offices 
' de  Tiers  Référendaires  & Controol. 


Il 

leurs  putflent  eftre  exercez  auec  or- 
dre, & fans  aucune  confufion , au  fou- 
lagemcncdcs  parties  plaidantes,  Nous 
voulons  qu’il  leur  foit  donné  quelque 
lieu  commode  en  l’enclos  de  noftre- 
dit  Palais , pour  y faire  leur  Bureau, 
auquel  ils  le  rendront  aux  iours  Sc 
heures  les  plus  propres , pour  ligner 
& deliurer  lcurfdites  expéditions.  Lef- 
quels  Offices  de  Tiers  Référendaires, 
& Controolleurs  nous  auons  pareille- 
ment créé  , érigé , & eltably  , créons, 
érigeons , & eftabliffions  en  tiltre  d’Of- 
ficc  forme  & heredicairc  , en  tous  les 
Prcfîdiaux,  Bailliages,  Senefchauffiécs, 
& autres  lurifdidions  Royales  du  ref- 
fort  de  noftredit  Parlement , pour  en 
iouyr  par  les  pourueus  aux  droids  & 
fondions  fufdits,  en  tel  nombre  qu’il 
fera  iugé  fuffifant  Si  neccflairc.  Ou- 
tre laquelle  création  de  Tiers  Réfé- 
rendaires,fufdits  Controolleurs,  Nous 
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auons  auffi  créé  , érigé  , & eftably, 
créons , érigeons  , & eftabliffons  en 
tiltre  d’Office  formé  5c  héréditaire 
toutes  les  places  de  Clercs, Gardes  des 
Sacs  , & toutes  autres  charges  qui  s’e- 
xercent par  Commiffion  en  noftredit 
Parlement,  Etiquettes , Rcqueftes,  & 
toutes  autres  Iurifdidtions  contenues 
dans  l’enclos  de  noftre  Palais  à Paris, 
dont  l’eftabliffement  & la  vente  au- 
roienrefté  furcifes,àcaufe  du  Breuet 
de  ladite  feuë  Reyne  Catherine  de 
Medicis, auquel  nous  auons  dérogé  5c 
dérogeons  par  ces  prefentes , perpé- 
tuelles &irreuocables , 5c  ne  voulons 
auoirlieu  àl’aduenir.  Voulons  & nous 
plaift.que  lcfdits  Offices  foient  vendus 
& adjugez  au  plus  offrant  5c  dernier 
enchcriffeur  pardeuant  les  Commif- 
faircs  qui  feront  par  nous  députez; 
pour  en  iouyr  parles  acquereurs,  aux 
droiéts,  émolumens  &i  fondions,  tel- 


les  & femblablcs  que  celles  dont  iouïf- 
fentlefditsCommiflionnairesrC  om- 
m e aufli  nous  auons  par  ccftuy  mef- 
mc  Edidt , perpétuel  & irreuocablc 
créé , & érigé  en  tiltre  d’Officc  formé, 
vn  premier  Huiflicr  Audientier  en 
tous  les  Erefidiaux  , Sencfchaulfées, 
Bailliages  , & toutes  autres  Iurifdi- 
dtions  Royales:  Et  à celle  fin, voulons 
conformément  aux  anciens  Regle- 
mens  & Ordonnances  , Que  toutes 
caufcs  d’Audiencc  foient  d’orefna^ 
uant  appcllées  à tour;  de  Roollc  par 
lcfdits  premiers  Huifliers,  priuatiue- 
ment  aux  autres  Huilfiers  Audien- 
ciers , eftablis  aufdits  Sièges  ; lefquels 
feront  aufli  les  publications  des  héri- 
tages faifis,& autres  chofes  qui  fc  ven- 
dront par  decret,&ee  à l’exclufiondc 
tous  les  autres  Huifliers  Audienciers, 
& tout  ainfi  que  font  les  premiers 
Huifliers  Audienciers  eftablis  en  no- 


ftrcdit  Parlement  de  Paris,  Requeftes 
du  Palais, & autres:  Pour  iouyr  defdits 
Offices  & gages  qui  leur  font  attri- 
buez, iufques  à la  fomme  de  douze  mil 
liures , à départir  entr’eux , dont  fera 
faille  fonds  cfdits  cftats , qui  feront  ar- 
reftez  pour  cet  effet  en  noftre  Confeil- 
Si  donnons  en  mandement 
à nos  amez  & féaux  Confeillers  les 
Gens  tenans  noftre  Cour  de  Parle- 
ment de  Paris,  Qffils  facenr lire, pu- 
blier 9c  regiftrer  le  prefent  Edidt , & 
le  contenu  en  icduy  inuiolablement 
garder  & obfcruer  de  point  en  point 
félon  fà  forme  & teneur , ccffant  & 
faifànt  ceflcr  tous  troubles  & empef- 
chemens  au  contraire  , nonobltant 
toutes  lettres  & chofes  à ce  contraires, 
aufquclles  &aux  dérogatoires  des  dé- 
rogatoires y contenues , nous  auons 
dérogé  & dérogeons  par  cefdices  pré- 
fentes  , nonobftant  aufli  oppofitions 
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ou  appellations  quelconques , pour 
lefquclles  & fans  preiudice  d'icelles, 
ne  voulons  cftrc  différé,  dont, fi  aucu- 
nes interuicnnent,nous  auonsreferué 
la  cognoiflance  à noftrcdit  Confeil,  & 
icelle  interdite  & défendue  à toutes 
nos  Cours  & Officiers  : C a r tel  eft 
noftre  plaifir.  Et  d’autant  que  des  pre- 
fenteson  pourra  auoir  befoin  en  plu- 
fieurs  & diuers  lieux  , nous  voulons 
qu’à  la  copie  d’icelles  deuëment  col- 
lationnées par  l’vn  de  nos  amez  & 
féaux  Conseillers  & Secrétaires , foy 
foit  adiouftée  comme  au  prefent  ori- 
ginal , auquel  afin  que  ce  foit  chofè 
ferme  & ftable>nous  auons  fait  met- 
tre noftre  féel , fauf  en  autre  chofc 
noftre  droi£t , & i’autruy  en  toutes. 
Donne1  à S.  Germain  en  Laye  le 
iour  du  mois  de  Décembre, 
l’an  de  grâce  mil  fix  cens  trente-cinq, 
& de  noftre  régné  le  vingt- çinquié- 
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me.  Signé,  LO  VI  S.  Et  plus  bas,  Par 
le  Roy.  DE  LOMENIE.  Acoftc, 
vifa , & réelle  du  grand  féau  de  cire 
verte,  fur  lacs  de  foye  rouge  & verte. 
Et  encor cft  écrit: 

Le u publié &^egiftréiOuy  ce  requérant  ç$r  confen- 
tantle  Procureur  General,  & que  copie  collationnée  k 
l'original  d'icduy , enuoyée  aux  Bailliages  & Senefi 
chaufées  de  cé  rejfort  ypour  y eftre  pareillement  leu , 
publié , regiftré,)&  exécuté filon  fa  forme  & teneur . 
A la  charge  que  les  deniers  en prouenans , feront  em- 
ployer au  payement  des  gens  de  guerre , a peine  de 
quatruple  contre  les  ordonnances  & parties  prenan- 
tes. AParis}$n  Parlementât  Roy  y séant , le  20.  tour 
de  Décembre  16}$.  ' 

Signé,  DT  TI  LL  ET. 

C*  ' £ O l • • * • .•  ’ > î • ‘"1  ' ' ' ■ ; jr  * 

Leu , publié  & regifiré par  le  commandement  du 
Roy  porté  par  Monfieur  Fr<?re'>vniqUe\de  fa  Maie  P é 
Duc  d'Orléans , ajfifté  du  Sieur  d' Eftrée  Mar  ef chai 
de  France  des  Sieurs  Aubery  & Colmoulins  Con - 
feillers  en  fin  Confiil  d’Eftat , Ouy  & ce  requérant 
fin  Procureur  Général.  A Parisien  la  Cour  des  Ay- 
des , les  Chambres affemblées.  le  20.  lourde  Décem- 
bre 

Signé,  BOVCHER . 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
en  chacun  des  Bailliages , Sieges  Pre- 
fidiaux  &:  Senefchauiïees,d’ Vn  Lieu- 
tenant General  ciuil,  vn  Lieutenant 
crimineljvn  Particulier,  quatre  Con- 
feillers  , vn  Procureur  pour  nous, 
vingt- vn  Commiflaires>&:  vingt -fept 
Notairesau  Chafteletde  Paris, àl’in- 
ftar  de  ceux  qui  y font  défia  créez  &c 
eftablis  : Et  d’vn  Prefident  en  chacu- 
ne des  autres  Iuftices  Royales. 

Verifé  en  Parlement  & Chambre  des  Com- 
ptes le  jo.  Décembre  163 /. 


A PARIS, 

Chez  Charges  Morel  , Imprimeur 
ordinaire"du  Roy. 

~M.  DG.  X X X VL  ~ 

*Am  Vrimlege  de  fa  Uajejli 


O V Y S par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  & 
de  Nauarre , A tous  pre- 
fens  & à venir , Salut. 
Il  cft  allez  cognu  à vn  chacun , qu’a* 
près  tant  de  trauaux  que  nous  auons 
foufferts  depuis  no  lire  aduenement 
à la  Couronne , & lors  que  nous  ef- 
perions  faire  fentir  à nos  Subjets 
les fruidsd’vne durable  & heureu- 
fepaix  : Nous  auons  efte  contraints 
pour  détourner  lex  coniurations 
continuelles , que  les  ennemis  de  ce- 
lle Monarchie  faifoient  cotre  nous, 
& n'cftre  caule  en  quelque  forte , 
des  maux  que  nos  Peuples  en  pou- 
uoient fouffrir ; de  nous  lcruir,par 
vne  iufte  prcuoiance , des  plus  puif- 
fans  remedes  qui  font  en  noftrfr 
pouuoir,  pour  les  en  guarecir,  cfpc- 
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rans  trouuer  vnc  plus  fauorabl® 
féufeté  par  les  armes  , que  les 
laitier  languir  pendant  vnepaix 
douteuse  & incertaine.  C’eft  ce 
qui  nous  a porté  à leur  déclarer 
la  guerre,  &r  obligé  à mefme  temps, 
dé  mettre  fus  pied  de  puiffantes  ar- 
mées en  plufieurs  endroits  tant  de- 
dans que  dehors  ce  Royaume:  Pour 
lafolde  & entrctenementdefquels, 
eftans  neceffitez  dc  nous  feruir  de 

t 

toutes  fortes  de  moyens.  Nous  auôs 
eflimé,  que  les  plus  doux  & moins  à 
charge  à nos  Finances , eft  la  creatiô 
& augmentation  de  quelques  Offi- 
ciers de  Iudicature,  dont  les  gages 
foient  modiques , & les  efpices  & 
émolumens  qui  fe  prennent  ordi- 
nairement furies  parties  plaidantes 
qui  ont  mauuaife  caufc,  ne  foient 
■pasconfiderables.  Surquoynousà 
eftépropofé,  de  créer  plufîeursOf- 
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ficcs  en  tous  les  Bailliages , Sieges 
Prcfidiaux,Scnefchauffces  & autres 
luftices  de  ce  Royaume , outre  ceux 
ja  crées  : de  la  vente  defquels  nous 
pourrons  eftre  fecourus  en  celle 
preffantc  neceffité:  A CES  CAV- 
SES.fçauoir  faifons,  Quapres  auoir 
mis  cét  affaire  en  deliberation  en 
noftre  Confeil , auquel  affiftoient 
aucuns  Princes  de  noftre  fang,  au- 
tres Princes  , Officiers  de  noftre 
Couronne,  & autres  grands&  no- 
tables perfonnagcs : DE  L E V R 
AD  VIS,  & de  noftre  certaine 
fcience,  plaine  puiffance  & authori- 
té  Royale  , A V O N S par  ceftuy 
noftre  prefent  Ediôt  perpétuel  & 
irreuocable  , crée  & érigé,  créons 
& érigeons  en  chef  & tiltre  d’Offi- 
ces  formez,  en  tous  les  Bailliages, 
Sieges  Prelidiaux  & Scnefchauffées 
de  ce  Royaume , Vn  noftre  Con- 
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fcillcr  Lieutenant, General  ciuil,  vn 
vn  Lieutenant  criminel ,vn  Lieute- 
nant particulier , deux  Confeillcrs 
clercs,  deux  Confeillcrs  lais,  & vn 
Procureur  pour  nous  en  chacun 
defdits  Prendiaux  & Senefehauf- 
fees  : Et  vn  Prefident  en  chacune 
de  nos  autres  Iuftices  Royales.  Vn 
Lieurcnanr  General, vn  Lieutenant 
criminel, vn  Particulier, &vn  Pro- 
cureur pour  nous,  vingt-vn  Com- 
miffaires,  & vingt  fept  Notaires  au 
Chaftclct  de  neltre  bonne  ville  de 
Paris , à l’inftar  de  ceux  ja  crées  Sc 
cftablis.  Pour  par  ceux  qui  feront 
pourucus  defdits  Ofhccs , les  exer- 
cer comme  & aucc  les  Lieutenans 
Generaux,  Lieutenant  criminels  & 
Lieutenans  particuliers , les  autres 
Confeillers  & nos  Procureurs,  an- 
ciens defdits  Sieges;  vaquera  l’ex- 
pédition & jugement  des  procez  y 


reflbrtifTans,&  autres aufquels  ont 
accouftumc  d'affifter  lcfdits  anciens 
Officiers , félon  le  rang  , ordre  & 
feance  de  leurs  réceptions  : Et  cnco- 
rcs aux mcfmes honneurs,  àuthori- 
tcz  , prcrogatiucs , prééminences  * 
priuilcgcs,pouuoir,  fonction,  ga- 
ges, droits, profits,  reuenus  & émo- 
lumcns,dont  iouïïïencou  doiucnt 
jouir  lcfdits  Lieutenans  Generaux 
dcfdits  Sicges&Iuftices,  Licutcnâs 
criminels,  Lieutenans  particuliers, 
Confcillers,  Procureurs  pour  nous, 
Commiffaires  & Notaires  du  Cha- 
ftclcc  de  Paris , fans  diftin&ion  & 
exception  , fors  & excepte  lefdits 
Confèillcrs  clercs, qui  ne  pourront 
cognoiftrc  des  procès  criminels.  Et 
pour  le  regard  dudit  Prcfidcnr,  pre- 
fcntcmcntcréc  aux  Iufticcs,  autres 
que  lefdits  Prefidiaux  & Scncf- 
chau  fiées,  Nous  voulons  qu’il  pre- 


fîdeà  tous  Iugcmcnts  & Definitios 
des  procez  ciuils  & criminels,  Toit 
qu’ils  foient  du  Siégé  ordinaire  ou 
deuolusfen  iceluy  par  appel  des  lu-* 
ges  inferieurs:  Et  que  les  gages  que 
nous  attribuons  aufdits  Prefidcns, 
iufquesà  cent  cinquante  mil -Hures 
par  an  , à départir  entr’eux  fuiuant 
l’eftat  qui  en  fera  arreffié  en  noftre 
Confeil,  enfcmble  ceux  des  autres 
Offices  p refentement  créez,  foient 
payez  du  fonds  qui  fera  pour  cét  ef- 
feét  augmenté, & misés  mains  par 
chacun  an  des  Payeurs  d’iceux,  des 
deniers  de  la  mcfmc  nature  que  ceux 
defdits  Officiers  anciens , à commé- 


çer  du  iour  & datte  de  leurs  proui- 
fîons.  Et  afin  que  nous  puifiions  ti- 
rer quelque  notable*  fecours  de  la 
vente  defdits  vingt- fept  Offices  de 
Notaircsâu  Chaftelet  de  Paris, créez 
par  le  prêtent  Edi&  : Nous  auôns 
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vny  & incorporé  aufdits  Offices,  la 
qualité  & fonction  de  Côtroolleurs 
de  tous  a&cs  qui  feronc  reccus  & 
expédiez  tant  par  eu  x que  par  les  au- 
tres Notaires  dudit  Chaftclct,  Toit 
en  grofle  ou  minutte  en  papier  ou 
parchemin , fans  lequel  controollc. 
Fait  par  vndefdits  Notaires  prefen- 
tement  créez  , nous  voulons  que 
lefdits  a&esfoient  & demeurent 
nuis  &de  nulle  valeur:  Et  à celle 
fin, qu’il  fera  fait,, mention  par  lef- 
di&s  a&cs,  qu’ils  font  fujets  audic 
controollc,,  à peine  de  mil  liures  d’a- 
mende contre  les  Notaires , autant 
defois  quçjchacun  deux  fera  defail- 
lant. PO  V R lequel  Controollc, 
nousleuraqons  attribué  le  tiers  des 
falaires  que  prendront  lefdits  No- 
taires pour  lefdits  ades  & expédi- 
tions, dont  lefdits  vingt- fépt  No- 
taires  feront  bouric  commune  en- 

"B 
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tr’eux.  Etmoiennantce,  nousauSs 
rcuoqué&rcuoquons  noftreEdiâ: 
dumoisdcluinmil  fix  cens  vingt- 
fept,  en  ce  qui  concerne  par  iccluy, 
la  création  d’vn  Controolleur  des 
Notaires  audit Chaftclet.  Et  défi- 
lant fauorablcmcnt  traitter  ceux 
qui  feront  pourueusdefdits  Offices, 
créez  par  leprefeht  Edi&:  Nous 
les  auons  déchargez  & eiemptez  du 
payement  du  droift  annuel,  pour 
les  années  reliâmes  à expirer  dudit 
droi&  annuel  (ans  qu’aduettant 
leurs  decez  pendant  icelles  , lefdits 
offices  puiffent  eftre  déclarez  ta* 
cans  ny  impetrables;  SI  DO  N- 
NONS EN  MANDERENT 
à nos  amez&  féaux  Confeîllérs  les 
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Genstenans  noftte  Cour  de  Pâtît* 
ment  & Chambre  des  Comptes  de 
Paris , Que  ces  pre fentes  ils  fàbeftt 
lire,  publier  dtTcgiftrct,  ■éd&tcèn* 
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tenu  en  icelles , garder  & obferuer 
fans  qu’il  y foie  contrcuenu  en  quel- 
que forte  que  ce  foie  , nonobllant 
quelconques  Edi&s,  Ordonnances 
& Lettres  à ce  contraires  , aux- 
quelles &aux  dérogatoires  des  dé- 
rogatoires y contenues , nous  auons 
dérogé  & dérogeons  par  ccfditcs 
prefentes  : G A R tel  eft  noftre 
plailir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe 
ferme  & fiable  à toujours,  nousy 
auons  fait  mettre  noftre  feel , fauf 
en  autres  chofes  noftre  droiél,  & 
l’autruy  en  toutes.  DONNE1? 
Saind  Germain  en  Layc  au  mois 
de  Décembre,  lande  grâce  milfix 
cens  trente-cinq,  & de  noftre  regn« 
le  vingt  fixiéme.  Signé,  LOVIS 
& fur  le  reply,  Par  le  Roy  , DE 
LOMENIE,  à collé  , vifa  , & 
féellées  fur  lacs  de  foye  rouge  ÔC 
verte,  du  Grand  Seau  de  cire  ver- 
' - Bij 


te.  Et  encor  eft  écrit  : 


Leu,  publié  & regijlré , Oüy  ce  re- 
quérant & confentant  le  Procureur 
General , & que  copies  collationnées 
a l'original  d’iceluy , enuoyées  aux  Bail- 
liages & Senefchaujfées  de  ce  reffort , 
pour  y ejlre  pareillement  leu , publié , re- 
gijlré  & exécuté  félon  fa  forme  & te- 
neur: à la  charge  que  les  deniers  en  pro- 
uenans , feront  employef^au  payement 
des  Gens  de  guerre , a peine  du  quadru- 
ple contre  les  ordonnateurs  eÿ*  parties 
prenantes , A "Taris  en  Parlement  le 
Roy  y feant , le  vingtième  tour  de  Dé- 
cembre mil fx  cens  trente-cinq. 

Signé,  DV  TILLET. 

Leu , publié  & regtjlré  en  la  Cham- 
bre des  Comptes , Oüy  le  ^Procureur 
General  du  Roy  , par  Monfeur  le 
Duc  d’Orléans  Frère  v nique  de  fa 


t$ 

zJMajefté  vertu  'exprès  en  Udite  Cham- 
bre , apijlé  du  Sieur  Marejchal  d'E - 
firée , & des  Sieurs  Aubery  <Jr  Col- 
moulins  Çonfeillers  de  fadite  Aîaje- 
fié  en  fes  Confeils  , le  vingtième  tout 
de  Décembre  mil fix  cens  trente-cinq. 

% né,  GOBELIN. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
& augmentation  d’Offieiers  au 
Parlement  de  Paris,  Et  de  Mai- 


ftres  des  Requeftes  ordinaires  de 
l’Hoftcl. 


Vérifié  en  Parlementé1  Chambre  des  Corn- 
ftes  y U 20.  Décembre  163s* 
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A PARIS, 

Chez  Charles  Al o r e l 9 

ordinaire  du  R0y.’ 

M.  DC.  XXXVI." 


Imprixneui 


Ams  Prmilege  de  fa  Maiefie'. 
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O VIS  par  la  grâce  de  Dieu  R. oy 
de  France  & de  Nauarre,  A tous 
prefens&  à venir,  Salut.  Ayant 
par  nos  Lettres  de  Déclaration 
du  mois  de  Iuin  dernier, refolu  ôc 
arrefté  de  faire  guerre  ouuerte 


aux  ennemis  de  cét  Eftat  ,•  ç’a  efté  auecvne  en-r 
tiere  confiance , que  la  diuine  banté  fauonfant 
nos  bons  deflèins , nous  continn'croit  fon  aflï- 
ftance , ôc  que  dans  les  genereux  efforts  de  nos 
iuftes  armes,  nous  acquerrions  fcureté  dans  nc$ 
Eftats , fans  laiffer  languir  plus  long- temps  nos 
fubiets  fous  le  fais  des  charges  qu’ils  fuppor- 
tent,  ôc  pourrions  aufli  eftablir  vne  entieredc 
durable  paix  par  toute  la  Chreftienté.  Mais 
comme  pour  effeduer  ces  grandes  entreprifes, 
nous  auons  efté  obligez  de  mettre  fils  pied  de 
puiffantes  armées  en  plufieurs  endroi&s , tant 
dedans  que  dehors  noftre  Royaume  , dont  le 
nombre  excededeux  cens  mil  hommes  de  pied, 
ôc  trente  mil  Cheuaux,  compris  les  garnifons 
de  nos  villes  & places:  Audi  cft-il  necdîaire  de 
pouruoir  a leur  folde  de  entretenement  pour 
leur  donner  fubfiftance , fans  que  nos  fubiets  re- 
çoiuentopprefiion  par  leur  paifage  ôc  feiour. 
Ce  qui  nouseftimpodîble  defaireenlaprefen- 
te  neceflue  de  nos  affaires , fans  nous  ayder  de 
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moyens  extraordinaires  le  jnoins  à la  foule  de 
nos fubiets quil nous  fera  £offible.  Entre  lef- 
quels  la  création  & augmentation  de  quelques 
' Officiers  en  noftre  Gourde  Parlement  de  Pa- 
ris,nousa  fembléda  plus  commode  & conue- 
nable  pour  tirer  vn  prompt  fecours , neftimanc 
pas  qu’il  fe  puiflè  d’ailleurs  mieux  faire  pour  le 
public,que  d’entretenir  bon  nombre  de  perfon- 
nes  capables  en  vne  telle  Compagnie  , pour  a- 
presles  difperfer  &ychoifirles  Chefs  des  au- 
tres Cours  Souueraines  de  ce  Royaume  : Sça- 
voir  Faisons,  Qif apres auoir mis  ceft affai- 
re en  deliberation  en  noftre  Confeil,  auquel  a£ 
fiftoient  aucuns  Princes  de  noftre  Sang,  autres 
Princes,  Officiers  de  noftre  Couronne , & au- 
tres grands  & notables  perfonnages  : De  leur 
aduis,&de  noftre  certaine  fcience,  pleine  puif- 
fance  & authorité  Royalc,Auons  par  ceftuy  no- 
ftre prefent  Edi<ft  perpétuel  & irreuocabic, 
créé , érigé  & eftably , créons  érigeons  & efta- 
bliflons  entiltre  d’Offices  formez,  Vn  Prefident 
en  la  Grand  Chambre  de  noftre  Cour  de  Par- 
lement de  Paris,  Dix  Confeillers  Clercs  &Dix 
Confeillérs  Laiz,  outre  le  nombre  qui  eft  à pre- 
fent en  noftrcdite  Cour  qui  feront  départis  das 
les  Chambres  des  Enqueftes  dudit  Parlement, 
Quatre  Confeillers  en  noftreditc  Cour  & Com- 
miftaires  aux  Requeftes  de  noftre  Palais  à Pa- 
ris, qui  feront  aufti  départis  dans  les  deux  Cha- 
bres  defdites  Requeftes:  Deux  Subftituts  de  no- 
ftre Procureur  General  , &:  quatre  Huiffiersen 
noftrcdite  Cour.  Lcfquels  Offices,  nous  auons 
idints  & vnis,  ioignons  & vniffons  au  corps  de 
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noflredite  Cour.  Comme  aufïï  nous  tuons  par 
cedit  prefent  Ediét,  créé  de  érigé, créons  de  éri- 
geons,Huid  Offices  de  nos  Confeillers  de  Mai- 
ftres  des  Requeftes  ordinaires  de  nôftre  Hoftel: 
Àufquels  de  aux  autres  Offices  prefentement 
crées , fera  par  nous  dés  à prefent  pourueu  de 
perfonnes  capable  s,  de  cy-apres  quand  vacation 
arriuera.  Pour  en  iouyr  par  les  pouruetisà  lin- 
ftar  de  aux  mefmes  honi  - 


gatiuesjpriuileges, exemptions, jfouuoir,iuriidi- 
dion,gages,droids,profits  Se  émolumens  qui 
font  attribuez  & que  les  ont  de  perçoiuent  fem- 
blables  Officiers.  Lefquels  gages  leur  feront 
payez, du  fonds  qui  fêta  pour  cét  effed  employé 
dans  nos  eftats , fur  la  mefme  nature  de  deniers 
que  ceux  des  anciens  Officiers  , de  deliuré  aux 
Reccueurs  de  Payeurs  defdits  gages,à commen- 
cer du  iour  & datte  de  leurs  ptouifions  aufdits 
Offices.  Et  délirant  fauorablemént  traitter  ceux 
qui  feront  pourueus  defdits  Offices,  créez  par  le 
prefent  Edid  : Nous  les  auons  de  noftre  grâce 
îpeciale,  difpenfé  de  difpenfons  pendant  fix  an  - 
nées, qui  commenceront  en  la  prochaine,  de  la 
rigueur  des  quarante  iours:  Et  iceux  admis  au 
payement  du  droiét  annuel  fur  le  pied  de  feua- 
luation  de  pareils  Offices  durant  lefüites  fix  an- 
nées, fans  pour  ce  payer  aucun  preft  nyaduan- 
ce.Etles  auons  en  outre,  defehargez  de  exem- 
ptez du  payement  du  droiél:  annuel,  pour  l'an- 
née en  laquelle  ils  feront  pourueus,  fans  qu’ad- 
uenant  leur  deceds  pendant icelleslefdics  Offi- 
ces puifient  cftre  déclarez  vacans  ny  împetra- 
bles,  Si  donnons  en  mandement  à nos‘ 
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amer te  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  no- 
fkr édité  Cour  de  Parlement  & Chambre  des 
Comptes  à Paris,  Que  ces  prefentes  ils  facent 
lire , publier  te  regiftrer , te  le  contenu  en  icel- 
les, garder  Scobferucr,  fans  quxil  y foit  contre- 
uenu  en  quelque  forte  que  ce  foit , nonobftant 
quelconques  Edi&s  Ordonnances,  & Lettres  à 
ce  contraires  , aufquelles  te  aux  dérogatoires 
des  dérogatoires  y contenues,  nous  auons  dero- 
rogé  te  dérogeons  par  cefdites  prefentes  : Car 
tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  fer- 
me te  ftablc  à toujours , nous  y auôs  fait  mettre 
noftre  feel,  fauf  en  autres  chofes  noftre  droiéfc, 
&i’autruy  entoures.  Donne'  à S.  Gerfhain  en 
Layeaumoisde  Decembrejl’an  de  grâce  i6$f. 
te  de  noftre  regne  le  vingt-ftxiéme.  Signé, 
LO  VIS,  a cofté,  V ifa,Et  fur  le  reply,  Par  le  Roy^ 
De  Lomenie:  te  feellées  du  grand  Seau  de  cire 
verte , fur  lacs  de  loye  rouge  te  verte.  Et  encor 
eft  écrit: 

Leües, publiées,  & yegijlrées,  Ouy , ce  re- 
quérant^ confentant  le  Procureur  General, 
& que  copies  collationnées  a (original  etice - 
luy,enuoyées  aux  Bailliages  & Senefchauffees 
de  ce  r effort, pour  y efire pareillement  leües, pu- 
bliée s,  regijlrées  & exécutées  félon  leur  forme 
& teneur,  A la  charge  que  les  deniers  en  pro- 
ue nans feront  employez,  au  payement  des  gens 
de  guerre,  a peine  du  quatrup le  contre  les  or - 
* donnateurs  & parties  prenantes , A Paris  en 
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Leu  y publié  y 

Comptes , Ouy  le  Procureur 
par  Monfeurle  Duc  d'Orléans  y Frerevniquc 
de  fa  Maieftéy  venu  exprès  en  ladite  C h am- 
bre yafliflé  du  fieur  Marefchal  d'Eftréey&  des 
fieurs  ysîuberyé*  ColmoulinSy  Confeiders  de 
fadite  Maiefté  en  fesConfeihy  le  20.  lourde 
Décembre 


/ 

Parlement  le  Roy  y feantyle  vingtième  iour 
de  Décembre  mil  fx  cens  trente-cinq . 


EDICT  DV ROY, 

PORTANT  CREATION 
en  hérédité  , dvn  Grand  Maiftre  En- 
quefteur  & General  Reformateur  trien- 
nal des  Eauës  & Forefts  : Et  trois  Con- 
trolleurs  en  chacun  département  des 
Grandes  Maiflrifes  : d’vn  Maiftre  parti- 
culier triennal  de  trois  autres  Con- 
fcillers  en  chacune  Maiftrife  particu- 
lière. 

Vérifié  en  Parlement  & chambre  des  Comptes 
le  20.  Décembre  163s . 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI. 

\^Àuec  Pmilege  de  fa  Maiefé, 


O VIS  par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  de  de  Nauar- 
re,  A tous  prefens  de  à ve- 
nir, Salut.  Ayans  relolu  de 
cenirfus  pied  de  puiflantes 
armées  , tant  dedans  que 


dehors  noltre  Royaume  , pour  faire  la 
guerre  ouuerte  aux  ennemis  decécEltac, 
de  par  la  force  de  nos  armées  paruenir  à 
vne  durable  paix  par  toute  la  Chreftienté: 


Nous  nous  trouuons  obligez  de  pouruoir 
à la  folde  de  entretenemenc  des  Gens  de 


guerre  dont  nofdites  armées  fontcompo- 
fées , pour  les  ^fàire  fubfilter  : de  à cét  effet 
nous  feruir  de  toutes  fortes  de  moyens, 
dont  nous  puiffions  efpererfecours  en  ce- 
lte fi  vrgenre  neceffité.  Surquoy  nousayâc 
ellé  propofé , que  dans  toutes  les  charges 
où  il  ya  des  anciens  &:  alternatifs,  ilaelté 
créé  des  triennaux  , de  qu’il  feroit  à propos 
d’en  créer  en  toutes  les  Grandes  Mailtrifes 
de  Mailtrifes  particulières  de  nos  Eauës  de 
Forelts  créer  d’abondant  trois  Con- 
trolleurs  en  chacune  defdites  Mailtrifes; 
Nous  aurions  trouué  ladite  propofition 
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raifbnnable.  A CES  CAVSES,  Sçauoir 
faifons,Qu’apres  auoir  mis  cet  affaire  en 
deliberation  en  noftre  Confeil,où  eftoient 
aucuns  Princes  de  noftre  fang,autres  Prin- 
ces, Officiers  de  noftre  Couronne,  6c  au- 
tres grands  6c  notables  perfonnages  : D E 
LEV  R A D V I S , de  noftre  certai- 
ne fciencc  , plaine  puiflance  6c  authorité 
Royale,  Auons  par  ceftuy  noftre  prefenc 
Edid  perpétuel  6c  irreuocablc , créé,  érigé 
6c  eftably , créons , érigeons  &:  eftablifîons 
en  tiltre  d’offices  formez  6c  herediraircs, 
Vn  noftre  Confeiller  Grand  Maiftre  En- 
quefteur  &:  General  Reformateur  trien- 
nal des  Eauës  6c  Forefts  de  France, en  cha- 
cun département  où  il  y a des  anciens  6c 
alternatifs  eftablis;  Et  trois  Controlleurs 
héréditaires,  en  chacun  defdits  départe- 
mens.  Et  auons  auffi  créé  6c  eftably  Vn 
noftre  Confeiller  6c  Maiftre  particulier 
triennal  héréditaire, en  chacune  particu- 
lière Maiftrife  où  il  y a des  anciens  6c  alter- 
natifs : Et  trois  Controlleurs  héréditaires 
aufditesMaiftnfespartieulieres.  Lefquels 
Grands  Maiftres  6c  Maiftres  particuliers 
triennaux  prefencement  crcéz  ^iouyront 
chacun  d’eux, de  tels&  femblables  droits, 
authoritcz,  prééminences,  pouuoir,  cxcr- 
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cicc  de  iuftice,  priuileges,  fon&ion,  gages, 
droi&s  de  Chauffage,  6c  autres  droi&s  gé- 
néralement quelconques,  fans  rien  exce- 
pter ny  referuer  , tels  6c  femblables  donc 
iouylTentlcs  anciens  6c  alternatifs  defdices 
charges.  Et  quant  aufdits  Controlleurs, 
cognoiftront  des  differents  qui  feront  trai- 
tez pardeuant  lefdits  Grands  Maiftres , 6c 
Maiftres  particuliers,  concernant  nofditcs 
Eauës  &Forefts  : Etconcurremmentauec 
eux,aflifteront  aux  ventes  & adjudications 
des  bois  de  leur  département , 6c  en  figne- 
ront  les  procez  verbaux  auec  lefdits  Grâds 
Maiftres  6c  Maiftres  particuliers  : Et  feront 
intitulez  en  toutes  les  Sentences , Iuge- 
mens , Baux  6c  adiudications , 6c  générale- 
ment en  tous  ades  qui  émaneront  defdites 
Grandes  Maiftrifes , 6c  Maiftrifes  particu- 
lières : Etiouyront  lefdits  Contrôleurs 
defdits  Offices, aux  honneurs,  authoritez, 
prééminences,  exemptions  6c,  priuileges 
dontiouyffentoudoiuent  iouyr  nos  Offi- 
ciers de  nofdites  Eauës'  & Forcfts  : Et  en- 
cores  aux  gages  de  cinquante  mil  liures, 
qui  feront  départis  entr’eux,par  l’eftat  que 
nous  ferons  arrefter  en  noftre  Confeil. 
Defquelsgagestantdefdits  Grands  Mai- 
ftres 6c  Maiftres  particuliers  triennaux, 
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que  defdits  Controlleurs  prefentement 
creéz  , fera  laifle  fonds  dans  nos  Eftats, 
pour  en  eftre  payez  de  quartier  en  quar- 
tier, ainfi  que  lefdits  Grands  Maiftres  ôc 
Maiftres  particuliers  anciens  6c  alterna- 
tifs^ commencer  du  iour  6c  datte  de  leurs 
prouifions. 

Sr  Donnons  en  mandement 
à nos  amez  6c  féaux  Confeillers  les  Gens 
tenas  noftre  Cour  de  Parlement  6c  Cham- 
bre des  Comptes  de  Paris , Que  ces  pre- 
fentes  ils  facent  lire,  publier  6c  regiftrer, 

6c  le  contenu  en  icelles  garder  £cobferuer 
fans  qu'il  y foit  contreuenu  en  quelque 
forteque  ce  foit,  nonobftant  quelconques 
Ediârs,  Ordonnances  6c  Lettres  à ce  con- 
traires , aufquelles  6c  aux  dérogatoires  des 
dérogatoires  y contenues  , nous  auons 
dérogé  6c  dérogeons  par  cefdites  prefen-  , 
tes  : Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin  que 
ce  foit  chofe  ferme  6c  ftable  à toufiours, 
nous  y auons  fait  mettre  noftre  feel  3 fauf 
en  autres  chofes  noftre  droid  6c  Fautruy 
en  toutes.  Donne"  à S.  Germain  en  Laye 
au  mois  de  Décembre  l’an  de  grâce  mil  fix 
cens tréte  cinq, 6c de noftreregnc le vingt- 
fixiéme.  Signé,  LOV1S,  6c  fur  le  reply, 
Par  le  Roy,  d e Lomenie,  à cofté,vifa: 


&feelléesfur]acsde  foye  rouge  &:  verte, 
du  grand  Seau  de  cire  verte.  Et  encor  cft 
écrit: 

Leu, publié  & regijlré,  ouy  ce  requé- 
rant & consentant  le  Procureur  Gene- 
ral , & que  copies  collationnées  à l’o- 
riginal d’iceluy , enuoyées  aux  'Baillia- 
ges (y  Senejcbaujjées  de  ce  rejjort , pour 
y ejlre  pareillement  leu , publié  ,enregiflré, 
& exécuté  félon  fa  forme  & teneur  a la 
charge  que  les  deniers  en prouenans , feront 
employé ^ au  payement  des  gens  de  guer- 
re , a peine  du  quatruple  contre  les  Or- 
donnateurs & parties  prenantes.  A Pa- 
ris en  Parlement  , le  Ro^  y feant , le 
'vingtième  tour  de  Décembre }mil  fixeens 
trente-cinq. 


Signé, 


DV  TILLET. 


Comptes , Ouyle  Procureur  General  du  Roy  ,par 
Monfieur  le  Duc  dé  Orléans , Frere  vnique  de  fa 
Maïejlé,  venu  exprès  en  ladite  Chambre,  afifié 
du  fieur  M a refchal  d 'Eftréc,  & des  fleurs  A ubery 
dr  ColmoulinSyConfeillers  de  faditte  Maie  lté  en 
fest  Confetls,  le  20 . tour  de  Décembre  163s . 


Signé, 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
d’vnc  Election  en  chef  en  la  ville 
de  Congnac , & des  Officiers  qui 
ladoiuent  compofer. 

Vérifié  en  la  chambre  des  Comptes  & Cour 
des  Aydes , le  20.  J>ecembre,  163s* 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel,  Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVL 
Ahcç  Primiez  défit  Maiefte' 


O V 1 S par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  6c 
deNauarre,  A tous  pre- 
fens  6c  à venir  , Sa- 
lut. Le  feu  Roy  Henry 
III.  ayant defiré  foulager 


nos  fubiets  taillablcs  des  Paroiffes  cir- 
conuoifines  de  noftre  ville  de  Congnac, 
de  plufieurs  grands  frais  6c  defpenfes  5 6c 
alleurer  nos  deniers;auroit  pour  les  con- 
fîderations  y contenues  , par Ton  Ediéfc 
dumoisd’Aoufl:  iy 76.  créé  6c  eftably  vn 
Bureau  d’ Election  en  chef  en  noftredite 
ville  de  Congnac , compofé  des  Paroif- 
fes  dépendantes  des  Chaftellenies  de 
Iarnac,  Chafteauneuf, Marfillac,  Con- 
gnac^Merpins  , Bouteuille  6c  Monti- 
gnac,Charante5difl:raittesdcs  Ele&ions 
de  Niort,  Angoulefme&;  S.leand’An- 
gely , à caufe  de  réloignemént  d’icelles, 
qui  eft  iufques  à dix-huid  lieues , 6c  du- 
dit Congnac  de  fix  lieues  au  plus: de  for- 
te que  les  Collecteurs  6c  Habitans  def- 
dites  ParoifTes3e(loient  contraints  quit- 
ter leurs  maifons,  6c  abandonner  leurs 
labours  6c  trafics  , employer  plufieurs 
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fournées,  foit  pout  les  roollcs  & affiettes 
de  nos  Tailles,  les  faire  verificr,calculer, 
ligner  ou  procéder  pardeuant  les  Offi- 
ciers defdites  Elettions  de  Niort,  An- 
goulefme  &:  S.  leand’Angely,  ou  pour 
quelque  autre  occafion  qui  les  obligeait 
de  s’y  tranfporter  ; Mefme  pour  porter 
les  deniers  de  nofdites  Tailles  , Taillon 
6c  C reués  qui  s’impofent  fur  eux, au  cou- 
rant de  l’année.  Mais  comme  les  temps 
changent  les  eftabliffiemens  , auffi  fous 
quelque  pretexre  ledit  Bureau  d'Ele- 
dion  duditCongnac,  ayant cftéfuppri- 
mé  , les  habitons  defdites  ParoilTes  ont 
receu  les  mefmes  incommoditez,  pertes 
6c  dommages,  6c  d’autant  plus  encores 
que  les  Eleus  defdites  ElettiôsdeNiort, 
Angoulefme , 6c  S.  Iean  d*Angely , ne- 
gligeans  de  faire  leurs  cheuauchées  par 
les  fufdites  ParoilTes,  àcaufes  de  l’éloi- 
gnement d’icelles  , lefdits  habitans  en 
reçoiuentvn  notable  preiudice  par  l’i- 
negalité  des  taxes  de  nofdites  Tailles, 
Taillon  6c  Creuës,  qui  font  faites  le  plus 
fouucnt  fur  eux  fans  cognoiffance  de 
leurs facultez  6c  moyens  : Et  jointt  qu’il 
ne  fe  trouue  maintenant  aucuns  habitas 
qui  veulent  accepter  la  collette  de  nof- 
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dits  deniers,  ny  les  rendre  aux  receptes 
defdires  Ele&ions  3 à caufe  du  danger 
qu’ils  courent  par  les  chemins  & rime- 
res  qu’il  faut  palfer , outre  les  grads  frais 
de  leurs  voyages, &:  payement  des  Huif- 
fiers  lors  que  lefdites  ParoifTes  font  en 
demeure , qui  font  fi  exeelfifs,  que  les 
plaintes  en  font  venues  iufquesànous. 

Ce  qui  caufe  vn  tel  defordre,  qu’au  lieu 
de  tirer  fecours  d’eux  en  la  prefente  ne- 
celïitédenosaffairesjpourrentretiende 
nos  armées  tant  dedans  que  dehors  no-  x 
lire  Royaume,  lefdites  Paroifies  pour- 
voient tomber  en  non  valeurs.  A quoy 
defirans  pouruoir  : Nous  auons  eftimé, 
qu’il  n’y  auoit  autre  moyen  plus  alfeuré 
que  de  reftablir  ledit  Bureau  d’Ele&ion 
ennoftredite  ville  de  Congnac,  qui  fe 
trouue  tres-commode  : Etvoulans  à l’i- 
mitation dudit  feu  Roy  H éry  1 1 I.l’hon- 
norcr  de  celle  grâce , en  confideration 
de  la  naiffancedufeu  Roy  François  ar- 
riuée  en  icelle,  & au  moyen  de  laquelle 
lefdits  habitans  ont  ioüy  de  l’exemption 
des  Tailles , en  payant  vne  fomme  mo- 
dérée par  forme  d’abonnement:  Sç  a- 
voir  Faisons,  Qu’ayant  mis  celle 
affaire  en  deliberation  en  noftreConfeil, 
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où  eftoient  aucuns  Princes  de  noftr# 
Sang,&  autres  Princes  de  Officiers  de 
noftre  Couronne , de  plufïeurs  grands  de 
notables  perfonnages  : De  leur  aduis,  de 
de  noftre  certaine  fcience,  plaine  puif- 
fance  de  authorité  Royale,  Avons  par 
noftre  prefent  Edid  perpétuel  de  irre- 
uocable , reftably  de  reftabliïfons  par  ces 
prefentes  fignées  de  noftre  main,vn  Sie- 
ge&  Bureau  d’Eledion  en  chef  enno- 
ftredite  ville  de  Congnac,  fur  le  faid  de 
nos  Aydes,  Tailles,  Taillon,&:  autres 
matières  dont  la  cognoiflance  luy  en  ap- 
partiét:Ec  en  icelle  créé  de  erigé,créons 
dC  érigeons  en  tiltre  d’Offices  formez 
deux  nos  Confeillers,  PrefidensCiuils 
de  Criminels  , deux  nos  Confeillers 
Lieutenans,  vn  Principal  Ciuil  de  Cri- 
minel, de  l’autre  Particulier,  Vn  noftre 
Confeiller  premier  Eleu  &rAffefleur, 
Vn  noftre  Confeiller  fécond  Eleu  Com- 
miflaire  Examinateur  de  Enquefteur, 
Neufautres  nos  Confeillers Eleus, Trois 
nos  Confeillers  Controlleurs  Eleus,  an- 
cien , alternatif  de  triennal , Deux  nos 
Confeillers  de  Aduocats  ancien  de  alter- 
natif, Vn  noftre  Confeiller  de  Procu- 
reur, Trois  nos  Confeillers  Receueurs 


des  Aydes , Tailles  te  Creuës  ordinaires 
&;  extraordinaires  qui  fe  leuent  fur  les 
contribuables  à nofdites  Tailles  ; Trois 
nos  Confeillers  Receueurs  du  Taillon 
te  folde  des  Preuofts  des  Marefchaux, 
anciens , alternatifs  te  triennaux  : T rois 
Greffiers  te  Trois  leurs  Maiftres  Clercs, 
Ciuils  & Criminels  héréditaires  anciés, 
alternatifs  te  triennaux,  Vn  Greffier  hé- 
réditaire des  affirmations,  prefentations 
te  garde  du  petit  feel  de  ladite  Eledion, 
Vn  Controlleur  héréditaire  desades&: 
expéditions  dudit  Greffe , Deux  Huif- 
liers  Audienciers , Deux  Sergens  Colle- 
deurs  de  nofdites  Tailles, Taillon  te  au- 
tres impofitions,  Et  fix  Procureurs  Po- 
rtulans en  la  luftice  de  ladite  Eledion, 
aufll  héréditaires.  Pour  compofer  la- 
quelle Eledion , nous  auons  diftrait  te 
def- vny  de  nofdites  Eledions  de  Niort, 
Angoulefme  te  S.  Iean  d?Angcly  , les 
mefmes  Villes , Bourgs  te  Paroifles  def* 
dices  Chafteilenies  de  Iarnac,Chafteau* 
neuf,  Marfillac',  Congnac  , Mcrpins, 
Bouteuille  te  Montignac,Charantc,qui 
en  aupient  eflé  cy  deuant  diftraites  te 
def-vnies  lors  du  premier  eftabliffemenc 
de  ladite  Eledion  de  Congnac, citant  au 
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nombre  de  fix  vingc  treize  : Lefquelles 
nousauons  vnies  bc  incorporées  , vnif- 
fons&r  incorporons  audit  Siégé  bc  Bu- 
reau d’Eledion  deCongnac,à  commen- 
cer du  premier  Iâuier  prochain,  au  mové 
duquel  reftabliffement,  Nousauonse- 
fteint  bc  fupprimé , efteignons  bc  fuppri- 
mons  les  Sieges  d’Eledions particuliè- 
res , créés  bc  eftablis  aufdits  lieux  de 
Congnac,  Iarnac  bc  Chafteau  neuf,  A la 
charge  de  rembourfer  par  nous  les  Offi- 
ciers d’iceuxqui  fe  trouueront  endeuë 
pofleffion  &:  jouiflance  de  leurs  Offices. 
A tous  lefquels  Offices  par  nous  prefcn- 
tement  crées  bc  reftablis  : Nous  auons 
par  cefdites  prefentes , odroyé  bc  attri- 
bué, odroyons  & attribuons  en  ce  qui 
eft  du  fait  bc  charge  de  chacun  d’eux, 
mefmes  &:  femblablcs  iurifdidios,  exer- 
cices^ Tondions  , honneurs , authoritez, 
pterogatiues  , priuileges  , exemption 
des  droids  d’Aydes,  enfemble  de  toutes 
autres  exemptions  de  Tailles,  Taillon, 
Creuës  & fubuentions , franchifes,  li- 
bertés, prééminences , droids  de  com- 
mittimus , taxations  ordinaires , bc  de 
ceux  héréditaires  des  Receueurs  defdi- 
ces  Aydcs  ,Tailles&:Taillon,  droid  de 
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quittance  d’iceux , de  vérification , cal- 
cul &:  fignaturcs  de  roollesdc  cheuau- 
chées,  d’expéditions  des  departemens* 
ôcComiflions  dcfdites  Tailles  ScCreuës, 
port  6c  enuoy  defdites  Commiffions, 
droits  de  Controolle  6c  Bordereau,  di- 
ftribution  d’efpiceSjfeellé  des  rolles, ad- 
judication, bauxlà  ferme,  &:  générale- 
ment tous  autres  droids,  profits,  reue^ 
nus  6c  émolumens  quelconques , dont 
ioüilTent  bien  6c  deüement  les  pourueus 
de  femblables  Offices  es  autres  Eledios 
de  noftre  Royaume  ^du  reflort  de  noftre- 
ditc  Cour  des  Aydes  de  Paris , en  vertu 
des Edids,  Ordonnances,  Arrefts,tant 
denospredecefleurs  que  de  nous*, mef- 
me  que  de  noftre  Déclaration  du  i 6. 
Iuillet  dernier , par  laquelle  nous  auons 
pour  les  caufesy  contenues, réglé  lefdits 
droids  de  fignature  de  roolle,à  raifon  de 
vingt  cinq  fols  pour  Paroifle  pour  cha- 
cun Officier,  Trois  taxations , tant  pour 
la  Creuë  des  garnifons  que  pour  autres 
Crcuës  extraordinaires  au  courant  de 
l’année , ledit  port  6c  enuoy  des  Cora- 
miffions  aux  Receueurs,à  raifon  de  cent 
fols  par  chacune  Paroifle , au  Greffier 
pour  la  façon  & expédition  d’icelles,  à 
raifon  de  vingt  fols  auffi  par  chacune  Pa- 
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roiffe.Dans  la  généralité  de  f quels  droits 
nous  n’entendons  comprendre  les  dou- 
ze j crois , quatre  ou  fix  deniers  attribuez 
aux  Officiers  de  nos  Elections,  & que 
nous auons réduits  au  denier  quatorze,, 
defquels  nous  defehargeons  &c  difpen- 
fons  ceux  qui  feront  pouruens  defdits 
Offices  prelentemet  creéz  , fans  qu’ores 
n’y  à l’aducnir  il  leur  fou  par  nous  fait 
aucune  autre  ny  plus  grande  attribution 
de  gages  &c  droits, que  ceux  mentionnez 
par  cefdites  presëtes.  Et  outre  pourleur 
donnermoven  de  s’acquitter  digneméc 
dudeuoir  defdites  charges  ; Nous  leur 
auons  de  noftre  mefme  pouuoir,  donné, 
odroyc&: attribué,  donnons, o&royons 
& attribuons  à chacun,  les  gages  qui  en- 
fuiuent  : Sçauoir  aufdits  deux  Prefidens, 
chacun  cinq  cés  liures  de  gages  par  cha- 
cun an:Aux  Lieutenâs,au  premier  Eleu 
Aflefleur,&  au  fécond  Eleu  Commiffai- 
re  Enquefteur  &:  Examinateur,  chacun, 
quatre  cens  cinquante  liures:  Aux  neuf 
autres  Eleus  &;  aux  trois  Controllcurs  E- 
leus,  chacun  quatre  cens  liures  : Aux 
deux  nos  Aduocats , chacun  fept  vingt 
dix  liures:  Au  Procureur  pour  nous  deux 
cens  liures  : Aux  trois  Greffiers  Ciuils  &: 
Criminels, chacun  cent  liures,  Et  à leurs 


trois  Maiftres  Clercs  chacun  cinquante 
liures:  Au  Greffier  des  affirmations,  pre- 
fentations  & garde  du  petit  feel,  cet  cin- 
quante liures  : Au  Contrôleur  des  ades 
&:  expéditions  du  Greffe , cent  cinquate 
liures  : Aux  trois  Receueurs  des  Aydes, 
Tailles  &:  autres  Creuës  , chacun  huid 
cent  liures  : Au  trois  Receueurs  du  Tail- 
lon,  chacun  trois  cens  liures  : Aux  deux 
Huiifiers  Audienciers,  chacun  cinquate 
liures  : Et  aux  deux  Sergens  Colledeurs 
des  Tailles, Taillon,&:  autres  impofîtios, 
chacun  vingt  liures, auec  pouuoir  auf- 
dits  Huiffiers  &:  Sergens,  d’exploiter  &: 
mettre  à execution  par  tout  noftre  Roy- 
aume, tous  ades  de  Iuflices,  de  quelque 
Cour  & Iunfdidion  qu’ils  foient  éma- 
nez. Et  d’autant  que  par  Arreft  donné  en 
noftredit  Confeil,  le  feptiéme  dupre- 
fent  mois  deMars,nous  auons  réglé  tous 
les  droits  qui  fe  leuét  &:  exigét  en  efpc- 
cefurlariuiere  de  Cliarate, depuis  Tail- 
lebourg  iufques  à Angoulefmc  : Nous 
voulons  que  lefdits  droiéts  foient  payez 
à nofdits  Receueurs  des  Aydes  &:  Tail- 
les, ou  que  les  Fermiers  d’icenx  mettent 
le  prix  de  ladite  ferme  en  leurs  mains, 
fuiaant  les  baux  qui  en  feront  faits  en 
noftre  Confeil  : pour  laquelle  rccepte 
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ils  ioüirontaufli  en  hérédité,  chacun  en 
Tannée  de  leur  exercice  feulement,  de 
douze  deniers  pour  liure  de  ladite  rece- 
pte  , que  nous  leur  attribuons  par  forme 
de  taxation.  Tous lefquels  gages, droiéts 
& taxations  ainfi  attribuez  aiifdits  Offi- 
ciers ey-dèflus,  fe  prendront  &:  reccurot 
chacun  an, des  deniers  des  receptes  de 
nofdites  Tailles  Sc  droits  de  ladite  riuie- 
re  de  Charante,  par  les  mains  de  nofdits 
jRcceueurs  par  chacun  an  , aux  quatre 
quartier^:'  Enfemble  les  droits  de  che- 
uauchées  que  nousauons  attribué  & at- 
tribuons par  chacun  anaufdits  Prefidés, 
Lieutena.ns5Elcus,Controlleurs3  Aduo- 
cars  &:  Procureurs  pour  nous, Greffier  & 
Maiftres  Clercs, en  Tannée  de  leur  exer- 
cice feulement , à raifc^n  de  cent  liures 
chacun  , taxations  des  départemens  de 
noftredite  Creué  , des  garnifons  &;  au- 
tres Crcuës  , douze  deniers  pour  liure 
détaxations  héréditaires  defdits  Rcce- 
ueurs  de  nos  Tailles.  Et  au  regard  de 
nofdits  Receueurs  du  Taillon,  prendrot 
leurfditscrarres  &:  taxations  héréditaires 
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de  douze  deniers  pour  liure  de  leur  ma- 
niement, fur  les  deniers  de  leur  recepte, 
qu'ils  retiendront  par  leurs  mains.  Et 
moyennant  la  finance  qui  fera  par  eux 
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pour  ce  payée , nous  voulos  qu’ils  foienc 
defehargcz  &difpenfez  de  bailler  cau- 
tion 5c  certificateurs  du  maniement  de 
leurfdites  charges,  conformément  à no- 
ftreEdiddumoisde  Juillet  1625.  &:  Ar- 
reftdc  noftreConfeil.  De  tous  lefquels 
gages,  droits  de  cheuauchées,  taxations, 
port  5c  voiture  de  deniers  defdits  Rece- 
ueurs  des  Tailles  &:  Talion , lefdits  Of- 
ficiers ioüiront  par  chacun  an, 5c  le  fonds 
lailTé  à cét  effed'en  nos  eftats,  à comme- 
cer  du  premier  Ianuier  dernier  : Et  les 
Commiflîonsdenofdites  Tailles,  Tail- 
lon  5c  Creuës,  leur  feront  à l’aduenir 
addrefïées.AufquelsOfHcesnousenten- 
dons  pouruoir  dés  maintenant  de  per- 
fonnes capables, &:cy-apres  quand  va- 
cation y efeherra  par  mort,  forfaidure, 
refignation  ou  autrement,  Vovlon  s 
pour  certaines  confiderations  , que  les 
pourueus  defdits  Offices  ioüiffent  du  bé- 
néfice deladifpenfe  des  quarante  iours^ 
fans  pour  ce  payer  aucun  preft  ny  droid 
annuel  pour  le  temps  qui  refte  à expirer 
des  neuf  années  portées  par  nos  Lettres 
de  Déclaration  du  21.  Décembre  1630. 
5c  26.N©uembre  Et  vacation  adue- 
nant  par  mort  ou  refignation  pendant  le- 
dit temps  reftant,les  vefuçs,  heritiers,ou 
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rcfignant,ne  payeront  que  le  hui&iefme 
denier  de  Pcualuation  qui  fera  faite  d’i- 
ceux  Offices.  Vovlons  auffi  attendant 
la  vente  ôc  débit  defdi  ts  Offices,  les  Por- 
teurs de  quittances  de  Finances  &:  Leti- 
rres  de  prouifion  d’iceux  les  noms  en 
blanc,  ioüiffent  des  gages  Sc  droits, attri- 
buez, fans  difficulté  , iufques  à ce  que 
lefdites  Lettres  de  prouifion  foient  rem- 
plies. Et  afin  que  les  Officiers  defdites 
Eleftions  de  Niort , Angoulefxne  &c 
Iean  d’Angely,  n’ayent  fubiet  de  plain- 
te, à caufe  des  diftra&lons  deldites  Pa- 
roiffes,qui  leur  cauieront  quelque  dimi- 
nution en  leurs  droi&s  de  fignature  de 
roolJes , taxations,  façon  &: expédition, 
porcs,  &:  enuoy  des  Commiffions,  droits 
de  quittances,  feellé  defdics  roolles  &: 
autres  droifts,  Voulons  &:  entendons, 
queparlesCommiffaires  qui  feront  pat 
nous  commis  , il  foit  procédé  à la  vé- 
rification de  ce  que  chacun  d’eux  , ou 
leur  refignans  , auront  financé  eri  nos 
coffres,  dont  les  procès  verbaux  feront 
rapportez  en  noftre  Confeil  , pour  fur 
iccux  leur  eftre  fait  droit.  Si  donnons 
mandement  à nos  amez  & féaux 
v^onfeillers les  Gens  tenans  noftre  Cha- 
bre  des  Comptes  &:  Cour  des  Aydes  à 


Paris, Prcfidens  te  Treforiers  de  France, 
&;  Generaux  de  nos  Finances  de  la  Gé- 
néralité de  Lymoges , &:  à tous  autres 
qu’il  appartiendra,  Que  noftrc  préfent 
Edi&  de  reftabliffcment , te  création , ils 
facent  lire,  publier  & regiftrer , te  du 
contenu  en  iceluy  garder  te  obferuerin- 
uiolablëment  de  point  en  point  félon  i& 
forme  & teneur,  fans  permettre  qu’il  y 
foit  cotreuenu,  nonobftant  tous  Edi&s, 
Déclarations  , Arrefts,  Reglemens,  te 
Lettres  à ce  contraires , aufquelles  nous 
auons  defrogé  &defrogeons  par  ces  pre- 
fentes,&  à la  dérogatoire  des  derogatoi- 
» res  y contenues,  nonobftantauffi  toutes 
oppofitions,  appellations  te  empefehe- 
mens  quelconques,  concernant  l’efta- 
bliflement  de  ladite  Ele&ion , Offices, te 
chofes  en  dépendantes , pourlefquelles 
te  fans  preiudice  d’icelles  > ne  voulons 
eftre  différé!,  dont  en  ce  cas  nous  refer- 
uons  à nous  te  anoftre  Confeil , là  co- 
gnoiffance,  l’interdisât  à nofdices  Cours 
te  luges  quelconques , C a r tel  efl  no- 
ftre  plaifir.  Et  d’autant  que  du  prêtent. 
Edift , on  pourra  auoir  affaire  en  plu- 
fieiirs  te  diuers  Leux,  N ous  voulos  qu’au 
vidimus  deuëment  collationné  par  l’vn 
de  nos  amez  *r  ^ Ailiers  Secrc- 
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taires,foy  foitadiouftée  comme  au  prê- 
tent originaljauquel  afin  que  ce  foit  cho- 
fe  ferme  & ftable  à toufiour^nous  auons 
fait  mettre  noftre  feel,fauf  en  autre  cho-< 
fe,  noftre  droid , & l’autruy  en  toutes. 
Donne7  à Paris  au  mois  de  Mar^l’an  de 
grâce  1635.  & de  noftre  rcgnclé  vingt- 
cinquième.  Signe  , LO  VIS  , A Çpftc, 
Visa*  Et  plus  bas,  Par  le  Roy  , de  Lo- 
MENiE.Ht  fellé  du  grand. feau  de  cire  ver- 
te, fur  laçs  de  foye  rouge  verte. 

Et  encor  eft  écrit.  , r ; v 
. . ; t.  , J,{  f •;  . ,$,oïrjh  Uï'.:  •* 

Leu  y publie  & regifiré  en  la  Chambre  des 
Comptes  y Oüy&  ce  consentant  le  Procureur 
General  du  Roy , aux  charges  & aïnfi  qti  il 
ejl  contenu  en  Ï An  eft, fur  ce  fait  le  s Bureaux 
ajfemblez,  te  huitième  lour  de  May , i<f$s: 
Signé , B o V U'ON. 

, Leu , publié  & regifiré  par  le  commande- 
ment du  Roy,  porté  par  Monfieur  Frcre  v.hï* 
que  dè  fa  Maiêfié,  Duc  £ Orléans , afiifié  du 
fieur  et  Efirée , Marefehal  de  France.,  & des 
fieur  S Aubery  & Colmoulws  y ConfeillerS  en 
fin  Confiil  d'Efiat,  Ony  & ce  requérant  fin 
Procureur  General,  A Paris  en  la  Cour  des 
Aydes  les  chambres  ajftmblées , le  vingtième 
tour  de  Décembre  iFss* 

Skné,  Bovcheîu 

VEY 
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TTEv  par  la  Chambre  les  Lettres  pa- 
ir tentes  du  Roy  en  forme  d’Ediét 
données  à Paris  au  mois  de  Mars  der- 
nier. Signées,  LOVIS,  Et  plus  bas,  Par 
ieRoy.DE  Lomenie.  Et,' à collé  Visa. 
Etfeelléesde  cire  verte.  Par  lefquelles 
j &c  pour  les  caufes  y contenues,  Sa  Maie- 
J fté,  Del’aduisde  fon Confeil ,a  par  le- 
dit Ediét  perpétuel  & irreuocable , refta- 
bly  vn  Siégé  & Bureau  d’Ele&io  en  chef 
en  la  ville  de  Congnac  fur  le  fait  des  Ay- 
des,  Tailles,  Taillon,  & autres  matières, 
dont  lacognoilfance  luy  en  appartient, 
& en  icelle  créé,  & érigé  en  tiltre  d’Offi- 
ce  formez , deux  Confeillers  Prefidens 
! Ciuils&  Criminels,  deux  Confeillers 
Lieutenans,vn  Principal  Ciuil  &Crimi- 
i nel , & l’autre  Particulier,  vn  Concilier 
premier  Eleu  &Aflcffeur,  vn  Confeil- 
j 1er  fécond  Eleu  CommilTaire  Examina- 
teur & Enquefteur  , neuf  autres  Con- 
fcillers  Eleus, trois  Confeillers  Control- 
leursEleus, ancien, alternatif  & trien- 
nal, deux  Confeillers  & Aduocats,  an- 
cien & alternatif,  vn  Confeiller  &r  Pro- 
cureur, trois  Confeillers, Reeeueurs  des 
Aydes, Tailles  & Greuës  ordinaires  & 
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extraordinaires  qui  fe  leuent  furies  con- 
tribuables aufcïîces  Tailles,  trois  Con- 
feillers  Receueurs  du  Taillon  & folde 
des  Preuofts  des  Marefchaux,  anciens 
alternatifs  &:  triennaux,  trois  Greffiers 
&;  trois  leurs  Maiftres  Clercs  Ciuijs  &: 
Criminels  héréditaires , antiens  alterna- 
tifs && triennaux,  vn  Greffier  héréditaire 
des  affirmations, prefentations  &:  Garde 
du  petit  feel  de  ladite  Election,  vn  Con- 
trolleur  héréditaire  des  a des  & expédi- 
tions dudit  Greffe , deux  Huiffiers  Au-* 
dienciers,  deux  Sergés  Collecteurs  défi 
dites  Tailles, Taillon  &:  autres  impofî- 
tions,  &fix  Procureurs  poftulans  en  la 
Iufticede  ladite  EleéHon  , auffi  hérédi- 
taires. Pour  compofer  laquelle  Eleéfion, 
Sardite  Maie  fié  adiftraiét  &defivnydes 
Eleftiosde  Niort,  Ângoulefme,&:  faind 
ïeâ  d’Angely,les  mefmes  Villes,Bourgs 
& Paroiffes  des  Chaftellenies  de  Iarnac, 
Chafteau  neuf  Marfillac  , Congnac, 
Merpins  , Bouteuille  & Montignac, 
Charante,  qui  enauoient  efté  cy  deuant 
diftraittes  &C  defivnies  lors  du  premier 
eftablifTemét  de  ladite  Ele&ion  de  Con- 
gnac, eftant  au  nombre  de  fix  vin  gts  trei- 
ze, Lefquelles  elles  àvnies  & incorpo- 
rées audit  Siégé  &:  Bureau  d’Ele&ion  de 
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Congnac,  à commencer  du  Au 

moyé  duquel  reftabliflemét,elle  a efteint 
&fuppriméles  Sieges  d’Eleétions  parti* 
culieres,  créés,  & eftablis  aufdits  lieux 
de  Congnac,  larnac  5 c Chafteau-neuf, 
A la  charge  de  rembourfer  les  Officiers 
d’iceux , qui  fe  trouueront  endeuëpof- 
feffion  & ioüiflance  de  leurs  Offices.  A 
tous  lefquels  Offices  prefentemet  créez 
&reftablis,leuraoétroyé&:attribuc  eh 
ce  qui  eft  du  fait  &:  charge  dé  chacun 
d’eux , mefmes  & femblables  Iurifdi- 
&ions , exercices^  fonctions , honneurs, 
authoritez  , prerogatiues  priuileges, 
exemptions  des  droiéts  d’Aydes,  enfem- 
blé  de  toutes  autres  exemptions  deTail- 
| leSjTaillon.Creuës  & fubuentions,fran- 
chifes,  libériez,  préeminéces,  droiétsde 
committimus,taxationsordinaires,&de 
ceux  héréditaires  des  Reccueurs  dcfdi- 
tés  Aydes  Tailles  Sz  Taiîlon  , droids  de 
quittàhces.d’iceux  de  vérification , cal- 
, cul  & fignature  de  roolles  de  Cheuau- 
chéesjd'cxpeditions  des  departemens  &: 
Commiffiondefdites  Tailles,  & creuës, 
port  & enuoy  d’icellesComiffioSjdroiéts 
' de  controolle:&  Bordereau,  diftributiS 
d’efpiceSjfeellé  des  roolles,  adiudicatiô. 
Baux  à fermer  généralement  tous  au- 
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ttcs  droids,profits,reucnus&émolumés 
quelconques,dontioüiffentbié&deuë- 
ment  les  pourueus  de  femblables  Offi- 
ces^ autres  Elections  de  ce  Royaume, 
du  reffort  de  la  Cour  des  Aydes  de  Paris, 
en  vertu  des  Edidsv  Ordonnances,  Ar- 
refts,tant  des  predecelTeursRoys,que  de 
faMaiefté,mefmesquedë  laDeclaratio 
du  vingt-Gxiefme  Iuillet dernier, Par  la- 
quelle pour  les  çaufes ..y- çonteuuës  , au* 
roit  reiglé  lefdits  droids  defignattires'de 
roolles,  à raifonde  vingt  çinq  fols  pour 
parroifle  pour  chacun  Qfficier.Trois  ta- 
xations, tafit  pour  lacçeuë  des garnifons, 
que  pour  autres  creuës  extraordinaires 
au  courant  de  Tannée , ledit  port  & en-* 
uoy  des  Commiffions  aux  Receuetirs , à 
raifon  de  cent  fols  pal  chacune  parroiffe 
au  Greffier , pour  lafaçqn  &c  expédition 
d*icel.les>à  raifon  de  zb,fols,auffipar  cha** 
cune  parroilfe:  Dans  ;ia  généralité . def* 
quels  droids,  elle  n'entend' comprendre 
les  douze,  trois,quatre,  ou  fix  deniers  au 
tribuezaux  Officiers  des  Eledions,  qu’- 
elle a réduits  au  denier  quatorze,  des- 
quels elle  a defehargé  & difpenfé  ceux 
qui  feront  pourueus  defdits  Offices  pre- 
fentement  creés,Sans  qu’ores,  ny  à i’ad- 
uenir,  il  leur  foit  fait  aucune  autre,  ny 


plus  grandes  attributions  de  gages , & 
droids,que  ceux  mentionnez  pai^  cefdi- 
tes  lettres.  Et  outre,  pour  leur  donner 
moyen  de  s’acquitter  dignement  du  de- 
uoirdcfdites  charges,  leur  a donné,  o- 
droyé,&  attribué  à chacun  les  ga.ges  dé- 
clarez au  fdites  Lettrés  d’Edid,&  autres 
elaufesy  contenues  , eômmeplusaulôg 
elles  le  côticnnent.Requcfte  prefentee 
à ladite  Chambre  par  Maiftres  Pierre  le 
Duc&Dauidle  Main,  Receueurs  des 
Tailles  en  l’Eicdiôn  de  Niort,  à ce  qu’il 
luypleuftles  receuoir  oppofansà  la  vé- 
rification dudit  Edid  de  création  & re- 


gnac,  Et  ordonner  à&e  leur  eftre  deli- 
uré  de  leurdite  oppoficion , & qu^ils  au- 
roient  communicacicfn  d’iceluy  Edid, 
pour  enfournir  leurs  paufes:L’Arreft  in- 
teruenufur  icelle  du  quatrième  des  pre- 
fens  mois  & an,PàrlequeJ  icelle  Châbrc 
leur  a donné  ade  de  Jeurfdites  bppofi- 
fitions , ’&  qu’jils  prendroient  commu- 
nication dudit  Edid  pàt  les  mains  du 
Confeillcr  & ^Maiftrc  i Rapporteur  y par 
deuets  lequel  ils  fourfiiroient  leurs  eau- 
fes  d’oppofition  dans  ledit  iour,  aliasfe- 
roitpaffé  outre  au  iugement  d’iceluy  & 
foit  fignifié.  Copie  d’Arreft  duConleil, 
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& Commilïïon  fur  iceluy  du  treiziefme 
Juillet  mil  fix  cens  vingt-quatre  ^ Enfem- 
blelescaufes  &:  moyësd’oppofitionpar 
eux  fournies  , fignifiees  au  Procureur 
General  du  R oy, par  Brigadier  Huiffier. 
Ledit  quatriefme  du  prefent  mois.  Re- 
quefte  ptefenteéàladite  Chambre  , par 
ledit  Procureur  General , à ce  que  lés 
Prefidens^LieutenahSjEleuSjGontrool- 
leurs,  Subftitùt  dudit  Procureur  gene- 
ral , Receueurs  des  Tailles  Taillon, 
& Greffiers  des  Eleâions  d’Angoulef- 
me  & faind  Iean  d’Angely  qui  fe  fe- 
roieittfoppofez  àbPbriregiftrement  du- 
dit Edidfc  de  création  de  ladite  Ele&ion 
dé  Gournac  , duffent  à fournir  leurs 
cau&is  dpppofition  dis  le  iour,pour  tou- 
tes préfixions  &c  delais,  Autrement  & à 
faute  de  ce  faire,  qu’ils  en  feroient  for- 
dos,  &:qu’il  feroit  pafTé  outre  au  iugcmét 
d’ièélüy  E’diâ:.  L’Arrieft  dlicelie  Ghâbre 
niisijipiaditfe  Requcftc  dudit  imir  qua- 
triefme de  ce  mois* par  lequel  au  toit  efté 
ordonne*  quedefdits  oppofans  fourni- 
roipneda ns  iedüiiûur  leurldites  caufés 
d’oppoficibn,  aliasforclos , &r  qu’il  feroie 
paflfé  outré  au  iugdment  dudit  Edidfc , &: 
foitffignifiè.  ;5igmfication  de-ladite  Re~ 
quefte&  Arreftyù  Maiftre  Michel  Go-. 


dereau  leurProcureur  iceluy  ioür.  Cau- 
fes  d’oppofition  fournies  par  les  Rece- 
ueurs  Generaux  des  Finances  àPoiftiers, 
te  autres  caufes  te  moyens  d’oppofition, 
auffi  fournies  par  lefdits  Prefidens,  Licu- 
tenans,  Eleus, Contrôleurs,  Aduocat.ôc 
Procureur  du  Roy,  Receueurs  des  Tail- 
les te  Taillon  d’Angoulefme.  Conclu- 
rions du  Procürenr  General  du  Roy,  te 
tout  confideré.  La  Chambre,  Sans 
preiudice  des  oppofitions , pour  lefquel  - 
les  te  pour  les  indemnitez  par  eux  prete- 
dues,  lefdits  oppofans  fe  retireront  par 
deuers  le  Roy, pour  leur  eftrefait  droid, 
A ordonnée  ordonne,  ledit  Edid  eftre 
leu,  publié  te  regiftré,  oüy,&  ce  confen- 
tant  le  Procureur  General  du  Roy  : A la 
charge  que  les  pourueus  defdits  Offices 
ne  ioiiyront  que  des  mefmes  droids  te 
taxations,  dot  ioüyfTcnt  les  Officiers  des 
autres  Eledions,  defquclles  ontefté  di- 
ftraittes  les  Parroifles  dont  elle  eft  coin- 
pofée  en  vertu  d’Edids  bien  te  deucméc 
vérifiez.  Que  les  Controllcurs,  Eleus, 
Receueurs  des  Aydes, Tailles  &Taillon, 
feront  tenus  deprefter  le  ferment  en  la- 
dite  Chambre , auparauanc  que  s’immi- 
feer  en  l’exercice  d’iceux,&  que  lefdits 
Receueurs  compteront  en  icelle  de  tous 


leurs  maniemens  en  la  maniéré  aecou- 
ftuméc  :Que  les  Eleus  particuliers  fup- 
primez,  feront  rembourfez  delà  finance 
qu’ils  auront  a&uellement  financée  es 
Coffres  de  fa  Majefté,  vérification  préa- 
lablement faite  d’icelle  en  ladite  Cham- 
bre. Que  lefdits  Officiers  creez  par  le 
prefent  Edi£t,nc  pourront  eftre  payez  de 
leurs  gages,qu  au  iour  de  leur  réception, 
&:  en  cas  de  vacation  par  mort,  forfai&u- 
re,ou  autrement,il  en  fera  vfé fuiuant  les 
Edi&s  & Ordonnances,  Et  que  les  de- 
niers qui  prouiendront  defdits  Offices , 
feront  vtilemet  employez  aux  vrgentes 
& preffées  affaires  de  fa  Majefté , & non 
ailleurs  peine  d’en  refpondre  par  les 
Ordonnateurs  en  leurs  propres  &:  priuez 
noms.  Faift,  les  Bureaux  affemblez,  le 
huiâiéme  iour  de  May , mil  fix  cens  tren- 
te-cinq. 

Extrait} des  Regifires  de  la  chambre 
des  Comptes. 

Signé,  BÔVRLON 


EDICT  DV ROY, 

PORTANT  A V G M E N- 
tation  de  droits  de  la  fon&ion  des 
Offices  de  Controllcurs  des  Rece- 
ptes  desConfignations,  creez  par 
Ediét  du  mois  de  Iuin  mil  fixeens 

vingt-fepr, 

1 . ' ' ' " ' ' 

Vérifié  en  Parlement  & Cour  des  Aydes 


a paris; 

Chez  Charles  M o r e Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.XXXVÏT 
AuecP  riwlegtde/a  M méfié. 


O V I S par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  & de  Nauarre, 
A tous  ceux  qui  ces  prefentes 
Lettres  verront.  Salut.  Parno- 
ftre  Ediét  du  mois  de  luiri  mil  fix 
vingt-fept , regiftré  ou  be- 
foin  a;efté,  pour  les  caufes  &:  cô- 
fiderations  y contenues  , nous  auons  entr’autres 
cliofcs  créé  de  érigé  en  hérédité, vn  Office  de  Con- 
trolleur  en  chacune  des  Receptes  des  Consigna- 
tions eftablies  parEdid  de  l’année  1578.  de  autre 
fubfequenr  de  l’année  1594.  en  toutes  les  Cours  &e 
Iuftices  Royales  de  ce  Royaume,  pour  tenir  regi- 
ftre  de  controolle  de  tous  les  deniers  qui  ferôt  con- 
signez entre  les  mains  des  Receueurs  des  Confi- 
gnations,auoir  vne  clef  du  coffre  de  ladite  rece- 
pte , de  empefeher  que  lefdits  deniers  foient  diuer- 
tis  au  preiudice  des  faifies,  faififfans  de  oppofàns, 
félon  &ainfi  qu’il  eft  plus  particulièrement  porté 
par  noftredit  Edidfc  d’eftabliffemenc  dcfdits  Offi- 
ces de  Controlleurs  dëfdites  Confîgnations,  par 
lequel  nous  leur  auons  attribué  deux  deniers  pour 
iiure  de  toutes  les  fommes  qui  feront  confignécs  es 
mains  defdits  Receueurs  des  Confîgnations  , a 
prendre  fur  lefdits  deniers  configncz.  Mais  la  mo- 
dicité dudit  droiét  de  deux  deniers  pour  Iiure  ; de 
3e  peu  d’exercice  &:  fon&ion  qui  a efté  attribué 
aufdits  Offices  de  Controlleurs  des  Cbnfignatiôs, 
a efté  caufe  que  la  plufparc  d’iceux  font  demeurez 


à vendre:  5c  auons  par  cc  moyen  cfté  fruftré  du 
frui£b& bénéfice  que  nous  5c  le  public  poumons 
efperer  dudit  eftabliflement,  en  confequence  de 
noftredit  Edid  : Pour  faciliter  ôc  accelcrer  l’exe- 
cution duquel , 5c  faire  ceffer  les  grandes  plaintes 
que  ncrus  recelions  iouinellement  des  fraudes  5c 
abus  qui  fe  commettent  au  maniement  defdits  de- 
niers des  côfignations  par  les  Receueurs  d’icelles, 
qui  changent  fouuét  les  efpeces , les  preftent  à pro- 
fit & intereft , diuertifTent  5c  employent  lefdits  de- 
niers à autres  effets  qu’ils  ne  font  deftinez,au  grad 
preiudice  5c  dommage  du  public  : Comme  auffi 
pour  ârrefter  le  cours  des  exactions  que  commet- 
tent ordinairement  les  Notaires  que  lefdits  Rece- 
ueurs  choififlcnt  à leur  deuotion,&  employét  pour 
paffier  lesdefeharges,  quittances,  acquits  5c  autres 
ades  concernans  lefditcs  Consignations,  pour  les- 
quels lelciits  Notaires  exigent  des  parties  qui  ont  à 
receuoir  les  deniers  defditesConfignaiiôs le  dou- 
ble 5c  le  triple , voire  encore  dauantage  dcce  qui 
leur  pourroit  légitimement  appartenir  pour  leurs 
falaircs  5c  vacatkjns  : à quoy  les  part  ies  inter  eflees 
font  neceffitez’We  condefcendre  &;  ,s’ accommoder 
pour  éuiter  les  longueurs  ,delayemens  &remifès 
que  font  lefdits  Receueurs  de  leur  payer  leurs  de- 
niers qui  leur  font  adiugez,  Pour  à quoy  remedier. 
Nous  n’auons  point  trouué  d’expedient  plus  pro- 
pre 5c  conuenable,  que  de  donner  vne  ampliation 
d’exercice  5c  ton  dion  au  (dits  Controlleurs  des 
confignations , auecvne  ampliari.ô  de  leurs  droids 
& émolumensiafinqueparce  moyen  ceux  qui  ont 
acquis  de  nous  lefdits  Offices  de  Controlleurs , 5c 
ceux  qui  en  acquerront  cy-apres  és  lieux  où  ils  ré- 
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ftent  à efhbliivfè  puiflent  honneftement  & conue- 
nablement  entretenir  en  la  fon&ion  &:  exercice 
defdits  Offices,&:  y apporter  le  foin,alliduité  & vi- 
gilance requife  <$c  necelïaire,  & par  ce  moyen  faci- 
liter la  vente  qui  relie  à faire  defdits  Offices  : de  la- 
quelle nous  auons  fait  eftat  de  retirer  quelques  so- 
tties de  deniers  pour  fubuenir  aux  grandes  & ex- 
traordinaires defpenfes  qu’il  nous  conuient  fup- 
porterpour  l’entretenement  des  gens  de  guerre, 
que  nous  auons  mis  fus,  pour  l’honneur,  reputatiô 
èc  accroiflement  de  celle  Couronne  :Sçavoir 
faisons,  Qu/ayant  mis  celle  affaire  en  delibera- 
tion en  noflte  Confeil,où  eftoient  aucuns  Princes, 
Seigneurs  & autres  grands  & notables  perfonna- 
gés  : De  l’aduis  de  nollredit  Confeil , & de  noftre 
certaine  fciécê, plaine  puilfance  & authotité  Roya- 
Ie,N  o v s auons  paf  ces  prefentes  lignées  de  nollre 
main , attribué  & atteibuons  par  forme  d’amplia- 
tion à chacun  defdits  Offices  de  Controlleurs  des 
:Gonfignatioris  creez  pàr  nollre  Ediél  du  mois  de 
Juin  1.627.  la  faculté  a l’aduenir  de  palier  & rece- 
noir  toutes  les  quittances , acquits , defeharges  ôc 
antres  aétes  çoncernanslefait  defdites  Conligna- 
tions , fans  que  les  Notaires  & Tabellions  s’y  puif- 
fent  plus  entremettre  direélement  ou  indirecte- 
ment; Ce  que  nous  leur  défendons  très  exprefle- 
ment,à  peine  de  faux.  Defquels  acquits  & quittan- 
ces,defcharges  & autres  ades,lcfdits  Controlleurs 
outre  leurs  minutes,  feront  regiltresfeparcz , dans 
lefquels  ils  règiftrerôt  tout  au  long  lefdits  acquits, 
quittances , defeharges , qui  contiendront  comme 
vJ>ar  forme  detBordereaux,  lesefpeces d’or  & d’ar- 
gent qui  auront 'elle  payées  par  les  R çceucurs  des 


Confignations , à ceux  aufquels  il  fera  ordonné, 
conformes  aux  mefmes  efpeces  qui  auront  efté  cô- 
(ignées  és  mains  defdits  Receueurs  des  Configna- 
tions, aufquels  nous  faifonstres-exptedès  inhibi- 
tions & defenfes  de  les  changer  ny  payer  en  autres 
efpeces , à peine  de  pecular.  Pour  la  confection 
defquels  regiftres,  & expéditions  qui  feront  faites 
en  parchemin  par  lefdits  Controlleurs  des  quittâ- 
tes, acquis  & defeharges  qui  y feront  regiftrées. 
Nous  leur  auons  attribue  &c  attribuons  parcef- 
dites  prefentes , quatre  deniers  pour  liure,  qui  fe- 
ront payez  par  les  adiudicataires  des  biens  & hé- 
ritages faifis  & adiugez  par  authorité  de  Iuftice, 
mefmes  entre  volontaires,  conjointement  auec  le 
prix  de  l’adiudication,&  fans  diminution  d’iceluy: 
Et  encor  fix  deniers  pour  liure  à prendre  fur  tous 
lefdits  deniers  configncz  à defduire  fur  les  fommeS 
pour leiqu elles  les  particuliers  vnfaififlant  feront 
vtilement  colloquez  en  ordre. Et  à proportion  défi 
quels  fix  deniers  pour  liure  ( qui  ne  fe  pourront 
neantmoins  prendre  fur  les  decrets  volontaires, 
ains  feulement  fur  les  forcés  ) enfemble  defdits 
quatre  deniers  Sc  deux  deniers,  faisas  en  tout  dou- 
ze deniers  pour  liure:  Nous  voulons  que  lefdits 
Controlleurs  foient  payez  par  lefdits  ReceueurSi 
qui  à ce  faire  feront  contraints  à l’inftant  que  lefdi- 
tes  confignations  auront  efté  faites , & qu’il  foit 
fait  mention  defdits  fix  deniers  par  laquittâce  qui 
en  fera  expédiée,  fans,  qu’à  i’occafion  de  la  defdu- 
ftiond’iceux,  lefdits  particuliers  en  puiftent  pré- 
tendre aucune  répétition fur  le  faifi  ny  autres.  Et  fi 
apres  l’ordre  6c  diftribution  il  y auoit  des  deniers 
veuenans  bon,  ils  feront  baillez  aulaifi,  (ans  que 
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fur  iceux  lefdits  Receueurs  puiffenc  retenir  lefdits 
Ex  deniers  pour  liure  qui  leur  feront  rendus  par  le- 
dit Controlleur  qui  les  aura  rcceus,  à quoy  faire  il 
fera  contraint  par  les  mefrnes  voyes.  Et  par  ce  que 
ceux  qui  ont  acquis  lefdits  O ffices  de  Controlleurs 
des  Confignations  en  aucunes  Cours  8c  Iurifdi- 
dions,  receuront  vn  grand  profit  & bénéfice  de  la 
prefente  augmentation  des  droiéts  & fondions; 
Nous  voulons  qu’ils  foient  tenus  de  payer  an  nos 
Parties  Cafuelles , les  fommes  aufquelles  ils  feront 
pour  ce  modérément  taxez  en  noftredit  Confeil 
par  forme  de  fupplement , qui  leur  tiendront  lieu 
de  finance,  tout  aïnfi  que  celle  qu’ils  ont  payée 
pour  le  prix  8c  adiudication  defdits  Offices  de  Cô- 
trolleurs  defdites  Confignations  : à faute  dequoy 
faire  dans  le  temps  qui  leur  feraprefix,  nous  vou- 
lons qu’il  foit  procédé  à lare  uente  defdits  Offices 
auec  ladite  augmentation,tant  ancienne  que  nou- 
uelle , les  formalitez  en  tel  cas  requifes,  gardées  & 
obferuées.  Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amcz  8c  féaux  Gonfeillers  les  Gens  tenans 
noftre  Cour  de  Parlement  & Cour  des  Aydes  à 
Paris , Que  ces  prefentes  ils  facent  lire , publier  8c 
regiftrer,  & le  contenu  en  icelles,  garder  8c  ob~ 
ferucr  de  point  en  point  felo  leur  forme  8c  teneur, 
fans  permettre  ny  fouflrir  y eftre  dôné  aucun  trou- 
ble ny  empefehement  Nonobftant  oppofitions  ou 
appellations  quelconques  Edids,  Déclarations, 
Arrefts , Rcglemens  8c  autres  lettres  ace  contrai- 
res , auxquelles  8c  i la  dérogatoire  des  dérogatoi- 
res y cotenues,  nous  auons  dérogé  8c  dérogeons 
par  ces  prefentes:  Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin 
que  ce  foie  chofe  ferme  8c  fiable  à coufiours  , nous 
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y auoïis  fait  mettre  Se  appofer  noftrc  feel.  Donne' 
a S.  Germainen  Laye  au  mois  d’Auril  , l’an  de  grâ- 
ce mÿfix  cens]  trente  cinq:  & de  noftre  règne  le 
vingt- fixiefme.  Signé,  LOVIS,  Etplus  bas, Par  le 
Roy,  De  LoMENiE-.&feelléesfur  lacs  de  foye  rou- 
ge &:  verte  du  grand  Seau  de  cire  verte.  Et  à co- 
ite.. V ifa  : Et  plus  bas  cft  écrit. 

Regiftrt  > O'ùy  le  Procureur  general  du  R oyy 
four  efire  exécuté félon  fa  forme  & teneur*  aux 
charges  contenues  en  L'A rrcjl de  ce  iour . A Paris 
en  Parlement  le  trentième  Iuin  163 s. 

Signé,  DvTillet. 

Leu , publie  dr  regifirê  par  le  commande- 
ment du  Roy  y porté  par  Monfieur  F rere  uni- 
que de  fa  CMaiefié,  Duc  d'Orléans , afifté  du 
fieur  dr Ejlrée  Marefchalde  France,  & des  fieurs 
cyiubery  & Colmoulins  Confeillers  en  fès 
Confeils  d'Eflat  , Ouy  dr  ce  requérant  fin 
Procureur  General  : \^A  Paris  en  la  Cour  des 
Aydes  les  chambres  affemblées  , le  vingtiefine 
iour  de  Décembre  mil  Jix  cens  trente-cinq • > 
Signé,  Boy  cher. 

- twïnof  , ! . « • < \v. . . 

EXTRAICT  DES  REGISTRES 
de  Parlement  « 

T TE  v par  la  Cour  les  grandy  Chambre,  Tour- 
V nelle  & de  l’Edit  aflcmblées,  les  Lettres  Barè- 
tes du  Roy  en  forme  d’Edift,  dônécsàS.  Germain 
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en  Laye  au  mois  d'Auril  r 6$f.  lignées  LO  VIS , ôc 
plus  bas  Parle  Roy , De  LoMenie,  & feellées  fur 
lacs  de  foye  du  grand  feau  de  cire  verte;  Par  let 
quelles  & pour  les  caufes  y contenues , ledit  Sei- 
gneur attribue  par  forme  d’ampliation  à chacun 
des  Officiers  de  Controlleurs  des  Confignations 
créez  par  Edid  du  mois  de  IuimiSiy.  la  faculté  à 
Paduenir  de  palier  & receuoir  toutes  les  quittâccs, 
acquits,  defeharges  Sc  autres  a&es  concernans  le 
fait  des  confignations,  defquels  acquits  & autres 
defeharges  ils  feront  regiftres  feparéz.  Pour  la  cô- 
fedtiô  defquels  Ôc  expeditiôs  defdites  a&es  en  par- 
chemin ,leur  eftre  attribue  quatre  deniers  pour  li- 
ure , qui  ferôt  payez  par  les  adiucjicataires  des  biés 
faifis  & adiugez:  Et  encores  fix  deniers  pour  liure 
fur  tous  les  deniers  confignez,  auec  defenfes  à tous 
Notaires  de  s étr emettre  de  palier  & receuoir  lef- 
dites  quittances;,  acquits  & autres  a&es  fuiuant  & 
ainfi  qu’il eftplus  au  log  porté  par  lefdites  Lettres. 
Conclufions  du  Procureur  genaral  du  Roy,  la  ma- 
tière mife  en  deliberation:  Ladifc  Cour  a ordonné 
& ordonne.  Que  lefdites  Lettres  feront  regiftrées 
au  greffe  d’iccilé,  pour  eftre  exécutées  lëlon  leur 
forme  & teneur.  A la  charge  que  les  Rcceucurs  des 
Qonfignations,ne  pourront  exercer  les  charges  de 
Cpntrolleurs . ny  par  eux,  ny  par  perfonnes  inter- 
pofées^Et  que  ceux  qui  les  tiennent,  feront  tenus 
de  s’en  défaire  ; E t à la  charge  aufli  que  les  Côtrol- 
leurs  pour  les  expéditions  des  quittances  ne  pren- 
dront pour  leurs  falaires  que  modérément  ,&  tel- 
lement qu’il  n’y  ay  t plainte-.autremét  il  y fera  pour- 
~uc.u  par  la  Cour  . Fait  en  Parlement  le  30.  Juin,  1635- 
Signé/  Dv-Tillet. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION  DE 
cent  mil  liures  de  rente  fur  les  Gabelles  de  Lyon- 
nois,  outre  les  34360.  liures  cy-deuant  crées.  Et 
création  de  trois  R eccucurs  generaux  & Payeurs 
dcfdites  rentes,  Receueurs  des  Confignations, 
Depofitaires  des  débets  de  quittances  , & Gref- 
fiers des  immatricules  : Et  trois  Controolleuis 
generaux  3 auec  les  charges  de  Commis  y ioin- 
tes. 

1 f 

V erifié  en  U chambre  des  Comptes  > 
le  20.  Décembre  163s . 


A PARIS, 


Chez  Charles  Morel,  Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI. 

Auec  Privilège  de  fa  (JHaieJle. 


O VIS  par  la  grâ- 
ce de  Dieu  Roy  de 
Fiance  &.  de  Na- 
uarre,  A tous  pre- 
(èns  & à venir.  Sa- 
lut. Chacun  fçaitles 
grandes  defpenfes  que  nous  auons  efté 
contraints  de  fupporter  depuis  noftrc 
aduenement  à la  Courône,pour  main- 
tenir noftre  authorité  &dilliper  les  fa - 
dtios  des  ennemis  de  cet  Eftat:  Et  com- 
me pour  y fatisfaire , nous  auos  de  téps 
en  temps  fait  plufieurs  aliénations  de 
nos  domaines  & reuenus,nousauions 
toujours cfperé  que  ces  defpenfes  & les 
caufes  d’icelles  ceiïeroient , & que  nos 
ennemis  laffèz  de  la  profperité  de  nos 
Armes,  quitceroient  leurs  pernicieux 
dedans  Mais  lors  que  nous  cfpcrions 
vne  bonne  & alfeurée  paix,nos  voifîns 
Eftrâgers, jaloux  dcnoitregloire,nous 
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ont  fomenté  denouueaux  fubfets  qui 
nous  ont  obligea  noftre  grand  regret, 
à ia continuation  de  laguerre.&àl’en- 
tretenement  de  diuerles  armées  que 
nous  auons  mis  fus, tât  prés  de  nos  pla- 
ces frontières  que  hors  noftre  Royau- 
me, pour  le  garentir  de  leurs  entrepri- 
fes  & inuaftons.Pour  fatisfaire  à la  fol  - 
de  & payemét  defquelles  armées , nous 
n’auons  point  trouué  de  moyens  plus 
doux  & moins  à charge  à nos  fu  jets,  ny 
à.  nos  finances,  que  d’alliener  quelques 
rentes  fur  l’Hoftel  de  noftre  ville  de 
Lyon, aux habitans  de  ladite  ville, & 
autres  nos  fubjets,  qui  de  gré  à grêles 
voudront  acquérir,  à prendre  fur  les 
deniers  de  noftre  Ferme  des  Gabelles 
deLyonnois,  ditte  la  part  du  Royau- 
me, ainfi  qu’il  a cfté  fait  fur  la  Ferme 
des  Gabelles  de  France  en  noftre  ville 
de  Paris.  A ces  cavses,  Sçauoir  fai- 
fons,  Qjdayans  mis  cet  affaire  en  deli- 
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beratio  en  noftre  Confeil,  où  cftoient 
aucuns  Princes  de  noftrc  Sang , autres 
Princes  Officiers  de  noftre  Couronne, 
& autres  grands  & notables  perfonna- 
ges:  De  l'àdvis  d’icelvy,  & de no- 
ftre propre  mouuemcnt, plaine  puif- 
fance  & authorité  Royale.Nous  auons 
parle  prefent  Edi£t  perpétué!  & irre- 
uocablc.dit,  ftatué  & ordonné,  difons, 
ftatuons&  Ordonnons,  Qucparper- 
fonncsdeuëment  qualifiées  que  nous 
commettrons,  il  fera  vendu  & aliéné 
aux  Preuoft  des  Marchands  & Efché- 
uins  de  noftrc  ville  de  Lyon , iufqu  a la 
fommedecent  mil  liuresde  rente  an- 
nuelle & perpétuelle,  à icelle  auoir  & 
prendre  fur  les  deniers  de  nos  Gabelles 
& Greniers  à Sel  dependans  de  la  Fer- 
me des  Gabelles  de  Lyonnois , ditte  la 
part  du  Royaume,  outre  & pardeflùs 
trente-quatre  mil  trois  cens  loixante 
liures  de  rente  par  nous  cy-deuât  c rées 
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fur  leSdites  Gabelles  par  noûre  Ediét 
du  mois  de  Septembre  dernier.  Les- 
quels deniers  de  nos  Gabelles , nous 
auons  dés  à prefent  déclarez  & décla- 
rons, Spécialement  & réellement  affe- 
£tez,ODligez  & hypothéquez  au  paye- 
ment & continuation  deSdites  rentes. 
DeSqucls  cent  mil  liures  de  rente , nous 
voulons  & entendons  lesconflitutions 
particulières  eftre  faites  parles  Preuoft 
des  Marchands  & EScheuins  de  ladite 
' ville  de  Lyon, aux  particuliers  habitans 
d’iccllc  & autres  nos  Subjets, qui  volon- 
tairement les  voudront  acqucrit.Pour 
deSdites  rentes  jouyr  par  les  acquereurs 
d’icelles,  leurs  hoirs,  luccelTcurs  & ayâs 
cauSe,  plainement  & paifiblement  co- 
rne de  leur  propre  choSc,  vray&  loyal 
acqueft , en  vertu  des  Côtradks  de  con- 
ftitution  qui  leur  en  Seront  faits  & paS- 
fez  parlefdits  Preuoltdes  Marchands 
& EScheuins  de  noflre  ville  de  Lyon: 
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Et  en  cftre  d’orefnauât  payez  par  cha- 
cun an,  de  quartier  en  quartier,  tout 
ainfî  & en  la  mefme  forme  & maniéré 
que  fe  payent  les  nouuelles  rentes  con- 
tinuées fur  noftre  Hoftel  de  ville  de 
Paris,  aflignéesfurla  Ferme  generale 
des  Gabelles  de  France,  en  vertu  des 
quittâces  defdits  acquereurs,  que  nous 
voulonsertr.e  paffées  & allouées  en  la 
defpenfedes  Comptes  de  ceux  qui  en 
feront  le  payement  fans  difficulté.Lef- 
quelles  rentes  ne  pourrôteftre  retran- 
chées ny  modelées  pour  quelque  caufc 
& occafron  que  ce  foit,ny  les  acque- 
reur d’icelles  depofTedez,fînon  en  les 
rembourfant  actuellement  comptant 
à vn  feul  payement,  des  fommes  entic- 
*res  contenues  efdits  Contrads.enfcm- 

V.  » 

ble  des  arrerages  qui  leur  en  ferotdcus 
lors  dudit  rachapt , frais  & loyaux 
courts.  Lefquels  C ontrads  nous  auons 
dés  à prêtent  validez  & authorilez,  va- 
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lidôs&  authorifons  parccsprefentcs, 
comme  s’ils  eftoicnt  faits  & p'afTez  en 
noftre  Confeil.  Pour  faire  la  recepte  & 
payement  dcfquellcs  rentes, N ous  auôs 
par  ledit  prefent  Edid,  créé  & érigé  en 
tiltre  d’offices  formez  & héréditaires. 
Trois  nos  Confeillers  Receueurs  ge- 
neraux &PayeursauditHoftel  de  ville 
de  Lyon,defdits  cens  trente  quatre  mil 
trois  cens  foixante  liures  de  rentes,  & 
autres  qui  feront  continuées  a l’adue- 
nir  fur  lefditcs  Gabelles,  Receueurs  des 
Confignations , depofitaires  des  de- 
niers procedans  des  débets  de  quittan- 
ces dcfditcs  rentes,  & Greffiersdes  im- 
matricules, defeharges  de  quittances, 
regiftrement  de  faifies^rrefts  & main- 
leuées  d’icelles  y joints  & vnis,  fans  que 
pour  raifondes  cnregitlremcns&  im- 
matricules , il  leur  foit  permisde  pren- 
dre aucune  chofc  à peine  de  côcuflion: 
Et  trois  nos  Confeillers  Controolleurs 

gene: 
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generaux  héréditaires  defdites  rentes, 
auec  les  charges  de  Cômis  auffi  y join- 
tes Sc  vnies.Pour  eftre  dés  à prefent  par 
nous  pourueu  aufdits  Offices  de  per- 
fonties  capables , & cy  apres , fur  la  de- 
million  des  pourueus  d’iceux  , leurs 
veufues  & heritiers:  Pour  par  lefdits 
pourueus  exercer  lefdics  Offices  trien- 
nalement,  Sc  en  jouir  héréditairement, 
cnfcmble  leurs  fuccclfeurs  Sc  ayâs  cau- 
fe  aux  gages:  Sçauoir  lefdits  Receueurs 
Payeurs  de  trois  milliures  chacun  par 
an  : & lefdics  Controlleurs  Sc  Commis 
y joints,  de  mil  liuresauffi  chacun  par 
an  : Sc  aux  exemptions  des  Aydcs,T ail- 
les Sc  autres  fublîdes  : Sc  mefmcs  hon- 
neurs, authoritez,  pouuoirs,  fondions 
& priuileges  attribuez,  & dont  jouïfséc 
les  Receueurs  generaux.  Payeurs  des 
pentes  cy-deuant  côftituées audit  Ho- 
ftel  de  ville  de  Paris,  & Controoileurs 
generaux  d’icelles:  Sans  que  lefdits  Ofc 

B 


fices  puiflcnt  cftrc  cenfez  & reputcz 
domaniaux , ny  fubjets  à rcuente,  fup- 
preflionou  rembourfcmcnt:  ains  fur 
la  fimpledemiffion  dcfdits  pourueus, 
leurs  vefues  & heritiers , il  y fera  par 
Nouspourueu,  fans  payer  autre  finan- 
ce que  le  droidt  de  marc  dor.Les  pour- 
ueus delquels  Offices  de  Reccueurs 
Payeurs  Si  leurs  fuccefleurs , nous  auos 
defehergez  Si  difpenfez  de  bailler  cau- 
tion Si  certificateurs  pour  lefdits  Offi- 
ces^ctendu  l’heredite  d’iceux, à la  char- 
ge qu’ils  demeureront  fpecialemet  af- 
fe&ez  Si  obligez  a la  feureté  & paye- 
ment des  deniers  de  leur  maniement. 
Accordons  aufdits  Reccueurs  Si  Con- 
trôleurs, és  mefines  décharges  & fa- 
cultez  que  nous  auons  acccordées  auf- 
dits Receueurs  & Contrôleurs  gene- 
raux des  rentes  audit  Hoftel'ville  de 
Paris  ,par  noftre  Edidt  du  mois  de  Ian- 
uicr  1634.  fans  aucunes  excepter  ny  re- 


tcy 

eclaré.  Parles 
mains  defqpelsRcceucursPayeurs  pre- 
fcntement  créez, chacun  en  fon  égard, 
ou  de  Maiftre  Pierre  Romanel , par 
nous  à ce  commis,  en  attendant  la  pro- 
uilîon  d ’iceux.lcs  Acquereurs  rcceurot 
les  rentes  qui  leur  feront  conftituées 
par  lcfdits  Preuoft  des  Marchands  & 
Efcheuinsde  la  ville  de  Lyon  en  l’Ho- 
ftel  de  ladite  ville,  aux  termes  fufdits,  à 
commencer  du  iour  & datte  des  con- 
ûitutiohs  particulières  qui  en  feront 
faites  fur  les  regiftres  defjites  confti- 
tutions  , qui  feront  pour  ce  baillez  par 
lefdits  Preuoft  des  Marchands  & Ef- 
chcuins,füiuant  l’ordrcprefcrit  & ac- 
epuftuméen  noftredite  ville  de  Paris. 
Et  àccteffedjlefonds  dcfdites  rentes 
fera  employé  en  defpçnfe  és  eftats.de 
noftredite  Ferme  des  Gabelles  de  Lyô- 
nois  de  la  prefente  année  & fuiuantes: 

B ij 
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Et  les  Fermiers  d’icelles  contraints  par 
les  voyes  accouftumées  pour  nos  de- 
niers & affaires',  d’en  faire  lç  payement 
par  chacun  quartier  auldits  Receuers 
Payeurs, chacû  en  l’année  de  leur  exer- 
cice, ouauditCômisau  payement  d’i- 
celles fous  leurs  eferoues  & contrain- 
tes. Les  acquereurs  defquelles  rentes 
payerôt  en  deniers  comptans,  lors  de£ 
dites  côrtitutions,  le  prix  principal  d’i- 
celles^ à la  raifon  du  denier  dix-huiél. 
Pour  les  deniers  en  prouenans  cftre  re- 
ceus  par  ledit  Romanet,  & par  luy 
payez  és  mains  du  Treforlèr  de  noftre 
Efpargnc.pour  effre  par  luy  employez 


ainli  qu’il  luy  fera  par  nous  ordonné. 
Aafquels  Reccucurs  Payeurs  fera  fait 
fonds  de  leurfdits  gages  &deceux  def- 
dits  Controolleurs&  leurs  Commis  y 
joints,  enfcmble des efpices, frais,  fa- 
çon & redditiô*de  compte  defdits  Rc- 
ccueurs  Payeurs , tant  pour  la  prefentc 
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année  que  les  fuiuantes , outre  & par 
deflus  lefdites  rétes,  & des  cfpices,  frais, 
façon  & reddition  de  compte  defditcs 
conftitutions.  Attribuons  à chacun 
defdits  Receueurs  Payeurs  la  fomme 
de  quinze  cens  liurcs  en  l’annce  d’exer- 
cice feulement , pour  les  eferitures , fa- 
çon & reddition  de  leurs  comptes  & 
doubles  d’iceux.  Lcfquels  comptes  ils 
pourront  faire  & drclTer  ou  faire  dref- 
ïcr.ainfi  que  fôt  les  Receueurs  Payeurs 
des  rentes  en  n oft redit  Hoftel  de  ville 
de  Parisjfans  que  les  Procureurs  de  no- 
ftre  Chambre  des  Comptes  ypuiflent 
prétendre  aucune  chofe,  fuiuant  no- 
ftre  Edi&  du  mois  deMars  1614.  Si 
donnons  en  mandement  ànos 
amcz  & féaux  Confeillers  les  Gens  de 
nos  Comptes  & Cour  des  Aydes  à Pa- 
ris, Prcfidens  & Trcforiers  generaux 
de  Frâcc  à Lyon,&  autres  nos  Officiers 
qu’il  appartiendra.  Que  les  prefentes 
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ils  faccnt  lire, publier  & regiftrer , gar- 
der & obfcrucr  inuiolablement,  fans 
permettre  ne  fouffrir  qu’il  y foit  cotre* 
ucnu.ccffans  &faitans  cefler  tous  trou-, 
blés  & empefehemens  quelconques, 
nonobftant  tous  Ediifts,  Déclarations, 
Atrefts,&  autres  chofcscontraircs,auf- 
quellcs&àla  defrogatoire  des  defro- 
gatoires,  nous  auons  defrogé  & defro- 
geons  par  ces  prefentes,  à la  copie  des- 
quelles deuëmenç  coliatiônée  par  Tvn 
de  nos  amcz  & féaux  Confeillers  & Se- 
crétaires, voulons  foy  eftre  adjouftcc 
comme  à l’original  : Car  tel  eft 
noftrcplaifir.  Etafin  que  ce  foit  choie 
ferme  & ftablç  à toujours  .nous  auons 
fait  mettre  no  dre  feel  à ccfditcs  prcséT 
tes,  tarif  en  autre  chofe  noftre  droidt, 
& l’autruy  en  toutes.  Donne'  à Paris 
au  mois  de  Ianuicrjan  de  grâce  mil  fîx 
cens  trente -cinq,  Et  de  noftre  règne 
le  vingc-cinquicme.  Signe , 1*0  VIS. 
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Et  plus  bas , Par  lé  Roy,  DE  LOME- 
N 1 E A collé  vifa.  Et  fécllé  du  grand 
féau  de  cire  verte,  fur  lacs  de  foyc  rouge 
6c  verte. 

Et  encore  cil  écrit. 

; 

Leu  , publié  & regifiré  en  la  Chambre 
des  Comptes  , Ouy  le  'Trocureur  General 
du  Roy  , par  Monfieur  le  Duc  d’Orléans, 
Frere  unique  de  fa  Majeflé , venu  exprès 
en  ladite  Chambre  , afsijié  du  fleur  Ma- 
refchal  d'Efirée  , & des  fleurs  Jubery  & 
Colmoulins  , Confeillers  de  fadite  Aéaicjlé 
en  fes  Confeils  , le  vingtième  iour  de  De- 
cembre  mil fix  cens  trente-cinq. 

•Signé,  GOBELIN. 

Collationné  aux  Originaux  par  moy  Confcillcr 
Secrétaire  du  Roy  &;  de  fes  Finances. 


mm 


EDICT  DV  ROY 


PORTANT  RESTABLISSEMNT 
d’vn  quartier  de  gages,  cy-deuant  retranché 
aux  Officiers  des  CinqgrofTes  Fermes , Doiian  - 
ne  de  Lyon,  Patente  3c  Foraine  de  Languedoc, 
Création  d’vn  Treforier  General  Triennal  des 
Tailles  & Impofîtions  Foraine  & Domaniales: 
Et  attribution  d’ hérédité,  tanta  leurs  Office^, 
qu’à  ceux  des  Trai&es  de  Prouence  ,Trai6tes 
anciennes,  3c  nouuelle  Impofitioq  d’Anjou: 
Droids  d’Entrée  au  Bureau  d’ingrande  ôc  de  la 
Preuofté  de  Nantes, 


Vérifié  en  U chambre  des  Comptes  & Cour  des 
Aydesle  20 . Décembre  163$ . 
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A PARIS, 


Chez  Charles  Morel, Imprime*» 
ordinaire  du  Roy. 


M.  DC.  XXXVI. 
Privilège  de / * Mtkjlé. 
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O VI S par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
deFrance  6c  de  Nauarrc,  A cous 
prefens  6c  à venir  , Salut.  LES 
Receueurs  Conttolleurs , 6c  au* 
très  Officiers  de  nos  Fermesige* 
neral es  des  Aydcs,  Gabelles* 
Drojdbs  d’ Entrée  auxPorts,  Por- 
tes & Aduenués  de  noftre bonne 
ville  de  Paris,  6c  autres , Ayant  efté  pat  nous  faits 
héréditaire^  pour  les  considérations  contenues 
tant  par  les  Edj$s$  de  leur  création^  que  nos  lféei* 
très  de  déclaration  portant  laditeffieredité  : N pus 
auohs  eftirné  n’eftre  moinsnecefiàîre  de  faire&Effii 
btable  grâce  à tous  les  Officiers,  de  Receueuts* 
Gontrolleurs,  Vifueurs,  6c  autres,  de i’çftenditw 
6c.  maniement  des  Cinq  grolfes  Fer  ni  esd  e E r an.ee, 
Doiianne  de  Lypn,  Patente  6c  Foraine  de  Lan* 
guedoc  6c  Ptouencej  Trai&es  anciennes  v&npu- 
uelie,  Inipofition  d’Anjou , Droiéts  d’ Entrée  6c 
Domaniale  au  Bureau  d’ingrande  6c  de  la  Pr*E- 
uofté  de  Nantes  : Enfemble  à l’Office  de.  noftte 
Confeiller,  T reforier  General,  T ri  en  mil,  desTrai- 
tes  Foraines,  Domaniale,  6c  Doiianne  dç  Lyon-, 
crée  par  l’Edid  des  O ffices  T riennaux,  du  mois  de 
No.uembre  mil  (iv  cens  quinze',  dont  la  quittance 
Refinance  a e(té  expédiée  dp  le  -vingt- quatrième 
M.ayi  mil  fixçeïis  vingt -trois;  Afin  que  nous  feqpu- 
rans  par  les  poti-rue.u&  d’iceux dje. quelques  de- 
niers , en  l’vrgpnte  necefiité-dc  nos  affaires  & def- 
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penfes,  que  nous  Tommes  contraints  4e  faire 
pourrentretenementde  nos  Armées, leurs  Offi- 
ces Toient  rendus  héréditaires,  6c  conferuez  à leurs 
familles,  dont  la  plufpart  ont  employé  tous  leurs 
biens  6c  patrimoines,  pour  acquérir  lefdits  Offi- 
ces: Ce  que  par  eux-mefmes  à eftéuecognuleur 
eftre  fi  aduanrageux,  qu’aucun  d’iceux  jnous  ont 
fait  fupplier  inftamment , de  leur  vouloir  o&royer 
ladite  hérédité  &"  augmentatipn  de  gages, en  payât 
à nos  Partids.  Cafuellcs  les  Tommes  de  deniers  auf- 
quelles  chacun  d’eux. feroit  taxé  modérément  en 
noftre  ConTeil,  tant  pour  icelle  hérédité,  augmen- 
tation, que  pour  le  reftablilTement  d’vn  quartier 
dé  gagés  v retranché  par  les  eftats  de  noftredit  Cô- 
feil,  aux  Officiers  deiCinqgrofTes  Fermes , Forai- 
ne, & Patente  de  Languedoc  6c  Prouence.  A quoy 
iticlinantlibcralement , pour  l’affeétion  que  nous 
anons  toujours  eue  au  bien  6c  Toulagement  de  nos 
fujets  : Sçauoir  faiTons , qu’ayant  fait  mettre  cette 
affaire  en  deliberation  en  noftre  ConTeil,  où  affi- 
ftoient  aucuns  Princes  de  noftre  Sang,  & autres 
grands  & notables  perfonnages  de  noftre  Confèil: 
-À  C-es  cavses,  nousauonsdel’A<iuisd’iccluy,& 
de  'noftre  certaine  Tcience , plaine  puiffance  6c  au- 
thorité  Royale  , par  cettuy  noftre  preTent  Edi<5t 
perpétuel  6c  irreuocable , fait  6c  rendu , faifbns  6c 
rendons  héréditaires , tous  lefdits  Offices  tant  an- 
ciens, alternatifs  que  triennaux,  des Receueurs, 
Contrôleurs,  Vifiteurs , Maiftre  des  Ports,  lu- 
ges des  Trai&es,  leurs  Lieutenans,  6c  autres  de 
nofdites  Cinq  groffes Fermes,  Doiianne  de  Lyon, 
Patente,  & Trai&es  Foraines  de  Languedoc  6c 
Prouence  , Trai&e  ancienne , 6c  nouuellelmpo- 


fition  d'Anjou,  Droiftsd*  Entrée  au  Bureau  dTn- 
grande,  & de  la  Preuoftéde  Nantes: Et  aufdits 
Officiers  des  Cinq  greffes  Fermes , & Doiianne  de 
Lyon,  Patente  &:  Foraine  de  Languedoc , auons 
accordé  & accordons  ladite  augmentation  &rc- 
ftabliffement  du  quartier  des  gages  cy-deuant  re- 
tranché par  les  eftats  de  noftredit  Confeil,  ce  mon- 
tant le  tout  dix- huiéfc  mil  deux  cens  trente  quatre 
liures  hui&fols  : pour  d’iceux gages  jouyr  hérédi- 
tairement, &eneftre  entièrement  payez.  Etàcéc 
effet , voulons , entendons  &c  ordonnons , que  le 
fonds  en  foit  fait  & laiffé , tant  par  les  eftats  des' 
charges,  expediez  en  noftreConfeil  pourlefdits 
Cinqgroffes  Fermes , Patente  de  Foraine  de  Lan^ 
guedoc  & Prouence , qu’autres  qi#î appartiendra, 
a commencer  du  premier  Iantfier  de  la  prefènte 
année.  Comme  aulïi  nous  auons,  entant  que  be- 
foin  cft,  bu  feroit , crée  8c  érigé  en  tiltre  d'Officc 
formé  & héréditaire , ledit  Office  de  noftre  Con- 
feiller,  Treforier  general  Triennal,  desTrai&es, 
Impofitions  Foraines,  Domaniales, & Doüanne 
de  Lyon,  pour  y eftredésà  prefent  pourueu,tant 
fur  lefdites  quittances  de  finance,  que ’de  celle  du 
fupplémcnt  qu*il  payera  pour  ladite  augmenta- 
tion & hérédité  dudit  Office , & cy-apres  1 toutes 
mutations , pour  dorefnauant  & à toujours , en 
jouyr  & vfer  par  les  pourueus , leurs  fucceffeurs  ôc 
ayans  caufe  héréditairement,  aux  honneurs,  au- 
thoritez,  prérogatiucs , prééminences,  gages  por- 
tez par  lefdites  quittances  de  finance  & fupplé- 
raent,droidsy  attribuez  & appartenans  ,àcom- 
mécer  dudit  iour  premier  Ianuier  dernier,  avons 
auffi  par  ces  mefmes  prefentes, confirmée  con- 
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firmons  lefdits  Officiers  des  Fermes  des  Traites 
d’Anjou,  en  la  jouyftance  des  fix  deniers  pour  li- 
ure,  dcfquels  àl’aduenir  ils  jouiront , leurs  fuccef- 
feurs,  de  ayans  caufe  héréditairement,  de  leurs 
Offices.  Pareillement  tous  les  Officiers  deffufdits 
les  ayant  d’abondant , entant  que  befoin  eft  ou  fe- 
roit,  maintenus  de  conferuez , maintenons  de  con- 
feruons  par  ces  prefentes  en  leurs  Offices,  fans 
qu’au  moyen  de  ladite  hérédité,  lefdits  Offices 
puiffent  cftre  à l’aduenir  reputez  domaniaux , ny 
Fujctsà  aucune  reuenteou  rembourfement,  pour 
quelque  caufe  ou  oçcafion  que  ce  foit , ny  ceux  qui 
.s'en  feroient  pouruoir  à chacune  mutation,  ny 
payer  aucune  finance  ny  marc  d’or,  dont  nous  les 
auons  pour  les  fufdites  confiderations , déchargez 
&difpenfez,  déchargons  &difpenfons  parcefdi- 
tes  lettres:  en  payant  les  fournies  efquellçs  tous  de 
chacuns  lefdits  Officiers  feront  modérément  ta- 
xez en  noftredit  Conlèil , pour  les  fufdites , hérédi- 
té, reftabliffement  du  quartier  des  gages,  de  aug- 
mentation d’iceux,  confirmation  defdits  Offices  de 
droiéts,  vu  mois  apres  la  lignification  qui  leur  en 
fera  faite  à perfonne  ou  domicile,  à peine  ledit  téps 
palTc,d’y  cftre  contrainrs  , tant  par  laifie  de  leurs 
gages  de  droiéts , és  mains  des  Fermiers  defdites 
Cinq groftes  Fermes,  Patente  de  Foraine  de  Lan- 
guedoc de  Prouence,  ou  au  tres  qui  fuiront  le  fond, 
lefquels  feront  contraints  comme  pour  nos  propres 
deniers  & affaires , de  vuider  leurs  mains  en  celles 
des  porteurs  des  quittances  defdites  taxes , fur  leur 
recepiffé,  iufqucs  à concurrence  d’icelles.  Si  don- 
nons en  mandement  â nos  amez  de  féaux 
Gonfeillers  les  Gens  de  nos  Comptes  a Paris  , Que 


7 

es  prcfetcs  ils  faftent  lire  , publier  & regiftrer,  & 
du  contenu  en  icelle,  iouïr  & vfer  piaillement,  pat- 
fiblcment  &:  perpétuellement,  lefdits  Officiers, 
fans  fouffrir  qu’il  leur  foit  fait  ny  rendu  aucun  em- 
pefehement,  ny  trouble  à ce  contraire,  nonobftant 
oppofition  ou  appellation  quelconque , defquclles 
fi  au cqnes  interuicnnent , nous  auons  retenu  & rc- 
ferué  la  cognoifiance  à nous  & à noftredit  Confcil, 
ôc  icelle  interdite  & défendue  à toutes  nos  Cours 
& autres  nos  luges  : Car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & ftable  àtoufiours. 
Nous  y auorts  fait  mettre  noftre  féel , fauf en  autre- 
chofc  noftre  droi& , &:  l’autruy  en  toute!  Donne^ 
à Chafteau-Thierry  au  mois  de  Iuin  ,1’an  de  grâce 
mil  fix  cens  trente-cinq  : Et  de  noftre  régné,  le 
vingt- fixiéme.  Signé,  LO  VIS,  Et  plus  bas.  Parle 
Roy,  DeLoUenie.  A cofté,  vifa.Écfeellédugrad 
Seau  de  cire  verte , fur  lacs  de foye  rouge  & verte: 
Et  encor  eft  écrit. 


Leu  , publié  & rcgiflré  en  la  Chambre  des 
Comptes  y Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  ,par 
Monjieur  le  Duc  d' Orléans , Frere  vnique  de  fa 
Maieftéy  venu  exprès  en  ladite  Chambre , afiftè 
du fieur  Marefchal  d'Eflrée>& des fieurs  Aubery 
& Colmouhns , C on  [ciller s de  faditte  Maie  Hé  en 
fes  Confeilsyle  zo . tour  de  Décembre  163s. 


Signé, 


l 


GQBELIN. 


EDICT  DV  ROY 

PORTANT  CREATION  DE 
douze  Receueurs  particuliers  , Sept 
Controlleurs , Trois  Receueurs  &:  trois 
Controlleurs  generaux  des  droi&s  qui 
feleuét,  TantfurlebeftiaR  à pied  four- 
ché du  marché  de  la  place  aux  Veaux, 
&:deceluydu  Beftial&:  des  Porcs  delà 
Ville,  Fauxbourgs  Sc  Banlieue  de  Paris, 
que  aux  Portes  Scjaduenuës  de  ladite 
Ville,Tant  fur  ledit  beftial  que  fur  le  vin, 
bufehe  & bois  marien. 

rerifiée  en  la  chambre  des  Compte  s' & Cour  des 
Aydes  le  20.  Décembre  163s 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M,  DC.  XXXVI. 

'sAnec  P rwlegç  defa  Maiefëe* 


OVïS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  de  de  Nauarre,A  tou* 
prefens  de  à venir  , Salut.  Nous 
aurios  fi  deuant  creez  T reizeRe- 
ceueurs  héréditaires  desdroiéls 
d’entrée,  aux  Ports  de  Portes  de 
noftre  Ville  de  Paris,  Vn  noftre 
Confeiller  Gontrolleur  general  de  la  Recepte  def* 
dits  droiéte  , Et  vn  Controlleur  des  droi&s 
qui  fe  leuent  fur  le  beftial  à pied  fourché , qui  fe 
vend  au  marché  de  la  place  aux  Veaux:  Maisdau- 
tant  que  ladite  création  d’Officiers , n’eft  fuffifan- 
te  pour  empefeher  les  abus , defordres  de  maluer- 
fations  qui  fe  peuuenc  commetre  à la  perception  de 
nos  droi&s , y ayât  de  nouuelles  portes  côftruittes, 
aufquelles  il  n’y  a aucun  Bureau  de  receptes  : Il 
nousaefté  propofé  de  fupprimer  lefdits  Control- 
leurs , & creer  encores  des  Receuçurs , de  d’autres 
Contrôleurs.  A ces  cavses  , apres  auoir  mis 
celle  affaire  en  deliberation  ennoftredit  Confeil, 
où  elloient  aucuns  Princes  de  noftre  fang, Officiers 
de  noftre  Couronne,  de  autres  grands  perfonna- 
ges:  De  levic  advis,  de  de  noftre  plaine  puiftan- 
ce  de  authorité  Royale:  Nous  auons  par  noftre 
prefçnt  Ediél perpétuel  &irreuocable,efteint  de 
fupprimé,  cfteignons  de  fupprimons,  tant  ledit  Of- 
fice de  noftre  Confeiller  Controlleur  general  d«£ 
dites  Fermas  des  entrées  de  ilfues  des  Ports  de 
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Portes  de  noftte  bonne  Ville  de  Paris , que  celuy 
de  Controlleur  de  ladite  Recepte  des  droits  qui 
feleuent  fur  le  beftialàpied  fourché, qui fe vend 
en  ladite  place  aux  Veaux,  créés  par  Edidfcs  des 
moisde  De  la  finance  defquels  Offi- 

ces payés  ennos  Parties  Cafuelles,  ceux  qui  en  font 
pourneus  5 feront  rembourfez , enfemble  de  leurs 
frais  de  loyaux  cotrfts , fuiuant  la  vérification  de  li- 
quidation qui  en  fera  faite  par  les  Commifiaires 
qui  feront  par  nous  députez  àjcet  effedt  : Et  créé  de 
érigé], créons  de  érigeons  en  tiltre  d’Offices for- 
mez de  héréditaires, Trois  Receueurs  de  trois  Con- 
trolleurs  defdits  Receueurs,  anciens , alternatifs  de 
triennaux  des  droits  qui  fe  leuent  fur  le  beftialà 
pied  fourché  au  marché  de  la  place  aux  V eaux  de 
cefie  ville  de  Paris:  Trois  Receueurs  & trois  Con- 
troleurs anciens,  alternatifs* de  triennaux  des  droits 
qui  fe  leuent  au  marché  dubeftial  de  des  porcs  de 
ladite  Ville , Fauxbourgs  de  Banlieue  de  Paris:  Six 
Receueurs  des  droits  qui  fe  leuent  aux  portes  de 
aduenuës  dudit  Paris  fur  le  vin,Beffial  à pied  four- 
ché, Bufche  de  bois  marien.  Qui  feront  eftablis: 
Sçauoir , vn  à la  porte  Neufue  des  Tuilleries,  vnà 
celle  de  Nefle , vn  à'celle  de  Saindt  Germain,  vnà 
•la  porte  Saindt  Bernard , vn  à celle  du  Temple , de 
vn  àcele  de  Richelieu. Et  d’autant  qu’ily  a vnCon- 
rrolleur  à chacune  defdites  portes,  excepté  à celle 
de  Richelieu,  Nous  auons  pareillement  crée  de 
érigé  vn  Controlleur  dudit  Receueur  à ladite  por- 
te de  Richelieu.  Pour  par  lefdits  Receueurs  de 
Controlleurs  prefentement  créez , en  faire  les  fon- 
drions aux  rnefmes  (droits,  de  àjl’inftar  de  pareils 
Offices  dés  àutres  ports  & portes  dudit  Paris.  Et  à 


cefte  fin  voulons  quil  foie  eftably  vn  Bureau  de  re  - 
cepte  defdits  droits  en  chacune  defdites  portes. 
Comme  aufîi  nous  auons  crée  6c  érigé , créons  6c 
érigeons  en  tiltre  d’Offices  formez  6c  héréditaires. 
Trois  nos  Çonfeillers  Receueurs  generaux,  6c 
Trois  nos  Confeillers  Controlleurs  generaux  en- 
ciens,  alternatifs  6c  triennaux  desdroi&s  des  Fer- 
mes des  entrées  6c  ifTues  des.ports  6c  portes  dudit 
Paris.  Es  mains  defquels  Receueurs  generaux,  lef- 
dits  Receueurs  particuliers  feront  tenus  de  bailler 
6c  deliurer  par  chacune  femaine,  comme  ileftac- 
couftumé,  les  deniers  de  leur  Recepte  chacun  en 
fon  année  d’exercice,  pour  eftre  employez  par  le£ 
dits  Receueurs  generaux,  à leur  deftination.  A 
tous  lefquels  Qffices  creez  par  le  prefent  Edid, 
nous  auons  attribué  6c  attribuons  les  gages  qui  en- 
fument: S çauoir,  à chacun  defdits  Receueurs  des 
droiéts  qui  fe  leuent  au  marché  de  ladite  place  aux 
Y eaux , quatre  cens  liures  de  gages , 6c  cent  liures 
de  taxations  l’année  d’exercice:  Et  à chacun  de$ 
Controlleurs  defdits  Receueurs,  trois  cens  liures 
de  gages  : A chacun  des  Receueurs  des  droi&s  qui 
fe  leuent  au  marché  du  beftial  6c  des  porcs  delaai- 
te  Ville,  cinq  cens  liures  de  gages,  6c  cent  liures  de 
taxations  aulli  l’année  d’exercice:  A chacun  des 
Controlleurs  defdits  Receueurs,  auffi trois  centlï- 
ures  de  gages:  A chacun  defdits  fix  Receueurs  des 
droiéls  qui  fe  leuent  efdites  Portes  6caduenuës, 
mil  liures  de  gages:  Et  au  Controlleur  de  ladite 
Porte  de  Richelieu,  fepr  cens  cinquante  liures:  A 
chacun  de  nofdits  Confeillers  Receueurs  gene- 
raux defdites  Fermés , trois  mil  liures  de  gages,  6c 
quinze  cens  liures  de  taxations  l’année  d’exercice, 
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Et  à chacun  de  nofdits  Confeillers  Controlleurs 
generaux , quinze  cens  liures  de  gages.  Reucnans 
lefdits  gages  6c  taxations  enfemble , à la  Tomme  de 
vingt  fix  mil  quatre  cens  cinquante  liures  a qui  fera 
employée] annuellement»  à commencer  du  pre- 
mier lanuier  dernier  »en  1 eftat  general  des  Fermes 
des  Aydes.  Pour  aufdits  Offices  eftre  dés  à prefent 
par  nous  pourueu,6c  cy,  apres  toutes  mutations  de 
perfonnes  fuffifantes  6c  capables  , fans  que  les 
pourueus  defdits  Offices  deReceucurs  generaux 
6c  particuliers  foient  tenus  de  bailler  caution  de 
leur  maniement , auquel  leurs  Offices  qui  font  hé- 
réditaires, demeureront  affe&ez  6c  hypothéquez: 
ny  que  tant  lefdits  Offices  de  Rcceueurs,  que  de 
Controlleuisvpui(Tent  eftre  cenfez  ny  reputez  do- 
maniaux, nyfubiets  à aucune  vente  & reuente,ou 
rembourfement,  fous  pretexte  de  ladite  hérédité, 
ou  pour  quelque  autre  caufe  6c  occafion  que  ce 
foit.  Si  donnons  in  mandement  à nos 
amezôc  féaux  Confeillers  les  Gens  dçnos  Com- 
ptes 6c  Cour  des  Aydes  à Paris,  Que  noftre  prefent 
JÉdi&ils  facens  lire , publier  6c  regiftrer , garder  6c 
iouïr  paifiblement  ôc  héréditairement , les  pour- 
ueus defdits  Offices,  6c  leurs  ayant  caufe  , fouffrir 
qu’ils  foient  troublez  [ou  empefehez  en  quelque 
lotte  que  ce  foit,  nonobftant  oppolitions  ou  ap- 
pellations quelconques,  defquellcs  fi  aucunes  in- 
teruiennent , nous  retenons  la  cognoiftance  en  no- 
ftredit  Confeil , 6c  l’intcrdifons  à toutes  nos  Cours 
6c  luges,  nonobftant  auffitousEdiéts,  Ordonnan- 
ces, ôc  chofes  à ce  contraires  aufquelles  6c  aux  dé- 
rogatoires des  dérogatoires  y contenues , nous  a - 
uons  dérogé  ôc  dérogeons  par  ccs  prefent  es  : Car 
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tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
& ftable  à toufiour$,nous  y auons  fait  mettre  &ap- 
pofer  noftre  feel,  fauf en  autre  chofè  noftre  droiéfc, 
Ôc  l'autruy  en  toutcs.DoNNE'  àChafteau-thierry  au 
mois  de  Iuin,  l*an  de  grâce  mil  fix  cens  trente-cinq, 
Sc  de  noftre  régné,  le  vingt-fixiéme. Signé,  Lo vys  . 
Et  àcofté,  Visa.  Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  du 
Lomenie.  Et  fcellé  du  grand  feau  de  cire  verte 
fur  lacs  de  foye  rouge  & verte.  Et  encor  eft  écrit: 

: ' '.f:  ••  :)  - - • 

Leu  , publié  & registre  en  U Chambre  des 
Comptes , Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  ,par 
Monjieur  le  Duc  dl  Orléans , Frere  vnique  de  fa 
Maiefiéy  venu  exprès  tn  ladite  C h ambre , afiifté 
du fieur  Marefchal  d'Eftrée>&  des fieurs  Aubery 
& ColmoulinSyConfeillers  defadïcfe  MaieUe  en 
fes  Confeilsy  le  20.  iour  de  Décembre  1635. 

Signé,  GO  BEL  IN. 


Leu , publié  & regifré  par  le  commande - 
ment  du  Roy , porté  par  Monfeur  Frere  vni- 
que de  fa  {JMaiefié , Duc  d'Orléans , afifiê  du 
fieur  d'Eflrée  Marefchal  de  France  y & des fieurs 
^Aubery  & Colmoulins  Confeiliers  en  fin  Con- 
fia d'Eftat , Ouy  & ce  requérant  fin  Procu- 
reur General  : lA  Parùen  la  Gqut  des  Ay* 


\ 


EDICT  DV  ROY 

PORTANT  {CREATION 
de  trois  Rcceueurs  Generaux  ^Payeurs 
des  Rentes  qui  fe  payent  par  le  Fermier 
general  des  Aydes,  fans  diminution  du 
prix  de  Ton  Bail,  aux  Proprietaires  des 
Aydes  aliénées  auparauât  Tanné  1619. 
reuendësen  1611. 33.  34.  &:  reünies  à 

ladite  Ferme  generale,  Rcceueurs  des 
confignations , depofitaires  des  débets 
de  quittances , Greffiers  des  immatri- 
cules trois  Controolleurs  generaux 
defditcs  rentes . 

Vérifié  en  U chambre  des  Comptes  & Cour  des 
* Aydes  le  20*  Décembre  163  s* 


A PARIS, 


Chez  Charles  Morel, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 


M.  DC.  XXXVI. 

K^inec  ? nulle gç  de JaM  aiejié. 
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O V IS  par  la  grâce  de  Dieu  Ray 
de  France  & de  Nauarre,  A tous 
prefens  5c  à venir  , Salut.  En- 
tretoutes les  aliénations  qui  ont 
efté  faites  de  nos  domaines , celles 
de  partie  de  nos  Aydes  fe  font  trou- 
uées  nous  eftre  à moins  de  charges  : pourre  qu'â- 
pres en  auoir  retiré  le  prix  principal  de  conftitu- 
tions  de  rentes , que  nous  5c  nos  predecelfeurs  ont 
créées  fur  cette  mefme  nature , il  eft  arriué  que  les 
Fermiers  Generaux  de  nos  aydes  par  la  permiflion 
qui  leur  a efté  donnée  de  iouyr  defdites  Aydes  alié- 
nées auparauant  l’année  mil  fix  cens  dix-neuf,  en 
rembourfant  les  proprietaires  du  principal  de  leur 
finance  , fr^is  5c  loyaux  coufts , ou  bien  en  leur 
payant  l’intcrreft  de  leur  engagement  àraifon  du 
denier  douie  , nous  ont  defchargezdu  payement 
defdites  rentes  parle  moyen  de  ladite  iouyflance, 
fans  que  poqr  cela  le  prix  du  Bail  ay  t diminué,  ains 
de  beaucoup  augmenté  : Et  principalement  par  le 
dernier  Bail  fait  1e  dix-neufiefme  Iuin , mil  fix  cens 
trente  quatre  dernier,  nous  auons  tiré  vn  grand 
aduantage  de  la  réunion  que  nous  auons  faite  à la- 
dite Ferme  generale  de  noldites  Aydes  aliénées  en 
nul  fix  cens  dix- neuf,,  5c  reuendues  és  années  mil 
fix  cens  vingt-vn,  trente-trois  5c  trentre-quatre,  en 
ce  qu’ayant  receu  le  bénéfice  des  ventes  5c  reuen- 
tes,  ledit  Fermier  à caufe  de  ladite  réunion  s’eft 
charge  de  payer  la  rente  au  deniçr  douze  de  leur 
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engagement , frais  Se  loyaux  coufts , fans  diminu- 
tion du  prix  de  fon  Bail,  moyennnant  la  iouy (Tance 
des  choies  engagées.  Pour  àquoy  paruenir,  Nous 
auons  eflimé  à propos , pour  euiter  la  multiplicité 
des  procezqui  iour-nellemcnt  fe  font,  tant  en  no- 
flre Cour  des  Aydes  qu’ailleurs  contre  le  Fermier 
general  de  nos  Aydes,  par  les  proprietaires  dcfdi- 
tes  Aydes,  Se  les  differents  Arrefts  qu’ils  obtien- 
nent pour  (e  faire  payer  en  noflre  ville  de  Paris  def* 
dites  rentes , au  lieu  qu’ils  deuoient  eflrc  payez  fur 
les  lieux  : 6cofler  la  confufion  qui  fe  rencontre  au 
payement  defdites  rentes,  alignées  fur  lefdites  Ay- 
des aliénées,  qui  fe  fait  partie  parle  Fermier  gene- 
ral, Sc  autres  par  les  foubs-  fermiers  des  Generali- 
rez  6c  Efledtions  de  ladite  Ferme  generale  du  ref- 
fort  de  noftreditc  Cour  des  Aydes  de  Paris:  Et  afin 
de  fçauoir  au  vray  à quoy  peuucnt  monter  lefdites 
rentes,  tant  anciennes  que  nouuelles,  Sc  auoirles 
tiltres  defdits  engagemens  pardeuers  nourrDc 
creer  des  Officiers  en  noftredite  ville  de  Paris, 
pour  en  faire  le  payement  &controlle,  à l’exclu- 
fion  tant  dudit  Fermier  general,  que  fes  fous -fer- 
miers. Ce.  qu'ayant  fait  mettre  en  deliberation  en 
noflre  Confeil , où  cftoient  aucuns  Princes  de  no  - 
flrefang,  & plufieurs  Ducs  &:  Pairs,  Officiers  de 
noflre  Couronne,  & autres  grands  Sc  notabfcs 
perfonnages  de  noftredit Confeil  : Sç avoir  fai- 
sons, Que  de  leur  aduis,&  de  noflre  certaine  fcié- 
ce , plaine  puillancfç  Se  authorité  Royale , Auons 
parnoftreprefent  Fdidl  perpétuel  & irreuocabie, 
creé&  érigé  en  tiltre  d’offices  formez  Se  hérédi- 
taires au  rellort  de  noftredite  Cour  des  Aydes  de 
Pari&,Trois  nos  Cpnfeillers,ReceueuTs  & Payeurs, 


ancien,akernatif  de  triennal  des  rentes  qui  fc  payée 
par  le  Fermier  general  d’icelles,  fans  diminution 
du  prix  d’iceluy , aux  proprietaires  defdites  Aydes 
aliénées  auparauant  l’année  mil  fix  cens  dix-neuf, 
en  ladite  année,  de  reuendu'é  en  mil  fix  cens  vingt- 
vn,  trente-trois  de  trente-quatre,  & quiontefté 
réunies ennoftredite Ferme  generale, a raifon  du 
denier  douze  du  prix  porté  par  les  contrats  d’en- 
gagement defdites  Aydes  de  impofitions, confor- 
mement audit  Bail  general,  & Ediéts  de  réunion 
defdites  Aydes  aliénées  dudit  mois  de  Iuillet  der- 
nier : Lefquels  feront  Receueurs  des  Configna- 
tions,  depofitaircs des  deniers  procedans  des  dé- 
bets de  quittances, & Greffiers  des  immatricules  de 
defeharges  de  quittances  , regiftremens  des  fafies 
ôc  arrefts , 6c  main-leuée  d’iceux  y joints  de  réunis: 
fans  que  pour  raifon  des  enregiftremens  de  matri- 
cules, iileurfoit  permis  de  prendre  aucune  chofc, 
à peine  de  concufïïon  : Et  trois  nos  Confeillers  Cô- 
troolleurs  héréditaires  dudit  payement , pour  par 
lcfditspourucusdefditsoffices , les  exercer  trien- 
nalement , de  cniouyr  héréditairement , leurs  fuc- 
cefTeurs  de  ayans  caufe , aux  gages , Sçauoir  lefdits 
Receueurs  de  Payeurs,  de  cinq  mil  liures  chacun: 
de  lefdits  Controolleurs , de  deux  mil  liures  cha- 
cun i de  aux  mcfmcs  honneurs,  authoritez,  pou- 
uoir,fondion,  priuileges  de  exemptions  attribuez, 
& dot  iouy lient  lesRcceueursGeneraux  de  payeurs 
des  rentes  cy-deuantconftituées  à l’Hoftelde  no- 
flre  nlieide'Paris , de  Controolleurs  Generaux  d’i- 
celles, fans  que  lefdits  Reçeueurs  de  Payeurs foient 
tenus  de  bailler  caution  de  certificateur  pour  le  fait 
de  leur  maniment,  dont  nous  les  auons  defehargez 
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Sc  difpenfez,  defchargeons  & difpenfons  par  ccs 
prefèntes , attendu  l’hérédité  defdits  Offices  : Les- 
quels Receueurs  Payeurs  & Côtroolleurs  prefen- 
tement  crées,  feront  annuellement  ladite  recepte, 
defpenfc  & controolle  des  deniers  affe&ez  audit 
payement, à commencer  au  quartier  de  Iuillet  pro- 
chain , &:  continuer  fuccelfiuement  l’vn  apres  l’au- 
tre, de  quartier  en  quartier,  en  l’année  de  xèur  exer- 
cice, du  fonds  qui  leur  fera  payé  par  le  Fermier  ge. 
neraldenos  Aydes,  fans  diminution  du  £rix  de  fa 
Ferme,  iulques  à la  concurrence  des  Sommes  por- 
tées par  l’eftat  qui  en  fera  à cét  effed  arrefté  en  no- 
ftre  Confeil,  fur  leurs  (impies  quittances  bien  & 
deuément  controllées,lefquelles  feruiront  à la  def- 
charec  dudit  Fermier  general  des  Aydes , outre  le 
prix  de  fon  Bail,  en  les  rapportant  â la  reddition  de 
fes comptes.  Le  payement  defqucllcs  rentes,  fera 
fait  en  noftre  ville  de  Paris,  & non  ailleurs,  pour 
quelque  caufe  & occafion  que  ce  foit,  aux  Pro- 
prietaires d'icelles  , ou  à leurs  Procureurs  (peciale- 
ment  fondez  de  procuration  quant  à ce  -.Apres  tou- 
tesfois  qu’ils  auront  fourny  aufdits  Receueurs , 
pour vne fois  feulement,  les  copies  collationnées 
aux  originaux,  des  tiltres  &:  contra&s  de  leur  pro- 
priété, auec  l’a  de  de  vérification  qui  aura  efté  faite 
de  la  finance  par  eux  payée  pour  le  regard  defdites 
Aydes  aliénées  : Et  pour  les  rentes  conftituées  fur 
lefdites  Aydes,  copie  des  contrats  de  conftitution 
feulement,  dont  iefdits  Receueurs  feront  régi- 
(1res,  qui  feront  paraphez  dudit  Côtroolleur.Auf- 
quelsReceueurs  Payeurs  fera  fait  fonds  de  leurs- 
dits  gages , & de  ceux  defdits  Côtroolleurs  par  le  - 
dit  Fermier  general,  outredeprix  de  fon  Bail,  à 
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commence*  du  premier  iour  de  Iuillct  prochain, 
enfemble  pour  les  efpiccs , façon  & reddition  de 
compte  defdit's  payemcns , iufques  à la  fommc  de 
deux  mil  liures  en  l’année  de  lèur  exercice.  Pour 
eftre  dés  à prefent  par  nous  pourucu  aufdits  offi- 
ces, de  perfonnes  capables,  8c  cy  apres  fur  la  fim- 
pie  dcmiffion  defdits  Payeurs , fans  pour  ce  payer 
aucune  finance  ny  marc  d’or  pour  la  refignation: 
ny  qu’au  moyen  de  ce  que  lefditsOfficcs  font  créez 
hercditaires,ils  puiflent  eftre  cenfez  8c  reputez  do- 
maniaux, ny  fujets  à reuente , fuppreffions  ou  rem- 
bourfement.  Et  afin  que  l’ordre  cy-  deffus  ne  putflè 
eftre  change , nous  faifons  defenfes  audit  Fermier 
general , 8c  à tous  autres  qui  ,cn  doiuent  faire  le 
payement,  de  deliurer  les  deniers  a autres  qu’auf- 
dits  Receueursprefentementcreezi  àquoy  ils  fe- 
ront contrains  comme  pour  nos  deniers  &c  affaires 
Sï  donnons  ün  mandement  à nos  amcz 
8c  féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  noftre  Cour 
des  A y des  à Paris , 8c  autres  nos  Officiers  qu’il  ap- 
partiendra , Que  ces  prefentes  ils  fafient  lite , pu- 
blier, regiftrer, garder  8c  obfèrucr  inuiolablemenr, 
fans  permettre  ou  fouffrir  qu’il  foit  contrcuenu; 
ceflant  & faifant  cefîèr  tous  troubles  8c  empefehe- 
mens  quelconques,  nonobftanttous  Edi^s,  Dé- 
clarations, Arrefts,  8c  autres  chofcs  à ce  contraires, 
aufquelles  & à la  dérogatoire  des  dérogatoires 
nous  auons  dérogé  Ôcderogeons  par  ces  prefentes. 
A la  copie  defquelies  collationnées  par  l’vn  de 
nos  amez  8c féaux  Confeillers  ôc  Secrétaires,  vou- 
lons foy  eftre  adiouftée  comme  à l’original  : Car 
tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofc  ferme 
8c  ftable  à toufiours , r^pus  auons  fait  mettre  no- 
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fbrc  fecl  à cefditeiprefentes,  fauf en  autres  chofcs 
jioftre  droiéfc , &.  l’autruy  en  toutes. 

Donne"  à Fontainebleau  àu  mois  de  Iuin  , 
Tan  de  grâce  mil  (ix  cens  trente-cinq  : Et  de  no- 
ftre  régné,  le  vingt-  fixiéme.  Signé,  LO  VIS,  A co- 
llé, vifa. [E t fur  le  reply,  Par  le  Roy , DeLomenie. 
Et  feellées  du  grand  Seau  de  cire  verte, fur  lacs  de 
loye rouge  & verte:  Et  encor  eû  écrit. 

Leu,  publie  & regiftrt  par  le  commandement  du 
Roy, porte' par  Monfieur  Frere  vnique  de  faAIaicfté 
Duc  d’ Orléans  ,ajfifte'  du  Sieur  d'Efiree  Afarefchal 
de Franc  e,&  des  Sieurs  Auber  y & Colmoulins,Con- 
feillers  en fort  Confeil  d’EflatyOuy&  ce  requérant fon 
Procureur  General.  A Parisien  la  Cour  des  Aydes 
les  Chambres  ajfemble'es  le  20.  tour  de  Décem- 
bre. 1 

Signé, 


BOVCHER . 


DV  ROY,  PORTANT 
attribution  en  hérédité  de  trois  de- 
niers pour  minot  de 
ciers  des  Greniers. 


Vérifiée  en 


C H A 


ordinaire  du  Roy 
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O V I S par  la  grâce  de 
Dieu  Roy  de  France  Ô£ 
deNauarre,  A cous  ceux 
,|ui  ces  prefentes  lettres 
verront  , Salut.  PAR 
noftre  Ediâ  du  mois  dé 
Nouembre  dernier  vé- 
rifié où  b e foin  a efté  , Nous  aurions 
entre  autres  chofes  , créé  &:  reftably  en 
chacun  Grenier  à fel  dépendant  de  noftre 
Ferme  generale  des  Gabelles  de  France, &: 
de  celle  de  Lyon  nois  diète  à la  part  du  Roy- 
aume, vn  Greffier  tenant  la  plumeau  lieu 
des  trois  qui  y eftoient  cy  deuant  eftablis, 
&;  depujs  fuppnmez  &:  rembourfez  aux 
gages  de  trente  mil  liures , à départir  entre 
eux,  &:  aux  priuileges&:  exemptions  por- 
tées par  ledit  Ediâ:  : Comme  auffi  nous  au- 
rions entre  autres  chofes  attribué  aux  Gre- 
netiers  &:  Controlleurs  anciens  , alterna- 
tifs &;  triennaux , nos  Aduoeats  &:  Procu- 
reurs anciens efdits  Greniers,  pareils  pri- 
uileges&: exemptions , Sc  pareille  fomme 
de  Trente  mil  liures  de  droiâde  cheuau- 
chies,  auffi  à départir  entre  eux,  en  payant 
en  nos  Parties  Cafuelles  les  fommes  auf- 
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quelles  ils  feroient  pour  ee  taxez  en  noftre 
ConfeihEn confequence duquel  Ediû  lef- 
dites  taxes  ayans  efté  faites,  lefdics  Offi- 
ciresnous  auroientprefenté  requefte,  afin 
d’en  eftre  defchargez,  ou  du  moins  quelles 
fuflent  moderéesattendu  l’excez  d’ic  elles, 
faites  fur  le  pied  du  denier  quarante  &: 
plus  de  l'attribution  defdits  droi&sde  che- 
uauchée,  ioint  les  autres  taxes  qu’ils  ont 
encore  à payer,  tât  pour  l’heredité  de  leurs 
Offices,  que  pour  eftre  maintenus&rcon- 
feruezeniaio-uyff'ancede  leurs  droits: pour 
le  payement  defquelles  ,1e  renenu  de  qua- 
tre années,  &:piiis  de  tous  leurs gjgcs  ôc 
droits,  à peine  pourrôit  fuffire  pour  les  en 
acquitter;  Maisl’eftàt  prefent  de  nos  affai- 
res, ncpouuant  fouffrir  ladite  defeharge, 
ny  aucune  modération  defdites  taxes , non 
plus  que  de  celles  defdits  Offices  de  Gref- 
fiers,pour  le  befoin  que  nous  auons  des  de- 
niers qui  en  doiuent  prouenir  , defquels 
nous  auons  fait  efta*pourfubuenir  aux  dé- 
penfes  de  la  guerre.  Etneancmoins  voulas 
donner  moyen  aufdits  Officiers  de  payer 
leurfditcs  taxes,  & faciliter  auffi  le  débit 
defdits  Offices,  de  Greffiers:  Nousauriôs 
par  Arreft  de  noftre  Confeildu  troifiéme 
du  prefent  mois  , entre  autres  chofes 


ordoné  à chacun  defdits  Officiers  &:  Gref- 
fiers, trois  deniers  pour  minoc  de'  fel , pour 
en  iouyr  hereditairemec,  ainfi  que  de  leurs 
autres  droi&s , à commencer  du  premier 
iourd’O&obre  prochain.  Etdelîrans  faire 
iouyr lefdits  Officiers,  de  TefFet  de  noftre- 
dit  Arreft,&  par  mefme  moyen  defchar- 
ger  nos  fubiets  de l’impofition  &:  leuée  par 
doublement  , qui  fe  fait  à prefent  efdits 
Greniers  , deffix  deniers  pour  liure  attri- 
buez aux  Contrôleurs,  Conferuateurs  des 
Fermes,  5c  des  cinq  fols  pour  minot,defti- 
nez  au  payement  des  gages  des  Officiers 
des  Contremefuragcs.  Aces  cavsfs, 
Apres  auoir  fait  voir  <m  noftre  Confeil, 
lefdits  Arrefts  du  troifieme  iour  du  prefent 
mois  : enfemble  noftredit  Edid  du  mois 
de  Nouernbre  dernier,  regiftré  où  befoin 
aefté,&  noftre  Arreft  du  27.  Mars  audit 
an,interucnu  en  execution  dudit  Edi<ft,le 
tout  cy- attaché  fous  lecontrefeel  de  no- 
ftre Chancellerie  : D e l’a  d v i s de  no- 
ftreditConfeil,  5c  de  noftre  certaine  fcien- 
ce,  plaine  puiflance  5c  authoriré  Royale, 
N o vs  auonsdit  5c  déclaré, difons  5c  de-  i 
clarons  par  ces  prefentes  fignées  de  noftre 
main,  voulons  5c  nous  plaift , Que  pour  le 
foulagement  de  nos  fubjets,  la  leuée  par 
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doublement  defdits  droits  de  fix  deniers 
pourliure  & cinq  fols  pour  minot,  cefleau 
premier  iour  d’Üétobre  prochain,  en  tous 
les  Greniers  tant  de  vente  que  d’impoft  de 
laferme  generale  des  Gabelles  de  France, 
& de  celle  de  Lyonnois  , fans  que  ledit 
temps  pafle , ledit  doublement  puifle  eftre 
continué  pour  quelque  caufe  que  ce  Toit. 
Et  pour  aucunement  recompenfer  lefdits 
Officiers  des  Greniers , Nous  auons  attri- 
bué & attribuons  par  ces  prefentes,  à cha- 
cun defdits  Grenetiers  &:  Contrôleurs  an- 
ciens, alternatifs  & triennaux , nos  Aduo- 
cats  ôc  Procureurs  anciens , & Greffiers, 
nagueres  créez  aufdits  Greniers,  trois  de- 
niers pour  minot  de  fel,  reuenant  le  tout  à 
deux  fols  trois  deniers  pour  minot,  pour  en 
iouyr  par  eux  héréditairement,  tant  en  Tan- 
née de  leur  exercice  que  hors  icelle,  ainfi 
que  de  leurs  autres  droifts , à commencer 
dudit  premier  iour  d’O&obre  prochain: 
Et  qu’à  celle  fin  Timpofitionen  foit  faite 
en  tous  lefdits  Greniers,  au  lieu  de  celle  du 
doublement  defdits  fix  deniers  pourliure, 
cinq  fols  pour-minot,  qui  ceffera  , c5me 
diteft , audit  premier  iour  d’Ô&obre  pro- 
chain. A la  charge  de  payer  par  lefdits  Of- 
ficiers, les  femmes  aufquelles  Us  feront  ta- 
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xez  en  noftredit  Confeil  pour  lefditcs  at- 
tributions es  mains  du  Treforiet  de  nos 
Parties  Cafuelles  , ou  du  porteur  de  fes 
quittances  , dans  fix  femaines.du  iour  du 
commandement  qui  leur  en  fera  fait  aux 
Greffes  defdits  Greniers , pour  tous  lefdits 
Offices.  A faute  dequoy  faire  ledit  temps 
paffé,  ils  y feront  contraints  par  faifie  de 
leurs  gages  &£  droi&s,  fuiuant  ledit  Arreft 
du  27.  M ars  dernier  : Et  iufques  à ce  qu’ils 
y ayent  fatisfait,  feront  les  deniers  prouc- 
nans  dcfdits  trois  deniers  pour  minot,  re- 
ceus  par  les  porteurs  des  quittances  def- 
dites  taxes , fans  qu’ils  foient  tenus  d’en 
compter,  ny  que  lefdits  Officiers  y puiflent 
rien  prétendre  que  du  iour  du  payement 
defditestaxes.  Si  donnons  en  man- 
dement à nos  amez  5c  féaux  Confeil- 
lers  les  Gens  tenans  noftre  Gourdes  Ay- 
desàPariSjPrefidens  ScTrcforiers  Gene- 
raux de  France,  des  Gcncralitez  quil  ap- 
partiendra, 5c  aux  Officiers  defdits  Gre- 
niers à fel  en  reffortiffans.  Que  ces  prefern 
tes  ils  facentlire,  publier  ôc  enregiftrer,  5c 
le  contenu  en  icelles,  garder  5c  obferuer 
de  point  en  point  félon  leur  forme  5c  te- 
neur, fans  permettre  qu’il  y foit  contreue- 
nu  en  aucune  forte  5c  manière  que  ce  foie,' 


8 

Car  tel  eft  noftre  plaifir  : nonobftant 
quelconques  Edi&s , Arrefts,  & chofes  à ce 
contraires,  Aufquelles , &;  aux  dérogatoi- 
res des  dérogatoires  y contenues,  Nous 
auons  dérogé  6c  dérogeons  par  ces  pre- 
fentes.  En  tefmoin  dequoy  nous  y auons 
fait  mettre  noftre  feel.  Donne'  à Chan- 
tilly le  trentiefme  iour  de  Iuillet,  Tan  de 
grâce  mil  lîx  cens  trente-cinq,  & de  noftre 
régné  le  vingc-  fixiefme.  Signé,  L O V I S. 
A cofté,  V isa.  Et  plus  bas,  par  le  Roy, 
De  Lomenie.  Et  feellé  du  grand  feau 
de  cire  jaune  fur  double  queue. 

Et  encor  eft  écrit: 

Leu,  publié grregiftré  par  le  commandement  du 
Roy,  porté  par  Monfieur  Frere  unique  de  fa  M die fié 
Duc  d’ Orléans , ajfifté  du  Sieur  dEftrée  Mar ef chai 
deFrance,&  des  Sieurs  Aubery  & Colmoulms,  Con- 
feillers  en  fin  Confiil  d’Eftat,  Ouy&  ce  requérant fin 
Procureur  General.  A Paris , en  la  Cour  des  Aydes 
les  Chambres  ajfemblées  le  20.  tour  de  Décem- 
bre. i6$f. 

Signé, 


B Or  CHER. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
d’vn  Siège  Prcfidial  en  la  Ville 
de  Rhodez,  & des  Officiers  pour 
le  compofcr. 


Vérifié  en  la  (fbambre  des  Comptes  & 
au  Grand  (fonfeil  le  20. 
Décembre  163/. 


A PARIS, 


Chez  Charles  Morel  , Imprimeur 

ordinaire  du  Roy. 

M7  DC.  XXXVI. 
uittcc  Priuilege  de  fa  Maiefte. 


ÙJ^l£J,l/fJïK’J^l,\s  vMLtoVWWOiASi/J-lAJ 


OVIS%par  la  grâce  de  Dieu 
Roy  de  France  & de  Nauarre, 
A tous  prefens  & à venir,  Salue. 
Lors  de  l’eftabliflement  des 
Sièges  Prefidiaux  qui  furet  creez 
en  chacune  Senefchauflee  &c 
Bailliage  de  ce  Royaume  par  Edi&du  mois  de 
Feurier  if$i.  noftre  ancien  Domaine  de  Nauarre 
n’eftant  pas  encores  reüny  à cette  Couronne 
comme  il  a efté  depuis,  les  Senefchauflees  en 
dépendantes  furent  priuées  de  cét  eftablifte- 
ment , à caufe  que  les  Officiers  qui  y admini- 
ftroientlaluftice,  n’eftans  pasaufïi  Royaux,  ii 
fut  iugé  incompatible  de  leur  donner  l’authori- 
té  & iurifdi&ion  PrelidialetMais  depuis,  la  réu- 
nion de  noftredit  Domaine  ayant  efté  faîte,  & 
lefdits  luges  auffi  faits  Royaux , 6c  reglez  à Fin- 
ftar  de  nos  autres  Officiers  par  Edi<ft  du  mois  de 
Décembre  1607-  nous  aurions  accordé  à nos 
fubiets  de  noftredit  ancien  Domaine  , les  mef 
mes  aduanta^es  que  nos  predeccfteurs  Roys  y 
uoient  donne  à tous  nos  autres  fubiets  ; Et  à cet 
effeâ:,  eftably  des  Sieges  Prelidiaux  en  aucunes 
defdites  Senefchaufféesoù  lere&ion  nous  en  a 
femblé  plus  necefîaire , à l’exemple  du  feu  Roy 
noftre  tres-honoréfeigneur  6c  pere,  que  Dieu 
abfolue , lequel  auroit  fait  de  pareils  eftabliffc- 

mens, dont  le  public  reçoit  rn  notable  foulagc- 

ment.  Et  que  d’autant  que  plufteurs  nos  fubiets 
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du  Comté  de  Rhodez, Haute  Marche  du  Pays 
de  Roiiergue, Haute  & baffe  Viguerie  duVigan, 
fe  trouuent  beaucoup  efloignez  defdits  Prefi- 
diaux , & ont  à (apporter  des  grands  frais  de  in- 
commoditez  en  la  pourfuitte  de  leurs  affaires  de 
procezrdefireux  d’y  pouruoir,  nous  aurions  par 
noftre  £di&  du  mois  de  Mars  dernier,  créé  vn 
Siégé  Preddial  en  la  ville  de  Milhau*,  Mais  com- 
me il  nous  a efté  donné  aduis  du  peu  d’auantage 
de  vtilité  que  nofdits  fubiets  reçoiuent  en  l’efta- 
biiffement  dudit  Siège  Preddial  en  ladite  ville 
de  Àlilhau, attendu  qu’elle  fe  trouue  à i’extremi- 
té  de  la  Prouincc,&  grandement  efloignée  des 
autres  villes , de  que  celle  de  Rhodez  principale 
de  ladite  Prouince,  feroit  reffortiffante  pour  v- 
nc  moitié  audit  Preddial  de  Milhau  , de  pour 
l’autre  à celuy  de  V îlle  Franche  : de  forte  qu’ou- 
tre la  diuidon  de  confudon  de  iurifdi&ion,  il  en 
arriucroitpludeursinconucniens  de  incommo- 
ditez  à#nofdits  fubiets  :ce  qui  feroit  du  tout  con- 
traire,à l’intention  que  nous  auons  de  leur  faire 
rendre  la  Iuftice,auec  plus  d’authorité , foulage- 
ment  des  parties,  de  a moins  de  frais  que  faire  Ce 
peutiEt  que  pour  cét  effet!:,  il  feroit  necefîàire 
d’eftablir  ledit  Siégé  Preddial  en  noftredite  vil- 
le de  Rhodez, qui  eft  feituée  au  milieu  de  ladite 
Prouince, Ville  Capitale  & Epifcopale  d’icelle, 
Scvnedes  plus  Illufttes  Senefchauffées  de  no- 
ftredit  ancien  Domaine  : Laquelle  dedrans  bo- 
nider  de  orner  de  quelque  riltre  plus  releué, 
pour  luy  faire  fentir  les  effeéls  de  noftre  bien- 
veillance: A ces  cavses,  Sçauoir  faifons, 
Qif  apres  auoir  mis  cét  affaire  en  deliberation 


en  noftre  Confei],&  nous  y eftre  fait  reprefenter 
noftreditEdid  du  mois  de  Mars  dernier:  De 
l’aduis  d’iceluy , &:  d’aucunsfr  rinces  de  noftre 
fang,  8c  autres  grands  8c  notables  perfonnages 
de  noftre  Royaume , 8c  de  noftre  certaine  feien- 
ce,  pleine  puiftànce  8c  authorité  Royale,  Nous 
auons  par  ce  prêtent  Edid  perpétuel  8c  irreuo- 
cable,reuoqué  8c  reuoquons  noftredit  Edid  du 
mois  de  Mars  dernier, portât  création  d'vn  Sié- 
gé PrefidialenlavillcdeMilhau:  Et  créé,  érigé 
8c  eftably, créons, érigeons  8c  eftabliffons  encô- 
fcquence  de  nos  precedens  Edids , dans  noftre* 
dite  ville  de  Rhodez,  Vn  Siège  Preftdial,  com- 
pote des  Offigersquifontdeprefentpourueus 
en  la  luftice  ordinaire  de  la  Senefchauftee  dudit 
Comté,  Sçauoir  du  luge  en  ladite  Comtés  qui 
d’orefnauant  fera  appelle, Lieutenant  Principal, 
du  Lieutenant  Particulier, de  deux  nos  Confeil- 
lers, de  noftre  Aduocat  8c  Procureur,  Aufquels 
nous  auons  attribué  8c  attribuons  ladite  I urifdi- 
dion  Preftdiale , fans  qu’ils  foient  tenus  de  pre- 
fternouueau  iêrment.  Outre  lefquels  Offices, 
nous  auons  créé  8c  érigé , créons  8c  érigeons  en 
filtre d’Office formé,  pour  parfaire  ledit  Siégé 
PrefidialJDeux  Pre(idens,vn  IugeMaje,  vn  lu- 
ge Criminel,  vn  Alfefteur  Ciuil  8c  Criminel , vn 
Lieutenant  du  Senefchàl  de  Robe  C ourte  trei  - 
ze  Confeillers  Lays,vn  Concilier  Clerc,  8c  vn 
autre  Confeiller  Garde- Seel,vn  autre  Aduocat 
pour  nous  , vn  Subftitut  de  noftredit  Procu- 
reur, vn  Commiftaire  Examinateur  8c  Enque- 
fteurqui  pourra  eftre  vny  au  Corps  des  Offi- 
ciersduditPrefidial,  vn  Secrétaire  de  la  Coiy: 

A iij 


6 

Prefidiale  & Chancellerie  , 8c  vn  Reccueur 
Payeur  héréditaire  des  gages  defdits  Officiers, 
quiferaaullilareceptedesamédes  auec  droi& 
de  fix  deniers  pour  liure  d’icelles.  Pour  par  tous 
lefditsOfficiers  deiudicature,cognoiftre,  iuger 
8c  décider  de  toutes  matières  ciuiles  & crimi- 
nelles, tant  en  première  inftancc  de  celles  dont 
lefdits  Officiers cy-deuant  eftablis  en  ladite  Se- 
nefchauflee  ont  cogneu  de  tout  temps , 8c  qui 
leur  ontefté  attribuées  par  les  Arrefts  de  noftre 
Confeildutrentiefme  luilletmil  fix  cens  trente 
8c  vn , 8c  quinziefme  Mars  mil  fix  cens  trente- 
trois,  que  par  appel  des  fentences  8c  appointe- 
mens  rendus  parles  luges  de  nos  vaffaux,  arric- 
re-vaflàux  & Domaine  engagé  ou  aliéné  de 
noftcedit  Comté  de  Rhpdez,  comme  auili  des 
Iugesde  ladite  Ville,  Bourg,  Cité&  Seau  de 
Rnodez,Vicomté  de  CreffelMur  de  Barres,  8c 
quatre  Chaftellenies  de  Roüergue  vnies  audit 
Comté, leurs  reflorts  & dépendances,  enfemble 
des  luges  de  la  Haute-Marche  de  Roüergue, 
dont  les  appellations  reffortifloient  cy-deuant 
an  Siégé  Prcfidial  de  Ville-Franche,  8c  des  lu- 
ges de  la  Haute  8c  Baffe  Viguerie  du  Vigan , qui 
reffortiffoiétau  Siégé  Prefidial  de  Nifmes:Etce 
à l’inftar  des  autres  Senefchauffées&Sieges  Pre- 
fidiaux  de  ce  Royaume , conformément  aux  E- 
diéts  , Déclarations  8c  Ordonnances , porrans 
création  8c  reglement  d’iceux.  Lefquelles  Iurif- 
didions  & Refforts , nous  auons  diftraits  par 
noftre  prefent  Ediét  du  Reffort  8c  Iurifdi&ion 
defdits  Sièges  Prefidiaux  de  Ville- Franche  8c 
Nifines:Et  voulons  iceuxeftre  de  la  luriidictioa 
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dudit^icge  Prefidial  de  Rhodez  , infeparabie- 
ment  & irreuocableraent,  A la  referue  neant- 
moins  des  refforts  & dépendances  des  villes  Sc 
dieux  de  Cadenac,  Maleuillc,  Parifot,  Loupiac, 
les  Seigneuries  de  Verdun  & Boflac  dependans 
dudit  Comté  de  Rhodez , des  villes  5c  beux  de 
faindte  AfFrique,  faindt  Rome  de  Tarn,  Auriac, 
Brafque , le  Pont  de  Camares,  Bruols , Nouen- 
que,  Saluanes,faindt  Félix,  Montlaur,  faindt  Vi- 
dtor,laRomeguiere,  Vcrfols,  Caimeils,  le  Vail- 
lar.  Roquefort,  Tornemire,  le  Clapié , Canals, 
Sorgues,Bornac,Vendaloues,V  abre,Segouzac, 
Montagut,  Gouzou,GifTac,laCazotte,  Mont- 
clarar,ta  Baftide,de  Fons,  Marniagues,laTour, 
Montanhol,  Raiffac,  faindt  Rome  de  Sernou, 
Montpau,  faindt  Bauzely  de  J’Erondel,  Bedos, 
Perralbe,  Laual , Bulîac , faindt  Miquel  de  Lan- 
defque , faindt  Crefpali , faindt  Iean  d’ Aucapié  » 
Montalegre,  faindt  Eftiennc de  Maucolles,  S. 
Ccruain , Roquefericye , Laual  dudit  Roquefe- 
ricye , Poftomy,  Valaquic,  Plafence,  Combrct, 
faindt  Seue  le  Soulié , BroufTe,  Montel , Farret , 
Feneirolles,  Montfranc,  Martrin , faindtloery, 
faindt  Miquel  de  Queftort , Montclar , la  Bafti- 
de,T  eauiatjles  Plats,  Sattellyes,  faindt  Icheft,  Fa- 
reirottes,Ennons,Belmont,  MuralFou,  Prohen- 
qucs,faiudt Ifery,Rebourguil, Peaux , GofFolen- 
çes,Monnes  & Blanc, dependans  de  ladite  Hau- 
te Marche  de  Rotiergue,quc  nous  n’entendons 
diftrairc  dudit  Prefidial  de  V ille-Franche , Ains 
lefdites  villes  lieux  refemez  , y relfortiront 
comme  auparauant  pour  plus  grande  commo- 
dité & {bulagemcnt  d&  parties,  Voulans  que 
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les  autres  lurifdi&tons&refforts  prefentement 
attribuez  audit  Prefidial  de  Rhodez , n’en  puif- 
fent  eftre  diftraites  ny  feparées  pour  quelque 
caufe  & occafion  que  ce  Toit , ny  les  habitans 
d’icelles  fe  pouruoir  ailleurs  pour  leurs  procez 
& differents  ciuilsôc  criminels,  tant  meus  qu’à 
mouuoir,à  peine  de  nullité  y caftàtion  de  proce- 
dures,demil  liures  d’amende,  & de  tous  def- 
pens,  dommages  &c  interefts  des  parties:  Lef- 
quels  procez  en  quelque  eftat  qu’ils  foient  ou 
puiffent  eftre  lors  dudit  eftabliffement , nousa- 
uons  éuoqué  & éuoquons  en  noftre  Confeil,  & 
iceux  rcnuoyez&renuoyons.en  noftredit  Pre- 
fidial de  Rhodez, pour  y eftre  inftruits,  iugez  & 
terminez  fuiuantnos  Edi<fts  & Ordonnances,&: 
ainfi  qu’il  appartiendra.  Faifànt  inhibitions  & 
defenfes  à nos  Officiers  defdits  Sieges  Prefi- 
diaux  de  Ville-Franche  & Nifmes , & à tous  au- 
tres d’en  prendre  à laduenir  cour  , iurifdi&ion 
ny  cognoiffancefurlesmefmes  peines.  Et  à fin 
que  lefdits  Officiers  ayent  moyen  de  s’entretenir 
dans  leurs  charges  , Nous  leur  auons  donné  ôc 
attribué,  donnons  & attribuons  par  noftre  prê- 
tent Ediâ^la  Tomme  de  cinq  mil  vingt  liures  de 
gages  par  chacun  an  Sçauoir,  à chacun  defdits 
Prefidens  mil  liures, au  lugeMaje  cinq  cens  li- 
ures , au  luge  Criminel,  cent  liures , au  Lieute- 
nant principal  vingt  liures , outre  les  quatre  - 
vingts-liures  de  gages  anciens  dont  iliouyffoit 
cy-deuant  comme  luge  en  ladite  Comté.  Au 
Lieutenant  Particulier,àl’Affeflèur  Ciuil&Cri- 
minel,au  Lieutenant  de  Robbe  Courte  de  no- 
ftredit Senefc hal,aux  deux  Confeillcrs  en  ladite 
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SenefchaufTée  cy- déliant  eftablis  , aux  treize  - 
Confeillers  Lays  , au  Confeiller  Clerc  , ail 
Confeiller  Garde- Seel  , de  à noftre  Aduocat 
créé  par  noftre  prefent  Ediét,  cent  liures  à cha- 
cun , outre  autres  ce ntliures  que  ledit  Confeil- 
ler  Garde- Seel  prendra  par  an  des  émolumens 
de  ladite  Chancellerie:  A noftre  Aduocatcy- 
deuant  eftably, la  fomme  de  loixante  hures,  ou- 
tre quarante  liures  de  gages  dont  il  ioüift  : A 
noftre  Procureur  aufli  cy- deuant  eftably  qua- 
rante liures,  outre  les  foixante  liures  de  gages 
dont  il  iouyft:  Au  Subftitut  de  noftre  Procureur 
cinquante  liures  , de  au  Receueur  Payeur  des 
gages  defdits  Officiers  cent  cinquante  liures, 
outre  le  droiét  de  fix  deniers  pour  liure  fur  les 
deniers  de  la  recepte  qu’il  fera  defdites  amen- 
des. Tous  lefquels  gages  de  nouueau  attribuez 
aufdits  Officiers  , reuenans  enfcmble  à ladite 
fomme  de  cinq  mil  vingt  liures , Nous  voulons 
eftre  employez  par  chacun  an,  auec  lefdits  an- 
ciens gages  dudit  luge , noftre  Aduocat  de  Pro- 
cureur en  la  Iuftice  ordinaire  dcTadite  SeneC- 
chauflee  du  Comté  de  Rhodez  , reuenans  à 
neufvingts  liures  dans  i’eftat  des  charges  loca#» 
les  de  noftredit  ancien  Dc?maine  de  Nauarre  de 
chacune  année,  à commencer  de  la  prefente,  6c 
mis  és  mains  dudit  Payeur  par  les  Receueurs, 
Fermiers,  leurs  Commis  ou  autres  comptables 
dudit  Domaine , pour  les  payer  aux  pourueus 
defdits  Offices  comme  cl&rges  ordinaires,  de 
quartier  en  quartier  fous  leurs  (impies  quittan- 
ces en  la  maniéré  accouftumée , de  en  attendant 
au  porteur  des  quittances  de  Finance  de  lettres 
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qui  en  feront  expédiées  les  noms 
ôcluinoms  en  blanc.  Comme  auffi nous  auons 
par  noftre  \ ’refent  Edit,  créé,  érigé  8c  efta- 
bly,  créons,  érigeons  8c  eftabliflons  en  tilcre 
d’Office  formé  & héréditaire  audit  Siégé  Pre- 
fidial,  Vn  Greffier  Ciuil , vn  Greffier  Crimi- 
nel, vn  Greffier  des  Prefentations,  vn  Greffier 
Dappeaux  , vn  Greffier  des  Infinuations , vn 
Greffier  des  Affirmations, vn  Greffier  du  Con- 
feil,vn  Garde  du  Petit  Seel,  vingt  Procureurs 
Poftulansjdcux  defquels  nous  voulons  eftre  rap- 
porteurs 8c  certificateurs  des  criées , vn  Con- 
troolleur  des  Expéditions  des  Greffes , deux 
Clercs  d’Audiencc,deax  Huifîiers  Audienciers; 
& quatre  autres  Huifîiers  ou  Sergens  à Verge, 
auec  pouuoir  d’exploiter  par  tout  noitre 
Royaume,  Pays, Terres  8c  Seigneuries  de  no- 
tre obeyffancc , les  Sentences  8c  iugemens du- 
dit Prefidial,  enfembletous  Arrêts  , iugemens 
bc autres  ates de  Iutice  8c  Finance,  foit  pour 
nos  affaires  ou  autrement.  Pour  etre  des  a pre- 
fent  pourueusàtouslefdits  Offices,  8c  cy-aprcs 
quand  vacation  efeherra  des  cafuels par  mort, 
refignation  ou  autrement,  mefmes  aux  hérédi- 
taires à toute  mutation , des  perfonnesfuffifan- 
tes  8c  capables  , qui  en  iouyront  aux  mefmes 
honneurs, authoritez, exercice, fondions , iurif- 
ditions,prerogatiues,  prcéminéces,  franchifès, 
libertez,  exemptions,  immunitez  8c  gages , fut 
dits  droits,  cfpices,  fruits , profits , reuenus  8c 
émolumens  , que  les  pourueus  de  femblables 
Offices  en  nos  autres  Sièges  Prefidiaux,  8c  qui 
leur  ont  été  accordez  par  les  Edits  de  création. 
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Déclarations , Arrefts  8c  Rcgletm'n $ en 
quence.  En  payant  par  les  Officiers?  prefefifc/' 
ment  crcez  , les  foraines  aufqü elles  ils  ferons 
modérément  taxez  : Comme  auffi  prenant  par 
lefdits  Lieutenant  Principal,  Lieutena.  nt  Partik 
cuiier,  deux  nos  Confeillers,  noftre  Adi  îocat  8c 
Procureur  en  ladite  Senefchauffée  du  Comté 
deRhodez,  nouuelles  prouifions  de  ncuis,  Sc 
payant  les  foraines  aufquelles  de  mefine  ils  fe- 
ront modérément  taxez  pour  ladite  augnnenta- 
tionde  gages  8c  iurifdiéhon,  fuiuant  les  roolles 
qui  en  feront  arreftez  en  noftredit  Confeïl.  Et 
pour  dauantage  gratifier  les  pourueus  de/Hits 
Offices  tant  anciens  que  nouuellcment  créez  , 
Nous  voulons  qu’ils  iouyficnt  de  la  difpenfe  des 
quarante  iours, pendant  le  temps  quirefte  à ex- 
pirer de  noftre  Déclaration  de  l’année  i^oXàns 
pour  ce  payer  aucun  preft , ny  droiék  annuel  r 8c 
encasdedecez,  que  lefdits  Offices  foient  con- 
feruez  à leurs  vefues  8c  heritiers.  Et  pour  conte- 
nir nos  Subiets  en  l’eftenduê  du  reftort  dudit 
Prefidial  de  Rhodcz , en  leur  deuoir,  8c  repri- 
mer les  abus,  voleries  8c  raauuaifes  aétions  qui 
s’y  pourroient  commettre  : Nous  auons  par  cil- 
lement créé  8c  éri^é , créons  8c  érigeons  en  fil- 
tre d’Officc  forme  audit  Prefidial  3 vn  Office  dé 
ViflenefchaUCheualicr  du  Guet,  vn  Lieutenant 
8c  vn  Exempt, vn  Greffier  héréditaire , 8c  huift 
Archers  auffi  héréditaires  dudit  Viftenefchal  8c 
Cheualier  du  Guet,  pour  en  iouyr  par  les  pour- 
ueus,aux  mefmes  fon6fcions,iurifdi&ions,  priui- 
leges,exemptions,droiâ:s, profits  8c  émohimens 
que  les  autres  Viffenefchaux  > Cheualiers  du 
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Guet,  leurs  Lieutenans,  Exempts,  Greffiers  & 
Archers:  Mefme  lefdits  Vifienefchai , Lieute- 
nant, Exempt, enfemble  leurs  premiers  refigna- 
taires  du  droid  de  furuiuance  de  leurfdits  Offi- 
ces,fans  pour  ce  payer  aucune  finance,  nymarc 
d’ or, de  prefent  ny  ài’aduéniriEtanxgages  ledit 
Vifienefchai,  Cheualier  du  Guet,  de  huid  cens 
liures, le  Lieutenant  de  cent  dix  liuresfi’Exempt, 
le  Greffier  & chacun  defdits  huid  Archers  de 
cent  liures  chacun,  que  nous  leur  auons attri- 
bué &:  attribuons  par  ce  prefent  Edid:  Lefquels 
gages  reuenans  à lafomme  de  dix-neuf  cens  dix 
liures , feront  employez  dans  les  eftats  des  Fi- 
nances & Commiffions  que  nous  enuoyerons 
par  chacun  an  pour  la  leuée  d’icelles  fur  tous  les 
contribuables  de  la  Généralité  de  MontauWn, 
à commencer  l’année  prelente  , pour  eftre  re- 
çeue  & payée  conformement  aux  gages  des 
Officiers  des  autres  Marefchauffees  de  ce 
Royaume.  Si  donnons  en  mandement  à 
nos  amez  &c  féaux  Confeillcrsles  Gens  de  nos 
Comptesà Paris,  Prefidens,Treforiers  de  Fran- 
ce Generaux  de  nos  Finances  a Montauban 
chacun  endroit  foy  , Que  noftre  prefent  Edid 
ils  facentlire,publier  & regiftrer , & le  contenu 
en  iceluy, garder  & obferuer  inuiolablement  de 
point  en  point  félon  fa  forme  & teneur,  cefians 
& faifans  ce  fier  tous  troubles  & empefehemens 
au  contraire,  nonobftaut  oppofitions  ou  appel- 
lations quelconques, dont  fi  aucunes  interuien- 
nent,nous  nous  referuons  la  cognoifTance  à no- 
ftredit  Confeil,  icelle  interdifons  & défendons 
à toutes  nos  Cours  & autres  luges  : Car  tel 


eft  noftre  plaifir,  NonobftantauflîtousEdiÆs, 
Déclarations,  Arrefts , Reglemens  ,defenfes  Sz 
autres  chofes  à ce  contraires,  aufquellcs  & aux 
dérogatoires  des  dérogatoires  y contenues, 
nousauonsexpreflement  dérogé  & dérogeons 
par  ces  prefentes.  Et  afin  que  ce  foitchofe  fer- 
me & fiable  àtoufiours,nousy  auons  fait  met- 
tre noftre  feel  , fauf  en  autres  chofes  noftre 
droid  & l’autruy  en  toutes.  Donne' à Chantil- 
ly au  mois  de  IuilletjTan  de  grâce  mil  fixeens 
trente- cinq  : Et  de  noftre  régné  le  vingtf-fixief- 
me.  Signé  Lovis,  Et  plus  bas,Par  le  Roy  , Ser- 
vi e N.  A cofté,vifa.  Etfeellé  du  grand  Seau 
de  cire  verte  fur  lacs  de  foye  rouge  Bz  verte.  Et 
encor  eft  écrit. 

Leu , publié,  & regijlré  en  la  chambre  des 
Comptes , Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  y 
par  Monjîeurle  Duc  d'Orléans y Frere  unique 
de  fa  Maieftê,  venu  exprès  en  ladite  Cham- 
bre,afifle  du fieur  Marefchal  dé  Eftrée,&  des 
feurs  y^dubery&  Colmoulins,  Confeillers  de 
fadite  Maiejlé , en  fes  Confeils,  le  20,  tour  de 
Décembre  mil fix  cens  trente-cinq . 

Signé,  Gobelin. 

Collationné  à l’original  par  moy  Concilier 
Secrétaire  du  Roy  de  de  fes  Finances. 


EDICT  DV  ROY 

PORTANT  SVPPRESSION 
dcrimpofitio  d’vnfol  ppur  chacun  feu 
taillable:  & au  lieu  d’icelle,  attribution 
de  deux  cens  dix  milliures  de  gages  hé- 
réditaires , aux  Greffiers , Clercs  de 
Greffes,  Proprietaires  des  droifh  de  Pa- 
rifis  & Controlle  des  Iurifdi&ions  Roy- 
ales , & autres  attributions  y décla- 
rées. 

- • 

Vérifia  en  U chambre  des  Comptes  & Cour  des 
Aydes  le  20.  Décembre  163s •. 


A PARIS, 


Chez  Charles  M o r e l, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI. 

i^dnec  Tmilege  de  fa  Mtieji 
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O V I S par  la  grâce  de  D ieu, 
Roy  de  France  &£  de  Nauar- 
re,Â  tous  prefens  & à venir. 
Salut.  Par  noftre  Ediét  du 
mois  de  May  dernier,  &C 
pour  les  confidcrations  y 
contenues , nous  aurions  ftatué,  &:  ordon- 
né, Que  tous  Curez,  & en  leur  abfence,les 
Vicaires  de  toutes  les  parroiffes  de  ccttuy 
noftre  Royaume,  pays,  terres  & fëigneu- 
ries  de  noftre  obeyflance,  feroient  tenus 
par  chacune  année',  de  faire  regiftre  de 
tous  les  Baptefmes  , Mariages  Mor- 
tuaires  de  leurs  paroiftes  : Et  de  les  en- 
uoyet  figtiez  &:  certifiez  d’eux,  dans  les 
deux  premiers  mois  de  l’année  fuiuante, 
aux  Greffiers  des  Iurifdi&ions  Royales 
de  leur  rcflbrt  : Pour  en  expedier&  deli- 
urer  par  lefdits  Greffiers  feuls,  des  ex- 
traiâs  ou  certifiçatios  aux  parties  qui  les  eu 
requerront:  A uec  attribution tant  aufdits 
Greffiers  , Clercs  de  Greffes,  Proprietai- 
res des  dcoi&s  de  parifis  controlle',  d’vn 
foi  de  chacun  feu  habité  & famille, & tren- 
te fols  pour  chacun  des  extraits  &a<ftes 
dont  les  habitan.s  de'nos  villes  priuilegiez 
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auroient  bcfoin.  Pour  de  ladite  attribu- 
tion d’vn  fol  pour  feu , iouyr  te  difpofcr 
par  eux , leurs  heritiers  a fucceffeurs  te 
ayans  caufe  héréditairement,  te  les  par- 
tager entr’eux  ainfi  qu’ils  font  leurs  au- 
tres droits  à eux  attribuez , pour  les  aftes 
te  fentences  qu’ils  deliurent  iournelle- 
ment.  Et  daurant  que  depuis  ledit  Edi&, 
nous  auoos  recogncu  que  ledit  fol  pour 
feu , eftant  impofé  en  la  forme  prefcrite 
par  iceluy  , les  plus  pauures  payeroient 
autant  que  les  plus  riches  ôcaifez,  contre 
noftre  intention, qui  fe  doit  entendre  pour 
les  im  pofitions,  le  fort  portant  le  foible:  te 
d’ailleurs,  que  filadite  impofitio  fubfiftoit, 
les  Propriétaires  desGreffes  ne  pourroient 
faire  eftac  d’vn  reuenu  folide  te  afteuré  à 
fcaufe  des  non- valeurs  qui  pourroient  arri- 
uerpar  diuers  accidcns:  Nous  aurions  rc- 
folu,d’efteindre&:  fupprimer  ledit  fol  pour 
feu,  te  au  lieu  d’iceluy  attribuer  des  ga- 
ges héréditaires  aufdits  Proprietaires.  Ce 
qu’ayant  fait  mettre  en  deliberation  en 
noftre  Confeil , où  affiftoient  aucuns  Prin- 
ces de  noftre  fang,  te  autres  Grands  te  No- 
tables perfonnages  : De  l’advis,  d’ice- 
luy , te  noftre  certaine  feicnce,  plaine  puif 
fance  te  *uthoricé  Reyale,  Novs  auons 


I k ’J 

par  le  prêtent  Edïfc,  perpétuel  fcirreuo* 
cable,  efteint  & fupprimé,  eftoignonsêc 
fupprimons  ladite  impofition  d’vn  fol  pour 
feu , ordonnée  parnoftredit  Ediû  du  mois 
de  May  dernier  : Et  au  lieu  d’icclle , attri- 
buée attribuons  par  formede gages  hc- 
reditraires,  aufdits  Greffiers,  Clercs  de 
Greffe , Proprietaires  des  droits  de  parifc 
&:controlle,detous.les  Bailliages,  Senef- 
chauflcés,  Prcfidiaux , Preuoftcz,  Vicom- 
tcz,  Chaftellcnies , Vigueries  & autre  Siè- 
ges & Iurifdiétions  Royales , à la  referue  &: 
exception  des  Greffes  des  InfinuationsEc- 
clefiaftiques,  Pairies  & autres  Jufticcs  fu- 
balternes  des  Seigneurs  & Hauts  Iufti- 
cicrs;  la  tomme  de  deux  cens  dix  mil  liures, 
qui  fera  départie  fuiuantTeftat  qui  en  fera 
arrefte  en  noftredit  Confeil.  Pour  par  le£ 
dits  Greffiers,  Clercs  de  Greffes,  Proprie- 
taires des  droits  de  parifïs  & controlle, 
leurs  fucceffeurs  t*c  ayans caufe,iouyr  def- 
dits  gages  héréditairement,  & en  eftrç 
payez  par  les  Receucurs  des  Tailles  & au- 
tres quil  appartiendra , d’orefnauant  par 
chacun  an,  de  quartier  en  quartier , à com- 
mencer en  Tannée  prochaine  mil fix  cens 
trente-fix,  du  fonds  qui  en  fera  laiffé  an-’ 
nuellemcnt  dans  nos  eftats,  en  payant  par 
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chacun  d’eux /les  fommes  aufqu elles  ils 
feront  modérément  taxez  en  noftredic 
Confeil,  tant  à caufe  defdits  gages,  que 
des  efmolumens  qui  leur  font  attribuez 
pour  lefdits  Extraits , par  noftrcdit  Ediét 
du  mois  de  May  dernier , lequel  nous  vou- 
lons eftre  exécuté  félon  fa forme  & teneur, 
à la  referue  dudit  fol  pour  feu  fupprimé: 
Et  à celle  fin,  que  les  faifies  faites  pour  les 
taxes  dudit  fol  pour  feu,  tiennent  pour  cel- 
les qu’ils  doiuent  payer  à caufe  defdits  ga- 
ges, &:  fous  les  mefmes  contraintes  1 Et  ce- 
pendant que  les  porteurs  des  quitances 
d’icelles,  lés  noms  en  blanc,  iouyflent  def- 
dits gages , & qu’ils  foient  partez  & allouez 
fans  difficulté  fur  leurs  recepirtes  j aux 
comptés  defdits  Receueurs  des  Tailles, 
'autres  qui  en  aurontfait  le  payement.  Si 
Donnons  en  mandement  à nos 
amez  & féaux  Confcillcrs , les  Gens  te- 
rians  nos  Comptes  à Paris, Que  noftre  pre- 
fent  EdiéVils  facent  regiflrer,  garder  &;  ob- 
{éruer  de  poinfi  en  poinét  félon  fa  forme  & 
teneur , & du  contenu  en  iceluy  iouyr  lef- 
dits Greffiers , Clercs  de  Greffes , Proprie- 
taires des  pârifis  &r  controlle,  pleinement 
& paifiblement  & héréditairement,  fans 
qu’il  Jeurfoit  donné  aucun  trouble  ou em- 
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pefchementau  contraire , nonobftant  op- 
pofitions  ou  appellations  quelconques, 
defquelles  fi  aucunes  interuiennenc , nous 
nous  retenons  la  cognoifffance  en  no- 
ftredit  Confeil , te  l’interdifons  à tou- 
tes nos  Cours  te  autres  luges  , nonob- 
ftanttous  Edi&s,  Arrefts  , Reglemens  te 
Lettres  à ce  contraires,  aufquelles  &:  aux 
dérogatoires  des  dérogatoires,  nous  auons 
dérogé  par  ces  prefentes , defquelles  pour 
ce  que  Ton  pourroit  auoir  befoin  en  plu- 
fleurs Scdiuers lieux, nous  voulonsqu  à la 
copie  collationnée  parl’vn  denosamezôc 
féaux  Confeillers  te  Secrétaires  foy  foie 
adjouftee  te  execution  s’en  enfuiue , com- 
me en  vertu  du  prefent  original,  auquel 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  te  ftable  à tou- 
jours, nous  auons  fait  mettre  noftrefeel, 
fauf en  autres  chofes  noftrcdroi&&  l’au- 
truy  en  toutes:  Car  telefl:  noftreplaifir. 
Donne"  à Chantilly  au  mois  d’Aouft,  Fan 
de  grâce  mil  fix  cens  trente-  cinq , te  de  no- 
ftre  régné  le  vingt- fixiéme.Signé,LO  VIS. 
Et  plus  bas,  Parle  Roy,  de  Lomenie.  A 
cofté , vifa.  Et  feellé  du  grand  feau  de  cire 
verte  fur  lacs  de  foye  rouge  te  verte.  Ec 
encor  eft  écrit: 


s 

Leu  , publié  & regiflrc  en  la  Chambre  des 
Comptes  y Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  ypar 
Monjieur  le  Duc  d*  Orléans  y Frerevniquede  fa 
idaieftêy  venu  exprès  en  ladite  Chambre , afiifiè 
dufieur  Marefchald' Èjlrêe,& desfieurs  Aubery 
& Colmoulifts  yConfallers  de  fadicle  M aie  si  é en 
fis  Confiilsje  20 . tour  de  Décembre  163s • 

Signe,  GOB'ELIN. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION  DE 
deux  Maiftres  des  Requeftes  ordinaires 
de  fon  Hoftel  : Trois  Confeillers  aux 
Enqueftes  du  Parlement  de  Paris:  Et  vn 
Confeiller  aux  Requeftes  d’ieelles. 

Vérifié  en  Parlement  1631 . & chambre  des 
Comptes  le  20.  Vecembre  163s . 


a paris; 

Chez  Cmakibs  !Mo rju  > Imprime^? 
ordinaire  du  Roy. 

^mTdcxxxvl 

Âuti  Pmilege  de  fa  Maiefti* 


- •*  - ... 


5 


O V I S par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  & de  Nauar- 
re,  A tous  prefens  & à venir. 
Chacun  peut  (çauoir  le  foin  qui  nous 
eit  à calmer  &afloupir  les  troubles  & 
diuifions  qui  fe  font  efmeus  dedans 
dehors  noftre  Royaume, pour  ietter  les 
fondemés  d’vne  bonne  paix,  qui  nous 
donne  moyen  de  foulager  tous  nos  fu- 
jets,  & gratifier  particulièrement  nos 
Officiers  de  toutes  qualitez.Mais  com- 
me les  meilleures  intentions  font  ordi- 
nairement trauerfées  par  ceux  qui  ay- 
ment  le  defordre  & la  confufion , les 
pratiques  & menées  fecrettes,que  telles 
gens  ont  faites  auec  ceux  qui  n’ont 
pour  but  que  la  ruine  denoftreEftat,& 
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diminution  de  noftre  authorité,  nous 
ont  pluftoft  obligé  d’augmenter  nos 
defpenfes,  qu’à  les  diminuer, afin  de 
conferuer  noftre  Royaume,  & nous 
trouuer  eneftatde  refifter  aux  mauuais 
deffins  de  noscnnemis.Ce  que  ne  pou- 
uàs  faire  fans  recourir  aux  moyens  ex- 
traordinaires: Novs  auons  efté con- 
traints fur  la  fupplication  que  nos  Of- 
ficiers de  noftre  Cour  de  Parlement  de 
Paris, nous  auroientfaite  de  continuer 
la  grâce  & bénéfice  de  l’annuel,  aux 
codifions  anciennes  : ne  leurs  pouuans 
faire  cette  gratification  en  la  necellité 
de  nos  affaires, fans  créer,  comme  nous 
auons(fait  par  noftre  Ediâ:  du  mois  de 
dernier, deux  Maiftresdes 
Requeftesde  noftre  Hoftel,cinq  Con- 
feillers  aux  Enqueftes  de  noftredite 
Cour,  & vnConfeiller  aux  Requeftes 
d’icelle, pour  remplacer  & tenir  lieu  de 
ja  Finance,  que  nous  cfperions  tirer 
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d’eux  en  cette  occafion.Et  neantmoins 
voulans  réduire  & modeler  cette  crea- 
tioen  leurfaucurà  plus  petit  nombre 
d’Ofïiciers , pour  les  gratifier  ÔC  fauo- 
rablementtraitter;  A ces  cavses,  5c 
autres  considérations  à cenousmou- 
uans.  De  l’advis  de  nqstre  Con- 
seil, où  eftoicntplufieurs  Princes, Ôc 
autres  grands  5c  notables  perfonna- 
ges:  AvoNsparnoftre  prefent  Edi& 
perpétuel 5c  irreuocable,  reuoqué&re- 
uoquons.denoîlrc  plaine  puiflance  Ôc 
authorité  Royale,  la  création  portée 
par  noftredit  Edidtdu  mois  de 
Et  au  lieu  d’icelle,  de  nouueau  crée, 
érigé  5c  eftaby  , créons , érigeons  5c 
cftabliiïbns  par  ces  prefen tes, deux  Of- 
ficiers de  nos  Confcils , 5c  M aiftres  des 
Rcqueftcsordinaires  de  noftreHoftel; 
Trois  nos  Cofcillers  aux  Enqueftes  de 
ladite  Cour,vn  Confeilleraux  Reque- 
ftes  d’icclîfejaux  mcfmes  gages, droits, 
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fonâ:ions,priuileges)attribucz  aux  an- 
ciens Officiers  de  mefmc  qualité,  pour 
tenir  lieu  de  huidtiefme  denier  auxOf- 
ficiers  de  noftredite  Cour,  lefquels  à 
raifon  de  ce,  nous  en  auôs , en  tant  que 
befoin  eft,  ou  feroit,  defehargé  & def- 
chargeons , enfemble  de  toute  autre 
finance  que  nous  pouuions  prétendre 
d’cux,pour  les  faire  iouïr  dudit  bénéfi- 
ce de  l’annuel:  Lcquelau  moyen  dcla- 
ditecreation  nous  leur  auons  çotinué, 
& de  nouueau  accordé  pour  huidt  an- 
nées cofccutiucs,  la  prefente  y compri- 
fc,  aux  charges  & codifions  anciennes, 
& fans  qu’ils  foient  tenus  de  payer  au- 
cune chofe  que  ce  qu’ils  ont  payé  en 
nos  Parties  Cafuelles  durât  les  années 
precedétes , pour  iouïr  dudit  bénéfice. 
Voulons  de  plus , de  grâce  fpeciale, 
fuiuant  nos  precedentes  Déclarations, 
Que  les  vefucs  & heritiers  des  Officiers 
qui  font  decedez  depuis  la  ceffation  du 
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droid  annuel , foient  fauorahlement 
traittez  en  noftrc  Confeil,&  les  taxes 
modérément  faites  defdits  Offices. 
Comme  aulfi  que  nosOfficiersquionc 
fait  les  aduances  en  cofequence  deno- 
ftredite  Déclaration,  foyent  rembour- 
fez  de  la  finance  qu’ils  ont  payée  és 
mains  desT reforiers  de  nos  parties  Ca- 
fuelles.  Si  donnons  en  mande- 
• ment  à nos amcz &feaux  Confeillers 
- les  Gens  tenansnofhe  Cour  de  Parle- 
ment & Chambre  des  Comptes  à Pa- 
ris,Que  noftre  prefent  Edid  ils  ayent  à 
faire  lire, publier  & enregiftrer  fèlofrfa 
■ forme  & teneur, & iceluy  execüter, fig- 
ure & obferucr  inuiolablcmét,  cetfianc 
& frisât  cefler  tous  troubles  & empef- 
chemensà  ce  contraires.  Car  tel  cft 
noftrc  ptaifîr.  Et  afin  que  ce  foit  chofc 
ferme  & (table  à toujours,  nous  y auos 
fait  mettre  noftrc  feel.  Donne' à Paris, 
au  mois  d’ A ouït,  l’an  de  grâce  milfix 
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cens  trente-cinq,  Et  denoftre  règne 
le  vingt-fixiefme.  Signé,  LO  VI S.  Et 
fur  le  reply.Par  le  Roy,  DELOME- 
N IE.  A cofté,vifa.  Et  féellédu  grand 
feau  de  cire  verte,  fur  lacs  de  foye  rou- 
ge & verte. 

Et encor eft  écrit; 

Leu,  publié  & regiftréen  la  Chambre 
des  Comptes , Oüy  le  Procureur  General 
du  Roy , par  Monfieur  le  Ducd‘Orleansy 
Frere  vniquede  fa  Majcflé , venu  exprès 
en  ladite  Chambre , afîiflé  du  fleur  ^{a- 
tefchal  d’EJlrée.&des  fieurs^Aubery  & 
Colmoulins  t Confeiüers  de  faditc  Maje~ 
fié  en fis  Confeilsfle  'vingtième  iourde  Dé- 


cembre mil  flx  cens  trente- cinq. 


(igné,  COB  EL  IN. 
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DECLARATION 

DV  ROY,  PORTANT  AT- 
tribution  en  hérédité  de  vingt  mil  liures 
d’augmentajion  de  gages  aux  Rece- 
ueurs  Sc  Payeurs  des  gages  du  Parle- 
ment, Chambre  des  Comptes , Grand 
Confeil,&  Cour  des  Aydcs  à Paris. 

Vérifié  en  la  chambre  des  Comptes 
le  20.  Décembre  163^. 


A'  PAR  I S, 


Chez  Charles  M o r ê l, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DG.  XXXVI. 

îrmlege  de fa  Maiejlé, 


r 
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O V I S par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  &:  de  Nauar- 
re , A tous  prefens  &r  à venir. 
Salut:  Ayant  befoinenlane- 
ceflitédenos  affaires  d’au oir 
recours  à plufieurs  moyens  exrraordinaires 
pour  y fubuenir,  nous  aurions  par  Arreft 
donné  en  noftre  Confeil  d’E ftac  ie  z6.  iour 
de  Iuin  dernier , ordonné  eftre fait  vn  fup- 
plement  de  taxation,  entr’autres  Officiers, 
aux  Receueurs  &;  Payeurs  des  gages  des 
Officiers  de  noftre  Cour  de  Parlemenr, 
Chambre  des  Comptes, Grand  Confeil,  &: 
Cour  des  Aydes  de  Paris,  lefquels  eftans 
pourfuiuis&:  contraints  au  payement  des' 
taxes  fur  eux  pour  ce  faites  en  confequen  - 
ce  dudit  Arreft, ils  nous  auroient  reprefen- 
té,  que  pour  faire  le  recouurement  des  de- 
niers de  leur  maniement , affeétez  au  paye- 
ment defdits  gages, par  les  Greniers  diftans 
de  Paris  , les  vas  de  foixante&;  dix  lieues, 
autres  de  foixante  Sc  quarante  lieues, &:  les 
autres  de  plus  &:  moins , ils  font  obligez  à 
de  grands  frais  &:  dcfpenfes , & aux  rifques 
& fortunes  qu’ils  courent  en  les  faifant  voi- 
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turer  en  noftre  ville  de  Paris  : Ioint  qu’en 
confequence  de  noftre  Ediéfc  du  mois  de 
Iuin  mil  fix  cens  trente-trois  ,regiftré  où 
befoin  a efté,  ils  ont  financé  la  Tomme  de 
deux  cens  foixantemilleliures,à  caufe  de 
^attribution  à eux  faite  iqfques  à neuf  de- 
niers pour  hure  de  taxation , y compris  les 
ux  deniers  pour  liure , dont  ils  iouyfloient 
auparauant,ainfi  qu’il  eft  plus  particulière- 
ment exprimé  par  ledit  Ediét , portant  deft 
charge  de  toutes  demandes,  ny  de  faire  au- 
cun fupplement.  Au  moyen  duquel  Edid 
6c  de  l’exccutio  d’iceluy  faite  pour  le  paye- 
ment de  ladite  finance,  ils  nous  auroient 
très  humblement  fait  fupplier  & requérir, 
de  les  defeharger  des  fommes  aufquelles 
ils  ont  efté  cy  deuant  taxez  pour  ledit  fup- 
plement,  fuiuant  &:  conformément  audit 
Ediét,  6c  aux  roolles  des  taxes  qui  auroient 
efté  pour  ce  faites. Et  comme  noftre  inten- 
ti5  à toufiours  efté  de  foulager  nos  fubjets 
autant  qu’il  nous  a efté  pofiible:&  qu  à no- 
ftre grand  regret , les  grandes  6c  exceflîues 
defpences  que  nous  auons  fupportées,  6c 
que  nous  sômes  obligez  de  continuer  pour 
Tentrctenemenc  de  nos  armées,  nous  ont 
fait  recourir  aux  moyens  extraordinaires, 
entre  lefquels  npusnauos  receu  que  ceux 
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qui  ont  femblc  les  moins  à charge  à nos  fu- 
biets  : Audi  nous  ay  ans  efté  propofé,  qu’en 
defchargeans  lefdits  Officiers  du  fupple- 
ment,  nous  pourrions  tirer  d’eux  quelques 
fecours,  des  fommes  qu’ils  nous  payeroiét, 
en  leur  attribuant , outre  lefdits  neuf  de- 
niers, pourliurede  taxation,  pour  faire  iuf- 
ques  à douze  deniers:  Erainfi  ayant  plus  de 
iouyflance , ils  feroient  moins  de  difficulté 
de  payer  lefdites  taxes.  Mais  comme  nous 
auons  fait  mettre  cefte  affaire  en  delibera- 
tion en  noftreConfeil,  5c lefdits  Officiers 
eftas  interuenus,&  remonftré,  Que  fi  cefte 
augmentation  de  taxation  , eftoit  iointe  à 
leurs  Offices,  ils  fe  trouueroiét  d’ vn  fi  grâd 
prix,qu’il  tleur  feroit  impoffible  d’en  difpo- 
fer  qu’auec  beaucoup  de  perte  : Nous  auos 
eftimé  qu’en  leur  attribuât  iufques  à vingt 
mil  liures  d’augmentation  de  gages,  pour 
en  iouyr  coniointement  ou  feparément  à 
leurs  Offices , au  lieu  defdits  trois  deniers 
d’augmentation  de  taxation, &:  les  déchar- 
geans  dudit  fupplement , ils  fe  porteroienc 
d’autant  plus  volontiers  à acquérir  ladite 
augmentation  de  gagesique  le  fecours  que 
nous  auons  efperé  d’eux,  feroit  plus  pr5pt, 
en  ayant  fait  eftat  pour  les  affaires  preffan- 
tes  delaguerrc3que  nous  sômes  contraints 
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de  fouftenir  cotre  les  ennemis  de  cét  Ellar, 
pour  le  repos  d’iceluy,  la  gloire  de  celle 
Couronne, &:  le  bié  de  nos  fubiets.  A CES 
CAVSES^çauoirfaifons,  Qu’âpres  auoir 
fait  mettre  celle  affaire  en  deliberation  en 
nollre  Confeil,  où  elloient  aucuns  Princes 
de  nollre  Sang,  & autres  Princes  & princi- 
paux Officiers  de  nollre  Couronne,  & au- 
tres grands  & notables  perfonnages  : DE 
LEVR  ADVIS,  &:  de  nos  certaine  feien- 
ce , plaine  puilfance  & authorité  Royale, 
NO  V S auonspar  leprefent  Edi£t,  perpé- 
tuel & irreuocable,  pour  les  caufes  cy  def- 
fus  déclarées. créé  &:  attribué, créons  & at- 
tribuons aufdits  Receueurs&  Payeurs def- 
dits  gages  de  nollre  Cour  de  Parlement, 
Chambre  des  Comptes,  Grand  Confeil, & 
^Cour  des  Aydes, vingt  mil  liures  d’augme- 
tation  de  gages  héréditaires,  pour  en  iouyr 
conjointement  ou  feparémenc  à leurs  Of- 
fices, eux, leurs  fucccffeurs  ou  ayans  caufe, 
à les  auoir , prendre  & receuoir  des  deniers 
prouenans  de  la  Ferme  generale  des  Ga- 
belles , outre  èc  par  dclfus  leurs  gages  an- 
ciens, tant  ordinaires,  que  paraugmenta- 
tion  d’iceux,  attribuez  à leurs  Offices  dont 
ils  iouylfent  à prefent.  Lcfquels  vingt  mil 
hures  d’augmentation  de  gages  hercditau 
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rcs , feront  départis  aufdits  Receueurs , & 
le  payement  à eux  fai  t,  fuiuant  l’Arreft  qui 
fera  donné  en  noftre  Confeihen  côfequen- 
ce  du  prcfent  Edi&,&  du  roolle  qui  en  fera 
expédié  fur  iccluy  : En  payant  toutefois 
par  lefdits  Receueurs  & Payeurs  defdirs 
gages  es  mains  du  T reforier  de  nos  Parties 
Cafuelles , Maiftrç  lean  Martineau  , les 
femmes  auxquelles  ils  feront  pour  ce  ta- 
xez , fuiuant  le  roolle  qui  en  fera  arrefté 
audit  Confeil  , conformément  audit  Ar- 
reft.  Moyennant  lequel  payement , nous 
les  auons  déchargez  &c  déchargeons  du 
payement  defdites  taxes  faites  pour  ledit 
lupplement  vfans  qu’à  l’aduenir  il  leur  en 
puifle  eftre  fait  aucune  demande,  ny  qu’ils 
puiffent  eftre  troublez  en  la  iouyflance  def 
dits  neuf  deniers  pour  liure  de  taxation  : 
Aufquels  nous  les  auons  entant  que  befoin 
feroit, confirmés  & confirmons  par  ces  pre- 
fentes.  SI  DONNONS  EN  MAN- 
DEMENT à ners  amez& féaux  les  Gens 
de  nofdits  Comptes  à Paris , Que  noftre 
prcfent  Edifl: ils  facenr  publier  & regiftrer, 
& du  contenu  en  iceluy  iouyr  & vfer  piai- 
llement & paifiblcmcnt  lefdits  Receueurs 
& Payeurs,  & leurs  ayanscaufe, fans  per- 
mettre qu’il  leur  foit  donné  en  pefebemet 
au  contraire  : CAR  tel  cft  noftre  platfir.  Et 


afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & fiable  à tou- 
jours, nous  auonsfaitmettre  noftrefeel  à 
cefdites  prefentes , fauf  en  autre  chofe  no- 
ftre  droiû  & fautruy  en  toutes  .DONNE1 
àMonceaux,  au  mois  deSeptembte,ran 
de  grâce  mil  fix  cens  trente  * cinq,  &:  de  no- 
ftre  régné  le  vingt  fixiéme.SignéjLOVIS, 
&fur  le  reply.  Par  le  Roy,  DE  LOME- 
NIE  jàcofté,  vifa,  &fcellédu  grand  Seau 
de  cire  verte  fur  lacs  de  foye  rouge  & ver- 
te. Et  oncoreft  écrit: 


Leu  , publié  à*  regiflré  en  la  chambre  des 
Comptes  y Ouy  le  I rocureur  General  du  Roy  ,par 
Monfeur  le  Duc  d*o\leans,  Frerevniquede  fa 
j Maiejléy  venu  exprès  en  ladite  Chambre,  afifté 
du (leur  Marefchal  d'Eftrée,& des fleurs  Aubery 
& Colmoulins , Confeillers  de  fa Maie  lté  en  fes 
ConfeUs,  le  20 . iour  de  Décembre  163s . 

Signé,.  GOBE  LIN. 
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DECLARATION 

DV  R.OY  , PORTANT 

attribution  de  quatre-vingts  mil  liures  d’aug- 
mentation de  gages,  tant  aux  Receueurs  &c 
Controolleurs  Generaux  des  Finances  &c  du 
Taillon,  qu’aux  Officiers  des  Marefchauffiees: 
Auec  pouuoir  anfdits  Receueurs  &c  Con- 
troolleurs generaux  des  Finances,  de  defvnir 
de  leurs  charges  de  chacune  defdites  Rcce- 
ptcs5trois  Receueurs  generaux  & trois  Con- 
troolleurs delà  creue  des  Garnifons  , auec 
moitié  de  leurs  gages  & taxations. 

Vérifié  en  U Chambre  des  Comptes  le  i o. 
J)ecemhre 


A PARIS, 

Chez  Charles  MoRel  , Imprimeur 
ordinaires  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI.' 

^Auec  Privilège  de  fa  Maiefié. 


OVIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  6c  de  Nauarre , A tous 
prefens & avenir, Salut.  Novs 
ayant  efté  reprefenté  que  les 
charges  des  Receueurs  3 c Con- 
trooîleurs  Generaux  de  nos  Fi- 
nances,font  à vn  fi  haut  prix,  à caufe  des  attri- 
butions faites  à iceux  depuis  les  Edi&s  de  leur 
création, qu’il  eftprefque  impôffible  à ceux  qui 
les  pofledent , de  les  vendre  pour  ne  s y prefen- 
terdesperfonnes,quien  veulent  payer  à beau- 
coup près  de  leur  iufte  valeur  : Et  que  pour  en 
faciliter  les  ventes  6c  mutations,,  il  feroit  necef* 
faire,de  tirer  defdites  charges  des  Receueurs  & 
Controolleurs  Generaux  de  la  cieué  des  garni- 
. fons:  Comme  auftiayans  efté  informez,  que  de- 
puis l’attribution  faite  par  noftre  Ediét  du  mois 
delanuier  1619. aux  Officiers  des  Marefchauf- 
fées  de  lafuruiuance  de  leurs  Offices , leurs  re(î- 
gnataires  eftans  priuez  du  bénéfice  d’icelle  , 6c 
de  l’exemption  des  T ailles , dont  ils  auoient  ac- 
couftumédeiouyr  auparauant  noftre  Edi&du 
mois  de  Ianuier  1634.  cela  ofte  le  moyen  aufdits 
Officiers,de  vendre  qu’auec  peine  6c  à vil  prix 
leurfdits  Offices:  6c  aux  particuliers  , d’en  trai- 
ter pour  l’apprehenfion  de  les  perdre , en  s’ex- 
pofant(commeils  font  obligez  a caufe  defdites 
charges)  aux  périls  6c  hazards  de  leurs perfon- 
nes  , fur  lefquelles  leurs  familles  fondent  leur 
fubfiftance:£tc’eftau(fi,  ce  quiretienteeux  qui 
n’ont  point  de  furuiuance,  d’en  faire 'fi*  libre-, 
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ment  les  fondions  qu’il  feroit  neceffaire  pour 
affeurerle  commerce  la  liberté  publique.  A 
quoy  eftant  neceffaire  de  pourueoir,ôc  fauorifer 
autant  qu’il  nous  fera  pofïible  lefdits  Officiers: 
A ces  cavses.,  .Sçauoirfaifons,Qu^Apresauoir 
mis  ceft  affaire  en  deliberation  en  noftre  Con- 
feil,oiiaffiftoierit  noftre  tres-cher  Frere  le  Duc 
d’Orléans, autres  Princes, &:  Officiers  de  noftre 
Couronne, & autres  grands  & notables  perfon- 
nagesj.Del’aduisd’iceiuy  , & de  noftre  pleine 
puiffance  &:  authorité  Royale*  Nousauons  fta- 
tué  & ordonné,  ftatuons  & ordonnons  par  ces 
prefentes  lignées  de  noftre  main  , voulons 
ôc  nous  plaift,  Que  les  Receueurs  & Controol- 
leurs  Generaux  de  nos  Finances  , des  quatorze 
Generalitez  du  reftort  de  noftre  Chambre  des 
Comptes  de  Paris,  puiffent  tirer  &def  vnir  des 
trois  charges  de  chacune  defdites  reccptes , . 
Trois  Offices  de  nos  Confeillers  Sc  Receueurs 
Gneraux  de  la  creué  des  garnifons,  & trois  auffi 
nos  Confeillers  , Controolleurs  Generaux  d’i- 
celle, anciens,alternatifs  & triennaux,  aux  mef- 
mes  honneurs,  priuileges  & exemptions  que 
lefdits  Receueurs  &c  Controolleurs  Generaux 
de  nos  Finances, auec  moitié  de  leurs  gages,  & 
taxations  de  trois  deniers  pour  liure  héréditai- 
res,à proportion  de  ce  que  chacun  defdits  Offi- 
ces aura  de  maniement: fans  que  pouriceluy  ma- 
niement, eux,  ny  leurs  refignataires  foie^it  tenus 
de  bailler  caution  dont  nous  les  auons  defehar- 
gez , attendu  que  la  Finance  payée  pour  lefdites 
taxations  héréditaires,  tiendra  lieu  dudit  cau- 
tionnement. Pour  defdits  Offices  de  Receueurs 
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de  Controolleurs  Generaux  des  Finances  , de 
Receueurs  de  Controolleurs  Generaux  de  la 
creue  desgarnifons,iouyrconioindement , ou 
feparement,à  leur  choix  de  option , de  entrer  au 
droid  annuel  l’année  prochaine  de  les  fuman- 
tes,sâs  payer  pour  le  preft  de  droid  annuel  pour 
tous  lefdits  Offices  de  Receueurs  de  ControoL 
leurs  Generaux  de  nos  Finances , de  de  ceux  de 
la  creue  des  garnifons,  plus  grand  droid  que  ce 
que  lefdits  Receueurs  de  Controolleurs  Gene- 
raux des  Finances , payoient4auparauant  ladite 
def-vnion.  Et  pour  le  regard  des  Officiers 
des  MarefchaufTées  , Voulons  auffi  que  tous 
les  Preuofts  Generaux  , Prouincmux  , 
Particuliers  , Vis-Baillifs  , VilTenefchaux  , 
Lieutenans  criminels  de  robe  courte, leurs  Lieu- 
tenans,AfTelTeurs  , nos  Procureurs,  Commiflài- 
res,  Controolleurs  de  leurs  monftres , de  Gref- 
fiers aufdites  MarefchaufTées  , des  refforts  de 
nos  Chambres  des  Comptes  de  Paris  de  Rouen, 
(oient  confirmez  comme  nous  les  confirmés  par 
cefditesprefentes,  en  la  furuiuance  de  leurs  Of- 
fices,fuiuant  l’attribution  qui  leur  en  aeflé  faite 
par  noftre  Edid  du  mois  de  Ianuier  mil  fix  cens 
vingt-neuf  : Et  que  ceux  d’entr’eux,  qui  n’ont 
pas  ladite  furuiuance  , en  iouyffent  comme  les 
autres  : Mefmes  que  leurs  Afleffeurs  & refigna- 
tairesaüfdits  Offices,  iouyffent  pareillement  de 
ladite  furuiuance. En  payant  en  nofdites  Parties 
Cafuelles, par  lefdits  refignataires,  vne  année  du 
reuenu  de  leurs  gages  , outre  l’expedition  de 
leurs  Offices  ; El*  que  les  Lieutenans  Criminels 
de  robe  courte,  Afleffeurs  defdites  Marefchauf 
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fées,  nos  Procureurs  en  icelles,  Commiflaires, 
Controolleurs  & Greffiers, foient  reftablis,com- 
me  de  fait , nous  les  reftablilTons  en  leurs  exem- 
ptions de  Tailles,  pour  en  iouyr  pleinement  & 
paifiblemcnt,  nonobftant  le  dix-neuftéme  arti- 
cle du  reglement  defdites  Tailles , du  mois  de 
Ianuier  mil fix cens  trente  quatre,  auquel  nous 
auons  derogé,&  dérogeons  pour  ce  regard  feu- 
lement. Et  d’autant  qu’il  y a plufïeurs  de  nos 
Procureurs  aufdites  Marefchaulfées  , qui  ont 
reüny  leurs  Offices,  à ceux  de  nos  Procureurs 
aux  PrefidiauxjSenefchaufTées, Bailliages  , Pre- 
uoftez  & autres Iurifdi&ions  Royales,Nous  leur 
permettons  auffi  de  les  def-  vnir  fi  bon  leur  fem- 
ble  , & de  les  vendre  feparement  ou  coniointe- 
ment.  A tous  lefquels  Officiers  des  Marcfchauf 
fées, Receueurs  & Controolleurs  Generaux  des 
Finances,  mcfmcs  aux  Receueurs  & Controol- 
leurs Generaux  duT  aillon  defdites  Generalitez: 
Nous  auons  attribué  & attribuons  par  ces  pre- 
fentes,  quatre-vingt  mil  liures  d’augmentation 
de  gages  par  chacun  an , à fçauoir , quarante  mil 
liures auldits  Receueurs  8c  Controolleurs  Ge- 
neraux des  Finances  & du  Tailion  : 8c  pareille 
fomme  aux  Officiers  des  Marefchaulfées  : Pour 
eftre  départis  fuiuant  les  roolles  'qui  en.  feront 
arreftez  en  noftredit  Confeii,&:  en  iouyr,  à c om- 
mencerdu  premier  Tanuier  prochain.  A cette 
fin  le  fôds  en  fera  laiffé  annuellemét  és  eftatsdef- 
ditesreceptes  generalles  de  nos  Finances  & du 
T aillon,  Receptes  particulières  dudit  T aillon  & 
folde  des  Marefchaulfées.  Le  tout  en  payant  par 
tous  lefdits  Officiers , les  famines  auxquelles  ils 


feront  pour  ce  modérément  taxez  en  noftredit 
Confeii,  Sçauoir  par  lefdits  Receueurs  Gene- 
raux des  Finances  dans  vn  mois,  à compter  du 
iour  de  la  lignification  du  roolle  defdites  taxes, 
autrement  ils  feront  priuez  de  ladite  facul- 
té de  def-vnir  de  feparer  leurfdits  Offices.  Et  par 
lefdits  Officiers  des  Mar efehauffées, moitié  dans 
pareil  temps  dudit  mois  , de  l’autre  moitié  lix 
mois  apres,  Et  à faute  de  payement  par  lefdits 
Officiers  desMarefchauiTées,aux  fufdits  termes, 
ils  feront  contraints  par  faille  de  leurs  gages, 
monftre  de  droiéfcs  de  leurs  Offices,  defqucls 
les  Receueur?  Generaux  ou  particuliers  des 
Tailles  ou  du  Taillon  ou  Payeurs  defdits  gages 
de  monftres , feront  contraints  par  les  voyes  or- 
dinaires de  accouftumées  pour  nos  deniers  de 
affaires,  d’en  vuider  leurs  mains  en  celles  des 
porteurs  des  quittances  defdites  taxes  du  Tre- 
ibrier  des  Parties  Cafuelles, fur  leurs  recepilfez. 
Et  moyennant  ce , nous  auonsefteint  de  fuppri- 
mé,  efteignons  de  fupprimons  les  Offices  de 
Cheualiersdu  Guet,  Lieutenans  , Exempts  de 
Archers  des  Generalitez  de  Guyenne , Bourgo- 
gne de  Bretagne  , creez  par  Ediét  du  mois  de 
mil  lix cens  trente  en- 

femble  les  gages  y attribuez  , reuenans  à trente 
huiét  mil  liures.  Apres  lefquels  payemens,  cha- 
cun à fon  égard  , de  non  autrement , toutes 
prouifions  pour  les  defvnions  defdits  Offi- 
ces, feront  expédiées.  Etiouyront  les  Officiers 
defdites  augmentations  dégagés,  &iufqu’à  ce, 
ils  feront  payez  aufdits  porteurs  de  quittances, 
fans  que  lefdits  Officiers  y puiflènt  rien  preten- 
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dre,  qu’à  proportion  des  payemens  qu’ils  ferpnt 
defditcs  taxes.  Si  donnons  en  mandement 
nos  amez  & féaux  les  Gens  de  nos  Comptes 
Paris  , Que  ces  prefentes  ils  facent  regiftrer 
purement:  C a r tel  efl  noftre  plaijfir.  Et  afin 
que  ce  foit  chofe  ferme  ôc  fiable  à toufiours, 
nousyauons  fait  mettre  noftre  fecl,  Donne'  à 
Vitry  au  mois  de  Septembre  l’an  de  grâce  mil 
fix  cens  trente- cinq,  & de  noftre  régné  le  vingt- 
fixiéme.  Signé  Lovis,a  çôfté,vifa,Et  plus  bas,Par 
le  Roy,  de  Lomenie.  Etfeellé  du  grand  Seau 
de  cire  verte  fiir  lacs  de  foye  rouge  & verte.  Ec 
encor  eft  écrit. 

Leu , publie , & regifiré  en  la  Chambre  des 
Comptes , Ouy  le  Procureur  General  du  Roy, 
par  Monfeur  le  DucdOrleans , Frere  unique 
de  fa  Maieflé venu  exprès  en  ladite  cham- 
bre,afiiftê  du fieur  Marefchal  d'Ejfrée,&  des 
fieurs  \^dubery&  Colmoulins , Confeillers  de 
fadite  Maiefié , en  fes  Confeils,  le  20,  iour  de 
Décembre  mil fix  cens  trente-cinq . 


DECLARATION 

DV  ROY,  PORTANT 
^attribution  en  hérédité  , de  foi- 
xancc  & quinze  mil  liuresde  ta- 
xations aux  Receueurs  des  Tail- 

BV  - . ' 

les  & du  Taillon  : Auec  confir- 
mation de  la  iouyflancc  de  leurs 
droits  de  quittances. 


Vérifiée  en  U Cour  des  Aydes  le  20. 
Décembre  16 


a paris; 

Chez  Charles  Morel  , Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

" m.  d c.  xxxvir 

i^iuec  Frmlege  de  fil  M Méfié. 


O V I S par  la  grâce  de  Dieu 
R^oy  de  France  6c  de  Nauarre, 

A tous  prefens  & à venir.  Salue. 
Entre  les  moyens  extraordinai- 
res qui  nous  ont  efté  propofez 
pour  faire  vn  fonds  , ôc  en  fol  - 
doyer  1er  armées  que  nous  auons  fus  pied,  a - 
fin  de  repouffer  les  pernicieux  defteins  de  nos 
ennemis  : Nous  auons  eftimé,que  celuy  de  l’at- 
tribution de  taxations  aux  Receueurs  des  Tail- 
les 6:  du  Taillon  , auec  la  confirmation  de 
leurs  droidts  de  quittances,eftoic  vn  des  moins 
à charge  à noftre  peuple:  A ces  cavses  , Sça- 
uoir  faifons,  QrTayant  fait  mettre  cette  affaire 
en  deliberation  en  noftre  Confcil:  De  l’advis 
d’iceluy,  6c  de  noftre  plaine  puilfance  ÔC  autho- 
rité  Royale  , Nous  auons  dit  6c  déclaré  , di- 
fons  6c  déclarons  par  çes  prefentes  fignées  de 
noftre  main.  Que  lefdits  Receueurs  des  Tailles 
6c  du  Taillon  des  Efle&ions  defpendans  de 
nos  Cours  des  Aydesde  Paris,  Rouen,  Dijon, 
Clermont-Ferrand 6c  Agen,  iouyront  annuel- 
lement 6c  héréditairement , à commencer  au 
premier  Ianuier  prochain  , de  foixante  qùinze 
mil  liures  de  taxations  que  nous  leur  auons  at- 
tribuées 6c  attribuons  par  augmentation , à dé- 
partir entreux  , fuiuant  l’eftat  qui  en  fera  ar- 
refté  en  noftredit  Confeil , chacun  à propor- 
tion de  fon  maniement-.Et  à cet  effeéfc , i’impofi- 
tion  en  fera  faite  fur  les  çontnbuables  aux  T ail-  - 
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les  defdites  Eflc&ions  en  l’année  prochaine. 
Lefquels  Recelions  des  Tailles  ScduTaillon, 
nous  auons  maintenus  & conferuez , mainte- 
nons de  confirmons  par  cefdites  prefentes,  en  Ja 
iouyfiànce  de  leurs  droids  de  quittances , pour 
les  perceuoir  comme  parle  pâlie,  en  payant  par 
eux  dans  les  termes  qui  leur  feront  prefix,  les 
fournies  aufquelles  ils  feront  modérément  ta- 
xez en  noftredit  Confeil  tant  pour  ladite  attri- 
bution d’augmentation  de  taxations,  que  con- 
firmation dudit  droid  de  quittances.  Si  don- 
nons en  mandement  à nos  amez  de  féaux 
Confeillers  les  Gens  tenans  noftre  Cour  des  Ay- 
des,dèjfaireregiftrcr  purement  le  prêfentEdid, 
pour  auoir  lieu,  de  eftrc  exécuté  félon  fa  firme 
de  teneur,  nonobftant  oppofitions  ou  appella- 
tions quelconques, la  cognoiflance  defquelles  fi 
aucunes  interuiennent,  nous  retenons  en  no- 
ftredit Confeil , de  l’interdifons  à toutes  nos 
Cours  de  autres  luges  : Car  tel  eft  noftre  plai- 
fir.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  de  ftable  à 
ours, nous  auons  fait  mettre  noftre  feel  à 
prefentes.  Données  à Chafteau-Thier- 
ry*,  au  mois  de  Décembre  l’an  de  grâce  mil 
fix  cens  trente-  cinq  , de  de  noftre  régné  le 
vingt-fixiéme.  Signé,  Loyis  , de  fur  le  reply, 
Pau  le  Roy,  de  Lomenie,  à cofté  , vifa  , de 
fellées  du  grand  Seau  de  cire  verte,  furlacSs  de 
foye  rouge  de  verte.  Et  encor  eft  écrit: 


Leu, publié  & regiflré  par  le  commande- 
ment du  Roy , portépar  Monjkur  Frere  v* 
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nique  de  fa  CMaïefit,  Duc  d Orléans,  afii* 
fié  du  fieur  d'Ffirée  Marefchal  de  France , 
dr  des  fieuYs  ^ Aubery  & Colmoulins  Con - 
fiillersenfès  Confiés  dEfiat , Ouy  & ce  re- 
quérantfin  Procureur  General  : l A Paris 
en  la  Cour  des  Aydes  les  chambres  ajfem - 
liées  y le  vwgtïefme  tour  de  Décembre  mil 
fix  cens  trente-cinq . 


Signé 


Bovchêr. 


DECLARATION 

DV  ROY.  PORTANT  ATTRI- 
bucio  de  douze  mil  liures  d'augmen- 
tation de  gages  héréditaires  aux  trois 
Trcforicrsde  fa  Maifon,  pour  tenir 

lieu  de  caution  de  leur  maniement. 

- - ' V ) 

Verijîée  en  la  chambre  des  Comptes  le  20» 
Décembre  16  jy. 

' ' 


M.  DC.  XXXVI. 
Anec  Priuilege  de  fa  M 


harles  Mo  rel) 
ordinaire  du  Roy. 


Frâce&  de  Nauar- 
re,  A tous  prefens  & à ve- 
nir, Salut.  Les  Treforiers 
Generaux  de  noftre  Maifon  nous  ont 
fait  remôftrcr  en  noftre  Cofeil,  Qu’cn- 
core  qu’ils  foient  continuellement  à 
noftre  Court  & fuitte,  pour  l’exercice 
de  leurs  charges,  qui  confifte  au  paye- 
mét  qu’ils  font  en  fin  de  chacun  quar- 
tier des  gages  de  nos  Officiers  Com- 
mensaux , dont  lesdemers  fe  prennent 
en  noftre  Efpargne,  à mefure  qu’ils  les 
dcliurcnt  aufdits  Officiers,  & qu’il  n’y 
ait  en  leufdites  charges  autre  fonction 
que  le  payement  des  gages  defdits  Of- 
ficiers domeftiques , fans  aucune  autre 
defpenfe  que  les  ports  & voitures  de 
deniers  employez  de  tout  temps  és 
Eftats  de  noftredite  Maifon,  comme 
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charges  ordinaires , qui  ne  font  pas  afi- 
fez  fuffifans  pour  facisfaire  aux  frais 
qu’il  leur  conuient  faire  , principale- 
ment lors  qu’ils  font  obligez  quitter 
leurs  maifons,  & faire  de  grands  voya- 
ges quand  l’occafio  le  requiert:  Néant- 
moins  ils  ont  cfté  comprisau  Roolle 
des  taxes  faites  fur  nos  Officiers  com- 
ptables & autres , qui  ont  vne  autre  na- 
ture de  maniement , pour  jouyr  de 
l’cffeift  & contenu  en  noftrc  Edi£t  du 
mois  d’Auril  dernier,  portant  reuo- 
cation  de  la  Chambre  de  Iuftice  : &- 
Arrcft  de  noftrc  Confeil  du  troifiéme 
Iuillet  enfuiuant , donné  en  confe- 
qucnce:  Et  encores,  plus  à des  fom- 
mes  fi  immcnfes,que  s’ils  cftoient  con- 
traints les  payer,  elles  abforberoicnt 
lefdits  gages  & droiéts  : Ce  qui  leur 
rendroit  leurs  Offices  plus  onéreux 
que  profitable, & leur  ofteroit  le  moyé 
(à  leur  grand  regret)  de  nous  côtinuer 
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leurs  feruices.  A quoy  ils  nousauroiét 
fupplié  d’auoir  efgard , & ce  faifant  les 
vouloir  defcharger  du  payement  def- 
dites  taxes  : Et  que  pour  l’aduenir,  at- 
tendu que  leurfdites  Offices  ne  confi- 
dent en  autre,  maniement  de  deniers; 

ceux  qu’ils  payent  par  quartier  à 
nofdits  Officiers  à mefure  qu’ils  les  re- 
çoiuét  en  noftre  Efpargnedls  ne  pour- 
ront eftre  recherchez  pour  le  fait  & 
exercice  de  leurfdites  charges , par 
eftablilfemét  de  la  Chambre  de  Iuftice, 
ny  contraints  de  payer  aucunes  taxes, 
tant  pour  lepaflé  que  pour  l’aduenir, 
pour  reuocation  d’icelle. . Ce  qu’ayant 
fait  mettre  en  deliberation  en  noftre 
Confcil , où  eftoient  aucuns  Princes  ôc 
Officiers  de  noftre  Cour6ne,&  autres 
grands  & notables  perfonnages:  D E 
lad  vis  D'iCELVY  6c  de  noftre 
piaille  pUiflance  & authorité  Royale, 
Nous  auoes  par  ces  prefci  tes , lignées 


de  noftre  main , Dit, déclaré  & ordon- 
né difons, déclarons  & ordônons,  vou- 
lons &c  nous  plaift,  Qub,  laduenir  les 
Trefo tiers  Generaux  de  noftrcdite 
Maifon,  ne  puiftent  eftre  iufticiables 
pour  le  fait  de  leurs  charges  pardeuant 
les  Commiflaires  qui  feront  par  nous, 
ou  les  Roy  s nos  fuccelfeurs , ordon  nez 
pour  la  recherche  dcsmaluerfâtions  de 
nos  Officiers  Comptables  & Finan- 
ciers, ny  fujets  de  payer  aucunes  taxes 
pour  reuqcation  deChambre  de  lufti- 
ce , qui  pourroit  eftre  pour  ce  eftablie, 
dont  nous  les  auons  defchargez  & di- 
fpcnfez , defchargeons  & difpenfoqs 
par  ces  prefentes.impolansfur  ce  filen- 
ce  perpétuel  à nos  Procureurs  Gene- 
raux. Et  pour  donner  moyen  aufdits 
Treforiers  Generaux  de  noftre  Mai- 
fon de  faire  leurs  charges  auec  la  decé- 

fe,honneur  & intégrité  requife:  Nous 

leur  auons  attribué  & attribuons, par 
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forme  d’augmentation  dégages  héré- 
ditaires , la  homme  de  douze  mil  liures 
par  chacun  an, qui  eft  quatre  mil  liures 
pour  chacun  d’eux,  tant  en  année  d’e- 
xcrcice.quc  hors  iceluy, outre  leurs  an- 
ciens gages:  Pour  jouyrpar  eux  de  la- 
dite augmentation  de  gages  héréditai- 
res, à commencer  du  premier  iour  de 
Juillet  dcrnienEt  les  deniers  pris  en  no- 
ftre  Efpargne,  ainfi  que  ceux  de  leur 
maniement,  defquels  fera  fait  fonds 
pour  la  prefente  année  & fuiuantes , en 
l’Eftat  de  noftrcdite  Maifon:  & par  eux 
rcccus  fous  leurs  Amples  quittances, 
ainfi  que  leurfdits  anciens  gages.  Lef- 
quelles  augmentations  de  gages  leur 
tiendront  lieu  de  caution  & certifica- 
tion pour  le  fait  de  leur  exercice  & ma- 
niement, tant  pour  eux  que  pour  leurs 
refignataires  efdites  charges  : Et  de- 
meureront les  Cautions  & Certifica- 
teurs par  eux  cy-deuant  baillées, def- 
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chargées  comme  nous  les  defehargeôs 
par  ces  prefentes , fans  qua  l’occafïon 
de  ladite  augmentation  de  gages  ,1’e- 
ualuation  & droid  annuel,  ny  les  refi- 
gnations  de  leurs  Offices  puiflent  eftre 
augmentées.  A la  charge  de  payer  és 
mains  du  T reforier  de  nos  Parties  Ca- 
fuelles,  les  Tommes  efquelles  chacun 
d’eux  fera  modérément  taxé  pour  rai- 
fon  de  Ldite  augmentation  de  gages. 
Si  DONNONS  EN  MANDEMENT 
à nos  amcz  & féaux  Confeillers  les  G es 
de  nos  Comptes  à Paris,  Défaire  re- 
giftrer  ces  prefentes , & jouyr  de  l’effet 
d’icelles  lefdits  Treforiers  de  noftre 
Maifon  plainement  & paifiblemenr, 
fans  fouffrir  ny  permettre  qu'ils  y foiét 
troublez  ny  empefehez  en  aucune  ma- 
niéré que  ce  foit:  Car  tel  eft  noftre 
plaifîr.  Et  afinque  ce  foit  chofeferme& 
ftableàtoûjours,  nous  auôs  fait  mettre 
noftre  feel  à ccfdites  prefentes,  fauf  en 

V:*!.  ‘ \ 
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autres  chofesnoftredroi&,  &lautruy 
en  toutes.  Donn  ees  au  Camp  de 
Saindt  Michelle  premier  iour  d’Odto- 
brejhan  de  grâce  mil  fix  cens  trente- 
cinq.  Et  de  noffre  régné  le  vingt  fixié- 
me.  Signé  LO  Vf  S,  Et  furlercply. 
Par  le  Roy,  DE  LOMENIE:  A 
cofté,  idfa.  Et  fèellées  du  grand  Seau 
de  cive  verte , fur  lacs  de  foye  rouge  &c 
verjec.  Et  encor  eft  écrit  : 

Leu,  publie  & regijlré en  la  Chambre 
des  Comptes , Oüy  le  Procureur  General 
du  Roy , par  Monjieur  le  Duc  d'Orléans, 
Frere  'unique  de  fa  Majeflé  ,venu  exprès 
en  ladite  Chambre,  afliflé  du  fieur  LÀfa- 
refchal  d’ EJlrée,  & des  fieurs^Aubery  & 
Colmoulins , Confeillers  de  Jddite  A4  a je  - 
fié  en  fes  Confeils,  le  vingtième  iour  de  Dé- 
cembre mil  Jtx  cens  trente-cinq. 

figne,  GOBELIN. 


en  la  chambre  des  Comptes 

le  20.T>ecembre jrdiJ- 


A PARIS, 

;hcz  C H a r I.  E s Morel,  Impriment 
ordinaire  du  Roy- 

~ ^dcTIcxxvi. 

riailtge  de  fa  Maiejle . 


DECLARATION 

DV  ROY,  PORTANT 
attribution  en  hérédité  , de  qua- 
rcnte  deux  mil  cinq  cens  liures 
d’augmentation  de  gages  , a tous 
les  Officiers  comptables  & autres. 


O V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  Sc  de  Nauarre , A tous 
prefens  de  à venir  , Salue.  Les 
grandes  defpenfes  que  depuis 
quelques  années  nous  auons  ffip- 
portées , de  fommes  encores  cçn- 
trainc  de  faire  pour  l’entretenement  des  ar- 
mées qui  font  fur  pied  , tant  dedans  que  dehors 
noftre  Royaume,  pour  maintenir  la  paix  à nos  fub-> 
jets , que  les  ennemis  de  €et  Eftat  ont  deffein  d’op- 
primer, Nous  ay  ans  obligé  pour  y fubuenir , d’a- 
uoir  recours  a plufteurs  moyés  extraordinaires  : Et 
n’en  ayanstrouué  aucuns  plus  doux  & plaufibles^ 
que  ceux  qui  feroiét  volontaires  entre  nos  fubiets: 
comme  celuy  d’attribuer  des  augmentations  de 
ga^es  a nos  Officiers  comptables  , de  autres  qui  de 
gre  a gré  les  voudront  acquérir , iufques  à la  fom  - 
me  de  qtiarente-deux  mil  cinq  cens  liurespar  an, 
à prendre  fur  le  fonds  de  nos  Finances,  &:  fur  les 
mefrnes  natures  de  deniers,  fur  lefquelles  lesanciés 
gages  defdits  Officiers  font  affignez  : Sçav.oir 
faisons,  Qu* apres  auir  mis  cet  affaire  en  deli- 
beration en  noftre  Confeil , où  eftoient  aucuns 
NPrinces  de  noftre  fang  , principaux  Miniftres  de 
Officiers  de  noftre  Couronne , de  autres  grands  de 
notables  perfonnages  : De  leuraduis,  de  de  no- 
ftre certaine fcience , plaine  puilfance  de  authorité 
Royale,  Avons  parle  prefent  Ediéfc  perpétuel 
de iiTeuocable s oébroyé  <5c  attribué,  oétrQyons  de 
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attribuons  à tous  nos  Officiers  comptables , & au- 
tres de  quelque  qualité  qu’ils  foient , iufques  à 
ladite  Tomme  de  quarante  deux  mil  cinq  cens 
liures  d’augmentations  de  gages  héréditaires  par 
chacun  an  , a départir  fur  lefdits  Officiers  , fui- 
uant  le  roolle  qui  en  fera  arrefié  en  noftre  Con- 
feiU  ou  que  chacun  d’eux  en  voudra  prendre  & 
acquérir  a râifondu  denier  quatorze,  en  payant 
en  noi  Parties  Cafuelles  des  Tommes  aufqu elles 
iis  feront  taxez.  Le  fonds  defquels  gages,  fera  à 
cette  fin  fait  dans  nos  eftats  , & furies  mefmes 
natures  de  deniers,  que  les  anciens  gages  defdits 
Officiers,  Pour  de  ladite  augmentation  de  ga- 
héréditaires , iouyrd’orefnauant,àcommen- 
Cér  du  premier  iour  de  Ianuier  prochain  , con- 
jjoin&emcnt  ou  feparémentà  leurs  offices,audit 
tiltre  d’hereditë  en  telle  forte , que  vacation  ad- 
uenant,  par  mort  d’aucuns  d’iceux  , & quand 
leÿ  refignations  en  feront  taxées  , que  lefdites 
augmentations  de  gages  en  foient  exceptées,  & 
demeurent  en  la  plaine  &:  entière  dilpofition 
dts  ac<juereürs , leurs  vefues  & heritiers,  iufques 
à ce  qu  ils  ayent  cfté  entièrement  rembourfezde 
la  finance  qu’ils  auront  payée  pour  ladite  attri- 
bution. Voulons  neanunoins  que  vacation  adue- 
nant  par  mort,  defdits  Offices,  ceux  qui  les  leuerôt 
en  nos  parties  Cafuelles,  ou  qui  s’en  feront  pour- 
uoir , foint  receus  par  preference , dans  trois  mois 
à rembourser  lefdites  vefues  &:  heritiers  de  lafinâ- 
cô  payée  à caufe  de  ladite  augmentation  de  gages, 
poureniouyrà  mefme  tiltre d’ hérédité , apresle- 
dit  rembourfement  : & ledit  temps  paffé , fera  per- 
mis aufdits  vefues  & heritiers  d’en  difpofer  ainû 


que  bon  leur  femblera.  Et  pour  dauantage  con- 
uier  nos  Officiers  comptables,  à prendre  defdites 
augmentations  dé  gagés,  voulons  de  nousplaift. 
Que  ceux  qui  financeront  en  nofdites  Parties  Ca- 
fuelles , pouriouyr  defdites  augmentations  de  ga- 
ges, foient  a l’aduenir  difpenfez  de  bailler  aucunes 
cautions  &:  certificateurs  pour  le  fait  de  leurs  char- 
ges, en  faifant  apparoir  à nos  amez& féaux  Con- 
feillers  les  Gens  ae  nos  Comptes , Prefidens  de 
Treforiers  generaux  de  France,  de  la  quittance  de 
finance  qu’ils  en  auront  payée,  pour  leur  tenir  lieu 
de  caution  fur  ce  qu'ils  en  doiuent  fournir  chacun 
en  leur  efgard  par  nos  Ordonnances,  à caufe  de 
leurs  Offices.  Voulons  en  outre  , que  les  cautions 
de certificateurs  par  eux  cy-deuant  baillez,  foient 
des  aprefent  defehargées,  comme  nous  Jes  de£ 
chargeons  par  ces  prefentes , iufques  à la  con- 
currence de  la  fomme  portée  par  leurs  quittant 
£es  de  finance.  E t dautant  que  nous  faifons  eftat 
d’eftre  promptement  fecourus  en  la  neceffité  pre- 
fente  de  nos  affaires , du  fonds  qui  doit  prouenir 
defdites  augmentations  de  gages  : En  attendant 
que  nofdits  Officiers  comptables,  de  autres  nos 
Officiers,  ayent  financé  pour  ladite  attribution. 
Nous  voulons  & entendôs , que  ceux  de  nos  Sub- 
jets qui  feront  porteurs  des  quittances  du  Trefo- 
rier  de  nos  Parties  Cafuelles,des  taxes  faites  fur  le£ 
dits  Officiers  , les  noms  en  blanc,  iouïffent  des 
gages  y déclarez  , du  iour  & date  du  Controlle 
d’icelles , ainfi  que  feroient  ou  faire  pourroient 
nofdits  .Officiers  aufquels  ils  font  attribuez  : de 
quils  en  foient  payez  par  leurs  iimples  quittan- 
ces, par  les  mains  des  Treforiers,  ReceueursôC 
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autres  qu’il  appartiendra  où  le  fonds  fera  laiflc. 
Lefquelles  quittances  nous  voulons  eftre  paftees 
en  la  dépence  de  leurs  comptes  partout  où  il  ap- 
partiendra , fans  que  les  porteurs  defdites  quittan- 
ces , ny  nofdits  Officiers,  foient  tenus  prendre 
Lettres  de  nous , ny  attaches  defdits  T r eforiers  de 
France  pour  iouyr  defdits  gages,  dont  entant  que 
befoin  feroit,  nous  les  auons  difpenfez  de  dif^en- 
fons.  Si  donnons  ln  mandement  a nos 
amez  de  féaux  Confeillers les  Gés  de  nos  Comptes 
à Paris , Prefidens  de  T reforiers  generaux  de  Fran- 
ce des  Generalitez  y reffortiffantes,  chacun  enr 
droiéfc  foy,  de  comme  à eux  appartiendra,  Ils  fa- 
cent  (lire  , publier  de  enregiftrer  noftre  prefent 
Ediéfc , de  le  contenu  en  iceluy  inuiolablement 
garder  de  obferuer  félon  fa  forme  de  teneur , non- 
obftant  oppofitions  ou  appellations  quelconques, 
pour  lefquelles  & fans  preiudice  d’icelies  ne  fera 
différé,  & dont  fi  aucunes mteruiennent, nous  en 
auons  retenu  de  referué  lacognoiflânce  à nous  de 
à noftre  Confeil  d’Eftat,  de  icelle  interdite  à tou^ 
luges  de  Officiers  quelconques,  nonobftant  auffi 
tous  autres  Ediéls, Ordonnances,  Arrefts,  Réglé- 
mens , defenfes  de  Lettres  ace  contraires,  aufquel- 
les  de  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y conte- 
nues, nous  auons  dérogé  &;  dérogeons  par  cefdi- 
tes  prefentes.  Et  pource  que  d’icelles  on  pourra  a- 
uoir  befoin  en  plufieurs  de  diuers  lieux,  voulons 
qu’aux  copies  deuement  collationnées  patvn  de 
nos  amez  6c  féaux  Confeillers  de  Secrétaires  , ou 
fous feel  Royal , foy  fort  adiouftée  comme  au  pre- 
fent original, Car  tel  eft  noftre  plailir.  Et  afin  que 
ce  foit'chofe  ferme  6c  ftable  à toufiours,nousauons  ■ 


fait  mettre  5c  appofer  noftre  feel  à cefdites  prefen- 
tes,fauf  en  autre  chofe  noftre  droidt , & l’autruy 
en  toutes.  Donné  à S. Germain  en  Laye,au  mois 
d’Odtobred’ande  grâce  mil  flx  cens  trente  cinq: 

Et  de  noftre  régné  le  vingt-fixiefme. 

Signé,  LO  VIS  : 5c  plus  bas,  Par  le  Roy,  De 
Lomenie,  Et  feellé  lut  lacs  de  foyc  rouge  8c 
verte , du  grand  feau  de  cire  verte.  Et  encor  eft; 
eicrit  : 


Leu  , publié  & registre  en  la  Chambre  des 
Comptes } Ouy  le  Rrocureur  General  du  Roy  ,par 
Monfieur  le  Duc  d3 Orléans , F rerevnique  de  fa 
Maiejlè , venu  exprès  en  ladite  Chambre , afijlè 
du feur  Marefihal  d3Ejlrée,& des fleurs  Aubery 
& Colmoulins , Confeillers  de  fa  Maie  si  é en fes 
Confeilsfe  20 . tour  de  Décembre  1635. 


Signé, 


GOBELIN. 


DECLARATION 

DV  ROY,  P O V R LA 
leuée  de  quarente  boilTeaux  de  fel 
fur  chacun  batteau  & gabarre 
montant  fut  la  riuiere  de  Charen- 
te, depuis  Taillebourg  & audef- 
fus,  iufques  â Angoulefme  & au 
delfous  , chargée  de  cinq  cens 
boiifeaux  de  fel  : du  plus , plus:  & 
du  moins,  moins;  à proportion. 

Vérifies  en  la  Cour  des  Aj des , le  vingt jejmc 
Décembre  i6jj. 


A p A R I S, 

Chez  C.Morel,  Imprimeur  ordinaire  du  ftoy> 

M.  D C.  X X X V I. 

Atitç  Priuilege  de  fa  Majefte* 


O VIS  par  la  giace  de  Dieu  Roy 
de  France  dcdeNanarre , A tous 
piesés  & à venir, Salut.  Les  plain- 
tes qui  nous  ont  été  çy-deuât  fai- 
tes par  les  manans  & habitans.  de 
nos  villes  deCougnac5Chateau- 
neuf,  Angoulefme.&autres  lieux 
de  notre  Prouince  d’ Angoulmois,  inefmes  par  les 
marchands  battcliers,&:  autres  trafiquans  fur  la  ri-, 
uiere  de  Charente  : Qu’en  diuers  lieux , pluheurs 
particuliers  de  leur  authorité  priuée , ont  fait  con- 
truire  des  Efcluzcs  , pas  8c  tours  fur  ladite  riuiere, 
fous  diuers  prétextes,  lefquels  empefehent  8c  arrê- 
tent le  palfagc  de  leurs  batteaux  & gabarres,mon- 
tans  ou  defeendans  fur  icelle , pour  les  obliger  â 
leur  payer  des  droiéts  en  efpeces , qu’eux-mefmes 
fe  font  attribuez,  8c  qu’ils  ont  exigé  de  leur  autho- 
rité iufques  à prefent , fans  aucun  tiltre  ny  pouuoir 
de  nous,  ou  des  Roys  nos  predeceteurs,  principa- 
lement és  lieux  de  Taillebourg,Gademouiins,  lar- 
nac , Goudeuille , Baflac , Vibrac , Au  fa , la  Mothc 
Charente,  de  autres,  le  long  de  ladite  riuiere  de 
Charente  : Comme  aulîi  que  les  droidts  qui  fe  le- 
uent  par  les  Fermiers  8c  Receueurs  de  notre 
domaine  dudit  Angoulmois,  ou  par  ceux  qui 
ont  tiltre  &coneel!ion  d’iceux,les  perçoiuent  &C 
exigent  auec  fi  grande*  confufion  & defordrepar 
l’inégalité  des  mefures,  <5c  de  ce  qu’ils  ne  font  ré- 
glez ,•  que  non  feulement  lefdits  marchands  fouf- 
îrent  des  uotable'5  pertes  8c  incommoditez  par  tel- 
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Ics  exadtions , mais  nous  auffi  en  la  diminution  de 
no$  traiétes 8c  fermes. Ce  qui  pourroit  caufer  dans 
peu  de  temps  , la  ceflation  du  trafic  ôc  commerce  : 
Et  encores  de  ce  que  par  le;moyen  defdites  etcluzes 
{ font  du  tout  incommodés  à lanauigation  fur 
Iâdrteriuiere  )' le  plus  fouuent  lefdits  marchands 
auec  leurs  barreaux  Ôc  gabarres , font  contraints  de 
demeurer  fur  ladite  riuieremon  fans  grand  danger 
defpenfe5d’aütant  que  le  cours  d’icelle  eftantre- 
tenu,Iefdits  batteauxfont  auffi  plus  difficiles  à faire 
monter  : & lefdites  efeluzes  eftans  démolies  &c 
oftées , le  coürs  de  ladite  ritliere  en  fera  beaucoup 
pliis  libre  , & pourront  lefdits  marchands  monter 
Ôcdefcendre  en  tout  temps  commodément,  ôcle 
public  en  receura  vn  bien  & aduantagt  très  grand. 
E t pour  ofter  tout  fujet  de  plainte  à ceux  de  nos 
fubjets  qui  ont  acquis  lefdits  drbiéts.  Nous  auons 
îugé  n’y  auoir  meilleur  mbyë.que  de  les  rembour- 
fet  de  la  finance  actuellement  payée  en  nos  coffres 
Ûns  fraitde,  ou  les  defdommager  & les  recompen- 
fer  des  gratifications  &:  dons  qui  leur  en  pourtoiét 
aùôireflé  faits  par  nous  ou  nos  predeceffeufs  ; le 
tout  fuiuant  la  liquidation  &c  eftimation  qui  en  fe- 
ra* faite  par  le  Commiffaire  qui  fera  par  nous  à ce 
dépuré  : Et  ce  faifmt, régler  lefdits  droi&s  à l’adue- 
nir , de  ce  qüi  nous  fera  payé  en  efpeces  pour  cha- 
cun battetiu  on  gabarre.  Ce  qui  fera  ccffcr  les  exa- 
iftions  tjuiont  efté  commifespar  le  paffé , defquel- 
lcs  nous  entendons  faire  faire  exaébe  recherche: 
ayant  à cét  effet  par  Arreft  donné  en  noftrc  Confeil 
le feptiéme  Mars  dernier , modéré,  réduit  6c  réglé 
tous  lefdits 'droiéts  qui  fe  payent  eh  efpece,  depuis 
IcdicTailielJourg  iufques  audit  Angoulefmè.à  rai- 


Ton  de  quarante  boifTeaux  de  Tel  pour  chacun  bat- 
teau  ou  gabarre  chargée  de  Tel,  mo titans  fur  ladite 
riuiere  depuis  ledit Taillebourg&  au  defTus  ,iuf- 
ques  audit  Angoulefme  8c  au  delTous  : Et  ordonné 
que  lefdits  marchands  batteliers  les  acquitteront 
éc  payeront  en  noftre  ville  de  Cougnac , entre  les 
mains  de  ceux  qui  feront  par  nous  commis  à la  rc- 
cepte  d’iceux,auec  defenfês  à toutes  perfonnes  d’e- 
xiger  aucune  chofe  defdits  batteliers , outre  8c  par 
defTus  ledit  droiét,  furies  peines  portées,  par  no- 
ftredit  Arreft.  Sçavoir  faisons,  QiFapres 
auoir  mis  cét  affaire  en  deliberatiô  en  noftre  Con- 
feif  auquel  eftoient  aucuns  Princes  de  noftre  Cou- 
ronne, 8c  autres  grands  8c  notables  perfonnages: 
De  levr  advis,  de  noftre  certaine  fcien- 
ce  plaine  puiftance  &c  authorité  Royale,  A uons 
par  noftre  prefent  Edid  perpétuel  8c  irreuocable, 
dit,  ftatpé  8c  ordonné , difons,  ftatuons  &:  ordon- 
nons par  ces  prefentes,  voulos  &:  nous  plaift,  Qu’il 
foit  d’orefnauant  pris  8c  perceu  fur  tous  les  bat  - 
teaux  8c  gabarres  montans  fur  ladite  riuie- 
re , depuis  la  ville  de  Taillebourg  8c  au  defTus  > 
iufques  en  celle  d’ Angoulefme  8c  au  deffous,  char- 
gées de  fel  iufques  à cinq  cens  boilïeaux  ; la 
quantité  de  quarente  boifTeaux  de  fel  : Et  de  celles 
chargée  de  plus, payeront  plusxomme  celles  char- 
gées de  moins , payeront  moins  î le  toutàraifon 
de  huiéfc  boifTeaux  pour  chacun  cent,  de  ce  que  lef- 
dits batteaux  ou  gabarres  porteront , à quoy  nous 
'auons réduit  8c  réglé  lefdits  droi&s,  pour  cuiter  la 
confufton  qui  pourroit  arriuer.  A cét  eftet  feront 
tenus  lefdits  marchands  batteliers  &gabarreux  , 
de  déclarer  precifément  à,  nos  Fermiers  dudit 
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droi&,  Officiers  ou  Commis  àla  recepte  d’iceluy, 
à peine  de  confifcation  de  leur  fel , & de  leurfdits 
barreaux  ou  gabarres , la  quantités  le  nombre  de 
boideaux  de  Tel  qu’elles  porteront,  & dont  elles 
feront  chargées  : Es  mains  defquels  Fermiers  refi- 
dans  en  noftredite  ville  de  Cougnac , où  le  Bureau 
de-ladite  receptefera  eftably,  ils  feronrtenus  payer 
& acquitter  ledit  droidt  en  efpecc , à la  raifon  fuf- 
dite:Nous  releruant  de  pouruoir  aufdits  particu- 
liers proprietaires  dcfdits  droidts , fur  le  rembour- 
fèmenttant  de  la  finance  qu’ils  iuftifieront  auoir 
adfcpellemcnt  payée  en  nos  coffres  fans  fraude  ny 
defguifement,  que  des  dons  & gratifications  qui 
peuuent  auoir  efté  faits,  foit  par  nous  ou  nos  pre- 
deceflèurs  Roys , pourdiucrfcs  confiderations  ; le 
tout  fuiuant  la  liquidation  qui  en  fera  faite  par  ief- 
dits  Commiflaires  qui  feront  par  nous  a ce  commis 
& députez , conformement  audit  Arreft  de  noftre- 
dit  Confeil  du  fcptiefme  Mars  dernier,  que  nous 
voulons  eftre  entièrement  exécuté:  Faifans  expref* 
fes  inhibitions  &c  defenfes  a tous  lefdits  particu- 
liers, qui  ont  iufques  à prêtent  pris  & lcué lefdits 
droidts  en  efpece  ou  autrement  fur  lefdits  batteaux 
ou  gabarres  chargéesde  fel,  efdits  lieux  le  long  de 
la  riuiere  de  Charente , mefmes  aux  Receueurs  de 
Fermiers  de  noftredit  domaine  d’ Angoulmois  ,j& 
à toutes  autres  perfonnes  de  quelque  qualité  & 
condition  qn’elles  loient;  à laduenir  de  plus  pren- 
dre ny  exiger  aucune  chofefur  lefdits  batteaux  & 
gabarres,  fous  quelque  prétexté  & occafion  que 
ce  foit,  à peine  de  la  vie  , & confifcation  de  tous 
leurs  biens , defpens , dommages  &c  interefts,  con- 
formement audit  Arrête  de  noftre  Confeil.  S I 
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donnons  t N mandement  à nos  amez  6c 
fcaux  Confeillers  les  gens  tenansnoftre  Cour  des 
Aydesà  Paris,  Treforiers  generaux  de  France,  au 
Bureau  de  nos  finances  eftably  à Bourdcaux , & à 
tous  autres  dos  Officiers  quil  ap  parti  édrajQuç  ce 
présent  noftreEdiét  ils  facét  regiftrer,garder6c  ob- 
leruer  de  poinét  en  poind  fclô  fa  forme  6c  teneur, 
fans  qu’il  y foit  contrcucnu  en  aucune  forte  6c  ma- 
niéré , iouyr  6c  vfer  plainement  6c  paifiblement 
ceux  qui  feront  par  nous  commis  à la  recepte  def- 
dits  droiûs  en  efpece  fur  lefdits  batteaux  chargez 
defel,  nonobftant  l’Arreft  de  refus  de  noftredite 
Gourdes  Aydes,  du  treize  Aouft  dernier,  fur  les 
articles  en  forme  de  Bail  accordez  à Maiftre  Eftié- 
ne  Simôneau , ledit  iour  feptiefme  Mars  auffi  der- 
nier, 6c  nos  lettres  de  Déclaration  du  feizicfme 
Auril  enfuiuantj  le  tout  cy  attaché  fous  noftre  con- 
trefcel,  6c  caufes  motifucs  dudit  refus^que  ne  vou- 
lons retarder  Peffed  6c  execution  de  noftredit  pre- 
fent  Ediét,  contraignans  & faifans  contraindre  au 
payement  dudit  droi&,  tous  ceux  quil  appartien- 
dra , par  toutes  voyes  deues  6c  raifonnables,  6c  co- 
rne pour  nos  propres  deniers  6c  affaires,  nonobftàt 
oppofitions  ou  appellations  quelconques,  6c  fans 
preiudice  d’icelles,  defquelles  fi  aucune  interuien- 
nent,nousauons  retenu  6c  retenons  à nous  6c  à 
noftredit  Confeil  la  cognoiflànce,  icelle  interdite 
à toutes  nos  Cours  [6c  luges  : C a r tel  eft  noffirc 
plaifir.  Et  dautant  que  du  prefent  Edicft  on  pour- 
ra auoir  affaire  en  plufieurs  6c  diuers  lieux, >fous 
voulons  qu’à  la  copie  collationnée  par  Ivn  de  nos 
amcz  6c  fcaux  Confcillers  6c  Secrétaires , foy  foit 
adiouftée  comme  au  prcfcm  original  Et  afin  que 
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ce  foit  chofe  ferme  & ftable  à toufio.urs,nous  auens 
fait  mettre  noftre  feelà  eefdites  prefentes,fauf  en 
autres  chofesnoftredroid,  Scl’autruy  en  toutes. 
Donne'!  Saind  Dizier  au  mois  d’O&obre,  l’an 
de  grâce  mil  (Ix  cqns  trente  cinq:  Et  de  noftrc 
régné  le  vingt- fixiefme.  Signé,  L O V I S , & fur 
lereply,  ParlcRoÿ,DE  Lomenie,  àcofté, 
vifa,  & feelléesfurlacsdefoye  rouge  & verte  , du 
grand  feau  de  cire  verte.  Et  encor  eft  elcrit  : 

Leu  y publié  & regiflre'  par  le  commandement  du- 
Roy  .porté par  Monfteur  Frerevnique  de  fa  Af aie  fie 
Duc  d'Orléans , a fit  fié du  Sieur  dEftrée  Afarefchal 
deFrancCy& des  Sieurs  Aubery  & Colmoulins , Con- 
fcillersenfon  Confetl  d' Efiat  Ouy  & ce  requérant  fin 
Procureur  Geheral-  A P arts  y en  la  Cour  des  Aydes 
les  Chambres  ajfemblées  le  10.  iour  de  Décem- 
bre. 1 6$f. 

Signé,  BOV  CHER* 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel, Imprimcür 
ordinaire  du  Roy. 


DECLARATION 

pv  ROY.  PORTANT 

exemption  de  Tailles,  &;  attribution 
d’augnientation  de  gages  en  hérédité 
aux  Officiers  de  Iudicature  des  Prefi- 
diaux,  Bailliages , Senefchauffiées,  Pre-< 
uoftez,  VicôteZjChaltellenies  &;  autres 
Iuftices  & Iurifdi&ions  Royales  , Rc- 
ceueurs  Sc  Payeurs  de  leurs  gages,  ic 
Controlleurs  defdits  Payeurs. 

"ertfiée  en  la  Chambre  des  Comptes  & Cour  des 
Aydes  le  20.  Décembre  163s 


M.  DC.  XXX VI. 

csinec  Trimlege  defaMaie/lé. 


* Z 

O V IS  par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  & de  Nauar- 
re,  Â tous  prefens  3c  à venir, 
Salut:  Les  grandes 6c ptef- 
queincroyables  depéfes  que 
nous  auons  efté,  3c  que  nous 
fommes encores  notoirement  côtraints  de 
faire , pour  maintenir  le  repos  3c  la  réputa- 
tion decét  Eftat;  ont  tellement  diminué  le 
fonds  ordinaire  de  nosFinances,que  l’o  ne 
dbit  pas  s’eftonner  fi  nous  nous  trouuos  ne- 
cdfitezde  recourir  aux  moyens  extraordi- 

J 

naires.Mais  commelcfoulagement  deno- 
ftre  peuple , efile  plus  grand  foin  que  nous 
ayons  :auflî  recerchons  nous  ceux  qui  luy 
font  le  moins  à charge. Et  defair.enrrc  tous,, 
ceux  qui  nous  t elle  proposez . nous  n’en 
auons  point  trouué  de  plus  doux , que  ce- 
luy  d’vne  augmentation  3c  attribution  de 
gages, auec  exemption  deTailles  auxlieux 
taillables  , aux  Officiers  de  nos  Sièges  Pre- 
fidiaux,  Bailliages , Senefchauffées,  Vau- 
tres Iurifdi&ions  royales  : Dautant  que  le 
fonds defdics  gages, Te  prenant  Airnoftre 
reuenu , nousfeuls  aufli  en  portons  la  dU 
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minution  ; Ioint  que  lesfommcs  que  1er- 
dits  Officiers  nous  payeront  pourraifon  de 
ce,  outre  qu’elles  feront  cxtremcmëc  mo- 
diques, leur  produiront  vn  rcuenu  annuel, 
&desexemptions  qui  releuerônc  le  prix  6c 
l’honneur  de  leurs  charges.  A ces  cav; 
ses, cét  aftaire^àyant  efté  mis  en  delibera- 
tion en noftre  Confeil,où  eftoient  aucuns 
Princes  de  noftre  fang,  principaux.  Offi- 
ciers de  céc  Eftac , 6c  autres  grands  6c  Nota- 
bles, perfon  nages.  De  le.vr  advis,  6c  de 
noftre  certaine  fcience,  plaine  puiflance  6c 
authorité  Royale  , Nous  aüons  pa,rlepre- 
fenc  Edidperpetuel  6c  irreuocable , attri- 
bué & attribuons  par  forme  d’augmenta- 
tion de  gages  héréditaires,  aux  Prefidbns, 
Lieutenans  Generaux  6c  Principaux,  ci- 
uils  6c  criminels , Lieutenans  Particuliers, 
AflefteurSjPreuofts, Vicomtes, leurs  Lieu- 
tenans,  Confeillers,  Aduocats  6c  Procu- 
reurs pour  nous,  des  Sièges  Prefidiaux, 
Bailliages,  Seçefchauflecs,  Preuoftez,  Vi- 
comtez,  Chaftellenies , Vautres  Iuftices 
6c  Iurifdidions  Royales  de  ce  Royaume, 
Receueurs  6c  Payeurs  des  gages  defdits 
officiers,  6c  Controüeursdefdiis  Payeurs, 
' ■ ; TW  '?*■  ')■  . • • , 


4 

A la  referue  toutefois  de  ceux  des  Cours 
Souueraines , iufques  à la  fommedecenc 
foixante  mil  liures  tournois  par  chacun  an, 
qui  feront  diftribuez  encre  tous  lefdits  Of- 
ficiers , fuiuant  reftat  que  nous  en  ferons 
arreftcr  ennoftre  Confeil,  Pour  en  iouyr 
par  eux  héréditairement  fous  leurs  fimples 
quittances  j te  en  eftrc  payez  par  les  mains 
defdits  Receueurs  te  Payeurs  de  leurs  ga- 
ges , du  fonds  que  nous  leur  en  ferons  laif- 
feràcét  cffed  par  chacun  an,  à commen- 
cer du  premier  iour  d’O&obre  dernier, 
dans  les  eftacs  de  nos  Fermes  generales  des 
Gabelles  te  Tailles  : En  payant  toutefois 
par  chacun  defdits  Officiers , es  mains  du 
Treforier  de  nos  Parties  Cafuelles,  ou  des 
porteurs  de  fes  quittances,  les  fommes  auf- 
' quelles  ils  y ferôt  pour  ce  modérément  Ta- 
xez en  noftre  Confeil.  Moyennant  lequel 
payement,  nous  voulons  qubls  demeurent 
dorefnauant  exempts  te  affranchis  dérou- 
tes Tailles,  Taillon,Creuësdesgarnifons, 
creuësy  ici n tes , te  autres  leuées  tant  ordi- 
naires qu’extraordinaires , dont  nous  les 
auons  exemptez  te  exemptons  par  ces  mef- 
mes  prefentes  ; Défendant  très  eftroice- 


y 

ment  aux  Eleus,  Aflfeeurs  &:  Colle&eurs 
de  nofdites  Tailles  &:  Taillon,de  les  plus 
comprendre  à l’aduenir , apres  toutesfois 
qu’il  leur  fera  apparu  de  la  quittance  du 
payement  defdices  taxes,  en  aucuns  rool- 
les,  aflietes  ny  departemens,  à peines  de 
répétition  allencontre  d’eux  en  leurs  pro- 
! pres&  priuez  noms, Sans  que  lefdits  Of- 
ficiers (oient  tenus  de  faire  regiftrer  lefdi- 
! tes  quittances  en  quelque  lieu  que  ce  foit. 
Etdautant  que  parnoftre  Déclaration  du 
quinziéme  Mars  1634.  vérifiée  enParle- 
mécnousauosdef-vny  &dif-iointlesOffi- 
de  Confeillers,  auparauant  ioints  & vnis 
aux  charges  d’Aduocats  efdits  Prefidiaux, 
Bailliages,  SenefchaufTees,  Preuoftez,&: 
autres  Iuftices  Royales,  pour  laquelle  def- 
vnion  lefdits  Aduocats  ont  efté  taxez  en 
noftre  Confei'l:  pour  faciliter  ladite  def- 
vnion,  nous  auons  permis  & permettons  à 
nofdits  Aduocats,  ou  ceux  qui  onrieué  les 
quittaces  des  taxes  de  ladite  def- vnion,de 
joindre  i l’vne  ou  l’autre  defdites  charges 
d’Aduocats  ou  Confeillers , lesgagesieux 
attribuez  parle  prefent  Ediét,  & en  difpo- 
fer  de  tout  ou  partie  auec  l’vne  ou  l’autre 
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defâites  charges , &:  en  iouyr  coniointe- 
met  ou  feparement  comme  bon  leur  fem- 
blera  jCnfemble  des  exemptions  cy-  deflus. 
Si  Donnons  en  mandement  à nos 
amez  &:  féaux  Confeillers  les  Gens  de  nos 
Comptes  Ôz  Cour  des  Ay des  à Paris , Que 
celuy  noflre  prefent  Ediâ  ils  facent  lire, 
publier  Ôzregiftrer,  &:  le  contenu  en  iceluy 
garder  &;obferuer  félon  fa  forme  3z  teneur 
faifant  jouyr  lefdits  Officiers  des  Sieges 
Prefidiaux  , Bailliages,  Senefchauffees, 
Preuoftez,  Vicoiitez Vautres Iurifdi&ios 
Royales,  defdites  augmentations  de  gages 
héréditaires,  & exemptions  de  Tailles  fuf- 
dites,  plainement  & paifîblement , fans 
permettre  qu’ils  y foient  troublez  en  quel- 
que forte  & maniéré  que  ce  foit  : Voulons 
que  les  fufdits  gages  foient  paffez  & al- 
louez dans  la  defpcnfe  des  comptes  defdits 
R eceueurs  &;  Payeurs  (ans  difficulté:  Car 
tel  eftnoftre  plailir  jnçnobftant  auffi  tous 
Ediéls,  Déclarations  &:  Arrcftsà  cet:on- 
traires,  aufquels  nous  auons, dérogé  &:  dé- 
rogeons par  ces  nrefentes , &:  toutes  oppo- 
fitions  ou  appellations  quelconques , pour 
lefquellsne  voulons  eftre  différé,  5c  dont 
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fi  aucunes  intcruiennent , nous  nous  refer- 
uons  la  cognoiflance  & à noftre  Confeil,&: 
icelle  interdifons  à toutes  nos  autres  Cours 
& luges.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme 
fiable  à toufiours , nous  auons  à cefiiites 
prefentes  fait  mettre  noftre  feel,fimf  en  au- 
tres chofes  noftre  droi£l:,&:  Tantruy  en  tou- 
tes. Donne"  a fiiin£t  Germain  en  Laye,  au 
mois  de  Nouembre  , l’ande  grâce  mil  fix 
cens  trente- cinq.  Et  de  noftre  régné  le 
vingt  fixiéme.  Signé,  LOVIS.  Et  furie 
repi  y,  VISA  : Et  plus  bas , Par  le  Roy,  de 
Lomenie.  ETfeellédugrand  feau  de  cire 
verte,  en  lacs  de  ioye  rouge  & verte.  Et 
encoreft  écrit: 

Leu  , publié  & registre  en  la  Chambre  des 
Comptes , Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  ,par 
Monjieur  le  bue  cC Orléans , Frère  vnique  de  fo 
M aiejlé,  venu  exprès  en  ladite  Chambre , afijlé 
du fieur  Marefchal  d*Ejlrce,& des fieurs  Aubery 
& Colmoulins  ,Confeillers  de  fadifte  Maie  Lié  en 
Je  s Confeils,  le  jo.  iour  de  Décembre  163s* 

Signé,  GOBE  LIN. 

Leu , publié  & regifirc  par  le  commande- 
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ment  du  Roy , porté  par  Monfieur  Frere  *v- 
nique  de  fa  <JMaiefié>  Duc  d'Orléans , afii- 
ftê  du  fieur  dEftrée  Màrefchal  de  France , 
ér  des  fieur  s l. Auberÿ  & Colmouhns  Con- 
fit lier  s en  fon  Confeil  d'Efiat , Ouy  & ce  re- 
quérant fon  Procureur  General  : Paris 

en  la  Cour  des  Aydes  les  chambres  ajfim- 
blêes  y le  vingtiefine  tour  de  Décembre  mil 
fix  cens  trente-cinq* 

Sijné,  BoVcher. 


EDICT  DV  ROY, 

P O V R LA  CONSTITUTION 
deQuatre  cens  mil  liures  de  rente  fur  les  cinq 
greffes  Fermes  de  France,  & augmentation 
de  droi&sy  ioinéts  : Et  création  en  hérédité 
de  trois  Receueurs  Generaux  &c  Payeurs  def- 
dites  rentes. Receueurs  des  Confignations,6c 
Depofitaires  des  Débets  de  quittances, -Trois 
Controolleurs  generaux  defdites  Rentes  : Et 
trois  Commis  defdits  Controolleurs. 

' 

V erijïê  en  U Chambre  des  Comptes  le  20. 

Qecembre  iôjf. 
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A PA  RIS , J 

Chez  Charles  Morel.,  Impvimeui 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVir  ‘ “ 
Auee  trmilcgt  de  fa  Ma ieftt, 


par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
îce  & de  Nauarre , A tous 


OVIS 
de  France 

prefens  & à venir  , Salut.  Les 
grandes  &:  extraordinaires  def- 
penfes  que  nous  auons  à (appor- 
ter pour  l’entretenement  des 
Gens  de  guerre, dont  nous  auons  composé  nos 
Armées,  que  nous  tenons  fus  pied  en  plufieurs 
Prouinces  & endroids}tant  dedans  que  dehors 
noftre  Royaume, pour  nous  oppofer  aux  deffins 
pernicieux  de  nos  ennemis, d’enuahir  cét  Eftat, 
dont  ils  ont  dés  fi  long- temps  proietté  la  ruine, 
nous  ont  neccfTité  de  rechercher  toutes  fortes 
de  moyés  d’y  pourueoir.Et  comme  par  furcroift 
defdites  dépenfes  , nous  auons  nouuellement 
ordonné  la  lcuée  de  plufieurs  Compagnies  de 
cheuaux  légers,  iufques  au  nombre  de  dix  mil 
hommes,  outre  ceux  qui  font  a prefent  fus  pied: 
Eftant  neceftaire  de  faire  vn  nouueau  fonds 
pour  leur  folde  & entretenement , afin  que  nos 
fubietsn’enreçoiuent  aucune  foule  & oppref- 
fion,Nous  auons  eftimé  qu’il  n’y  apoint.de  plus 
prompt  moyen,  que  de  vendre  & aliéner  a nos 
chers  & bien  amez  les  Preuoft  des  Marchands 
& Efcheuins  de  noftre  bonne  Ville  de  Paris, 
iufques  àlafomme  de  quatre  cens  mil  liures  de 
rente , à prendre  fur  le  reuenu  de  nos  cinq  grof- 
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fes  Fermes:Et  pour  plus  grande  facilité  8c  afleu- 
rance  de  ceux  qui  acquerront  lefdites  rentes, 
créer  auffi  des  Receueurs  Payeurs  8c  Controol- 
leurs  d’icelles,&:  des  Commis  audit  Gontroolle, 
ainfi  qu’il  s’eft  cy-deuant  prattiqué  pour  fem- 
blables  Conftitutions  , Pour  eftre  les  deniers 
prouenans  de  ladite  alienation  8c  vente  de£ 
dits  Offices,  employez  aufdits  effeds.  A ces 
caVses,  Sç^uoir  faifons  , Qu’ayant  mis  cefte 
affaire  en  deliberation  en  noftre  Confeil,  où  e- 
ftoient  aucuns  Princes  de  noftre  Sang , autres 
Princes, Officiers  de  noftre  Couronne,  ÔC  autres 
grands  8c  notables  perfonnages  : De  levr 
advis,  8c  de  noftre  pleine  puffiànce  8c  autho- 
rité  royale.  Nous  auons  par  noftre  prefènt  Ediét 
perpétuel  ôc  irreuocabie , Dit,  ftatué  8c  ordon- 
né, difons,ftatuons  8c  ordonnons.  Voulons  8C 
nousplaift  , Que  par  les  Commiftaires  qui  fe- 
ront par  nous  deputez,il  foit  vendu  8c  aliéné  à 
nos  chers  8c  bien  amez  les  Preuoft  des  Mar- 
chands 8c  Efcheuins  de  noftredite  Ville  de  Pa- 
lis, la  fomme  de  Quatre  cens  mil  liures  de  rente 
annuelle  8c  perpétuelle.  A icelle, auoir  8c  pren- 
dre fur  le  reuenu  de  nos  cinq  grofîes  Fermes , ôc 
augmentation  de  droids  y ioints.  Lequel  reue- 
nu 8c  droids  , nous  auons  dés  à prefent  dé- 
clarez 8c  déclarons  fpecialement  affedez  , o- 
bligez  8c  hypothéquez  au  payement  8c  conti- 
nuation de  ladite  Conftitution,fans  que  la  fpe- 
ciale  hypotheque  déroge  à la  generale,  ny  la  ge- 
nerale àlafpeciale,  Dcfquels  Quatre  cens  mil  li- 
ures de  rente,nous  voulons  les  ventes  8c  confti- 
tutions particulières  eftre  faites  par  lefdits  Pre- 


4 

uoft  des  Marchands  5c  Efcheuin$,  a ceux  de  no$ 
Subie&s  qui  volontairement  les  voudront  ac- 
quérir , en  payant  en  deniers  conaptans  le  prix 
principal  defdites  rentes  , à raifon  du  denier 
dix  huidfc,  dont  les  deniers  feront  receus  par 
ceux  qui  feront  pourueuz  dcsOffices  dcPayeurs 
defdites  rentes,creéz  parle  prefent  Ediét,  pour 
eftre  mis  es  mains  du  T reforier  de  noftre  Epar- 
gne , qui  les  employeraauxfufdits  effets,  ainfi 
qu’il  luy  fera  par  nous  ordonné.  Pour  iouyr  def- 
dites  rentes  par  les  acquereurs  dicelles  , leurs 
hoirs,:fuccerteurs  5c  ayans  caufe , pleinement  5c 
paifiblcment,en  faire  5:  difpofer  comme  de  leur 
propre  chofc,vray  5c  loyal  acqueft , en  vertu  des 
Contrats  defdites  Conftitutions, qui  leur  en  fe* 
rontfaits  5c  palfezpar  lefdits  Freuoft  des  Mar- 
chands 5:  Efcheuins:  Et  en  eftre  payez  de  quatre 
quartiers  par  chacun  an,  fans  aucune  diminu- 
tion ny  retranchement  pour  quelque  caufe  5c 
occafion  que  ce  foit*,  ny  les  acquereurs  d’icelles 
depoflédez,finon  en  les  rembourfant  aétuelle- 
rnent  comptant,  5:  en  vn  feul  payement,  des 
fournies  entières  contenues  efdits  Contrats, 
enlemble  des  arrerages  qui  leur  en  feront  deubs 
lors  dudit  rachapt,  frais  5c  loyaux  courts.  Lef- 
quels  Contrats  nous  auons  dés  à prefent  valL 
dezdc  anthorifez,  validons  5:  aiuborifons  par 
cespi-efentes  comme  s’ils  eftoient  faits  5c  partez 
ennartredit  Confeil.  Pour  faire  la  recepte  5c 
payement  dcfquelles  rentes,  nous  auo n ; par  ce- 
dit  prefent  Ediét,  créé  5c  érigé  en  tiltres  d'Oftï- 
ces formez 5c  héréditaires,  Trois  nos  Confeil- 
lers  Receveurs  generaux  5c  Payeurs  defdites  - 
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rentes, audit  Hoftel  de  Ville  de  Paris:Receueur$ 
des  Confignations  , Depofitaires  des  deniers 
procedansdes  débets  de  quittâces  defdites  ren- 
tes,^ Greffiers  des  Immatricules, décharges  de 
quitranceSjRegiftremenc  des  Saifies,  Arrefts  5c 
main-leuees  d’icelles  y ioints  5e  reünis:Sans  que 
pour  raifon  defdits  Enregiftremens  5c  îm- 
matricules,  il  leur  foit  permis  de  prendre  plus 
grand  droid  que  celuy  porté  par  1*  Arreft  de  no- 
lire  dit  Confeil  du  dix-huidiefme  Septembre 
dernier,  5c  nos  lettres  de  Déclaration  interue- 
nuës  en  confequence , à peine  de  concuffiom 
Trois  nos  Confeillers  Controolleurs  generaux 
héréditaires  defdites  rentes  *,  Et  Trois  Commis 
defdits  Controolleurs,  Pour  par  les  pourueus 
defdits  Offices,les  exercer rriennalement,  5c  en 
iouyr  héréditairement , leurs  fucceffeurs  5c  ayas 
caufe,  enfemble  lefdits  Receueurs. Payeurs  de 
trois  milliures  de  gages  chacun:Et  deux  deniers 
pourliurede  taxation  héréditaire  de  tout  Leur 
maniement  en  l’année  de  leur  exercice  par  cha- 
cun an.  Lefdits  C ontroolleurs  de  quinze  cens  li- 
ures  chacun:  Et  lefdits  Commis  de  fïxcensli- 
uresauffï  chacun:Et  aux  me(me$ honneurs,  au- 
thoritez,fondions,pnmleges  5c  exemptions  at- 
tribuez 5c  dont  iouïflënt  les  Receueurs  Payeurs 
5c  Controolleurs  des  rentes  cy-deuant  conffi- 
tuées  audit  Hoftel  de  Ville  de  Paris,  5c  lefdirs 
Commis:Sans  que  lefdits  Receueurs  5c  Payeurs 
foient  tenus  de  bailler  caution  pour  le  faiét  de 
leur  maniement, dont  nous  les  auons  déchargez 
5c  difpenfez,déchargeons  5c  difpenfons  par  cef 
ditesprefentes'.Leuraccordant  aulïi  , 5c  aufdits 
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Controolleurs,  les  mefmes  décharges  Se  facul- 
tez  par  nous  accordées  aux  autres  Payeurs  Se 
Controolleurs  par  nos  lettres  de  Declaratiôdu 
mois  de  Ianuiei’1634.  Se  autres  depuis  interue- 
nues/ans  rien  excepter  nyreferuer,encores  que 
le  tout  ne  foit  cy  par  le  menu  fpecifié  & déclaré. 
Par  les  mains  defquels  Receueurs  Se  Payeurs 
prefèntement  créez  , les  acquereurs  receuront 
lefdites  rentes  qui  leur  feront  conftituées  par 
lefdits  Preuoft  des  Marchands  Se  Efcheuins,aux 
termes  fufdits  > à commencer  du  iour  Se  datte 
des  côftitutions  particulières  qui  en  ferôt  faites: 
Et  fera  fait  fonds  defdits  gages  defdits  Payeurs 
Se  Controolleurs  & leurfdits  Cômis , Enfemhle 
pour  les  efpices,frais,façô  & reddition  de  leurs 
comptes  de  ladite  Côftitution.  Et  afin  que  fous 
prétexté  de  i’eferiture, façon  Si  reddition  defdits 
coptes, & doubles  d’iceux,nous  ne  foyons  tenus 
de  trop  grâds  frais , nous  auôs  attribué  à chacun 
defdits  Payeurs  la  fomme  de  deux  mil  liures  en 
Tannée  de  leur  exercice  feulemét,pour  les  frais, 
eferitures,  faç5  Se  redditiô  defdits  c6ptes,  dou- 
ble d’iceux,&  entretenemét  de  Cômis>Lefquels 
comptes  ils  pourront  faire  dreffer  par  leurfdits 
Commis  en  la  mçfme  forme  que  ceux  defdites 
rentes  conftituées  audit  Hoflel  de  Ville  de  Pa- 
ris:Sans  qu’icelle  sôme  de  deux  mil  liures  puiffe 
eflre  augmétée  ny  diminuée  pour  vne  plus  gra- 
de ou  moindre  quantité  de  fueillets  defdits  co- 
ptes,ny  qu’é  ladite  fomme  les  Procureurs  de  no- 
ftre  Chambre  des  Coptes  de  Paris,puifTent  pré- 
tendre aucune  chofe  fuiuant  noftre  Ediét  du 
mois  de  Mars  1614. Lefquels  RecéueursPayeurs 
& Controolleurs  de  leurfdits  Commis  prefen- 


tcmét  créez, fcrot  annuellement  la  recepte,  def- 
penfe  &:  côtroolle  des  deniers  affectez  au  paye- 
ment defdites  rétes, gages  8c  Efpices,  frais,  faço 
&redditiôdecôptes:Etfuccemuement  l’vn  a- 
pres  l’autre, feront  ledit  payement  fur  les  Regi- 
ftres  qui  leur  feront  pour  cét  effedfc  baillez  par 
lefdits  Preuoftdes  Marchâds&Efcheuins,  dot 
ils  côpterontennoftredite  Châbrc  des  Coptes 
de  Paris.  Pour  eftre  dés  à presét  par  nous  pour- 
ueuaufdits Offices, de  perfonnes  capables,  8c 
cy-apresfur  la  (impie  démiffion  defdits  pour- 
ueus,fans  pour  ce  payer  aucune  finance  pour  la 
refignation  : ny  qu'au  moyen  de  ce  que  lefdits 
Offices  font  créez  héréditaires, ils  puiüent  eftre 
cenlèz  8c  reputez  domaniaux,  ny  fubiets  à reué- 
te,fuppreffion  ou  rembourfement  : ny  qu’adue- 
nâtle  decez  defdits  pourueus,  lefdits  Offices 
puiflent  eftre  déclarez  vacans  ny  impetrables, 
ains  feront  conferuez  à leurs  vefues , enfans  8c 
heritiers, lefquels  en  pourront  difpofer,  au  profit 
de  telles  perfonnes  capables  qu’ils  aduiferont. 
Si  donnons  en  mandement  à nos  amez  8c 
féaux  Confeillers  les  Gens  tenans  noftre  Cha- 
bre  des  Comptes  de  Paris, Que  cefdites  prefen- 
tes  ils  facét  lire,publier,regiftrer,  garder  8c  ob- 
feruer  inuiolablemét  sas  y contreuenir,  nonob- 
ftât  tous  Edidts,  Déclarations,  Arrcfts  8c  chofes 
à ce  côtraires,  aufquelles  & à la  dérogatoire  des 
dérogatoires  y contenues, nous  auôs  dérogé  8c 
dérogeôs  par  cefdites  prefentes,  aux  copies  def- 
quelles  deuément  collationnées  par  l’vn  de  nos 
amcz  8c  féaux  Confeillers  8c  Secrétaires,  foy  fe- 
ra adiouftée  corne  à l'original:  Car  tel  eft  no- 
ftre plaifir.Etafin  que  ce  foie  chofc  ferme  8c  fta- 
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bleàtoufiours,nousyauons  fait  mettre  noftre 
feel,fauf  en  autres  chofes  noftre  droid,  & Tau- 
truyen  toutes.  Dohne'  à S.  Germain  en  Laye 
au  mois  de  NouembreJ’an  de  grâce  165  f.  &de 
noftre  règne  le  vingt-fixiéme.  Signé,  LO  VIS, 
Et  plus  bas.  Par  le  Roy,  De  Lomenie:  a cofté, 
Vifa,&  feellées  du  grand  Seau  de  cire  verte . fur 
lacs  de  foye  rouge  & verte.  Et  encor  eft  écrit: 

Leu  , publie  régi  fl  ré  en  U Ch  Ambre  des  Comptes  , Ouj 
1$  Procureur  General  du  Roj  pour  auotr  heu  ejlre  exécuté, 
aux  charges  que  celuy  qui  féru  le  maniement  du  principal  de 
ladite  Conflitution fera  tenu  d' en  compter  en  ladite  ChÂbre: 
Que  les  pourueus  defdtts  Offùes  de  Rcceueurs  (f  Payeurs, 
Controlleurs  & de  Commis  feront  tenu»  de  prefier  le  ferment 
en  i telle  ,auant  que  de  $' immifeer  en  1‘ exercice  de  leurs  char - 
ges  , qu  ils  ne  feront  paye^de  leurs  gages  £5?  taxations 
qu apres le  (dit  es  rctes , frais  façon  defpenfe  comune  payées 
£$  acquittées:  Quelefdits  Receueurs  Payeurs  feront  te- 
nue de  compter  en  ladite  Chaire  fix  mou  apres  chacune  an • 
née  de  leur  exercice  expirée:  Qu'au  iugement  du  premier  Co- 
pte qu'ils  rendront , leur fera  fait  dreift  pour  la  façon  red- 
dition de  leurs  Comptes , Les  Procureurs  de  ladite  Chambre 
ouys.Quelefdits  Receueur s Çf  payeurs  ne  pourront  prendre 
aucune  chofe  four  les  Immatricules,  def charges  de  quittances 
£§  enregifiremens  des  fat fies  ,arrefis  Çf  mam-leuées  , à peine 
de  concuf  ton  Qjuelefdits  Controolleurs  fourniront  leurs  Con- 
tredite s en  ladite  Chambre  dans  U temps  de  i Ordonnance  * Et 
que  les  deniers  qut  pro uiendront,  feront  employeé^jtux  effells 
aufquels  ils  font  defime^par  teeluy  non  ailleurs , à peine 
dé  en  refpondre  par  les  ordonnateurs  en  leurs  propres  pn- 
ue^noms,  les  Bureaux  ajfembleé{lc  ctnqutefmc  tour  de  Dt- 
eemkre  mil fix  cens  trente- cinq. 

Signé,  Bovrloh. 

Collationné  à l’original  par  moy  Confêillcr. 

Secrétaire  du  Roy  & de  fes  Finances. 
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DECLARATION 

DV  ROY,  PORTANT 

exemption  de  Tailles  aux  Mai- 
ftres  des  Portes. 

1 ' ; . \ ^ V 

Vérifiée  en  U Cour  des  Cycles  le  20 , 
Décembre  mil  fix  cens 
trente-cinq. 
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A PARIS, 

Çhcz  Charles  Morel  , Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI.  ~ 

K^iuec  Primlege  de  fit  Maiefié. 


O VI S par  la  grâce  de ç Dieu 
Roy  de  France  Ôcde  Nauarre, 
A tous  prefens&avenir,Salur. 
L e long  temps  & les  occafions 
qui  fe  font  prefentées  depuis  l’e- 
ftabliftement  des  Polies  en  ce 
Royaume*,  Sc  les  amples  priuileges  & exemptiôs 
que  de  temps  en  temps  les  Roys  nos  predeceU 
feurs  ont  accordez  à tous  ceux  qui  en  ont  eu  la 
charge, & qui  y ont  elle  employés,  Ont  allez  fait 
cognoillrc  combien  cét  eflablilfement  eftoit  vti- 
le  au  bien  de  uoftre  feruice  6c  du  public, 6c  la  ne- 
ceiïité  de  fa  conferuation  : Et  toutèsfois  comme 
il  cil  impoflîble  en  vn  grand  Eftatftel  que  le  no- 
faej d’eftre  fi  exaéfc,  qu’il  ne  s y glifle  par  fois  des 
chofes  preiudiciables , à ce  qui  ell  de  mieux  or- 
donné 6c  plus  important, foit  qu’il  arriue  auflï 
parmégarde  , ou  par  vne  mauuailè  interpreta- 
tiôTon  a touché  en  quelque  forte  cét  eftabliflè- 
métenlapersône  des  Maiftres  des  Polies,  que 
l’on  auoit  prétendu  heurter  en  l’exemption  dos 
T aillesjde  laquelle  ils  auroient  ioüy  depuis  leur 
eftabliflement: laquelle  exéption  l’ô  pretendoit 
reuoquéeàleurelgard,  fouspretexte  de  nollre 
Ediél  dumois  deFeurier  163^.  Ce  qu  ayant  eu 
lieu,&  la  necellité  defdits  Maiflres  des  Polies  e- 
llant  notoire,  il  eftoit  à croire,  que  la  plus  gran- 
de partie  d’iceux  euftet  delaiflé  leurs  polies, d’ou 
il  fut  arriué  vn  defordre  no  petit, fi  nous  n’y  euf- 
fiôs  pourueu  de  bonne  heure, en  déclarât,  cômc 
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nous  fifmcs , noflre  intétionfur  ce  füiedl  par  no- 
lire  Déclaration  en  leur  faueur,du  mois  de  May 
1 634.  par  laquelle  nous  ordonnafmes,  qu’eux  & 
leurs  fuccelfeurs  efdites  charges,iouïrôt  plaine- 
ment  & paifiblemcnt  de  tous  les  priuileges  & 
exéptions,defquels  ils  auroiét  auparauant  iouy 
en  vertu  d’Edids,  Déclamations  &Arrefts  de  no- 
Are  Confeil,nonobllant  ledit  Ediddu  mois  de 
Feurier  1 >34.  Et  combien  que  celle  noflre  inten- 
tion Toit  fi  notoire, pour  auoir  elle  publique,  que 
nul  ne  l’a  puiffe  reuoquer  en  doute.Nous  appre- 
nons neantmoins  par  la  plainte  & remonllrace, 
que  noftre  amé  &:,fealConfeiller  en  nos  Côfeils, 
le  Sieur  de  Nouueau , Grand  Maiftrc  des  Cou- 
riers  & Surintendat  General  des  Portes  de  Fra- 
celeurchef,nous  an’aguercs.faitte,  Qu’au  pre- 
indice  de  nos  Arrefts  &DecLiratiôs,lcs  AlTeeurs 
des  tailles  de  plulieurs  ParroilTes  de  ce  Royau- 
me,nc  laiflent  d’impofer  6c  de  comprendre  lcf* 
dits  Maillres  des  Polies  es  roolles  de  nos  Tail- 
les,à des  fômmes  fi  excelîîues,  qu’ellasi  d’ailleurs 
obligez  a de  tres-grandes  & tres-extraordinares 
defpéfes,  pour  la  nourriture  du  nombre  des  che- 
uaux  qui  leur  font  neceflaires,  tant  pour  tenir 
leurs  Polies  en  ellat,  que  pour  les  conduites  <5 c 
tranfports  des  ordinaires  nouuellemét  ellablies 
àiadefcharge  & foulagement  de  nos  finances, 
pour  le  port  de  nos  dépefches  , & celles  de  nos 
fubiets.  Pour  lefquels  ordinaires  nous  lesauons 
obligez  de  fournir  chacun  quatre  cheuaux,  tou- 
tes les  femaines,fans  aucun  payement,  ny  parti- 
cipation aux  émolumens  prouenans  du  port  des 
lettres  Scpacquets  des  parties,  lefquels  emolu-  . 


mens  appartiennent  entièrement  aux  Maiftres 
des  Couners,delacreationdefquelsnous  auds* 
tiré  notables  fommes,  qu’il  feroit  à craindre,  fi 
l’on  ne  faifoit  cefTer  ce  mal , qu’ils  abandonnai- 
ent iefdites  Poftes.  Ce  qui  nous  eft  de  telle  im- 
portance,qne  cét  abandonnement  arriuat,  il  luy 
feroit  du  tout  impoflible  de  les  faire  fubfifter  ny 
rcftablir,quad  elles  auroient  efté  vne  fois  delaif- 
fées.Ce  qu’il  nous  reprefentoit  de  bonne  heure, 
ôc  les  inconuenicns  qui  en  arriueroiét,à  ce  qu’il 
nouspleufty  pourueoir  , ou  que  le  mal  ne  luy 
fuft  imputé  : Nov s , A ces  cavses  , la  chofc 
reprefèntée  &:  en  deliberation  en  noftre  Côfeil, 
auquel  aftiftôient  aucuns  Princes  , &:  notables 
perfonnages  d’iccluy,  l’importance  recognue>en 
ce  temps  principalement5auquel  les  momérs  de 
retardement  preiudicieroient  infiniment  : Pour 
arrefter  ce  mal,&  y remédier  en  donnant  fubiet 
aux  Maiftres  defditcs  Poftes, de  côtinuer  à nous 
feruir  auec  d’autant  plus  de  fidelité  ôc  d’affediô: 
De  l’advis  de  noftredit  Confe.il,  & de  noftre 
certaine  fcience , plaine  puiftance  ôc  authorité 
Royale, Nous  les  auons  tous , tac  ceux  eftablis  es 
Païsd’Eftats,  qu’en  toutes  les  autres  Prouinces 
ÔC  lieux  de  ce  Royaume, Païs, Terres  ^Seigneu- 
ries de  noftre  obeyfiance  sas  exception  exeptez 
ôc  exéptonsàl’aduenir,&  leursfuccefteursefdi- 
tes  charges, de  toutes  Tailles  &cruli s y iointes, 
taillon  ôc  folde  des  Preuofts  de  nos  tres-chers  ôc 
tres-amez  Coufins  les  Marefchaux  de  France, 
creues  extraordinaires  des  garnifons  , ôc  toutes 
autres, tat  ordinaires  qu’extraordinaires,,  qui  fe- 
ront par  nous  impolies  fur  nos  fuiets  : Meimcs  à 
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caufe  de  leurs  meubles  lucratifs  &induftrie:En- 
femble  de  toutes  charges  publiques , nonobftat 
tousEdiéls, Déclarations, Arrells,Vs  & Couftu- 
mes  defdits  Paysd’Ellats,&  toutes  autres  chofes 
au  côtraire.  Et  outre  de  nollre  plus  ample  grâce, 
défendons  à tous  les  Maires,  Efcheuins',  8c  habi- 
tans  de  nosVilles, Bourgs,  Parroiffes,  villages  8c 
hameaux,denômerlefdits  Maiftres  des  Polies, 
en  faisat  les  departemens  des  logis  de  nos  gés  de 
guerre  , à peine  de  punition  corporelle,  &de 
leur  payer  tons  les  defpens,domages  & interefts 
qu’ils  fouffriroiét  à i’occaliô  defdits  gés  de  guer- 
re:&àcous  Capitaines, Cômiflaires,  ou  autres, 
côduisas  iceux,d’y  faire  aucuns  logemés,  ny  pre- 
dre  ou  permettre  cfire  pris  en  leurs  granges,mc- 
ftairies  & fermcsjaucus  foins, pailles  8c  auoines, 
furies meftnes peines:  8c  d’ellre  les  chofes  par 
cuxconsômees , prifes  & enleuées  au  preiudice 
dece,reprifes  fur  leurs  môllres,  fumant  l’eftima- 
tion  qui  en  fera  faite  par  les  premiers  luges  fur 
ce  requis.  Vovlons  en  outre,  que  lcfdits  Mai- 
lires  des  Polies  foient  pareillement  exempts  de 
toutes  côtributions  pour  lefdites  gés  de  guerre, 
à peine  contre  les  Officiers  ôcautres  qui  en  feror 
le  defpartementjd’en  refpondre , 8c  de  payer  en 
leurs  propres  8c  priuez  noms, les  somes  aulquel- 
lesLefdits  Maillres  des  Polies  auroiét  ellé  cotti- 
fez:  Aufquels  Maillres  des  Polies,  nous  auons  en 
outre  attribué  8c  attribuos, tousses  mefmespri- 
uileges,  franchifes,  libertez  & exemptions  dont 
iouyirent  nos  Officiers  > omençaux  & de  nollre 
Mailon,c6i:brmemenr  à nos  Ediéls,  Declaratiôs 
8c  A rrells  de  nollre  Confeil  fur  ce  faiéls  8c  inter- 
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ucnus.Et  attendu  que  le  grad  nôbrc  de  chenaux 
de  valets  que  lefdits  Maiftres  des  Poftes  ont  à 
nourrir, les  obligent  à faire  de  grandes  prouifios 
de  fournitures  de  toutes  fortes  de  viures  de  com- 
moditez,a  efté  la  caufe  de  la  permiftion  & facul- 
té, que  les  Roÿs  nos  predeceffeurs  leur  ont  don- 
nez,de  tenir  à ferme,  & par  leurs  mains,  iufques 
à 6o.arpensdeterredelabour,noncn  ce  côpris 
les  héritages  deux  appartenans:  De  noftremef- 
me  grâce, & en  tant  que  befoinferoit,  nous  leur 
auons  à ceftc  fin  confirmé  de  confirmons  ladite 
permiftion  de  faculté, pour  en  iouyr  de  vfer , eux 
Ôc  leurs  fucceflèurs  cfdites  charges , nonobftanc 
toutes  chofesace  contraires.  Moyennant  toutes 
lcfquelles  attributions  de  confirmations, & atte- 
dulaneceflîré  de  nos  affaires  prefentes  qui  re- 
quièrent fecours; lefdits  Maiftres  des  Poftes  fc- 
rôttenuSjde  nous  payer  les  sômesaufquelles  ils 
ferôt  pour  ce  modérément  taxez  en  noftre  Cô- 
feil,en  prenant  les  prouifions  de  noftre  Surinté- 
dant  defdites  Poftes  dans  fix  femaines , du  iour 
de  la  lignification  qui  leur  en  fera  fai&e  à persô- 
nc  ou  domicile;  A utrement  & à faute  de  ce  faire 
dans  ledit  temps , de  iceluy  pafle,voulons  les  rc- 
fufans  ou  dilayâs  eftre  dcpoftedezdc  leurs  char- 
ges ,en  les  rembourfantaduellemct  de  ce  qu'ils  - 
iuftifieroient  enauoir  payé  fans  fraude  ny  def- 
guifement:&  autres perfonnes  capables,  pour- 
vues & admifesen  leur  lieu.  Si  donnons  en 
mandement  à nos  amez  de  féaux Côfcillers,  les 
GenstenansnoftreCourdes  Aydesà  Paris,  de 
tous  autres  nos  Iuges&  Officiers  quil  appartié- 
dra,Qiuls  vérifient  de  facentregiftrercespre^ 
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fentes, garder,oMeruer,  faire  entretenir  inuiola-* 
blement  le  contenu,  &ceftertous  les  troubles 
& emjpefchemens  contraires,  nonobftant  toutes 
oppontions  ou  appellations , & fans  preiudice 
d’icelles  , la  cognoiflance  defquelles  li  aucunes 
interuiennent,  nous  nous  fommes  referué&à 
noftre  Confeil , & icelle  interdite  & défendue, 
interdifons  & défendons  à toutes  nos  autres 
Cours  & luges  gencralement  quelconques: 
Car  tel  eft  noftre  plaifir  ,v  dérogeans  a toutes 
chofes  pour  ce  regard,  & fans  tirer  à confequcn- 
ce.  Et  afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & ftable  à 
toufiours,  nous  auons  fait  mettre  noftre  feel  à 
ces  prcfentes,fauf  çn  autres  chofes  noftre  droiét, 
&i*autruy  en  toute's^  DoKNE'à  Saindb  Ger- 
main en  Laye,  au  mois  de  Nouembre  l’an  de 
grâce  mil  fix  cens  trente-cinq  , & de  noftre 
régné  le  vingt-fixiéme.  Signé  , Lovis  , & fur 
le  reply,  Par  le  Roy,  de  Lomeniê,  à cofté  , 
vifa,  & fcllces  du  grand  Seau  de  cire  verte,  fur 
lacs  de  foye  rouge  & verte. Et  encor  eft  écrit  : 

Leu, publié  & regiflré par  le  commande- 
ment du  Roy  y porté  par  Monfeur  Frere  v- 
nique  de  fa  l Maiefte,  Duc  d Orléans , afii- 
fte  du  fieur  d'Eftrée  Marefchal  de  France , 
dr  des  fieurs  ^Aubery  & Colmoulins  Con- 
feillers  en  fs  C on  fils  d E/la  t , Ouy  & ce  re- 
quérant fon  Procureur  General  : ^A  Paris 
en  la  Cour  des  Aydes  les  chambres  ajfem - 
blees  y le  vingtiefme  iour  de  Décembre  mil  - 
fix  cens  trente-cinq . 

Signé  ? Bovcher. 


EDICT  DV  ROY, 


PORTANT  CREATION  EN 
hérédité  de  trois  Receueurs  Generaux 
Payeurs,  Trois  Controlleurs  Generaux 
&:  trois  Commis  des  rentes,  à raifon  du 
denier  quatorze  , Payables  aux  pour- 
ueus  ou  proprietaires  des  Offices  fup- 
primez  de  Controlleurs,Vifiteurs, Mar- 
queurs, Preud’hommes,  Vendeurs,  Det 
chargeurs  &c  Lottiffeurs  de  Cuirs,Con- 
trolleurs,Vificeurs  & Marqueurs  dePa- 
pier  &:  Biere,  &:  Vendeurs  de  Beftial, 
poiffbnde  mer,  frais, fec  6c  fallé.eftablis 
&:  reftans  à eftablir. 

Vérifié  en  U chambre  des  Comptes  le  20 • 
décembre  163s . 


A PARIS, 

orel,  Imprimeur  ordinaire  du  Roy 


M.  D c.  X X X y I. 
Aksç  Privilège  de  fa  Majejïi 
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O V I S par  la  grâ- 
ce de  Dieu  Roy  de 
France  & de  Na- 
uarre,  A touspre- 
fens  & à venir.  Sa- 
lut. Quoy  que  de 
tout  temps  l’intention  des  Roys  nos 
predeceffeurs,  & nous,n’ayt  eu  autre 
fin  quelefoulagementde  nosfubjcts, 
particulièrement  pour  les  faire  viure 
auec  ordre  dans  le  trafïic  des  marchan- 
difcs  : Ayant  recherché  toutes  fortes 
de  moyens  pour  pouruoir  aux  abus  & 
fraudes  qui  s’y  cômettent , & pour  cet 
cfFcdt,  créé  en  toutes  les  V illes.  Bourgs 
& Havres  de  noftre  Royaume  , des 
Offices  de  police  : Entr’autres,  des 
Vendeurs  de  poiflfon  de  mer,  frais, 
fcc,  & fallé,  des  Controollcurs,  Vi- 
fitcurs,  Marqueurs  & Prud’hommes, 
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Vendeurs,  Defehargeurs  & Lottif- 
feurs  de  Cuirs  Si  Peaux,  Vendeurs  de 
Beftial  à pied  fourché  Si  à pied  rond, 
&des  Controolleurs,Vifiteursde  Biè- 
res Si  Papiers:  Eftimant  que  les  pour- 
ueus  dcfdits  Offices,  les  excrceroient 
aueç  tel  foin  Si  probité , Sc  fuiuant  nos 
Edidls  Si  Ordonnances , que  nofdits 
fubjets  en  f croient  foulagez,  Si  le 
commerce  defdites  marchadifcs  d’au- 
tant  plus  augmenté.  Mais  tant  s en 
faut  que  cet  eftablilTcment  ayt  rc- 
iifly,  qu’au  contraire  il  a cfté  à vne 
trefgrandc  furchargeà  nofdits  fujets, 
tant  à caufe  de  l’intelligence  defdits 
Officiers , auec  les  Iurez , Vifiteurs  des 
Villes,  pour  retarder  lesvifites  defdi- 
tes marchandifcs , lefquellcs  font  ame- 
nées par  les  Marchands  aux  Halles  Si 
Places  publicqucs.  Ce  qui  caufe  bien 
foùuent  la  perte,dcgafts  & diminution 
d’iccllcs, comme  aufli  que  lefditsOf- 
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ficiers  bienfouuent  prcnnét  & exigent 
plus  grands  droiéb  que  ceux  portez 
par  leurs  Edi£ts  de  création.  Pour  à 
quoy  remedier.parnos  Lettres  de  Dé- 
claration du  16.  Fcburier  dernier,  véri- 
fiées où  befoin  à efté:  Nous  aurions 
efteint  & fupprimé  tous  lefdits  Offi- 
ces, & reüny  à noftre  Domaine  tous 
les  droits  attribuez  aufdits  Offices:  Et 
ordonné  que  les  pourucus.ou  proprie- 
taires d’iccux , feroient  rêbourfcz  de  la 
fïnâce  qu’ils  iuftifieroient  auoir  payée 
en  nos  coffres,  frais  & loyaux  coufts, 
fuiuat  la  vérification  qui  en  feroit  faite 
en  noftre  Côfeil  par  les  Commiffaires 
par  nous  députez  : iufques  auquel  rem- 
bourfemét  il  feroit  paye  aufdits  pour- 
ueus  & proprietaires  defdits  Offices , la 
rente  de  leur  finance , à raifon  du  de- 
nier quatorze.  Et  délirant  pouruoir  a 
l’aduenir,àce  que  lefdits  pourueus '& 
proprietaires,  puiffent  auecplus  d’or- 


dre  & facilité  receuoirleurfdites  rentes 
à ladite  raifon  du  denier  cjuatorze.de 
quartier  en  quartier.  &fix  fepmaines 
apres  chacü  efcheu , Sc  pour  plus  gran- 
de feurcté,  Nousauons  eftimé:  qu’en 
créant  des  Officiers  pour  le  payement 
d’icelles , les  Particuliers  rentiers  fe- 
roientplusaffeurez  du  payement  def- 
dits  arrerages  : outre  que  nous  pour- 
rons tirer  quelque  fccours  en  nos  af- 
faires des  deniers  qui  prouiendront 
de  la  finance  defdits  Offices.  Aces 
c Av  ses.  Apres  auoir  mis  cet  affaire 
en  deliberation  en  noftre  Gonfeil,  où 
eftoiéc  aucuns  Princes  de  noftre  Sang, 
& autres  grands  & notables  perfon- 
nages,&  principaux  Miniftres  de  cet 
Eftat:  De  levr  ad  vis,  & de  noftre 
certaine  fcience,plainepuiffance  & au- 
thorité  Royale,  Auons par  ceftuy no- 
ftre prefentEdid  perpétuel  &irreuo- 
cable , créé  & érigé,  créons  & érigeons 
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en  tiltre  d’Offices  formez , Trois  nos 
Confeillers , Receueurs  Generaux  Si 
Payeurs,  Et  trois  Controolleurs  Gene- 
raux,auec  trois  nos  Côfeillers  Si  Com- 
mis au  Cotroolle.hcreditaires, anciens, 
alternatifs,  & triennaux  des  rentes,  à 
raifon  du  denier  quatorze,  qui  feront 
payées  aux  pourueus,  ou  proprietaires 
defdits  Offices  de  Controolleurs,  Vifi- 
teurs.MarqueurSjPrud’hommes.Ven- 
deurs,  Defchargeurs  Si  Lottifleurs 
de  Cuirs,  Controolleurs, Vifitcurs&: 
Marqueurs  de  Papiers  Si  Bières,  Si  Vé- 
deurs  de  Beftial , poiffion  de  mer , frais, 
fcc  Si  fallé  : eftablis,&  reftans  à eftablir 
en  cettuy  noftre  Royaume,  fans  aucu- 
ne exception,  que  ceux  de  la  Ville  & 
Faulx-bourgs  de  Paris  pour  Beftial, 
Cuirs,  Bières,  &poiflon  de  mer,  frais 
feulement:  Tous  lefquels  Offices  nous 
auons  réunis  à noftre  Domaine  par 
nofdites  Lettres  de  Déclaration  du  16. 
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Fcburicr  dernier.  Le  fonds  defquel- 
lus  rentes  fera  misés  mai  ns  defditsRe- 
ceueursprefentementcreez,  ou  com- 
mis par  nous  aufdites  charges,  à com- 
mencer du  premier  Iuillet  dernier,  par 
Maiftre  AnthoincLandrin,  à prefent 
Fermier, &fesfuccefTeurs,Fermiersdef- 
ditsdroidts,  ou  leurs  cautions, en  cette 
Ville  de  Paris,  de  quartier  en  quartier, 
fîx  lemaines  apres  chacun  expiré , à vn 
feul payement,  à quoy  faire  ils  feront 
contraints  comme  pour  nos  propres 
deniers  & affaires,  fur  les  eferoux  & cô- 
traintes  defdits  Receueurs  & Payeurs, 
fuiuan  t l’e  ftat  qui  en  fera  arre  fté  en  no- 
ftrcGonfeil.Lefquels  Offices  de  Rece- 
ucurs&  Payeurs,  nous  auons  par  ledit 
prefent  Edi6fc,creez  & déclarez,  créons 
& déclarons,  Receueurs  des  Confî- 
gnations,  Dcpofitaires  de  deniers  pro  - 
ccdans  des  débets  de  quittances, 
Greffiers  des  immatricules, defeharges 
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de  quittances,  & enregiftremens  des 
laifîes,  arrefts  & main-leuées  d’icelles. 
Pour  par  les  pourueusdefdits  Offices, 
les  exercer  triennallemct,  ou  cojointe- 
ment  par  vne  feule  & mcfme  perfon- 
ne  s’il  y efehet  : & en  jouir  eux, leurs 
enfans, heritiers,  fuccefleurs  & ayans 
caufe,  tricnnallement  & hcreditaire- 
mét.  Aufquels  Receueurs,Cotrolleurs 
Generaux,  & Commis  aufdits  Côtrol- 
les  prelentement  creez  , Nous  auons 
attribué  & attribués  iufques  à la  fom-> 
mede  vingt  milliures  parchacun an,' 
tant  pour  les  gages  defdits  Offices, 
que  deux  deniers  pour  liure  de  taxa- 
tions du  maniemét  defdits  Rcceueurs 
Payeurs  en  l’année  de  leur  exercice, 
fuiuant  lesroolles  qui  en  feront  arrê- 
tiez en  noftreditConfeil,  Le  Fonds  dek 
quels  gages  & taxations,  lèralaifle  par 
chacun  an , dans  l’eftat  de  ladite  Ferme 


generale  des  Cuirs,  portion  de  mer 
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pied  fourché,  pied  rond,  Papiers  & 
Bieres,  à commencer  du  premier  Iuil- 
let  dernier:  comme  aufli  de  la  fortune 
qui  fera  arbitrée  en  noftredit  Confcil, 
pour  les  cfpices , eferitures , frais,  façon 
&reddition  de  compte,double  d’iceux 
& entretenement  de  Commis:  Etaux 
mefmes  honneurs , authoritez,  pou- 
uoirs, fondions,  priuileges , & exem- 
ptions attribuées,  & dontjoüyffentles 
Reccucurs  Payeurs  & Controolleurs 
Generaux  des  rentes  conftituées  fur 
l’Hoftél  denoftre  bonne  ville  de  Paris, 
fans  aucune  chofc  en  excepter  ; ny 
qu’ils  foient  tenus  de  bailler  caution, 
& certificateurs  des  deniers  de  leurs 
reccptcs,  dont  nous  les  auons  difpen- 
fefc  & difpcnfons  par  ces  prefentes , 
attendu rheredité  defdits  Offices,  qui 
dcmeurcrot  affedez  & hypothéquez 
à leur  maniement.  Par  les  mains  défi- 
quels  Receucurs  & Payeurs  defdites 
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rentes,  ou  de  celuy  qui  fera  par  nous 
commis  à l’exercice  defdites  charges, 
attendant  qu’il  y ayt  efté  pourueu , les 
Proprietaires  dcfdits  Offices  les  recc- 
uront , à commencer  dudit  premier 
Iuillet  dernier.  Les  comptes  defquelles 
rentes  ils  pourront  faire  drefler  par 
leurs  Commis  en  la  mcfmc  forme  que 
les  Receueurs  & Payeurs  des  retes  con- 
tinuées fur  ledit  Hoftel  de  V ille  de  Pa- 
ris , fans  que  les  Procureurs  de  noftrc- 
ditc  Chambre  des  Comptes  y puiffent 
prétendre  aucune  chofc,  conforme- 
ment à noflre  Edi&du  mqis  de  Mars 
1^54.  à la  charge  de  payer  la  vacation 
du  Procureur  qui  affiliera  à la  prefen- 
tation  d’iceux.  Lefquels  Receueurs 
Payeurs  & Controllcurs  Generaux,fe- 
ront  la  recepte,  defpenfe  &controlle 
du  payement  defdites  rentes , fuiuanc 
les  Eilats  qui  en  feront  aufïi  arrêtiez  en 
noftrcdit  Confcil,  dont  ils  compte- 
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rotennoftredite  Chambre  des  Com- 
ptes à Paris,  & non  ailleurs.  Poureftre 
dés  à prefcnt  par  nous  pourueu  aufdits 
Offices  de  perfonnes  capables , & cy 
apres,  fur  la  fimple  demiffion  defdits 
pourueus.fans  pour  ce  payer  aucune 
finance  pourlarefignation:  ny  qu’au 
moyen  de  ce  que  lefdits  Offices  font 
creez  héréditaires , ils  publient  eftre 
cenfez  & reputez domaniaux,  ny  fu- 
jets  à reuéte , fuppreffion  ou  rembour- 
fement.  Et  d’autant  qu’au  moyen  de 
plufieurs  Offices  de  nouuelle  création, 
quireftenf  encoresàleuerennos  Par- 
ties Cafuelles,  &r  des  diuerfes  attribu- 
tions & conftitutions  de  rentes,  que 
nous  auous  ordonnées  depuis  peu , il  y 
auroit  de  la  difficulté  à trouucr  des  per- 
fonnes  pour  fe  faire  prefentemet  pour- 
uoir  des  Offices  creez  par  le  prefent 
Edid:  Nous  permettons  à tous  ceux 
denosfubjets.qui  nous  voudront  fe- 


courir  desfommes  portcespar  les  quit- 
tances du  T reforier  de  nos  Parties  Ca- 
fuclles.qui  s'expédieront  pour  lefdits 
Offices,  dejouyr  comme  porteurs  d’i- 
celles , des  gages  5c  taxations  attri- 
buez aufdits  Offices,  en  vertu  des  Let- 
tres de  prouifion  d’iceux,  qui  s’expé- 
dieront le  nom  en  blanc,  pendant  le 
refte  de  l’année  prefente,  & les  quatre 
prochaines  fuiuates,&  ce  par  les  mains 
de  celuy  tjui  fera  par  nous  commis  à 
l’exercice  defdites  charges,  attendant 
que  lefdites  Lettres  de  prouifion  ayent 
efté  remplies.  Et  à cette  fin  le  Fermier 
dcfdits  droits , ou  autres  qui  feront 
chargez  par  leurs  cftats  du  payement 
difdits  gages  .taxations  Sc  droids,  fe- 
ront tenus  d’en  faire  le  payement  au- 
dit Commis  à l’exercice  defdites  char- 
ges, qui  les  payera  aux  porteurs  defdi- 
tes Lettres  de  prouifion, en  leur  faifant 
apparoir  d’icelles,  ôc  fur  leurs  fimples 
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quittances,  que  nous  voulons  eftre 
paflees  & alloüées  en  la  defpenfc  de  Ton 
compte  fans  aucune  difficulté.  Lequel 
Commis  nous  voulons  & entendons 
qu’il  jouyfTe  pendant  le  temps  de  fa 
Commiflion,  desmefmes  taxations  de 
deux  deniers  pour  liure,  de  fon  manie- 
ment & droiâ:  de  façon  de  compte, at- 
tribuées aufdits  Receueurs&  Payeurs, 
creezparlcprefcntEdiâ:,&  toutain- 
fi  qu’ils  en  pourroient  jouyr.  Si  don- 

NONS  EN  MANDEMENT  à nos 

amcz  & féaux  Confeillers  les  Gens  de 
nos  Comptes  à Paris,  Que  cesprefen- 
tes  ils  faccnt  lire  & regiftrer , garder 
& obfcruer  inuiolablement,  fans  per- 
mettre qu’il  y foitcontreuenu,ceflans 
&faisâs  céder  tous  troubles  & empef- 
chemens,  Nonobftant  tous  Edidts, 
Rcglemens,vs,  ftil,  rigueur  de  com- 
pte, & Lettres  à ce  contraires:  Auf- 
quelles , & aux  dérogatoires  des  dero- 
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gatoires  y contenues  n nous  auôns  dé- 
rogé & dérogeons  par  ces  prefentes. 
Car  tel  eft  noftrc  plaifir.  Et  afin  que 
ce  foit  choie  ferme  5c  ftable  à tou- 
jours, nous  yauons  fait  mettre  noftrc 
feel,  làuf  en  autre  chofe  noftrc  droiét, 
ôdautruy  en  toutes.  Donne’  à fain£t 
Germain  en  Laye , au  mois  de  Décem- 
bre, l’an  de  grâce  mil  fix  cens  trente-  , 
cinq,  Et  dé  noftrc  régné  le  vingt-fi- 
xiefme.  Signé, LO  V I S.  A coftc,vifi». 
Etplusbas,ParleRoy,  DELOME- 
N I E.  Et  féellé  du  grand  féau  de  cire 
verte,  fur  lacs  de  foyc  rouge  & verte. 

Et  encor  eft  écrit: 

Leu , publié  & regtftré en  la  Chambre 
des  Comptes,  Q'ùy  le  Procureur  General 
du  Roy , par  Mon peur  le  Duc  d'Orléans, 
Frere  'unique  de  fa  Majejlé,  'venu  exprès 
en  ladite  Chambre  y ajîifté  du  Jteur  ^ta- 
re fchal  d'EJlrée,  & des  fleurs  %sî ubery&* 
X 
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figné,  GOBELIN. 
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ED  IC  T DV  ROY, 

PORTANT  CREATION  EN 
chacune  des  Seize  parties  diuifées  des  rentes 
conftituéesfur  les  Gabelles  ôc  Aydes,  Clergé, 
Receptes  generales , ôc  autres,  tant  anciennes 
que  nouuelles , De  trois  Receueurs  generaux  ôc 
Payeurs  defdites  rentes,  Reueueurs des  confi- 
gnations  ôc  depofitaires  des  débets  de  quittan- 
ces , trois  Controlleurs  generaux,  ôc  trois  Coin-  x. 
mis  defdits  Controlleurs  des  rentes. 

<ç-  ^ 

Vérifié  en  la  Chambre  des  Comptes 
le  20.  Décembre 
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A PARIS, 


Chez  C.  M o r e l.  Imprimeur  ordinaire  du  Roy 


M JG  JUX  V L. 
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O V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
^e  France  & ^e  Nauarre,  A tous 
^^^^prefens&:  à venir,  Salut.  L’Eftat 
des  affaires  prefenteseft  telleméc 
recognu,  &:les  violences  que  commettét 
les  ennemis  de  la  gloire  de  cette  Monar- 
chie, font  de  fi  dangereufe  fuitte,  que  per- 
fonnene  trouuera  eftrange , que  pour  en 
reprimer  le  cours  (comme  nous  auons  heu- 
reufement  fait  iufques  à prefent,  ) Nous 
acceptions  aucuns  des  moyens  qui  nous 
fontpropofez  poury  paruenir.  Etcommc 
nous  n’auons  autre  plus  grand  foin, que  ce- 
luy  de  la  conferuation  de  nos  fubiets  : auflî 
ne  nous  fommes-nous  feruis , que  de  ceux 
qui  vont  le  moins  à leur  pppreffion,  &de 
fexecution  defqucls  , deuoient  prendre 
fin  quelques  defordres  que  le  temps  &:  la 
trop  grande  licence  auoient  introduites, 
pour  en  quelque  forte , compenfer  par  vne 
vtilité  plus  generale,  ce  que  fonn’euftpû 
defirerd’vne  plus  exafte  Iuflice.  Or  entre 
plufieurs  propofitions  de  cette  qualité, qui 
nous  ont  efté  faites,  Nous  auons  eftimé  ne 
deuoir  reiettet  celle  d’augmenter  le  nobre 
des  Receueurs  Payeurs  des  rentes  cônfti- 
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tuees  fur  l’Hoftel  de  noftre  bone  Ville  de 
Paris,  leurs  ControlIeurs&:  Commis:Non 
feulement , parce  que  le  fecours  que  noùs 
en  attendons  doit  eftre  prompt  & notable, 
pour  fubuenir  au  payemet  des  armées  que 
nous  tenons  en  diuerfes  Prouinces  : mef- 
meshors  noftre  Royaume,  pourgarentir 
noftre  pauure  peuple  des  defolations  &C 
ruines  de  la  guerre  : Mais  auflî  parce  que  le 
maniement  des  deniers  , deftinez  pour  le 
payement  des  rentes  eftant  extraordinai- 
rement accreu,par  les  grandes  &c  frequen- 
tes aliénations  que  nous  auons  faites  j les 
particuliers  qui  les  ont  acquifes , en  feront 
plus  commodément  payez,  & les  comptes 
defdits  Receueurs  bien  plus  clairs , quand 
ils  feront  déchargezxTvn  fi  grand  nombre 
de  differentes  Conftitutions,  6c  lescSpta- 
blesreglezà  vn  maniment  plus  médiocre. 
A ces  cavses,  Sçauoir  faifons,Qu’apres 
auoir  fait  mettre  cétaffaire  en  deliberation 
en  noftre  Confeil,ouaffiftoientnoftre  tres- 
cherFrere  le  Ducd5Orleâs,autres  Princes 
& Officiers  d e noftre  CourSne:  De  faduis 
d’yceluy,  &:  de  noftre  plaine  puiftance 
authorité  Royale:  Nous  au5s  par  le  preset 
Edict  perpétuel  6c  irreuocabîe  , ftatué  &: 
ordonne, ftatuons 6c  ordonnons,  Que  les 


fommes  deftinées  pour  le  payement  de 
toutes  les  rentes  alignées  tant  fur  les  Ga- 
belles &:  Aydes,quc  Clergé,  Receptes  ge- 
nerales & autres  , tant  anciennes  que  nou- 
uelles , feront  diuifées,  Pour  en  eftreles 
payemens&  controlles  faits,  tant  par  les 
Receveurs  Sc  Controlleurs  d’icelles , qui 
font  à presét  eftablis,quepar  ceux  quife- 
rot  cy  apres  creez  félon  les  manimens  qui 
leur  feront  laiflez.  Voulos  à cét  effed.  Que 
des  anciennes  rentes  conftituées  fur  nos 
Gabelles , motans  douze  cens  trente  huiét 
mil  neuf  cens  cinquante  cinq  liures  deux' 
fols  fix  deniers  ; il  en  demeure  aux  trois 
Receueurs  & trois  Controlleurs  anciens, 
deux  cens  trente-vn  mil  trois  cens  quaren- 
te  trois  liures  trois  fols  neuf  deniers , con- 
ftituées és  années  mil  cinq  cens  quarente 
trois,  quarente  quatre:  cinquante,  cinquâ- 
vn , cinquante  deux , cinquante  trois , cin- 
quante quatre  &: cinquante  cinq:  Et  que 
le  furplus  montât  vn  Million  fix  mil  fix  cés 
cinquante  fix  liures  feize  fols  trois  deniers, 
foitdiuiié  en  quatre  receptes  : La  premiè- 
re, de  deux  cens  quarente  trois  mil  deux 
cens  quinze  liures  quatre  fols,  conftituées 
és  années  mil  cinq  cens  cinquante  fix,  cin- 
quate  fept,  cinquante  huiét,  &c  cinquante- 
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neuf:  La  fécondé,  de  deux  ces  vingt  qua- 
tre mil  trois  cens  quatre  vingts  feize  liures 
quatorze  fols  huiâ  deniers , conftituées  es 
années  mil  cinq  cens  foixante,  foixâte-vn, 
foixante- huiét , foixante-neuf,  foixantë- 
treize  , foixantc-quatorze,  foixante-dix- 
neuf,  quatre  vingts, 8z  quatre-vingts-vn:y 
compris  les  trente-fix  mil  liures  d’vne  part, 
&:  quinze  mil  liures  d’autre,  conftituées  en 
mil  cinq  cens  quatre  vingts  cinq,  &:  celles 
de  quatre-vingtsfix , &:  les  charges  du  par- 
ty  &:  rentes  conftituées  par  les  Efcheuins 
d’Orléans  qui  fe  payent  à Paris,  ôz  celles 
conftituées  en  mil  cinq  cens  foixante  dix- 
neuf  fur  les  Gabelles  en  aucunes  Générale 
tez,dos  ôz  aumofnes , 8z  le  fonds  qui  eftoic 
affecté  aux  Contrôleurs  Prouinciaux  fup- 
primez.  Latroifiéme,  de  trois  censmilli- 
ures  conftituées  en  ladite  année  mil  cinq 
cens  quatre  vingts  cinq  : Et  la  quatriefme, 
de  deux  cens  quarente  mil  liures  aufli  con- 
ftituées en  l’année  mil  cinq  cens  quatre 
vingts  fept.  Et  pour  le  regard  des  neuf  cés 
mil  liures  conftituées  fur  lefdites  Gabelles 
en  deux  parties  : L’vne  de  quatre  cens  mil 
liures  en  l’année  mil  fix  cens  vingt- vn,  &: 
l’autre  de  cinq  cens  mil  liures  en  mil  fix 
cens  vingt-cinq  j ladite  partie  de  quatre  * 
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cens  mil  liures  demeurera  feulement  aux 
crois  Receueurs  Payeurs  &:  Controlleurs 
qui  auoiét  accouftumé  de  payer  &:  control- 
ler  lefdits  neuf  cens  mil  liures , defquelles 
fera  diftraid  cinq  cens  mil  liures  pour  en 
faire  & compofer  vne  autre  Recepte  fepa- 
ree.  Pour  les  fix  cens  cinquante  mil  liures, 
aufli  conftituées  fur  lcfdites  Gabelles  par 
Edi&s  des  mois  de  Décembre  mil  fix  cens 
vingt- fept,  Aouft  mil  fix  cens  vingt-huiéfc, 
&:  Odobre  mil  fix  cens  trente  trois;  il  en 
demeurera  aux  Receueurs  Payeurs  & Cô- 
trolleurs  d’icelles,  les  trois  cens  mil  liures 
de  ladite  conftitution  de  mil  fix  cens  tren- 
tetrois  : Et  les  trois  cens  cinquante  mil  li- 
ures, des  deux  autres  conftitutios,  demeu- 
reront diftraites  de  leur  maniement , pour 
cneftre  aulfi  fait  vne  autre  recepte  parti- 
culière: Et  pour  les  fept  ces  mil  liures  auf- 
fi conftituées  fur  nofdites  Gabelles  par 
Edid  du  mois  cfe  dernier,  il  en 

demeurera  aux  Receuôurs  Payeurs  Sc  Co* 
trolleurs  d’icelles,  quatre  cens  quinze  mil 
liures:  Et  le  furplus  montant  deux  cens 
quatre  vingts  cinq  mil  liures,  fera  diftrait 
pour  en  faire  pareillcmét  vne  autre  recep- 
te. Etpoürle  regard  des  rentes  anciennes 
conftituées  furies  Aydes,  qui  fe  mutent  à 
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hüid  cens  milliures,  il  en  demeurera  qua- 
tre ccs  mil  liures  aux  trois  Receueurs  Pay- 
eurs & Controlleurs  d’icelles:  Et  le  furplus 
montant  pareille  fomme  demeurera  di- 
ftrait  pour  en  faire  vne  autre  recepte.  Et 
pour  les  fepteens  cinquante  mil  liures,  co- 
itituéespar  Edids  des  mois  de 
milfix  cens  vingt-fix,  Iuillet  mil  fix  cens 
trente-vn  , &:  mil  fix  cens 

trente-deux,  en  trois  parties,  dont  il  y en 
a deux  de  trois  cens  mil  liures  chacune  , 
& l'autre  de  fept  vingts  dix  mil  liures  il 
en  demeurera  trois  cens  mil  liures  confti- 
tuées  par  ledit  Edid  de  mil  fix  cens  trente- 
deux,  aux  trois  Receueurs  Payeurs  &:  Cô- 
trolleurs  créez  pour  le  payement  defdites 
rentes:  Et  le  furplus  fera  diftrait,  pour  faire 
vne  reccpte  particulière  des  autres  trois 
cens  mil  liures  conftituées  fur  la  ferme  de 
trente  fols,  Ecioindre  lefdites  fept  vingts 
dix  mil  liures  aux  autres  conftitutions  nou- 
uelles  de  quatre  vingts  feize  mil  liures, 
cinq  cens  cinq  mil  liures,  quatre  vingts  mil 
liures,  & trois  cens  mil  liures  faites  (ur  lef- 
dites Aydes  par  Edids  des  mois  de  Iuin 
mil  fix  cens  trente  trois,  Ianuier  &;Mars 
mil  fix  cens  trentequatre,  &:  May  milfix 
cens  trente  cinq  : pour  le  payement  def- 

quelles 
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quelles  nous  auions  cy  deuant  crées  trois 
Receueurs  Payeurs,  trois Controlleurs &C 
trois  Commis  par  noftre  Edi&dumois  de 
luillet  dernier,  que  nous  auons  rcuoqué 
reuoquons parle  prefent: Refera  pourueu 
au  rembgurOmenc  des  trois  Receueurs 
generaux  &:  Payeurs  créez  par  iceluy.  De 
toutes  lefquetles  confticutions,y  compris 
celle  defdiccs  fept  vinges  dix  mil  liures  re- 
ftans  defdites  fept  cens  cinquante  mil  li- 
ures, montans  enfemble  à vnze  cens  trente 
vnmil  liures,  Il  en  fera  fait  trois  receptês, 
dont  la  première  qui  fe  montera  trois  cens 
vingts  fix  mil  liures,  fera  compoféedefdL 
tes  fept  vinges  dix  mil  liures  conftituées 
par  Ediét  du  mois  de  luillet  mil  fix  cens 
trente- vn  ,des  quatre  vingts  feize  mil  li- 
ures conftituées  par  autre  Edid  du  mois  de 
Juin  mil  fix  cens  trente  ttois  fur  la  fermé 
delà  bufehe s bi  defdites  quatre  vingt  mil 
liures,  pareillement  conftituées  en  m l fix 
cens  trente  quatre;  La  deuxième  fera  cora- 
pofée  defdites  cinq  cens  cinq  mil  liures 
conftituées  par  autre  Ediét  du  mois  de  Fe- 
urierâudican  mil  fix  cens  trente  quatre:Et 
la  troifiéme , defdites  trois  cens  mil  liures 
conftituées  pat  ledit  Edid  du  mois  dcMay, 
mil  fix  cens  trente-cinq.  Comme  aufii  fer» 

B 


compofée  vne  recepte  particulière,  de  la 
fomme  de  deux  ces  foixante  dix  mil  liures, 
conftituée  entrois  parties, de  cent  mil  li- 
ures, fîx  vingts  mil  liures,  & de  cinquante 
mil  liures  de  rente  fur  les  gros  &:  vingtième 
de  Paris  par  FEdièt  des  mois  d’Aouft  mil 
fîx  cens  vingt  fix,Feuriermilfix  ces  trente, 
&:  Iâuier  mil  fix  cens  trétevn,dotlespaye- 
mens  fc  faifoiét  parles  Receueurs  des  Ay- 
des  del’Ele&ion  deParis,aufquelsnous  dé- 
fendons de  s’èn  plus  entremettre  à l’adue- 
nir.  Et  pour  le  regard  du  million  cinquante 
cinq  mil  quatre  cens  quatre  vingts  trois  li- 
ures cinq  fols,  conftituées  fur  le  Clergé, 
dont  les  trois  Receueurs  Payeurs  &Con- 
trolleurs  defdites  rentes,  auoient  le  manie- 
ment & controlle  , il  leur  en  demeurera 
feulement  quatre  cens  cinquante  cinq  mil, 
quatre  cens  quatre  vingts  trois  liures  cinq 
fols  -.Etdufurplus  montant  fix  cens  mil  li- 
ures, il  en  fera  fait  deux  Receptes,dont  IV- 
ne  fera  compofée  de  trois  cens  dix  fepe  mil 
quatre  cens  fept  liures  fix  folsrEtTautre.de 
deux  cens  quatre  vingts- deux  mil  cinq  cés 
quatre  vingts  douze  liures  quatorze  fols. 
De  touteslefquellcs  receptesfur  le  Cler- 
gé, nous  entendons  que  les  comptes  en 
foienc  rendus  annuellement  en  noftreClra- ' 


V H 

1 brc  des  Comptes  de  Paris,  comme  des  au- 
tres recepces  des  rentes  conftituées  fur  les 
autres  natures.  Et  outre  fera  auflîcompo- 
fée  vnc  autre  recepce  particulière  des  eenc 
douze  mil  liures  coftituées  fur  les  receptes 
generales  de  Paris,  Orkâs,Roüen  5cCaën, 
par  Ediét  du  mois  de  Mars  mil  fix  cens  trë- 
te  quatre.  Le  tout  fans  qu’à  l’occafion  deC* 
dites  diftraftions , il  foie  fait  aufdits  Rece- 
ue&rs  Payeurs  anciens,  aucune  diminution 
de  leurs  gages,  profits  5c  émolumens,  donc 
ils  iouyflenc  en  quelque  forte  & maniéré 
quece  foie.  Etpource  quele  fonds  qui  leur 
a efté  laiflé,  tant  pour  leurs  taxations  de 
deux  deniers  pour  liure,  que  pour  leurs  fa- 
çons de  comptes  ,feroit  de  beaucoup  di- 
minué s’il  eftoit  réglé  à proportion  du  ma- 
niement qui  leur  reliera  parle  moyen  des 
diftra&ions  fufdites  : Defirans  preuenir  les 
pertes  qu’ils  en  receuroient,  Nous  enten- 
dons voulons  que  les  fommes  qui  leur 
ont  efté  biffées  pour  lenrfdites  taxations 
&;  façons  de  comptes  .leur  foient  entière- 
ment conferuées  que  le  furplus  de  ce 
qui  s’employoit  dans  nos  eftats  poütlefdi- 
tes  taxatios  &:  façons  de  comptcs5eu  égard 
à leur  maniement  , foie  commué  comme 
nous  le  commuons  par  ces  prefentes  , en 
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âugmentatio  de  gages,  dont  ils  ferot  payez 
Goniointement  auee  leurs  gages  anciens  : 
Et  leur  en  fera  fait  fonds  par  chacun  an,en- 
femble  de  ce  qu’il  faudra pourles  efpices, 
mefmes  des  trois  mil  liurcs  de  gages  des 
troisTreforiers  depofitaires  des  débets  de 
ittances  des  rentes  conftituées  fur  le 
srgé.  Laquelle  commutation  & augmc- 
tationde  gages,  nous  auons  accordée  auf- 
dits  Reccueurs  Payeurs  pour  les  indemni- 
8c  defdommager  du  preiudicc  quils 
pourroientrçccuoir  àcaufe  de  la  prefente 
création  8c  diminution  de  leurs  maniemés. 

d’autant  qu’il  eft  nçceflaire  de  pour- 
voir au  payement  des  rentes,  dontladiftra- 
éfionaefté  faite  cy  defius,quifonten  fei- 
zc parties,  Sçauoirfeptfqr  les  Gabelles,  fix 
fur  les  Aydes,deux  fur  le  Clergé,  &:  v ne  fur 
les  recepces  generales:  Nous  auons  au<E  par 
le  prefent  Ediâ:  créé  &:çrigé,  créons  8c  éri- 
geons en  tiltre  d’Office  formé  8c  héréditai- 
re en  chacune  defdi  tes  feize  parties  com- 
p o fées  comme  il  eft  dit  cy-deffus, Trois  nos 
Cofeillers  Receueurs  generaux  8c  Payeurs 
~~editaires,Receuéurs  des  Confignatiôs, 
fitai  rcs  des  deniers  procedans  des  dé- 
bets de  quittances  cr  Greffiers  des  im  ma- 
tricules^ defeharges  de  quittancesjregiftre* 


mens  des  arrefts,  failles  &:  main-leuées  de 
chacune  dcfdites  parties  diftraites  des  ren- 
tes alignées,  tant  furnos  Gabelles  &:  A y - 
des,  que  Clergé,  Receptes  generales  au- 
tres cy-dcfïus  exprimées  : Trois  auflî  nos 
Confeillers  Gontrolleurs  generaux,  &:  trois 
Commis  defdits  Gontrolleurs.  Aux  gages 
de  quatre  cens  mil  liures  par  chacun  an, qui 
feront  départis  aüfdits  Receueurs  Con- 
trolleurs  & Commis,  fuiuant  lcroollc  qui 
en  fera  arrefté  en  noftre  Confeil,  Et  aux 
mefmes  honneurs , authoritez,  prerogati- 
ues,  prééminences, franchifes , libertez, 
exemptions  &priuilegcs  dont  iouyflentlcs 
Receueurs  Payeurs, Controlleurs  &Com- 
mis  à prefent  eftablis,  fans  aucune  chofe  en 
excepta*,  &:  comme  fi  tout  ce  qui  eft  porté 
parles  Lettres  patentes  , Edi&s  & Arrefts 
aonezenleurfaueuriufqu’à  prefent,  eftoit 
cy  particulièrement  exprimé.  Aucc  attri- 
bution aufditsReccueurs  Payeurs,  de  deux 
deniers  pour  liure  de  taxation  de  leur  ma- 
niement en  l’année  d’exercice:  Pouuoir&: 
faculté  de  prendre  trois  liures  pour  imma- 
tricule de  chacune  rente  quiexcedera  cent 
liures,  trente  fols  pour  celles  au  deflous, 
vmgts  fols  pour  l’cnregirtremenc  de  cha- 
cune faille  & arrefts,  de  dix  fols  pour  cha- 
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cunc  main-leuée  : mefmes  de  faire  &:  drefi- 
fer  leurs  comptes,  retenir  à leur  profit  les 
fommes  qui  feront  ordonnées  pour  l’adref- 
fe  &;  efcriturc  d’iceux , fans  que  les  Procu- 
reurs de  noftredite  Chambre  y puiflent  rie 
prétendre, ny  qu’il  en  puifle  dire  fait  aucun 
retranchemët  pour  vn  plus  moindre  nom- 
bre de feuillecs des  comptes  defdites  con- 
flitutions.  Voulons  auffi  que  lefdits  Rece- 
ueurs  Payeursprefentementcreez,demeu- 
rent  di  fpenfez  &defchargez  de  bailler  cau- 
tions ny  certificateurs  pour  raifon  de  leur 
maniement , auquel  leurfdits  Offices  de- 
meurer 6 1 affedez  àc hypothéquez: Et  qu’il 
foit  fait  fonds  par  chacun  an,  à commencer 
au  premier  iour  de  Ianuier  prochain,  tant 
deladite  fomme  de  quatre  cens  mil  liures 
pour  lefdits  gages, & de  celle  tfcsquarente- 
vn  mil  deux  cens  quatre  vingt  huift  liures 
feize  fols , à quoy  reuiennent  leidites  taxa- 
tions, à ladite  raifon  de  deux  deniers  pour 
liure,  que  de  cinquâte  mil  liures  pour  l’ad  - 
drefle  &:  façon  de  compte,  &:  de  ce  qu’il 
conuiendra  pour  les  elpices  de  chacun  d’i- 
ceux,  à ladite  proportion.  Pour  de  toutes 
lefdites  rentes  diftraices,  gages,  taxations, 
façon,reddition  & efpices  de  compte, eftrc 
le  fonds  mis  es  mains  defdits  Receucur$ . 


qui  feront  le  payement  chacun  en  l’année 
defon  exercice  defdites  rentes  aux  parti- 
culiers rentiers  d’icelles.  Retiendront  en 
ladite  année  deleur  exercice,  leurfdits  ga- 
ges, taxations,  façon,  reddition  &:  efpices 
de  comptcs,&;  payeront  leurs  compagnons 
d’Office  &lefdits  Controlleurs  & Com- 
mis, ainfi  qu’il  s’eft  toufiours  pratiqué  par 
les  anciens  Receueurs  Payeurs.  S i don- 
NONS  EN  mandement  ànosamez&r 
féaux  les  Gens  de  nos  Comptes  à Paris, 
Que  le  prefent  Ediét  ils  fecenc  regiftrer 
purement,  fans  permettre  ne  fouffrir  qu’il 
y foie  contreuenu  en  aucune  maniéré: 
Car  tel  eft  noftre  plaifir.Et  afin  que  ce  foie 
chofe  ferme  &rftable  à toufiours,nous  auos 
fait  mettre  noftre  feel  à cefdites  prefentes. 
Donné"  à S. Germain  en  Layeau  mois  de 
Décembre, l’an  de  grâce  mil  fix  cens  tren- 
te-cinq, ôede  noftre  régné  le  vingt  fixiéme. 
Signé,  LO  VIS.  A cofté,  Vifa.  Et  plus  bas. 
Par  le  Roy , d e Lomenie  . Et  feellé  du 
grand  Seau  de  cire  verte  fur  lacs  de  foye 
rouge  verte.  Et  ençor  eft  écrit  : 

Leu  publié  & régi  pré en  la  Chambre  des  Com- 
ptes , Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  , far 
M onfitur  le  Luc  d* Orléans,  Frerevmtjuede  fa 
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Maieftè,  venu  exprès  en  ladite  chambre,  afiftc 
du fieur  Marefcbal  dyE/lrce,& des fieurs  Aubery 
& Colmoulms,  Confiller s de  fndicle  Maie  Hé  en 
fes  Confeilsyle  20 . tour  de  Décembre  163 /. 

Signé,  GOBE  LIN. 


y . 
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EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
d’vn  Sicge  Prefidial  en  la  Ville  de 
Brioude , & des  Officiers  qui  le  doi- 
uenc  compofer. 


Vérifié  en  la  chambre  des  Comptes  le  20. 
Décembre  163 y. 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel  , Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

~ M.  DC.  XXXVI. 

Aucc  Priuilege  de  fa  Maiejlé. 


3 

O V IS  par  la  grâ- 
ce de  Dieu  Roy  de 
France  & de  Na- 
uarre,  A tous  pre- 
fens  & à venir.  Sa- 
lut. Les  Roys  nos 
predecefleurs  ayans  côfideré  que  pour 
maintenir  vn  Ellat  & le  fait  e fubfifter 
longuemét , il  n’y  auoit  point  de  meil- 
leur, ny  de  plus  neccflaire  fonde  ment, 
que  de  faire  rendre  la  Iuftice  à tous  nos 
lubjets,  le  plus  commodément  & au 
moins  de  frais  qu’il  fe  pourroit:  Au- 
roient  par  leurs  Edidts  & Ordonnâces, 
créé  &r  eftably  plufieurs  Iurifdi&ions 
& Sièges  en  diuers  endroits  de  noftrc 
Royaume,  afin  que  les  conteftations 
qui  naiftroient  entre  nofdits  lubjets, 
fullent  d’autant  plus  promptement , & 
auec  moins  de  delpenfe , iugées  & de- 
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cidées.  Et  defirant  à leur imitati on,au- 
tant  qu’il  (e  pourra,  d’augmenter  ce 
mefme  foulagement  & vtilité  à tous 
nofdits  fubjets,  & particulièrement  à 
ceux  de  noftre  Prouince  d’Auuergne., 
dans  laquelle, comme  de  grande  elten- 
due  quelle  cft,  plufieurs  des  particu- 
liers habitans  d’icelle.fe  fentans  greuez 
dans  les  Iugemens  rendus  par  les  luges 
Royaux  & non  Royaux , defquels  ils 
font  îufticiables,  releuans  & depen- 
dans  par  appel  de  la  Senecbauilée  & 
Siège  Prefidial  de  Rion qui  a vne  gra- 
de eftédtië&  lurifdidtiondans  le  haut 
6c  bas  p aïs  de  noftre  dite  Prouince 
d’Auuérgne,  ou  du  Siégé  Prefidial 
d’Aurillac,  dans  le  reftort  duquel  la 
plus  grande  partie  de  l’année  il  y a des 
chemainsinaccelhblcs,  foit  à caufe  des 
neiges  & grandes  gelées  qui  y font  fort 
frequentes , ou  des  autres  incommodi- 
tés qui  y furuiennent  familièrement, 
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ou  foie  que  la  demeure  defdits  parti- 
culiers habitans  foit  grandement  éloi- 
gnée des  villes  de  l’eftabliffement  def- 
dits Sieges.  Et  ces  considérations  obli- 
gent, & en  quelque  forte  contraignent 
nofdits  fubjets  de  faire  grades  defpen- 
fes,  & d’employer  beaucoup  de  temps 
qu’ils  perdent  à la  follicitation  & vui- 
dange  des  proccz  qu’ils  intentent  : La- 
quelle perte  de  temps  & cxcelïiues  dc- 
penfes  font  grandement  confidera- 
bles , puis  qu’elles  les  tire  de  leur  labeur 
& négoce  ordinaire,  fans  l’exercice  du- 
quel il  leur  efl:  jmpoflible  de  pouuoir 
fubfi lier  , ny  mefmes  de  fournir  & 
jpayer  les  fommes  que  nous  fommes 
contraints  de  leuer  fur  eux  pourfub- 
uenir  àla  ncceflité  de  nos  affaires;Ioint 
que  le  malheur  du  ficelé,  qui  va  tous- 
jours  croifiantj  produit  des  procez  & 
conteftations  entre  nofdits  fubjets, 
aufquels  ils  emploient  la  meilleure 
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partie  8c  la  plus  liquide  de  leur  bien, 
dont  s’enfuit  vne  grande  dcfolation 
en  noftredite  Prouince,à  la  ruine  en- 
tieredeplufieurs  bonnes  familles, qui 
par  lefditcs  dcfpepfes  &perte  de  temps 
tombent  en  non  valeurs  : & par  ce 
moyen  les  autres  habitans  de  noftredi- 
te Prouincc,  fupportent  les  charges 
ordinaires  pour  eux.  Et  voulant  pro- 
curer quelque  foulagemcnt  à nofdits 
fubjets  de  noftredite  Prouince  d’Au- 
uergne,  ainfi  que  nous  auons  fait  à plu- 
fieurs  des  autresProuinccs  de  noftredit 
Royaume, cftans  deuementinformez, 
qu’vne  partie  des  habitans  de  noftredit 
Pays  d’Auuergne,  grandement  efloi^ 
gnez  dcfdits  Sieges  Prefidiaux  de  Rion 
8c  Aurillac,  8c  y refortifsâs,  fauourcrot 
aucc douceur  8c  contentement  le  pro- 
fité aduantagequileurreuiedradc  la 
création  & eftabliffement  d’vne  Senel- 
chaufléc  8c  Siepe  Prefidial  à Brioudc 
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audit  pais  d' A uucrgnCjVille  la  plus  co- 
modc  & plus  proche  des  Villes  Vau- 
tres lurifdiétionsque  nous  voulons  y 
faire  reffbrtir.tant  àcaufede  fa  fîtua- 
tion,  que  du  facile  abord  qu’il  y a en 
toutes  faifons  de  l'année.  A ces  cav- 
ses,  Sçauoir  faifons , Qif  ayans  mis  cet 
affaire  en  deliberati5ennoftreditC5- 
feil,  où  cftoient  noftre  crcs-cher  Frère 
vnique  le  Duc  d’Orléans , & autres 
Princes  & autres  grands  & notables 
perfonnages  de  noftredit  Confeil:  D E 
lad  vis  d jcELVY,  &denoftre  plaine 
puiffance  & authoritc  Royale,  Nous 
auonspatnoftre  prefentEdidl  perpé- 
tuel &irreuocable,  créé, érigé,  & efta- 
bli, créons, érigeons  &cftabliiïbns  en 
noftrcditc Ville  deBrioude.fituéc  en 
nortredite  Prouince  d’ Auucrgne,  Vne 
Seucfchàuflec  & Siégé  Prefidial,  com- 
pofée,$çauoir  d’vn  Sencfchal  de  Robe 
courte,  deux  Prefidens  Prefidiaux,vn 
Lieutenant  General , vn  Lieutenant 
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criminel,vn  Lieutenant  particulier,  vn 
Affe(reurciuil&critninel,treizeCôfeil- 
lers  laiz,vn  Gôfeiller  clerc, vn  Côfeiller 
garde  fcel.vnCofeillerhonoraire, deux 
nos  Aduocats , & vn  noftre  Procureur, 
auec  la  qualité  de  nos  Confeillers , que 
nous  attribuons  à tous  les  Officiers  cy- 
deffius  nomez:de  deuxCômiffaircs  exa- 
minateurs héréditaires,  vn  Secrétaire 
de  la  Cour  Prcfidiale  & Chancellerie, 
vnEnqueftcur,  vn  Adjoint,  vn  Sub- 
ftitut  de  noftre  Procureur,  vn  Clerc 
d’Audiencc,  vn  Garde  du  petit  feel,  vn 
Receueur&  Payeur  héréditaire  des  ga- 
ges des  Officiers  dcfdits  Sièges , vn  Re- 
ccueur&  Payeur  des  efpices  vn  Recc- 
ueur  des  amandes,  vn  Rcceueur  des 
Confignations,vn  Controlleur  en  la- 
dite recepte  des  Configurions:  ledit 
Controlleur  aux  droidts  de  douze  de- 
niers pour  liure, y compris  dix  deniers 
de  nouuclle  attribution  : vn  Greffier 


ciuil,vn  Greffier  criminel,  vn 
dcsprefentaticft,vn  Greffier  d 
vn  Greffier  des  affirmations , \ 


d’apeaux, 
ir mations,  vn  Gref- 
fier des  infinuations,aucc  chacun  vn 
Maiftre  Clerc , & vn  Controileur  auf- 
dits  Greffiers:  tous  lefdics  Greffiers, 
Maiftres  Clercs  & Controlleurs,  héré- 
ditaires : vingts  Procureurs  portulans, 
deux  defquels  feront  certificateurs  de 
criées, deux  H uiffiers audienciers, qua- 
tre Sergens  Royaux  héréditaires  &ex- 
ploitans  par  tout  noftre  Royaume: 
Tous  lefquels  fufditsOffi  ciei^s  aurôt  les 
mefmes  honneurs, priuileges,qualitez, 
authoritez,préeminéces,prerogatiues, 
GnAinnc  if>npnus, droits d’efpices, 
imiuuiuiwui  ladite  ville  deBrioudc 
&rcflbrtde  ladite  Senefchauflec&Sie- 
ge  Prefidial  d icelle , que  les  autres  Of- 
ficiers de  pareille  qualité  & condition 
qui  fontereez  & efiablis  es. autres  Se- 
nefehauflees  & Sicecs  Prefidiaux  de 


noftredit  Royaume  : & que  ceux  qui 
font  eftablis  en  noftrédite  Prouincc 
d’Auuergne,  foit  qu’ils  leurs  ayentefté 
attribuez  par  leur  fcdi£t  de  création  & 
eftablilTement,  foit  par  autres  Edidts, 
Déclarations,  Arrefts  ou  Reglemés  fur 
ce  faits,cncore  qu’il  n’eToit  tait  îcypar- 
ticulicre  méciô.  A laquelle  Scneichauf- 
féc  &Sicgc  Prefidialprefentemét  crée, 
reflortiront  les  Villes,Bourgs,  Villages 
& Parroifles  des  Prcuoftez  de  Brioude, 
& Lauihac,lcs  V illes  de  S.  Flour,Chau- 
defaignes, S. Vreize,  Auzon,  S. Ger- 
mainjLair.S.Bonne^de  Valiez, de  Ar- 
Jàns.S.  G ermain.Lambun  & Sauxillan- 
gcsîauectouteslesterrcs.villcs.fcigncu. 
ries  & iufticcs  en  dépendantes, encorcs 
quelles  ne  (oient cy  particulièrement 
fpecifîées,  fans  que  les  habitans  & fub- 
jets  d’icelles  puiflent  plus  à l’aduenir 
plaider  ailleurs  que  pardeuant  les  Offi- 
ciers creeï  par  le  prefent  Edi&,  à peine 
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de  caffiation  de  procedures,  nullité  d’i- 
celle, & de  tous  defpcns , dommages  & 
i n terefts,  & de  mil  liures  d’am  ende:Fai- 
fans  à cette  fin  tresexpreffiesdeféfes  aux 
Officiers  defditsSieges  deRio,Aurillac 
& autres  qu’il  appartiendra, de  plus  co- 
gnoiftre  d’orefnauant  des  proccz  qui 
icront  meus  entre  nos  fubjets  jufticia- 
blcs  & feituez  dans  lefdites  terres , fei- 
gneuries  & cftenduës  d’icelles,  fur  les 
mefines  peines,  & déplus  d’interdiétio 
de  leurs  charges:N’entendâs  que  lefdi- 
tes terres, villeSjbourgs.villageSjparoif- 
fes  & iufticcs  dependans  d’icelles , puif* 
fent  eftrc  diftraites  de  la  Iurifdidtion 
dudit  Siégé  dcBrioude  pour  quelque 
caufe  & occafion  quecefoit,ores  nyà, 
l’aduenir.  Et  pour  donner  moyen  à au- 
cuns defdits  Officiers  d’exercer  leurs 
charges  auec  plus  d’affe£biô,&  fuppot- 
tcrles  defpenles  qu’il  leur  conuiendra 
faire  dans  l’exercice  d’icelles,  nous  leur 
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auons  attribué  & attribuons  à chacun  , 
d’eux  annuellement  les  gages  qui  en- 
fument; Sçauoir,  audit  Senefchal  de 
robbe  courte  , deux  cens  liures  : aux 
deux  Prefidens, douze  cens  liures:  au 
Lieutenant  general,  trois  cens  liures: 
au  Lieutenant  criminel , deux  cens  li- 
urcs  : au  Lieutenant  particulier,  pareil  - 
le  femme  de  deux  cens  liures:  à l’ Aflef- 
feurciuil  & criminel.,  autres  deux  cens 
liures  : aux  treize  Confeillers  lais,  au 
Confeillet  clerc,  & au  Confeiller  ho- 
noraire & héréditaire  , la  fomme  de 
quinze  cens  liures  , qui  eft  à chacun 
d’eux  cent  liures:  au  Controlleur  gar- 
de fecfdeux  censliures:à  nos  deux  Ad- 
* uocats , chacun  cent  liures  : & a.  noftre 
Procureur , deux  cens  liures  : à chacun 
des  deux  CommilTaircs  Examinateurs, 
quaréte  liuresrau  Secrétaire  de  la  Cour 
Prefîdiale,  foixante  dix  liures  : au  Clerc 
d’Audiencc, cinquante  liures:  à cha- 
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cun  desdeux  Huiffiersaudiéciers,  cin- 
quante liu  res  : à chacun  des  autres  qua- 
tre Huiffiers  Sergens  Royaux,  quarate 
liures:au  Receueur  & payeur  des  gages 
des  Officiers  defditsSieges.fept  vingts 
liures.  Tous  lefcjuels  gages  rcuenasen- 
femble  à la  Tomme  de  cinq  mil  liures, 
feront impofez  & leuez  annuellement 
en  noftreditc  Prouince  & généralité 
dudit  haut  & bas  païs  d’ Auuergne,  c 6- 
jointement  auec  les  gages  des  autres 
Officiers  de  pareille  qualité,  & mis  es 
mains  du  Receueur  & Payeur  des  ga- 
ges dcfdits  Officiers,  de  quartier  en 
quartier, par  leReceueur  general  des  fi- 
nâces  en  ladite  généralité  d’A  uuergne, 
pour  les  diftribuer  & payer  aufdits  Of- 
ficiersde  quartier  en  quartier  ainfi  qu’il 
eft  accouftumé.  Etàcette  fin  fera  lai  ffié 
fonds  de  ladite  Tomme  de  cinq  mil  li- 
ures par  chacune  année , à commencer 
au  premier  iour  de  J âuicr  prochain  mil 
fix  cens  trente  Tix,  dans  les  cftats  de  nos 
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finances  qui  feront  par  nous  enuoyez 
par  chacü  an  en  ladite  généralité.  T ous 
lefquels  Officiers  de  ludicaturc  iuge- 
iont  & décideront  en  dernier  redore, 
toutes  les  matières  Prefîdiales,  ciuiles 
& criminelles  de  ladite  Ville  de  Briou- 
dc,  & autres  villes,  terres,  iufticcs  & 
feigneuries  y reflbrtiflantes  cy  • deuant 
déclarées,  & des  autres  matières  dont 
ils  deuront  con  noift  re  en  première  i n- 
fiance.ou  par  appel  comme  les  autres 
Officiers  deldites  Sencfchauflees,  & 
Prefidiau*  de  noftrcdit  Royaume. 
Lespourucus  defqucls  Offices  cafuels 
iouyront  de  la  difpenfe  des  quarante 
iours,  durât  le  temps  qui  refte  à expirer 
de  noftreDeclaration  du  vingt-feptié- 
me  Ianuier  mil  fix  cens  trérc,fans  qu’ils 
foient  tenus  de  payer  aucun  preft  ny 
droiÆt  annuel,  duquel  nous  les  auons 
entièrement  déchargez  &déchargeos, 
& fans  qua  l’occafion  du  decez  qui  | 
pourroit  arriuer  d’aucus  defditspour- 


ucus,  leurs  offices  puifsec  cftrc  déclarez 
vacquans,ny  impctrablcs,  ains  feront 
conferuez  à leurs  vcfucs,  heritiers  ou 
ayans  caufc , qui  en  pourront  difpofcr 
pédant  ledit  temps;  Pouraufdits  Offi- 
ces cftrc  dés  à presét  par  nous  pourueu, 
& cy-aprcs  quand  vacation  efeherra 
des  cafucls  par  mort , forfaiékure,rcfî- 
gnation  ou  autremét , mefmes  aux  hé- 
réditaires à toutes  mutatios  de  perfbn- 
nes  fuffifantes  & capables.  Si  don- 
nons en  mandement  ànosamcz 
féaux  Côfeillers  les  Gés  de  nos  Coptes 
à Paris,  de  faire  regiftrer  purement  le 
prefent  Ediét,  nonobftat  oppofitions 
pu  appellations  quelconques;  la  con- 
noiffance  dcfquelles , fi  aucunes  inter- 
uiennent,nous  retenons  en  noftrcdic 
Confeil,  & l’interdifons  à toutes  nos 
Cours  & autres  luges.  Car  tel  eft 
noftre  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofc 
ferme  & ftablc  à toujours , nous  auons 
fait  mettre  noftre  fccl  à ccfditcs presé- 
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tes,fauf  en  autre  chofe  noftre  droid, 
&Tautruy  en  toutes.  Donne'  à faind 
Germain  en  Layc , au  mois  de  Décem- 
bre, lan  de  grâce  mil  fix  cens  trente- 
cinq,  Et  de  noftre  règne  le  vingt-fi- 
xicfme.  Signé, LO  V I S.  A coftc,vifa. 
Et  plus  bas, Par  le  Roy,  DELOME- 
N I E-  Et  féellé  du  grand  feau  de  cire 
verte,  fur  lacs  de  foye  rouge  & verte. 

Et  encor  eft  écrit; 

r i ; . \ ’t  J 

Leu,  publié  & regiftréen  la  Chambre 
des  Comptes,  Oüy  le  Procureur  General 
du  Roy , par  Monfieur  le  Duc  d’Orléans, 
Frere  'uniepte  de  fa  Majefié  ,'venu  exprès 
en  ladite  Chambre,  afiijlé  du  fleur  zJMa- 
refchal  d‘  Ejlrée,&  des  jieurs  iMubery  & 
Colmoulins,  Confiillers  de  fadite  Maje- 
jlé en [es  Confeils,  le  'vingtième  iour  de  Dé- 
cembre mil  fix  cens  trente-cinq. 

fignc,  GOBEL1N. 


EDIGT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION  ET 
augmentation  en  Ton  Grand  Confeil,de  deux 
Prcfidcns,  difpenfez  d’eftre  Maiflres  des  Re- 
queftes,  Dix  Confeillers,  Quatre  Huifliers, 
Vn  Controolleur  des  Greffes,  Vn  Controol- 
leur  des  Configurions, &:  Vn  Commis  audit 
Controolle.  Auec  faculté  aux  autres  Prefi- 
dens  dudit  Grand  Confeil,  de  defvnir  leurs 
charges  de  Prefidens,  d’auec  celles  de  Mai- 
flces  des  Requeftes. 

N 

'w  * ’ / v \ . ' 

Vérifié  en  U chambre  des  Comptes  le  loi 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel,  Imprimcus 

ordinaire  du  Roy. 

Mi  DC.  XXXVI.  

^Anec  Primlege  de  fa  Maiejlé . 


g*  de  France  de  de  Nauarre , A tous 
prefens de  avenir.  Salut.  Ayant 
Lf  efté  attribué  par  plufieurs  Edi&s 
cj  6e  Déclarations, la  iurifdi&ion  &: 


OVIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy 


J?  p ^ - cognoiffance  de  plufieurs  matiè- 

res à noftre  Grand  Confeil,  composé  à diuers 
temps  dvn  nombre  de  Prefidens  de  Confeillers 
cniceluy,quiferuentpar  ficmeflre  aux  lieux  de 
endroits  où  ils  font  par  nous  commandez  de  fe 
trouuer  à noftre  fuitte  : Nous  auons  fouuent  re- 
çeu  des  plaintes,de  la  longueur  qui  fe  trouue  en 
la  deciuon  de  iugement  des  differens  qui  s’y 
traittent , au  grand  preiudice  des  parties  plai- 
dantes , qui  font  obligez  de  fuiure  noftredit 
Grand  Confeil, à grands  frais  : Ce  qui  narriue 
point  par  le  manquement  des  Officiers  , mais 
pluftoft  du  petit  nombre  d’iceux  : de  de  ce , que 
ceux  d’entr’eux  qui  font  auancez  en  âge, ne  peu- 
uent  le  plus  fouuent  fe  tranfporter  aux  lieux  où 
fe  tient  la  feance  de  noftredit  Grand  Confeil, 
pendant  nos  voyages.  Cette  occafion  de  plain- 
te,iointe  à la  neceflité  que  nous  auons  d’eftre  fe- 
courus  de  grandes  fommes  de  deniers,  pour  la 
folde  6e  entretenement  des  gens  de  guerre,  dont 
font  compofees  les  Armées  que  nous  auons  fus 
pied  en  plufieurs  endroits , tant  dedans  que  de- 
hors noftre  Royaume , pour  nous  oppofer  à for- 
ce ouuerte!aux  anciens  ennemis  de  cét  Eftat: 
Nous  faifant  recourir  aux  plus  raifonnables 
moyens  d y poüruoir , de  d’efperer  ledit  fecours; 


/ 
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Nous  auons  eftimé  le  pouuoir  attendre  de  k 
création  d'aucuns  Prefidens  & Confeillers  en 
noftredit  Grand  Confeil , outre  le  nombre  an- 
cien, en  accordant  aufïi  aux  Prefidens  ja  eftablis 
la  faculté  d£  def-vnir  leurs  charges  d’auec  celles 
de  Maiftres  dqsRequeftes  ordinaires  de  noftre 
Hoftef, en  payant  à nos  Parties  Cafuelles , les 
fom mes  à quoy  ils  feront  pour  ce  modérément 
taxez  en  noftre  Confeil  : Sçavoir  faisons, 
Qirapres  auoir  mis  cét  affaire  en  deliberation 
en  noftre  Confeil,  où  affiftoient  aucuns  Princes 
de  noftre  Sang, au  très  Princes , Officiers  de  no- 
ftre CoMrpnne  , 8c  autres  grands  8c  notables 
perfonnages  : De  l e V r advis  , & de 
noftre  certaine  fcience  , plaine  puiftance  8c 
authorité  Royale  , Auons  par  le  prefent  E- 
diét,  perpétuel  8c  irreuocable  , créé  , érigé 
& eftably  , créons,  érigeons  8c  eftabliftons 
en  tiltre.  d’Offices  formez  , deux  Prefidens  en 
noftredit  Grand  Confeil , que  nous  voulons  e- 
ftre  difpenfez  d’eftre  Maiftres  des  Requeftes, 
qui  eft  vn  à chacù  femeftre  : Dix  Confeillers,  qui 
cft  cinq  au  femeftre  d’yuer,  &c  les  cinq  autres  au 
femeftre  d’Efté:Quatre  Huifficrs,  Vn  Controol- 
leur  des  Greffes,  8c  Vn  Controolleur  des  Con- 
signations héréditaires  fans  gages , Vn  Commis 
audit  Controolle  des  Confignations  aufïi  here- 
ditaire,  aux  gages  de  trois  cens  hures.  Lefquels 
Offices  nous  auons  ipints  & vnis,  ioignons  8c 
vniffons  au  corps  de  noftredit  Grand  Confeil, 
pouryeftre  par  nous  dés  à prefent  pourueu  de 
perfonnes  de  capacité  requife , 8c  cy- apres  quad 
vacation  efcherra,ôc  çn  iouyr  par  les  pourueus, 


Sçauoirlefdits  Prefidens  de  trois  mil  liurcs  de 
gages  chacun  : 8c  pour  lefdits  Confeillers , de 
tels  &:  femblables  que  les  autres  Officiers  de 
noftredit  Grand  Confeil;  &tant  lefdits  Prefî- 
dens  que  Confeillers,des  mcfmes  honneurs,  au- 
thoritez , prérogatiues,priuileges,  exemptions, 
droits,  profits  &émolumens,pouuoir  & iurifdi- 
éfcion  dont  iouyflent  ou  doiuent  iouyr  fembla- 
bles Officiers  de  noftre-dit  Grand  Confeil*  Lef- 
quels  gages  leur  feront  payez  du  fonds  qui  fera 
pour  cét  effet  employé  dans  nos  eftats  de  la 
mefme  nature  de  deniers  que  ceux  des  anciens 
Officiers,  8c  deliuré  par  chacun  an  aux  Rece- 
ueurs  Sc  Payeurs  defdits  gages, pour  en  faire  le 
payement  aufdits  deux  Prefidens , dix  ConfeiK 
îers,  &vn  Commis  au  Controolle  des  Confia 
gnations,  créez  par  ce  prefent  Ediâ,  à com- 
mencer du  iour  & datte  de  leurs  prouifions  auf- 
dits  Offices.  Et  defirans  fauorablement  traiter, 
ceux  qui  feront  pourueus  defdits  Offices , créez 
par  le  prefent  Ediéfc,  Nous  les  auons  volontaire- 
ment, &:  de  noftre  grâce  fpeciale  difpenfez  8c 
difpenfonspendantnxannees,  qui  commence- 
< ront  en  la  prochaine,  de  la  rigueur  des  quaran- 
te iours,  &iceux  admis  au  payement  du  droid 
annuel  , fur  le  pied  de  Féualuation  de  pareils 
Offices  de  noftredit  Grand  Confeil  durant  lef- 
dites  fix  années,  fans  pour  ce  payer  aucun  preft 
nyaduance:Et  les  auons  en  outre  defehargez  8c 
exemptez  du  payement  du  droiét  annuel  pour 
l’année  en  laquelle  ils  feront  pourueus  , fans 
qn’aduenant  leurdeceds  pendant  icelle  , leurs 
Offices  puiflenteftre  déclarez  vacans  ny  impe- 
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trahies.  Comme  auflivoulans  gratifier  les  Pre- 
flderis  de  noftre  Grand  Çonfeil  iaeftablis,  Nous 
leur  auons  par  cefdites  prefentes, accordé  de  ac- 
cordons la  faculté  de  def- vnir  leurfdites  charges 
de  Prefidenc,d’auec  celle  de  Maiftre  des  Reque- 
fte*  ordinaire  de  fon  Hoftel,  en  payant  en  nos 
Parties  Cafuelles  les  fommes  à quoy  pour  ce  ils 
feront  modérément  taxes  en  noftre  Confeil, 
dans  le  temps  qui  leur  fera  par  nous  ordonné. 
Si  donnons  en  mandement  à nos’amez  de 
féaux, Confeillers les  Gens  tenas  noftre  Chabrc 
des  Comptes  à Paris  5 Que  ces  prefentes  ils  fa- 
cent  lire,  publier  ôcregiftrer , de  le  contenu  en 
icelles  garder  de  obferuer  , fans  qu’il  y fort  con- 
treuenuen  quelque  forte  quecefoit , nonob- 
ftant  quelconques  Edids,  Ordonnances,  Dé- 
clarations & Lettres  à ce  contraires,  anfquelles 
de  aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y conte- 
mues,  nous  auons  dérogé  & dérogeons  parcef- 
dites  prefentes  : Car  tcléft  noftre  plaifîr.  Et 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  de  ftabie  à toufiours, 
nous  y auons  fait  mettre  noftre  feei , fauf  en  au- 
tre chiofe  noftre  droid,&  de  Paurruy  en  toutes. 
Donne  à Saind  Germain  en  Laye  , au  mois 
de  Décembre  l’an  de  grâce  mil  fix  cens  trente- 
cinq^  de  noftre  régné  le  vingt- fixiéme.  Signé, 
Lovis,  & plus  bas,  ParleRoy,  de  Lomenie, 
acofté,vifa,  de  feellé  du  grand  Seau  de  cire  ver- 
te , fur  lacs  de  foye  rouge  de  verte.  Et  encor  eft 
eferit  : 

Leu  y publié y & regijlréen  la  Chambre  des 
Comptes  y Ouy  le  Procureur  General  du  Roy> 


par  Monjïeurle  Duc  d'Orléans,  Frere  v nique 
de  fa  Maiefté,  venu  exprès  en  ladite  Cham- 
bre,afifté  du fitur  Marefchal  d'Eftrée,&  des 
feurs  \_Jubery&  Colmoulins , Cenfeillers  de 
fadite  Maiefié , en  fes  Confeils,  le 20.  lourde 
Décembre  mil  fix  cens  trente-cinq . 

Signé,  Go  b el  in. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  ATTR1BVTION 
iufques  à fix  cens  mil  liures  d’aug- 
mentation de  gages  , aux  Officiers 
des  Cours  Souueraines,  Iudicature, 
Finance  & autres. 


Vérifié  en  la  chambre  des  Comptes  le  zo. 
Décembre 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel,  Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

' M.  DC.  XXXVI.  — 

lAmc  Privilège  deft  Maiejlé. 


y " , 


\ OVI S par  la  grâce  de  Dieu 
\ Roy  de  France  6c  de  Na- 
3 uarre,  A cous  prefens  6c  à 
^ venir,  Salut.  Ayant cy-de- 


uant  confidcré  auec  quel 
trauaii  6c  affiduité  les  Officiers  de  nos 
Cours  fouueraines, vaquent  à l'exercice 
de  leurs  charges,  6c  le  peu  de  reuenu  6c 
émolument  qu'ils  en  reçoiuen  t,qui  n’eft 
pas  fuffifant  pour  en  entretenir  la  digni- 
té : Nous  aurions  par  noftre  Edid  du 
mois  de  luillet  mil  fix  cens  vingt-deux, 
attribué  aux  Officiers  de  noftre  Cour  de 
Parlement , Chambre  des  Comptes  6C 
Çourdes  Aydes  de  Paris , 6c  dé  noftre 
Grand  Confeil , des  augmentations  de 
gages  , iufques  à deux  cens  cinquante 
mil  liuresparan  : lefquellesaugmenta- 
tions  auroient  efté  leuées  par  nofdits 
Officiers,  6c  le  furplus  par  ceux  qui  en 
auroient  voulu  acquérir  : en  telle  forte 
que  nous  aurions  efté  lors  vtilcmcnt  fc- 
courus  de  la  finance  par  eux  payée  pour 
ceft  effeéfc.  Ce  qui  nous  fait  efperer,  qu’à 
prefentque  nous  fommes  obligez  plus 
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que  Jamais , die  rechercher  quelque  affi- 
fiance  de  nos  fubiets  les  plus  affe&ion- 
nezànoftre  feruice,pour  employer  à la 
folde&:  entretenementdes  armée^quef 
nous  tenons  fus  pied, pour  nous  oppofcr1 
aux  ennemis  de  celle  Couronnedes  Of- 
ficiers tant  de  nos  Cours  Souueraines, 
qu’autres  de  Iudicature  de  ce  Royau- 
me, fe  porteront  volontiers  à acquérir 
quelques  augmentations  de  gages , qui 
leur  feront  attribuées , iufqueyà  la  moi- 
tié de  ce  que  montent  lents  anciens  ga- 
ges, ou  telle  autre  fomme  qu’ils  aduife- 
ront,  à prendre  fur  les  mefmes  natures 
de  deniers , fur  lefquels  font  allignez 
leursanciens  gages:  Sçavoir  faisons, 
Quhpres  auoir  mis  ceft  affaire  en  delibe- 
ration en  noflre  Confeil , où^ffifloient 
aucuns  Princes  de  noflre  fang  , autres 
Princes , Officiers  de  noflre  Couronne, 
5c  autres  grands  5c  notables  perfonna- 
ges.  DE  levr  adviS  , & de  noflre  cer- 
taine fcience,pleine  puiffance  5c  autho- 
rité  Royale  , Auons  par  cefluy  noflre 
prefent  Ediél perpétuel  5c  irreuocable, 
attribué  &atctibuons3à nos  Officiers  de 
toutes  nos  Cours  de  Parlemens,  com- 
pris les  Maiflres  des  Requefles  ordinai- 


res  de  noftrc  Hoftel  , Chambres  des 
Comptes,  Cours  des  Aydes,  de  noftrc 
Grand  Confeil,  ôc  autres  nos  Officiers 
de  Iudicature,Finance,  ou  autres  géné- 
ralement quelconques,  fix  cens  mil  1n 
uresparan,  par  forme  d’augmentation 
de  gages.  A les  auoir  &:  acquérir  par 
chacun  d’eux,  à prendre  fur  le  reuenu 
ordinaire  de  nos  Gabelles  , ou  telle  au- 
tre nature  de  deniers  fur  lefquelles  fc 
prennent  leurfdits  anciens  gages.  Pour 
defdites  augmentations,  jouyr  par  ceux 
de  nos  Officiers  qui  les  voudront  acqué- 
rir,conjointement  ou  feparémentàleurs 
Offices, &:  en  eftre  payez  par  les  Payeurs 
de  leurfdits  anciens  gages  fur  leurs  fim- 
ples  quittances.  Sous  le  nom  defquels 
Payeurs  , en  fera  laifle  fonds  dans  nos 
eftats  , coniointementauec  lefdits  an? 
ciens  gages.  Pour  raifon  defquelles  aug- 
mentations,tantnos  Officiers  denofdi- 
tes  Cours  fouueraines,  de  Iudicature, 
Finance  ôe  autres  , ne  feront  tenus  de 
payer  à l’aduenir, pins  grandes  fommes  à 
caufe  du  droid  annuel  ourefiçmation  de 

O 

leurs  Offices,  que  celles  qu’ils  payent  à 
prefent.  Pour  faciliter  la  vente  defdites 
augmentations  des  gages, nous  voulons 
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que  ceux  qui  feront  porteurs  des  quit- 
tancesduTreforier  de  nos  Parties  Ca- 
fuelles  expédiées  pour  icelles,  iouy  (Tenc 
des  gages  y contenus  , du  iour  3c  datte 
du controolle dcfdites  quittances,  tout 
ainfi  que  feroient  ceux  de  nqfdits  Offi- 
ciers aufqucls  ils  font  attribuez:  3c  quils 
en  foient  payez  de  quartier  en  quartier 
par  ceux  qui  en  feront  la  recepte  , fur 
leurs  (impies  quittances,  qui  feront  paf- 
fées  3c  allouées  en  la  dépenfe  de  leurs 
eflats  3c  comptes  fans  difficulté.  Si 

DONNONS  EN  MANDEMENT  ànosamez 

3c  féaux  Confeillers  les  Gens  de  nos 
Comptes  à Paris , Que  le  prefent  Ediéfc 
ils  facent  lire,  publier  3c  regiftrer , 3c  du 
contenu  en  iceluy , iouyr  3c  vfer  pleine- 
ment 3c  paifiblement  lefdits  Officiers, 
autres  porteurs  de  quittances  de  nofdi- 
tes  Parties  Cafuellcs,  fans  fouffrir  qu’il 
leur  foit  fait  ou  donné  aucun  empefehe- 
ment  au  contraire:  Car  tel  eft  noftre 
plaifirmonobftant  quelconques  Ediéfo, 
Ordonnances  3c  Lettres  à ce  contraires, 
aufquelles  3c  aux  dérogatoires  des  dé- 
rogatoires y contenues,  nous  auons dé- 
rogé 3c  dérogeons  par  ces  prefentes,au£ 
quelles  afin  que  ce  foit  choie  ferme  3c 
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ftàble  atoufiours,nous  y auons  fait  met- 
tre noftre  feel  » fauf  en  autre  chofe  no- 
ftre  droi&,&:  Tautruy  en  toutes.  Donne 
à Saind  Germain  en  Laye  au  mois  de 
Décembre  , l’an  de  grâce  mil  lîx  cens 
trente-  cinq, &:  de  noftre  règne  le  vinge- 
fïxiémc.  Signé,  Loyis,  &furlereply, 
Par  le  Roy,  de  LoMENiE,acofté,  vifa, 
&feeléesfurlacsde  foye  rouge  & ver- 
te, du  grand  Seau  de  cire  verte. Et  encor 
reft  écrit; 

Leu , publié,  & 'regiflré en  la  Chambre  des 
Comptes , Ouy  le  Procureur  General  du  Roy, 
par  Monfieurle  Duc  dy  Orléans,  Frere  unique 
de  fa  Maiefié,  venu  exprès  en  ladite  Ch  am- 
bre,apftê  du  fieur  Mare/ch  al  dyEfirée,&  des 
fieurs  y^Lubery  & Colmoulins,  Confeillers  de 
fadite  Maiefié , en  fies  Cûnfiils,  le  20,  tour  de 
Décembre  mil fix  cens  trente-cinq . 

Signé,  Go  b xi  in. 
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EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
d’vnc  Troifiéme  Chambre  en  la 
Cour  des  Aydes  deParis;Ec  de  deux 
Prcfidens  & douze  Confeillerspoup 
la  compofer. 

Vérifié  en  la  chambre  des 

'^■îydes 


h paris; 

Chez  Chartes  Morel,  Imprimer? 
ordinaire  du  Roy. 

mTdcTxxxvi. 

'Am  ïmilege  de  fa  Matejlé. 
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O V I S par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  & déNauar- 
re , A tous  prefens  & à venir. 
Salut.  Les  grandes  & extraordinaires 
dépenfesà  quoy  nous  sômes  engagez, 
pour  fatisfaire  àlafdlde&cntretene- 
mét  des  armées  que  nous  auôs  fus  pied 
enplufieurs  endroits,  tant  dedans  que 
dehors  ce  Royaume , dontle  nobre  cft 
de  plus  de  deux  cens  mil  hommes  de 
pied , & trente  mil  chcuaux  : afin  que 
par  les  genereux  efforts  d’vne  guerre 
ouucrte  contre  les  anciens  ennemis  de 
cet  Eftat , nous  puiffions  acquérir  vne 
vraye  & durable  paix  à nos  fubjets,  & 
paruenir  à celle  de  toute  la  Chreflicté.- 
Nous  fommes  cotraints  de  rechercher 
toutes  fortes  de  moyens,  dont  nous 
puiffions  efperer  vne  propre  a fli  fiance 
cnvnc  fi  preffante  neceffité.Et  comme 
lesoccafiôs  paflees  nous  ont  obligé  de 

A ij 


4 

créer  plusieurs  Offices  de  Finacc.  Mef- 
mesleur  attribueràdiuerstépsplufieurs 
augrpéçatiçms  de  gages  & droits,  dont 
ils  onteftéfell  emé  t fur  e h a rgez,  qu’il  fe- 
roit  impoftible d’en  plus  rienefperer: 
Nous  aüôs  eftimé que  nous  ne  pouuôs 
déformais  attédrevn  pl9  prôpt&affeù- 
ré  fccours,  que  par  l’augmentation  de 
quelques  Officiers  en  nos  Cours  fou- 
ueraines:  mefmes  de  créer  & eftablir 
vneTroifiéme  Çhâbre  en  noftre  Cour 
des  Aidesde  Paris, outre  que  ladite  créa- 
tion apportera  du  foulagcmét  aux  par- 
ties plaidantes  dans  ladite  Cour,  par  la 
propre  decifîo  de  leurs  procez  & diffe- 
rents y pendans.  Sçavoir  Faisons, 
Qif  apres  auoir  mis  cet  affaire  en  delibe- 
ration en  noftre  Confeifoù  affiftoient 
aucuns  Princes  de  noftre  Sang , autres 
PrinceSjOfficiers  de  noftre  Couronne, 
8c  autres  grands  & notables  perfonnar 
gcs:  De  levr  advis,  &denoftrc 
certaine fciéce, plaine  puiffance  & au- 
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thoritc  Royalc,Nous  auons  par  cettuy 
nofkre  prefentEdid  perpétuel  &irrc- 
uocable,  crée,  érigé  & cftaby,  créons, 
érigeons  '&  cftabliilons  vneTroifiéme 
Chabreen  noftrediteCour  des  Aydes 
de  Paris , outre  les  deux  qui  y sot  à pre- 
fent.  Laquelle  Troifiéme  Châbre  fera 
compoféedcdeuxPrefiden$,&  douze 
Confeillers,lefqucls  nous  auons  auffi 
creez  & erigez.creos  & érigeons  en  fil- 
tre d’offices  formez,  à l’inftar  & aux 
mefmcs  honneurs&  authoritez,prero- 
gatiues , priuileges , exemptions , pou- 
uoir  5junfdi£tions, gages,  droits,  pro- 
fits & émoluments , tels  & femblables 
dont  jouyffcnt  les  autres  Prefidens  &: 
Côfeillers  de  ladite  Cour.  Lefquels  ga- 
ges feront  pris  & payez  tout  ainfi  & en 
la  mef  me  forme  & maniéré  que  ceux 
des  autres  Officiers  de  noftrediteCour: 
Et  à cette  finie  fôds  des  gages  d’icelles, 
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fera  augmenté  de  ce  que  fe  trouucronc 
monter  ceux  defdits  deux  P refidens,  & 
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douzeConfeilleïs  prcfentement  créez, 
rois  és  mains  des  Rcceueurs  Si  Payeurs 
defdits  gages  par  chacun  an,  pour  en 
faire  le  payement  aufdits  Officiers,  à 
commencer  du  iour  Si  datte  de  leurs 
prouifions.  Pour  aufdits  Offices  de 
deux  Prefidens,  Si  douze  Confeillers 
prefentement  crcez,  eftre  dés  à prefent 
par  nouspourueu  de  perfonnes  capa- 
bles, & condition  requife,  &cy-apres 
quand  vacation  écherra  par  mort,refi- 
gnation  ou  autrement.  Les  pourueus 
defquels  Offices  de  deux  Prelîdens,  Si 
douze  Côlèillers  à prefent  créez,  Nous 
auôs,  de  noftre  grâce  fpecialc,  difpenfé 
&difpéfonspendâtfîx  années,  quico- 
méceront  en  la  prochaine.de  la  rigueur 
des  quarante  iours  : Si  iceux  admis  au 
payement  du  droidt  annuel,  fur  le  pied 
de  l’eualuatio  de  pareils  Offices  de  no- 
ftredite  Cour  des  Aydes.durât  lcfdites 
fix  années,  sas  pour  ce  payer  aucü  preft 
ny  auancc  : Et  les  auons  en  outre  dé- 
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chargez  & exemptez  du  payement  dû 
droid  annuel  pour  l’année  en  laquelle 
ils  feront  pourueus , fans  qu’aduenant 
leur  decez  pendât  icelle , lefdits  Offices 
puiffenteftre  déclarez  vaeâs  ny  impe- 
trablcs.  Si  donnons  en  mande- 
ment à nos  amez  & féaux  Confeillers 
les  Gens  tenans  noftre  Chambre  des 
Comptes  & Cour  des  Aydes  à Paris, 
Que  ces  prefentes  il  facent  lire, publier 
&regift  rer;Et  le  contenu  en  icelles  gar- 
der & obferuer,fans  qu’il  y foit  contre- 
uenu  en  quelque  forte  que  ce  foit.non- 
obftant  quelconques  Edids,  Déclara- 
tions, Ordonnâces  & Lettres  à ce  con- 
traires,aufquelles  &aux  dérogatoircsy 
contenues, nous'auons  dérogé&  déro- 
gcôsparccfditcsprelèntes.  Car  teleft 
noftrc  plaifir.  Et  afin  que  ce  foit  chofc 
ferme  & ftable  à toûjours , nous  y auos 
fait  mettre  noftrc  feel,  fauf  en  autre 
chofc  noftrc  droid  & l’autruy  en  tou- 
tes. Donne1  à S.  Germain  en  Laye,  au 
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mois  deDecembrc,lan  de  grâce  mil  fix 
cens  trente-cinq,  Et  denoftrç  régné 
le  vingt-fîxéme.  Signé,  LO VI S.  A 
coftc,vifa.  Et  fur  le  reply,  Par  le  Roy, 
DE  LO  M E N I E.  Et  féellé  du  grand 
feau  de  cire  verte,  fur  lacs  de  foye  rou- 
ge &c  verre.  Et  encor  eft  écrit  : 

Leu, publié & regifirê  en  la  Chambre  des  Com- 
ptes, Ouy  le  Procureur  General  du  Roy, par  Mon - 
fieur  le  Bue  d* Orléans,  ' Frere  unique  de  fa  M a- 
je  fié , venu  exprù  en  ladite  Chambre , afiifié  du 
fieur  Marefihal  d'Efirée , & des  fieurs  Aubery 
& Colmoulins , Confeillers  de  fadite  Majefié  en 
fies  Confeils , le  vingtième  ioarde  Décembre  mil 
fix  cens  trente-cinq . 

Signé,  G Ù BEL  IN. 

Leu,  publié  & regifirê  par  le  commande- 
ment du  Roy , porté  par  Monfieur  Frere  v ni- 
que de  fa  ÔMaiefiê,  Bue  d'Orléans,  afiifié  du 
fieur  d'Efirêe  Marefihal  de  France,  & des  fieurs 
i^Aubary  eh*  Colmoulins  Confiillers  en  fis  Con- 
feils dEfiat&  Priué,  Ouy  & ce  requérant  fin 
Procureur  General  : Paru  en  la  Cour  des 

Aydes  les  Chambres  ajfemblêes , le  vingt iefinc , 
tour  de  Décembre  mil  fix  cens  trente-cinq* 
Signé,  BoV 


EDICT  DV  ROY, 


PORTANT  CREATION  ET 


augmentation  en  la  Chambre  des  Comptes 
de  Paris,  dehuid  Maiftres  ordinaires",  fepc 
Corredeurs,  & dix  Auditcurs:Vn  Controol- 
leur  héréditaire  des  Greffes  : Vn  premier 
Huiflîer:  Deux  Controolleurs  Generaux  des 
Rcftes  : Trois  Controolleurs  Relieurs  des 
Comptes-.Quatre  Huifïiers  : Vn  Audiancier: 
Vn  Cotitroolleur  : Vn  Chauffecire  : Et  vn 
Clerc  d’Audiance  de  la  Chancellerie,  qui  fera 
eftabhe  en  ladite  Chambre, 

Vérifie  en  la  Chambre  des  Comptes  le  20 . 


Décembre  16 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel  , Imprimeur 

ordinaire  du  Roy. 


M.  DC.  XXXVI. 
y^Aneç  privilège  de  fa  Maiejlê . 


OVIS  par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  8c  de  Nauarre , A tous 
prefens&  avenir, Salut.  Nousa- 
uons  allez  fait  cognoiflre  les  iu- 
ftes  fujets  qui  nous  ont  porté  à v- 
ne  guerre  ouuerte  contre  les  an- 
ciens ennemis  de  celle  Couronne,au  temps  que 
nous  auions  fuiet  de  nous  promettre  le  plus,  dâs 
vne  heureufe  tranquillité, de  faire  iouyr  nos  Su- 
iets  des  frui&s  de  nos  trauaux  palfez,&  les  fou- 
lager  des  grandes  furcharges  qu’ils  ont  fouffer- 
tes  par  le  palfé.  Mais  comme  nous  efperons  que 
Dieu, qui  cognoill  nollre  cœur  8c  nos  penfees, 
bénira  nos  iulles  armes,&  en  fauorifera  les  fuc- 
cez:  Aulli  voulons -nous  attendre  de  l’affeétion 
de  nos  bons  fubieéts,  8c  particulièrement  des 
Officiers  de  nos  Cours  Souueraines  qui  tien- 
nent les  premiers  rangs,  qu’ils  fe  porteront  vo- 
lontiers à faciliter  l’affillance  qui  nous  eft  necefc 
faire  en  celle  occalion , pour  la  foldc  8c  entrete- 
nement  des  armees  que  nous  auons  fus  pied,  tat 
dehors  quç  dedans  nollre  Royaume  , qui  font 
compofees,  de  plus  de  deuxcés  mil  hommes  de 
pied,&  trente  mil  cheuaux,  compris  les  garni- 
ions  de  nos  Villes  8c  places.  C’ell  pourquoy 
nous  auons  trouué  a propos, de  créer  aucuns  Of- 
fices en  nollre  Chambre  des  Comptes  de  Paris, 
outre  les  anciens , qui  femblent  n’auoir  aucun 
interell  en  ladite  création,  puilquenous  enten- 
dons leur  augmenter  leurs  droiéls  8c  efpices  3 à 
proportion  du  nombre  defdits  Offices  , de  k 
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vente  def 

fecours. 


prompt 
les  auoir 


mis  cét  affaire  en  deliberatiô  en  noïtfe  Confeil, 
auquel  adiftoient  aucuns  Princes  denoftre  Sâg, 
autres  Princes,OfRciers  de  noftre  Couronne,  8c 
autres  grads  8i  notables  perfonnages:  De  levr 
Advis,  8c  de  noftre  certaine  fcience, plaine  puif- 
firnee  8c  authorité  Royale  : Avons  par  noftre 
prefent  Edi<ft,perpetuel  8c  irreuocable, créé, éri- 
gé & eftably,ci  eons , érigeons  8c  èftabliflons  en 
tiltre  d’offices  formez,  Huid  nos  Confeillers 
Maiftresordinairesjfeptnos  Confeillers  Corre- 
<fteurs,&  dixaufti  nos  Confeillers  Auditeurs  en 
noftredite  Chambre  des  Comptes  deParis.pour 
iêruir  moitié  d’entr’euxen  chacun  feincftre , en 
ce  qui  regarde  leftiits  Maiftres  8c  Auditeurs  : 8c 
pour  le  regard  defdits  Corre&eurs  , quatre  au 
femeftre  de  larmier,  &troiscnceluydc  Iuiller: 
Vn  Controolleur  héréditaire  des  Greffes  de  la* 
dite  Chambre,auec  attribution  du  tiers  des  ef- 
molumens  defdits  Greffes,  8c  Je  droit  héréditai- 
re du  parifis  defdits  GrcffeSjque  nous  voulons  y 
eftreeftably,  ainfi qu’en  toutes  nos  Iuftices  , & 
vendus  à faculté  de  rachapt  perpétuel  : Vn  pre- 
mier Huiifier  au  femeftre  de  Iuillet,laiftant  le  fe- 
meftre  de  Ianuier  à celuy  jâ  créé:  Deux  Côtrool- 
leurs  Generaux  des  reftes  de  ladite  Chambre, 
outre  celuy  jàeftably ‘.Trois  Concroolleurs  Re- 
lieurs des  Comptes  de  ladite  Chambre  , Quatre 
HuiffiersîEt  outre, vn  Audiencier,vn  Controol- 
leur,vnChauffeciic,  &vn  Clerc  d*  Audience  de 
la  Chancellerie  , que  nous  voulons  aufli  pour  , 
ceft  effeéb  eftre  eftablie  en  noftredite  Chambre: 
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Et  que  les  fix  anciens  Maiftres  de  chacun  feme- 
ftrc, chacun  à Ton  tour , ayent  par  mois  la  garde 
des  Seaux  d’icelle , pour  feeller  toutes  expédi- 
tions qui  feront  efmanées  de  ladite  Chambre. 
Touslefquels  Offices  nous  auonsioints  8c  vnis, 
joignons  &:  vniftons  au  corps  de  noftredite 
Chambre  des  Comptes,  pour  y cftre  dés  à prc- 
fent  par  nous  pourueu  de  perfonnes  capables, 
8c  cy-apres  quad  vacation  y arriuera,&  en  iouyr 
par  les  pourueus  defdits  offices, aux  gages,  hon- 
neurs,authoritez,  prerogatiues,  priuileges,  exé- 
ptions.pouuoir,  fon&ion,iurifdidion,  efpices, 
droi&s, profits  &emolumens, tels  fi:  femblables 
dont  iouyflent  ou  doiuent  iouÿr’  femblables 
Officiers  de  noftredite  Chambre.  Et  feront  lef 
dites  elpiccs  augmentées  à cefte  fin,  à proporriô 
de  ce  qu’elles  fe  trouueront  monter  pour  lefdits 
Officiers  creéz  par  le  prefent  Edid  ; & tant  lef- 
dites  anciennes , que  celles  d’augmentation , 
partagées  &diftribuées  entre  tous  les  Officiers 
de  ladite  Chambre.Et  quant  aux  gages  des  Cô- 
troolleurs  Relieurs, à railon  de  deux  cens  Iiures 
chacun , que  nous  leur  auons  attribué  8c  attri- 
buons, ils  en  feront  payez  du  fond  qui  fera  aug- 
menté dans  nofdits  eftats,de  la  mefmc  nature  de 
deniers, que  ceux  des  anciens  Officiers  de  ladite 
Chambre, & deiiuréaux  Receueurs  8c  Payeurs 
defdits  gages,  à commencer  duiour  8c  datte  de 
leurs  prouifions. Comice auffi  nous  auons  attri- 
bué 8c  attribuons  aufdits  Audiencier,  Clôtrool- 
leur,Chauffecire,&:  Cler  d’Audicncc  de  ladite 
Chancellerie, pareils  honneurs,authoritez,  pre- 
rogatiucs3exemptions,priuileges, gages, droi&s, 
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6c  cmoïumens  dont  iouyflcnt- femblables  Offi- 
ciers de  la  Chancellerie  de  noftre  Cour  de  Par- 
lement de  Paris.  Defquels  gages,  droids,  & ef- 
molumens,ils  iouyront  & en  feront  payez  fur  la 
mefme  nature  de  deniers , félon  6c  ainfi  qu’en 
iouyffent  les  Officiers  de  ladite  Chancellerie  de 
noflredite  Cour.  Le  fonds  defquels  gages  fera 
aufïi  fait  es  mains  du  Receueuv  6c  Payeur  des 
gages  de  ladite  Chambre,pour  eftre  payé  aufdits 
Officiers  de  la  Chancellerie, tout  ainfi  que  ceux 
des  autres  Officiers  d’icelle  Chambre.  Et  pour 
reglet  les  droids  du  Seau  des  expéditions  qui 
feront  efmanees  de  ladite  Chambre  ; il  en  fera 
drefïe  eftat  par  noftre  tres-cher  6c  fealCheua- 
ualier  le  fieur  Seguier, Garde  des  Seaux  de  Fra- 
ce,quiferafuiuy&obferuéen  ladite  Chambre* 
Lefquels  droids  du  Seau  appartiendront  aux 
Prendens  & Maiftres  de  ladite  Chambre,  pour 
eftre  diftribuez  entr’eux  comme  leurs  bourfes 
communes.Et  d’autant  que  nous  nous  fommes 
aufïi  promis  de  la  bonne  volonté  de  nos  amez 
6c  féaux  Confeillers  Prefidens  de  noftredite 
Chambre^  qu’ils  ne  voudront  pas  eftre  les  der- 
niers à nous  fecourir  en  cefte  prefente  neceffité 
de  nos  affaires:Nous  auons  eftimé  en  leur  don- 
nant l’occafion  de  nous  faire  quelque  petit  fc- 
cours  , de  les  gratifier  aufïi  de  noftre  part  , de 
quelque  augmentation  de  gages,  conuenables  à 
la  dignité  de  leurs  charges  f 6c  iufques  à la  fom- 
me  de  trente  mil  liures  par  an , qui  eft  a chacun 
trois  mil  liures,  dont  nous  voulons  qu  ils  iouyf- 
fent , à commencer  du  premier  iour  de  Ianuier 
prochain:  tt  à cefte  fin,qu’il  en  fera  fait  fonds  és 
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mains  des  Payeurs  de  leurs  anciens  gages,  de  la 
mefme  nature  de  deniers  dont  Ce  payent  lefdits 
gages:àla  charge  de  payer  par  eux  lesfommes 
auxquelles  ils  feront  pour  ce  modérément  taxez 
en  noftre  Confeil.  Et  defirant  fauorablement 
traitter,  ceux  qui  feront  pourueus  defdits  Offi- 
ces creez  par  le  prefcntEdids  : Nous  les  auons 
volontairement  difpenlèz&  difpenfons  pendît 
Ex  années, qui  commenceront  en  la  prochaine, 
de  la  rigueur  des  quarante  iours,  & iceux  admis 
au  payement  du  droid  annuel, fur  le  pied  del’e- 
ualuation  de  pareils  Offices  de  noftredite  Châ- 
bre, durât  lefdites  fix  années , fans  pour  ce  payer 
aucun  preft,nyaduancé  & accordé  la  grâce  de 
if  eftre  tenus  de  payer  le  droid  annuel  en  l’an- 
nee  de  la  datte  de  leurs  prouifions  , lânsqu’ad- 
uenantleur  decez  pendant  icelles, leurs  offices 
puiflent  eftre  déclarez  vacans,  ny  impetrables. 
Et  pour  le  regard  des  Officiers  de  la  Chancelle- 
rie , que  nous  ordonnons  par  le  prefent  E- 
did  , eftre  eftablie  en  noftredite  Chambre, 
Nous  leur  auons  accordé , droid  de  {uruiuance 
pour  la  première  prouifion  feulement.  Sî  don- 
nons en  mandement  à nos  amcz  & féaux, 
les  Gens  de  nos  Comptes  à Paris,  Que  ces  pre- 
fentes  iis  facent  lire, publier  & regiftrer,6c  le  cô- 
tenu  en  icelles  faire  fuiure , garder  &:  obfcruer, 
fans  quil  y foi  t contreuenu  en  quelque  forte  que 
ce  foit , nonobftantquelconqncsEdids,,  Or. 
donnances  & Lettres  à ce  contraires,  aufqûelle* 
& aux  dérogatoires  des  dérogatoires  y conte- 
nues , nous  auons  dérogé  & dérogeons  par  ceC 
dites  prefentes  : Car  tclcft  noftre  plaiftr.  Et 


afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & fiable  a toufiours. 


nous  y auons  fait  mettre  noftre  feel , fauf  en  au- 
tre chofe  noftre  droi<ft,&:  de  l’autruy  en  toutes. 
Donne'  à Sainét  Germain  en  Laye  , au  mois 
de  Décembre  l’an  de  grâce  mil  fix  cens  trente- 
cinq, & de  noftre  régné  le  vingt-fixiéme.  Signé, 
Lovis,  & plus  bas.  Par  le  Roy,  de  Lomenie, 
a cofté,  vifa,  & feellé  du  grand  Seau  de  cire  ver- 
te , fur  lacs  de  foye  rouge  & verte.  Et  encor  eft 
efcric  : 

Ltu  y publie,  & regftré  en  la  Chambre  des 
Comptes  y Ouy  le  Procureur  General  du  Roy, 
parMonfteurle  Duc  d'Orléans,  Frerevnique 
de  fa  Maiefté , venu  exprès  en  ladite  C h am- 
bre,aftifté  du  fieur  Marefthal  d'Eftrée,&  des 
fieurs  y^Auberyét*  Colmoutins , Confeillers  de 
fadite  Matefté , en  fes  Confeils,  le 20.  lourde 
Décembre  mil fix  cens  trente-cinq . 

Signé  1 Go  b el  in. 
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DECLARATION 

DV  ROY,  PORTANT 
attribution  de  quatre  fols  pour 
ParoilTe  d’augmentation  de  droits 
defignaturesdeRoolIc?,aux  Com- 
miflaircs  examinateurs  des  Efle- 
ftions. 

Verifée  en  la  Cour  des  Aydes , U go.  Décembre 


a paris; 


Chez  C h a k i t s Morel',  Imprimera 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.XXXVL” 

Auec  P uilege  de  fa  Uaiejl  f. 
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g)  O V I S par  la  gra- 
^ ce  de  Dieu  Roy  de 
France  &r  de  Na- 
uarre,  A cous  ceux 
qui  ces  prefenteslct» 
très  verront.  Salut. 
Par  noflrcEdiâ:  du  mois  de  May  der- 
nier, & pour  les  caufes  & confideratiôs 
portées  par  iecluy,nous  aurions  efteint 
& fupprimé  les  Efleâions  particulières 
de  ce  Royaume,  cnfemblc  reüny  & at- 
tribué les  gages,  droi&s  & fonétiôs  des 
Officiers  d’icelles,  aux  Prefidcns,Licu- 
tenans,  AfTefîcurs,  Efleus,  Cotrolleurs, 
Aduocats  & Procureurs  pour  Nous, 
ReccueursdesT  ailles, T aillon,Payeu  rs 
des  gages  des  Efleus  & Greffiers  des  Ef- 
le&ions  principales:  Au  nombre def- 
quels  Officiers , les  Com  miliaires  Exa- 
minateurs defdices  Elections  n'auroicc 
pas  efté  particulièrement  fpccifiez, 
quoy  que  par  les  Commiflions  de  nos 
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Tailles  de  l’année  prochaine , nous  au- 
rions ordonné  l’impofition  de  mefmes 
& femblablesdroicts  pour  lefdits  Cô- 
miflaires  Examinateurs.que  ceux  attri- 
buez par  noftreditEdiûdu  moisdcMay 
idernrer  aux  autresOfficiers  defditcs  Ef- 
le&ions  principales:  Dciquels  droiCts 
lefdits  Commilfaircs  Examinateurs  ne 
pourroient valablement  louïr,  fans  a- 
uoir  fur  ce  nos  lettres  d’attributiô,bien 
que  noftre  intention  ait  toujours  efté 
dé  rendre  commune  à tous  lesOfficicrs 
de  nos  EfleCtions  principales,  la  fon- 
ction des  Officiers  des  EfleCtions  par- 
ticulières, & les  faires  joüyr  également 
desdroidts  portez  parnoftreditEdiCt, 
dans  lequel , par  inaduertance,  lefdits 
Commiffaires  Examinateurs  n'auroiét 
efté  compris.  A ces  cavses,  Apres 
auoir  mis  cet  affaire  en  deliberation  en 
noftre  Confeil:  De  l'advis  d’i- 
CElvy,  & de  noftre  certaine  fcicn- 
ce, plaine  pui  (Tance  & authonté  Roy  a- 
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le,  Auons  dit  & déclaré,  difons& dé- 
clarons par  ces  prefentes,  lignées  de 
noftrc  main,  voulons  & nous  plaift. 
Que  les  Commiflaires  Examinateurs 
desEflcdions  de  ce  Royaume,  joüyf- 
lent  héréditairement, eux, leurs vefues, 
he  ritiers,  luccefleurs  & ayans  caule , de 
pareil  droid  de  quatre  fols  pour  Par- 
roifle,dont joüyflent  les  autres  Offi- 
ciers defdites  Efledions  Lefquelsqua- 
tre  fols  pour  Parroiflc nous  auons,  en- 
tant que  befoin  eft  ou  feroit,  attribué 
& attribuons  auldits  Commiflaires 
Examinateurs , pour  en  joüyr,  foit  par 
leurs  mains,  ou  de  leurs  Commis,  ainlî 
que  bonlpur  femblera:  Lefquelsnous 
voulons  à cette  fin  eftre  employez  à 
l’aduenirennosCommiflions  pour  la 
lcuéejde  nos  Tailles,  fans  que  pour  rai- 
fon  de  ce  ils  foient  tenus  d’en  compter 
en  nos  Chambres  des  Comptes,  ny  ail  - 
leurs, dont  nous  les  auons  difpenfcz  & 
déchargez.  Voulons  que  lefditsdroits 
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de  quatre  fols  pour  Parroifle  foi  eut 
payez  aufditsCommiflair es  Examina- 
teurs defditcs  Efle£tions,  ou  aux  Por- 
teurs des  quittances  de  ladite  attribu- 
tion, à commencer  du  premier  lanuier 
prochain  : A la  charge  de  payer  par 
chacun  defdits  Commi flaires  Exami- 
nateurs, les  Tommes  aufquclles  ils  fe- 
ront pour  ce  modérément  tazez.  Et 
pour  leur  donner  moyen  de  bicn  & fi- 
’clement  exercer  leurs  charges , au 
Dulagemcnt  de  nos  fubjets,  nous  les 
auons  de  nouueau  confirmez  & con- 
firmons en  tous  leurs  priuileges  & at- 
tributions, droifts  de  committimus, 
rang  & fcéance,  exemption  de  toutes 
Tailles,  Aydes  & fubfides,  tutelles,  cu- 
ratelles^ de  toutes  charges  publiques, 
cncores  qu’ils  ne  refident  dans  l’eften-' 
due  de  leur  Efle&ion.nonobftant  tous 
Edi&s,  Déclarations,  Reglements,  A r- 
refts,&  autres  Lettres  à ce  contraires. 
Si  donnons  en  mandement  à 


nos  amez  & féaux  Cofeillers  les  Gens 
- tcnans  noftre  Cour  des  Aydcs  à Paris, 
Que  ces  prefentes  ils  facent  lire,  pu- 
blier & rcgiftrcr,du  contenu  joüyrlcf- 
dirs  Officiers  plainemcnt  & paiilble- 
mér,  ceffant  & faifant  cefler  tous  trou- 
bles & empefehemens  au  contraire, 
nonobftant  oppofitions  ou  appella- 
tions quelconques,  dont  fî  aucunes  in- 
teruicnnét.nous  auôs  referué  lacôniof- 
fance  à noftre  Confcil,&  icelle  interdi- 
te à tous  autres  luges.  Et  dautat  qu’on 
pourroit  auoir  beloin  des  prefentes  en 
plusieurs  & diuers  lieux,  nous  voulons 
qu’aux  copies  dcuëment  collationnées 
par  l’v  n de  nos  amez  & féaux  Confcil- 
lers  & Secrétaires,  foy  foit  adjouftée 
comme  aux  originaux  : C A R tel  eft 
noftre  plaifir.  En  témoin  dequoy  nous 
y auons faic mettre  noftre fecl.  Don- 
ne' à Sainét  Germain  en  Layc  Iedix- 
feptiéme  iour  de  Décembre,  mil  fix 
cens  trente- cinq,  Et  de  noftre  règne, 
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le vingt-fixc'me.  Signé,  LO VI S.  Ec 
furlereply,  Parle  Roy,  DE  LOME- 
N IE.  Et  fcellé  iur  double  queue  du 
grand  féau  de  cire  jaune. 

Et  encor eft  écrit: 

r i t > ''Mj'Ù*'  * 

Leu , publié  & regiftré  par  le  commande - 
ment  du  Roy  > porté  par  Monfeur  Frere  uni- 
que de  fa  CMaiefit\  Duc  d'Orléans  y afiflé  du 
fieur  d'Eftrée  M arefchal  de  F rance , & des  feurs 
^Aubery  & Colmoulins  Confiller s en  fes  Con - 
fils  dEftat&  Priué,\puy  & ce  requérant  fon 
Procureur  General  : ^A  Paris  en  la  Cour  des 
Aydes  les  chambres  ajfemblées  , le  vingtième 
iour  de  Décembre  mil  fix  cens  trente-cinq. 

Signé,  Bovcher. 


-à 
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EDICT  DV  ROY 

PORTANT  CREATION 
dvn  Commis  a chacun 
Controlleur  des  Confia 

gnations' 

. « 

Verijié en  la  Chabre  des  Comptes 
le  20.  Décembre  16 jf. 


A PARIS, 


Chex  Charles  Morel, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 

M.  DC.  XXXVI. 

usitée  Frimlege  de  fa  M aiefté.. 
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O V I S par  la  grâce  de  Dieu, 
Roy  de  France  & deNauar- 
re,  A tous  prefens  & à ve- 
nir, Salut.  Ayans par  noftrc 
Edift  du  moisd’Auril»i627* 
crée  desOffices  de  Controh 
leurs  desCofignations,pourcontroller  les 
quittances  des  Receucurs  defdites  Con- 
fignations,  des  forame  confignées  &:  qui 
fe  doiuenc  configner  en  leurs  mains: 
& par  autre  noftre  Ediétdumois  d’Auril 
dernier,  donné  pouuoir&:  faculté  aufdits 
Controlleurs,  de  paffer  &:  receuoir  les 
quittances , acquits , décharges , &;  autres 
a&es  concernans  lefditcs  Confignations, 
&C  d’en  tenir  rcgiftrcs  : auec  des  attributios 
fi  auarttageufes , qu’ils  ont  moyen  de  s’en- 
tretenir efditcs  charges , auec  l’honneur  &C 
l’affiduicé  requife.  Et  bien  que  l’vne  des 
principales  fondions  defdits  Control- 
leurs, foit  d’aflifter  en  perfonne , au  paye- 
ment du  prix  des  adjudications , &:  d’en  te- 
nir regi(lres&:  controlles , comme  tierces 
perfonnesprepoféepour  la  feureté  publi- 
que entre  lefdits  Receueurs  & creantiers: 
Neantmoins  nousauonsefté  aduertis,que 
la  plus- part  defdits  Controlleurs , fe  dif- 
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penfans  de  vaquer  au  dcu  de  leur  charge, 
commettoient  d’autres  perfonnes, qui  fans 
auoir  ferment  à Iuftice,  affiftent  en  leur 
abfence,  au  payement  des  deniers  defdites 
Cofignations,  & tiennéc  le  regiftre  &:  con- 
trolle  d’icelles  : &:  ainli  font  en  partie  la 
charge  defdits  Controlleurs , dont  ils  ne 
s’acquittent  pas  ü exactement  qu’il  feroie 
neceffaire.  Et  nous  ayant  efté  propofé  pour 
y remedier,  de  créer  des  Commis  en  til- 
tre  aufdits  Concrolles,&  leur  laifler  la  fon- 
ction de  la  plume  au  lieu  defdits  Control- 
leurs: A CËS  CAVSES  , SçAVOIR.  FAISONS, 
Qifayans  fait  mettre  ccft  affaire  en  delibe- 
ration en  noftre  Cônfeil,  où  eftoient  no- 
ftre très- cher  Frere  le  Duc  d’Orléans,  au- 
tres Princes , Officiers  de  noftre  Couron- 
ne , & autres  grands  & notables  perfonna- 
ges:  De  levr  advis,  & dé  noftre  plei- 
ne puiflance  &c  authoricé  Royale,  Nous 
avions  par  le  prefentEdiét  perpétuel  &ir- 
reuocable,  crée  6c  érigé,  créons  6c  éri- 
geons en  tilcre  d’Office  formé  6c  hérédi- 
taire , Vn  noftre -Confeiller  6c  Commis 
de  chacun  des  Controlleurs  des  Configna- 
tions  de  noftre  ditConfeil,  Cour  de  Par- 
lement, Requeftes'de  noftre  Palais,  Re- 
queftes  de  noftre  Hoftel , Cour  des  Ay- 
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des,  Bailliage  du  Palais,  Grand  Confeil  & 
Chaftclet  de  Paris.  Pour  par  ceux  qui  fe- 
ront pourueus  defdits  Offices , faire  pafler 
& reccuoir , à i’exclufion defdits  Control- 
leurs  &:  tous  autres , les  quittances,  ac- 
quits, décharges  &:  autres  aétes  concer- 
nanslefdites  Confignations,  dont  la  fon- 
ction auoit  efté  attribuée  aufdits  Control- 
leurs  par  ledit  Ediddu  mois  d’Auril  der- 
nier : Et  en  l’abfence,  ou  empefchement 
defdits  Contrôlons,  tenir  Regiftre  ôz 
Controlle  de  toutes  les  fommes  qui  feront 
eonfignées  es  mains  des  Receueurs  des 
Confignations , qui  ne  pourroncles  diftri- 
buer  qu’en  la  prefencc  defdits  Contrô- 
leurs, ou  Commis  prefentement  créez, 
lefquels  feront  tenus  de  fournir  le  regiftre 
dudit  Controlle,  figné  & paraphé  d’eux, 
aufdits  Cotrolleurs  ,de  trois  en  trois  mois, 
dont  ils  demeureront  refponfables.  Et 
pour  leur  donner  moyen  de  vaquer  auec 
affiduité  à leurldites  charges , en  l’abfence 
defdits  Contrôleurs.  Nous  leur  auons  at- 
tribué & actribuons  auffi  en  hérédité,  Sça- 
voir,  Au  Commis  du  ControlJeur  des 
Confignations  de  noftre  Confeil , deux 
cens  liures  : Au  Commis  du  Contrôleur 
des  Confignations  de  noftre  Cour  de  Par- 
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lemcnt  de  Paris,  cinq  cens  Iiures  : Au  Co- 
mis  du  Controllcur  des  Confignations  des 
Requeftes  de  noftre  Palai$,cinq  cés  liurcs: 
AuComis  duCôtrolIeur  des  côfignatiôs 
des  Requeftes  de  noftre  Hoftcl,  cent  cin- 
quate  liurcs:  Au  Comis  du  Cotrolleur  des 
Confignations  de  noftre  Cour  des  Aydes, 
deux  cens  cinquante  Iiures  : Au  Commis 
duControlleurdes  Confignations  de  no- 
ftre Grand  Confeil,ccnt  Iiures  : Au  Com- 
mis du  Controllcur  delfconfignations  du 
Chaftelct  de  Paris , quatre  cent  Iiures  : Et 
à celuy  du  Bailliage  du  Palais,  cent  Iiures 
de  gages*  Dont  ils  feront  payez  par  chacun 
an , aux  termes  açcouftumez  fur  leurs  (im- 
pies quittances,  à commencer  du  premier 
iour  de  larmier  prochain,  par  les  Rece- 
ueurs  6c  Payeurs  des  Compagnies  où  cha- 
cun defditsCommis  fera  eftably . Et  à ccfte 
fin,  fera  laifle  fondf  annuellement,  dans 
les  eftats  qui  feront  arreftez  en  noftre  C5  - 
feil,  pour  le  payement  des  gages  des  Offi- 
ciers defdites  Compagnies.  Pour  aufdits 
Offices,  cftre  dés  à prefent  par  nous  pour- 
ucu,  6c  cy-apres  toutes  mutations , de  per- 
fonnes  capables , qui  prefteront  le  ferment 
es  mains  defdits  Controlleurs  : 6c  en  jouyr, 
eux, leurs  hoirs  ,fucceffeur5  6c  ayant  eau- 


fc audit tilcre d'hérédité, fans  quà  Tocca- 
fion  d’icelle,  ny  pour  quelque  caufe  6c  pré- 
texté que  ce  foie,  ilspuiflent  eftre  cenfez 
6c  reputez  domaniaux, ny  fujetsà  vente, 
reuente,  fuppreflion  ou  reduâion  en  ren- 
te, ny  mefmc  àautre  rcmbourfcment,non 
plus  que  nos  Officiers  de  nos  Cours  fou- 
ueraines. 

Si  Donnons  en  mandement 
à nos  amez  6c  féaux  Confeillers  les  Gens 
de  nos  Comptes  à^Paris , Que  noftre  pre- 
fent  Ediét , ils  faccnt  lire , publier  6c  regi- 
ftrer,  6c  du  contenu  en  iceluy,  jouyr  6C 
vfer  les  pourueus  dcfdits  Offices  de  nos 
Confeillers  Commis  des  Contrôleurs 
defdites  Confignations,  plainement  6c  pai- 
fiblement,Nonobftant  que  par  ledit  Ediéb 
du  mois  d’Auril  dernier,  ladite  fonâion, 
de  paffer  lefdites  quittances , acquits , dé- 
charges 6c  autres  aétes  concernans  lefdites 
Confignations , ay t cfté  laiffée  aufdits  Co- 
trolleurs  toutes  cnofesà  ce  contraires, 
aufquclles  6c  aux  dérogatoires  des  déroga* 
toircs  y contenues , nous^uansderogé  6c 
dérogeons  par  cefditcs  prefentes:  Car  tel 
eft  noftre  plaifir.  Et  afin  que  ccfoit  chofc 
ferme  6c  fiable  à toufîours,  nous  auons fait 
mettre  noftre  feel  à cefdi tes  prefentes,  fauf 
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en  autres  chofes  noftre  droiâ  & Tautruy 
en  toures.  Donne"  à S.  Germain  en  Laye 
au  mois  de  Décembre  l’an  de  grâce  mil  fix 
cens  tréte  cinq, 6c  de  noftre  régné  le  vingt- 
fixiéme.  Signé,  LOVIS,  à cofté,vifa:&: 
plus  bas,  Par  le  Roy,  de  Lomenie.  ôC 
fee lié  du  grand  Seau  de  cffte  verte , fur  lacs 

de  foye  rouge  &;  verte.  El  encor  eft  écrit: 

■! 
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Leu  y publié  & régi  f ré  en  la.  Chambre  des 
Comptes  y Ouy  le  Procureur  General  du  Roy  ,par 
Monfieur  le  Duc  d' Orléans , Frerevniquede  fa 
Maiejléy  venu  exprès  en  ladite  Chambre  y ajüjlé 
du fleur  M a refchal  dé  Ejlréey  çfiies fleurs  Aubery 
Ç?  ColmoulinSyConfcillers  de  fadifte  Maie  Hé  en 
fes  Confetlsyle  20.  iour  de  Décembre  1635. 


Signé, 


GOBELIN. 


EDICT  DV  ROY, 

PORTANT  CREATION 
de  Quacre  vingts  quatre  Confeillers 
Secrétaires  de  la  Majefté  , Maifon  5c 
Couronne  de  France  5c  de  fes  Finances, 
joints  5c  incorporez  auec  les  Trente- fix, 
pour  compofer  vn  College  de  Six 
vingts  : Trois  Payeurs  5c  Codcroolleurs 
de  leurs  gages,  5c  Trois  Treforiers  de 
rémolumenc  du  Seau.  ^ 


Publié  au  Seau  , & vérifié  en  Parlement % 
Chambre  des  Comptes  & Cour  des  J y des. 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel, Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 


[M.  DC.  XXXVI. 
*Aucc  Priuilege  de  /a  Majcjîc* 
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O V I S par  la  grâce  de  Dieu  Roy 
de  France  ÔC  de  Nauarre  , A tous 
prefcns  & à venir , Salut.  L e feu 
Roy  Henry  fécond,  par  fon  Edid 
du  mois  de  Nouébre  mil  cinq  cens 
cinquante  quatre, auroit  créé  qua- 
tre-vingts nos  Conieillers  & Secrétaires  de  noftre 
Maifon  & Couronne  de  France,  pour  compofer 
auecles  Sixvingts  defdits  Secreraires,  vn  College 
de  deux  Cens  : Lequel  Edid  auroit  efté  regiftré  en 
noftre  Cour  de  Parlement , Chambre  des  Com- 
ptes & Cour  des  Aydes  de  Paris.  Mais  comme 
nofdits  Secrétaires  dudit  nombre  des  Six  vingts 
éftoient  performes  d’anciennes  familles,  confédé- 
rées par  leurs  feruices,5c  le  rang  qu’ils  tenoient 
préUes  perfonnes  des  Roys  nos  predecelfeurs,  de 
le  peu  d’affaires  qu’il  y auoit  pour  les  occuper  : Sur 
les  remontrances  qui  furent  par  eux  faites-,  ledit 
Edid  fut  reuoqué  par  autre  Edid  du  mois  de  Dé- 
cembre mil  cinq  cens  cinquante  cinq, aulli.  régi ftré 
audit  Parlement , Chambre  des  Comptes  de  Cour 
des  Aydes  : Et  d’autant  que  depuis  lefditsEdids, 
tous  les  Colleges  de  nofdits  Secrétaires , ont  efté 
Ôc  font  encores  a prefent  remplis  de  plufteurs  per- 
fonnes  qui  n’en  font  point  l’exercice,  de  iouyiïènt 
feulement  des  gages , droids  de  priuileges  y attri- 
buez: enforte  que  pour  l’or di Caire  il  ne  s’en  ren- 
contre pas  dix  à la  fuite  de  noftre  Cour , 5c  prés  les 
perfonnesde  nos  amez  de  féaux  Chancelhers  &C 
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Garde  des  Seaux  de  France  ,-Nqus  auons  eftimé 
que  pour  tirer  vn  notable  fecours  en  la  piefentc 
necemté  de  nos  affaires , & fubuenir  à partie  de  la 
folde  & entretenement  de  nos  Armées , que  nous 
tenonsüis  pied . pour  nous  oppofer  aux  ennemis 
de  cét  Eftac , de  fatisfaire  au  foulagement  des  par- 
ties qui  fe  coniomment  en  de  grands  frais  par  le  re- 
tardement des  expéditions,  de  principalement  de 
celles  qui  regarder  les  Lettres  de  Finance , qui  font 
de  beaucoup  accteu'és  par  les  nouueiles  créations 
d’vn  grand  nombre  d’Offices  héréditaires,  de  au- 
tres , Nous  ne  nous  pouuons  feruir  d’vn  moyé  plus 
conuenable,  qued’augméter  le  nombre  des  Tren- 
te-fix  Secrétaires  de  nos  Finances, de  quatre  vingts 
quatre,&accroiftre  leurs  fondions,  gages, droits 
êc  émolumens , afin  que  rendant  lefdits  Offices 
plus  confiderablcs  , nous  puiffions  tirer  vne  plus 
prompte  affiftance  des  deniers  qui  prouiendront 
de  la  vente  d’iceux:  Comme  auffi  de  creér  des  Tre  - 
foriers  Se  Payeurs  de  Controolleurs  des  gages  def- 
dits  Six  vingts  Secretaires,enfemble  desTreforiers 
Secrétaires  de  1 émolument  du  Seau.  A ce  s 
c A v s e s , Sçauoir  faifons,  Qii’apres  auoir  mis  ce. 
fte  affaire  en  deliberation  en  noftre  Confeil,  où 
cftoient  aucuns  Princes  de  noftre  Sang  , autres 
Princes,Officiersdenoftre  Couronne, & plufieurs 
grands  & notables  perfonnages  : De  levr  Ad- 
vis,  & de  noftre  certaine  fcience , plaine  puiftance 
de  authorité  Royale, Nous  auons  par  le  prefent 
Edid  perpétuel  & irreuocable,  créé,  érigé  de  efta- 
bly,creons, érigeons  de  eftabliffons,  Quatre-vingts 
quatre  Offices  de  nos  Confeillers  de  Secrétaires  de 
Nous  ,Maifon&  Couronne  de  France  de  de  nos 
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Finances,  Lefquels  Offices  nous  auons  ioints,  vnis 
& incorporez,  ioignons,  vniflofis  & incorporons 
audit  College  doTrente-fix  nos  Secrétaires  de  de 
nos  Finances  , pour  le  compofer,  comme  nous  le 
compofons , de  fix  vingts , fans  que  les  premiers 
pourueus  defdits  quatre  vingts  quatre  Offices, 
foient  tenus  de  payer  aucun  droidt  de  marc  d'or  : 
Et  en  iouyr  aux  honneurs3authoritez,prerogati- 
ues,préeminences,priuileges,pouuoirs  rranchifes, 
libertez,  immunitez,  exemptions,  droidt  de  Com- 
mittimus , logement  en  noftre  Cour  & fuite  , de 
prés  de  nos  amez  de  féaux  Chancelliers  de  Garde 
des  Seaux  de  France  concurremment  auec  ceux 
du  College  des  fix  vingts  Secretaires,droidts  d’en- 
trée , voix  de  feance,  tant  en  noftre  grande  Chan- 
cellerie , qu’en  celle  de  nos  Parlemens , Cours  des 
Aydes  & Prefidiaux , & aux  Controoiles  d’icelles, 
3c  en  toutes  affemblées  dudit  College.  Pouuoir 
& faculté  de  drefler  &figner  tous  Offices  & Let- 
tres de  Finance,  de  Iuftice  de  autres  fans  nulle  ex- 
cepter: Enfemble  detoutes  les  fonderions  généra- 
lement quelconques,  qui  font  attribuées  &dont 
iouyftent  à prefent  nofdits  Trente-fix  Secrétaires, 
de  ceux  des  autres  Colleges  r tout  ainfi  que  s’ils 
auoient  efté  créés  par  vn  feul  de  mefme  Edidt , en- 
cores  que  le  tout  ne  foit  icy  particulièrement  ex- 
primé. A chacun  defquels  quatre-vingts  quatre 
Secrétaires,^  afin  de  les  rendre  tous  égaux  en  ga- 
ges,mefmes  les  dix  derniers  creéz  ioints  aux  vingt- 
fix  anciens  des  Finances , Nous  leur  auons  attribué 
& attribuons  douze  cens  quatre-vingts  liures  dix- 
fept  fols  de  gages.  A condition  toutefois,  que  les 
dix  derniers  Secrétaires  qui  compofent  le  corps 
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defdits  Trente-fix,  payeront  en  nos  Parties  Ca- 
fuelles,la  finance  à laqualle  ils  feront  modérément 
taxez  en  noftre  Confeil,à  caufe  de  deux  cens  qua  - 
tre-vingtsliures  dix  fept  fols  chacun,  d’augmenta- 
tion defdits  gages  , outre  les  mil  liures  dont  ils 
iouy fient.  Le  fonds  defquels,&  de  ladite  augmen- 
tation, fera  laifie  par  chacun  an , à commencer  en 
l’année  prochaine  dans  les  eftats  de  nofdites  Ga- 
belles , au  mefnve  chapitre  des  gages  defdits  Tren- 
te-fix  nos  Sécréta  res,  & payez  aux  pourueus  def- 
dits Offices,  fur  leurs  fimple^quittances  . de  quar- 
tier en  quartier,  par  le  Payetu* defdits  gages  créés 
parle  prefent  Edid.  Et  pour  donner  moyen  auf- 
dits  Six  vingts  nos  Secrétaires  des  Finances, de 
s’entretenir  en  la  dignité  defdits  Offices , que  nous 
voulons  rendre  des  plus  confiderables  , tk  fu- 
jct  de  nous  feruir  aucc  affedion , foin  &c  fidelité. 
Nous  leur  auons  attribué  & attrf  uons  les  droids 
d’augmentation  de  Seau , qui  enfuiuent , Sçauoir, 
Trois  liures  fur  chacune  Lettre  de  Grâce,  Aboli- 
tion,Rappel  de  Han,  de  Naturalité,  Légitimation, 
Priuileges,  Exemptions , Concédions , Confirma- 
tion d’iceux,  Dons,  Réhabilitation  de  concefiion, 
Amortifiemens , Lettres  d’Afiiette,de  Main-mor- 
te,Eredion  de  Duché,Marquifat,  Comté,  Baron- 
nie, Chaftellenie,  Foi  res,  Marchez,  Lettres  de  Ref 
py,  Edids&  Déclarations  où  il  y aura  parties  in- 
tereflees,  Bénéfice  d’aage  &d’inuentaire,  Reauc- 
ftesciuiles  Propofitions  d’erreur,  & Commiflions 
pour  exercer  offices  : ôc  toutes  autres  Lettres  de 
celle  nature , qui  s’expedient  tant  en  nos  Grandes 
que  petites  Chancelleries,  Trente  fols  furchacun  . 
Office  héréditaire  : Vingt  fols  fur  les  moindres 
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Offices.  Quarante  fols  fur  les  moyens, taxez  à trois 
nul  liures  8c  au  deftus  iufques  à Six  mil  liures  : 8c 
Trois  liures  fur  ceux  de  fix  mil  liures  8c  au  deffiis  : 
Deux  fols  fix  deniers  de  chacun  Relief  d’appel. 
Anticipation,  Defertion , 8c  toutes  autres  Lettres 
fimples  qui  feront  feellées  , tant  en  nos  Grande 
Chancellerie  qu’en  celles  de  nos  Parlemens  : 8c 
Cinq  fois  de  chacune  Expédition,  Attache , Or- 
donnance , eftats  8c  lugemens  qui  s’expedieronr, 
8c  feront  fubjets  au  Seau  des  Chancelleries , cle 
nos  Cours  des  A ydes,  Cours  des  Monnoyes,  Bu- 
reaux de  nos  Finances , Sieges  Prefidiaux , Baillia- 
ges 8c  Chambre  duTrefor.  Pour defdits  droits 
iouyr  par  lefdits  Six  vingts  nos  Secrétaires  des  Fi- 
nances , 8c  en  eftre  payés  par  les  Treforiers  Secré- 
taires des  droiéts  de  nos  Chancelleries , creéz  par 
le  prefent  Edid  â peine  d’y  eftre  contraints:  8c  d*i- 
ceux  droids , enfemble  de  ceux  dont  iouyflent  lef- 
dits Trente-fix  Secrétaires  fur  le  Seau,  eftre  fait 
Bourfe  commune  , 8c  iceux  partagez  également 
entre  lefdits  Quatre  vingts  quatre  Secrétaires  8c 
Trente-fix  : fans  que  lefdits  Quatre  vingts  quatre 
Secre:aires  foient  tenus  de  rembourfer  aufdits 
Trente-fix  Secrétaires  la  finance  qu’ils  nous  ont 
cy*  deiant  payée , pour  iouyr  dudit  émolument  du 
Seau:non  plus  que  lefdits  Trente-fix  à nous,ny 
aufttirs Quatre  vingts  quatre  Secrétaires,  à caufe 
de  la  ptefente 'augmentation  du  Seau,  que  nous 
voulonsçftre  partagée  entr’eux  également  : Pour 
par  ce  moyen  indemnifer  lefdits  Trente-  fix  Secré- 
taires , de^a  diminution  quils  pourront  receuoir, 
tant  fur  le  urfx  que  fc.ndion  de  leurs  chargespar 
ledit  accroücment  -.M’entendons  que  lefdits  Se- 
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eretaircs  foient  tenus  ny  obligez  à aucun  feruiuyi 
Et  voulons  qu’ils  iouyffent  de  deux  minots  de  fel 
de  franc  fallé , qui  leur  feront  deliurez  par  chacun 
an  fur  leurs  certifications  par  les  Adiudicataires, 
Officiers  ou  Commis  de  nofdites  Gabelles  en  la 
maniéré  accouftumée  , francs  & quittes  de  tous 
frais  & droi&s.  Et  moyennant  la  prefente  créa- 
tion, nous  aucns  reuoqué  & fupprimé,  reuoquons 
& fupprimons  l’Office  de  noftre  Confeiller  Secré- 
taire cy-deuant  ioint  3c  vny  aux  vingts  nos  Con- 
feillers  Secrétaires  du  College  de  Nauarrc , lequel 
pour  certaines  confiderations,  nous  ne  voulons 
auoir  lieu  pour  l’adqenir  , nonobftant  auffi  routes 
lettres  à ce  contraires.  Et  afin  que  ceux  qui. feront 
pourueus  defdits  Offices  defdits  quatre  vingts 
quatre  ,*&  trente  - fix  nos  Secrétaires , puifTcnt  per- 
ceuoir  leurfdits  gages  auec  plus  de  facilité  : Nous 
auons  par  ledit  prefent  Edi&,  créé  & érigé,  créons 
& érigeons  en  tiltres  d’Offices  formez  &heredi- 
taires,Troisnos  ConfeillersTreforiers  3c  I tyeurs 
des  gages  defdits  quatre  vingts  quatre,  3c  trente- 
fix  nos  Secrétaires , qui  compofera  ledit  College 
de  fix  vingts  Secrétaires  de  nos  Finances  : Et  trois 
auffi  nos  Confeillërs  3c  Controolleurs  héréditai- 
res defdits  Payeurs. Lefquels  Treforiers  3c  Payeurs 
&c  Controolleurs , feront  la  rccepte  & concroolle 
des  cent  fept  mil  cinq  cens  quatre  vingts^nze  li- 
ures  huiéfc  lois  de  gages , attribuez  aufdi  s quatre 
vingts  quatre,&  de  ceux  defdits  trente- fi:  : enfera*. 
ble  de  ladite  augmentation  de  gages  , fumant  le 
fonds  qui  on  fera  laifie  par  chacun  andansl’eftat 
de  nos  Gabelles  : Enfemble  de  leurs  g:ges  & taxa-  * 
tionscy-apces  déclarez, ëfpices,  façor  3c  reddition 
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décompté , fans  que  les  Treforiers  8c  Payeurs  8c 
Controolleurs  des  gages  de  nofdits  Secrétaires, cy- 
deuantcreéz,fe  puiflent  entremettre  en  larecepte 
8c  payement  defdits  deniers.  A ufquels  Treforiers 
ôc  Payeurs  8c  Controolleurs  defdits  fix  vingts  Se- 
crétaires des  Finances  , Nous  auons  attribué  8c  at- 
tribuons, A fçauoir,aufdits  Payeuts,trois  milliures 
de  gages  chacun, & fix  deniers  de  taxation  de  tout 
leur  maniement.  Et  aufdits  Controolleurs  mil li- 
ures  de  gages  au fli chacun  : Et  de  trois  deniers  de 
taxation  en  l’année  de  leur  exercice  feulement: 
Enfemble , pareils  priuileges,  exemptions,  rang» 
prééminences  8c  autres  droiéts  dont  iouyffent  à 
prefent  les  Treforiers,  Payeurs  & Controolleurs 
des  gages  de  nofdits  Secrétaires.  Pour  eftre  dés  à 
prefent  par  nous  pourueu  aufdits  Offices  de  Tre- 
foriers , Payeurs  8c  Controolleurs  des  gages  def» 
dits  quatre  vingts  quatre  8c  trente -fix  nos  Se- 
crétaires : Et  en  iouyr  en  hérédité  par  lefdits 
pourueus  ou  leurs  fuccefTeurs  aufdits  Offices, 
fans  en  pouuoir  eftte  depoffedez  par  reuente 
ny  autrement  , en  quelque  forte  & maniéré  que 
ce  foie  , ains  feront  conferuez  aux  vefues  8c  he-  ; 
l’itiers  defdits  pourueus  , qui  en  difpoferont  au 
profit  de  telles  perfonnes  capables  qu’ils  aduife- 
ronc,  fur  leurs  demiffions , fans  pour  ce  payer  au- 
cune finance.  Et  afin  d’empefeher  qu’à  l’aduenir 
ladeliurance  des  Lettres  feellées  ne  foit  retardée 
par  la  différence  des  perfonnes  prepofées  pour  le 
recouurement  de  l’émolument  du  Seau , le  droift 
ancien fe receuant  parles  quatre  Clercs  commisà 
l’ Audience* crcéz  par  Ediâdu-mois  de  Mars  rail. 
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fix  cens  tréte-vn,&  le  nouueau  droiét  par  le  Com- 
inis particulier, & faire  en  forte  que  deux  comptes 
d’vne  mefme  recepte  8c  maniement, rendus  par 
deux  differentes  perfonnes,  ne  caufent  du  defor- 
dre  & confufion  : Nous  auous  par  cefluy  noflre 
prefent  Ediét  perpétuel  8c  irreuocable,  fupprimé 
6creuoqué,fupprimons  &reuGquonslefdits  Ediét 
du  mois  de  Mars  mil  fix  cens  trentc-vn,  la  Com- 
midion  particulière  8c  lettres  de  Prouifion  defdits 
quatre  offices  de  Commis  de  noftredite  Audien- 
ce: Et  ce  faifant  créé  & érigé,  créons  & érigeons 
.en  filtre  d’Office  formé.  Trois  offices  de  nos  Con- 
feillersTreforiers Secrétaires  de  noflre  Maifon  8c 
Couronne  de  Erance  8c  de  nos  Finances , anciep, 
alternatif  & triennal , des  droiéts  anciens  & nou- 
veaux, qui  fe  leuent  8c  leueront  , tant  en  noflre 
-grand  Seau  qu’efdites  Chancelleries  de  nos  Parle-»- 
•mfens.  Cours  des  A y des  8c  des  Monnoy  es, Bureaux 
dé  Ods  Finances , Sièges  Prefidiaux , Bailliages  8c 
rCbambre  du  Trefor , pour  le  payement  des  Bour- 
fes,  tant  des  Officiers  creéz,par  le  prefent  Edi ét, 
que  Bourfesde  nos  Confetllers  Secrétaires  de  nos 
-autres  Colleges , fans  nuis  excepter  : Pour  par  lef- 
ditsTrefoners  Secrétaires,  chacun  en  l’année  de 
leur  exercice,  auoir  vne  clef  du  coffre  où  remet- 
tent les  lettres , a mefure  qu’elles  font  feellées,  8c 
pour  lefquelles  lefdits  droi&s  fe  leuent  : S’en  char- 
ger au  v ontroolle  qui  fe  fait  apres  chacun  iour  de 
Seau, en  tenir  Regiflrc,  faire  l’Audience,  8c  les  de.- 
liurer  à ceux  à qui  elles  appartiendront , receuronc 
les  fommes  à quoy  elles  auront  eflé  taxées , 8c  affi- 
Jter  à la  confection  defdites  Bourfes  ,y  auoir  voix  ^ 
deliberatiue  auec  nofditsConfeillers  Secrétaires, 
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Audienciers  8c  Controolleurs  : 8c  payer  lefdites 
Bourfes  defdits  anciens  8c  nouueaux  droits , ainfi 
qu’il  eft  accouftumé  : Et  pour  ce  faire,  auons  attri- 
bué & attribuons  à chacun  defdits  Offices  de  Tre- 
foriers  Secrétaires , la  fommc  de  trois  mil  liures  de 
gages, 8c  vn  fol  pour  liure  de  taxation  de  toute  leur 
recepte:  A la  charge  , toutefois  de  compter  par 
eftat  de  tout  leur  maniement , tant  en  recepte  que 
dcfpenfe , pardeuant  nos  très- chers  8c  féaux  Che- 
ualiers,Chanceliiers  ou  Gardes  des  Seaux  de  Fran- 
ce,vn  mois  apres  que  les  Bourfes  de  chacun  quar- 
tier auront  efté  faites.  Et  pour  obliger  à la  fuite  de 
la  Cour  ceux  qui  feront  pourueus  defdites  char- 
ges,afin  de  rendre  raifon  de  leur  maniement  tou- 
tefois & quantes  , Voulons  8c  nous  plaift  , qu’ils 
iouyfTent  des  mefmes  priuileges  , exemptions  8c 
fondions  que  nofdits  autres  Confeillers  Secrétai- 
res : Aucc  pouuoir  defigner  toutes  lettres  de  Fi- 
nance , Iuftice  8c  autres , fans  nulle  excepter  : l’en- 
trée de  nos  Grande  8c  petite  Chancelleries , 8c  au 
Controolle  d’icelles  : Âuec  pouuoir  de  prendre 
Gratis  ,vne  lettre  d’Office  chacun  iour  deSeau: 
Et  outre, qu’ils  iouyffent  defditescharges,  à condi- 
tion de  furuiuance  en  vertu  du  prefent  Edid  fans 
pource  payer  aucune  finance  : De  laquelle  dés  à 
prefent,  comme  pouf  lors , les  auons  quitté  8c  dé- 
chargé : Et  defquels  Offices  de  Treforiers  Secré- 
taires, nous  concédons  8c  accordons  aduenant  va- 
cation d’iceux,la  nomination  à nos  Chancelliers 
ou  Garde  de  nos  Seaux,  corne  dépendans  de  leurs 
charges  Et  encores  que  les  priuileges , exemptios, 
franchifes  8c  immunitez.,  tant  défaits  quatre  vingt 
quatre  8c  trente- fix  nos  Secrétaires  que  de  tous  les 
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autres  aufii  nos  Secrétaires  de  no  fixe  Maifon  8c 
Couronne  de  France5ne  puifienr  eftre  débattus  ny 
contenez,  comme  leur  eftant  attribuez  par  plu- 
fteurs  E dids  tiltres  concédions  8c  Arrefts:  Néant- 
moins  nous  auons  receu  des  plaintes  de  la  part  de 
nofdits  Secrétaires,  qu'il  y a plusieurs  Inftances  qui 
ont  efté  8c  qui  font  par  eux  pourfuiuies  tant  en  no- 
ftte  Confeil  que  nos  Cours  de  Parle  mes  8c  Grand 
Confeil , pour  raifon  de  leurfdits  priuileges  : Lcf- 
quelles  Inftances  voulant  terminer  8c  finir,  8c  que 
tous  nofdits  Secrétaires  iouyftent  paifiblement  de 
tout  ce  qui  leur  a çfté  attribué  par  les  Edids  de 
création , Ordonnances , Reglemens  a Lettres  pa- 
tentes 8c  Arrefts  : Nous  auons  de  nouueau  entant 
que  befoin  eft  ou  feroit , Dit , déclaré  8c  ordonné, 
difons , déclarons  8c  ordonnons , voulons  8c  nous 
plaift,  Que  tous  nofdits  Secrétaires,  tant  defdits 
Colleges  cy  deuat  créez»,  que  defdits  quatre  vingts 
quatre  & trente-ftx  , iouyfiTent  plainement,  paifi- 
blement , ègallement  ôc  irreuocabîement , de  tous 
les  priuileges,  franchifes  8c  exemptions,  pouuoirs 
-cy  deuant  déclarez,  8c  autres  qui  leur  fontattri- 
buez,enfen  ble  des  lots,ventes5  quints  8c  requints, 
tant  en  vendant  qu’acheptant,fuiuat  lefdits  Ediéts 
8c  Reglemens , le  tout  nonobftant  tous  contrats 
de  vente  & engagemét  denoftre  Domaine,  Edids 
Ordonnances  8c  chofes  à ce  contraires  : aulquelles 
nous  auons  aufti  dérogé  & dérogeons , 8c  nonob- 
ftant aufti  tous  Arrefts  de  noftre  Confeil  cy  deuant 
rendus  ou  autres  qui  pourront  eftre  donnez  cy  - 
apres  lefquels  feront  comme  non  aduenus.  Eta 
ce  que  les  pourueus  defdits  quatre  vingtsquatre 
Secrétaires  & leurs  refignatairesjpuiftentcon- 
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(crucr  leurs  Offices  à leurs  vefues  & heritiers  ad- 
uenant  leur  decez , nous  leur  auons  accordé  de  ac- 
cordons droid  de  furuiuance , & a leurs  premiers 
refignataires,  fans  nous  payer  aucune  finance  : de  à 
la  fin  defdites  deux  furuiuances , ceux  qui  fe  feront 
pouruoir  defdits  quatre  vings  quatre  Offices’,  fe- 
ront rcceus  à financer  pour  ladite  furuiuance , à.  la 
mefme  raifon  que  lefdits  trente- fix  de  autres  Se- 
crétaires. 

Si  donnons  en  mandement  à noftre 
tre£cher  de  féal  le  Sieur  Seguier  d’Autry , Cheua- 
Jier  Garde  des  Seaux  de  France,  Que  ces  prefentcs 
il  face  lire  de  publier  en  noftre  Grande  Chancelle- 
rie,le  Seau  tenant,^:  regiftrer  es  regiftres  d’icelles  : 
E-t  à nos  amez  de  féaux  Confeillers,les  Gens  tenans 
nos  Cours  de  Parlement,  Gr^nd  Confeil,  Cham- 
bre de  nos  Comptes  Se  Cour  des  Aydes , Qif  ils  fa- 
cent  aufli  chacun  endroit  foy,  lire , publier  de  regi- 
ftrer le  prefent  Edid,&  le  contenu  en  iccluy  inuio- 
lablement  garder  ôcobferuer,  ceftans  de  faifans  cef- 
fer  tous  troubles  de  empcfchemens  au  contraire, 
nonobftant  quelconques  autres  Edid? , Déclara- 
tions , Reglemens , Arrefts  de  Lettres  à ce  contrai- 
res , aufquelles  de  aux  dérogatoires  des  dérogatoi- 
res y contenues , nous  auons  dérogé  de  dérogeons 
par  cefditcs  prefentes  , nonobftant  aulfi  oppofi- 
tions  ou  appellations  quelconques,  pour  lefquel- 
les  de  fans  preiudice  d’icelles  ne  voulons  eflre  dif- 
féré, de  dont  fi  aucunes  interuienoent,  nous  auons 
referué  la  cognoiflànce,  à nous  de  ànoftredit  Con- 
feil, icelle  interdite  à toutes  nos  Cours  de  luges  ; 
C A r tel  eft  noftre  plaifir.  Et  d’autant  que  de  cef- 
dites  prefentes  on  pourra  auoir  befoin  en  plufieurs 
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&diuers  lieux , nous  voulons  qu’aux  copies  d’icel- 
les deuement  collationnées  par  l’un  de  nofdits 
amez  & féaux  Confeiliers  & Secrétaires , foy  foit 
adiouftéecommeài’original:  Auquel  afin  que  ce 
(bitchofe  ferme  & ftable  à toufiours , nous  auons 
fait  mettre  noftre  feel , fauf  en  autres  cliofes  noftre 
droi&,  & l’autruy  en  toutes.  Donne|  àS  Ger- 
main en  Laye  au  mois  de  Décembre , l’an  de  grâce 
mil  fix  cens  trente  cinq,&  de  noftre  régné  le  vmgt- 
fixiéme.  Signé,  L O V I S,  & plus  bas.par  le  Roy, 
Di  L OMENiEjà  cofté,  vifa,  & féellées  du  grand 
Seau  de  cire  verte , fur  lacs  de  foye  rouge  & verte. 
Et  encor  cft  écrit: 

Leu , pub  lié , le  Seau  tenant  de  V ordonnance 
de  M onfeigneur  S eguicr,  cheualier,  Chance  Hier 
de  France,moy  Confieiller  du  Roy  en fis  Confiais , 
(fi  Grand  Audiancier  de  France,prefeent,  (fi  re- 
gifirées  es  Régi  fer  es  de  F Audiance  de  France , 
A Paris  Je  iy.  lanuier  1636. 

Signé,  COMBES. 

Leu, publié  (fi  regifiré , ouy  ce  requérant  (fi 
confient ant  le  Procureur  General , (fi  que  copie 
collationnée  à F original  cFiccluy  , enuoyée  aux 
Bailliages  & Senefchaufe ées  de  ce  rejfiort , pour  y 
ejlre pareillement  leu, publié  (fi  regifiré  exé- 
cuté fielon  fa  forme  (fi  teneur  : a la  charge  que  les 
deniers  en  proue  n ans , feront  employez,  au  paye- 


vient  des  gens  de  guerre,  a peine  du  quadruple 
contre  les  Ordonnateurs  & parties  prenantes , A 
Parts  en  Parlement, le  Roy  y fiant , le  20.  lourde 
Décembre  1635. 

Signé,  Dr  TI  LL  ET. 

Leu  publié  & regiftré  en  la  Chambre  des  Com - 
ptes,  ouy  le  Procureur  General  du  Roy,  far  Mon - 
Jieur  le  Duc  cC Orléans , Frere  unique  de JaMa~ 
tefié,  venu  exprès  en  ladite  Chambre , afiifié  du 
Sieur  MarefihalcC Efirée , & des  Sieurs  Aubery 
& Coulmouhns ,Confiillers  de fadite  M aïejlé  en 
fes  Confeilsfie  20.iour  de  Décembre  163s . 

Signé,  GOBE  LIN. 

Leu , pub  lié  & regijlré  parle  commandement 
du  Roy , porté  par  Monfieur  Frere  unique  de  fa 
M aieflé. Duc  d9 Orléans, afiflé du  S ieur  F Efirée, 
Marefihal  de  France , & des  Sieurs  Aubery  & 
Colmoulins , Confei  tiers  en  fon  Confeil  cF  E fiat 
Ouy  & ce  requérant  fon  Procureur  General , A 
Pari  s, en  la  Cour  des  Ay  de  s, le  s C h ambre  s ajfem - 
b lé  es  le  20  jour  de  Décembre  163s . 

Signé,  BOVCHER. 

Collationné  aux  originaux , par  moy  Confeillcr, 
Secrétaire  du  Roy  & de  Tes  Finances. 


I 


/ 


liste  des 

EDICTS  DV  ROY 
vérifiez  en  Parlement , 
Chambre  des  Comptes 
& Cour  des  Aydes. 

Le  'vingtiémeUecembre 


A PARIS, 

Chez  Charles  Morel  , Imprimeur 
ordinaire  du  Roy. 


M.  DC.  XXXVI. 
Ame  frimlege  de  fa  Majeflé. 


LISTE  DES  EDICTS 
du  Roy  , vérifiez  en  Parlement, 
Chambre  des  Comptes  & Cour 
des  Aydes,  le  vingtième  Décem- 
bre mil  fix  cens  trente  cinq. 

ï.  T A Eclaration  en  faueur  de  U Cour  des 
Aydes  de  Paris  , portant  que  les  Offi- 
ciers d'icelle,  efians  pourueus  aux  offices  de 
Confie iller s de  la  Cour  de  Parlement  & de 
Maifires  des  Requefies,  y fieront  receusfians 
nouuel  examen. 

z.  Création  d'v ne  Cour  de  parlement  en  la 
ville  de  Mets. 

3.  Création  d'vn  Confie  iller  Trefiorier  de 
France  Garde  fieel^en  chacun  Bureau  des  Fi- 
nances. 

4.  Defivniondes  quatre  charges  de  Pre- 
fidens  aux  Bureaux  des  Finances  : Et  créa- 
tion en  leur  lieu  fie  s offices  d' Intendans  Ge- 
neraux'dp  Prefidens  aufidits  Bureaux. 

y.  Création  d'vn  office  de  Confeiller  hono- 
raire en  chaque  Bailliage  , Senefichauffiee  & 
Siégé  Prefidial. 

6 Création  d'vn  Procureur  du  Roy  d?  dcvn 

ij 


Greffierençhacune  V ille  & Communauté  du 
feffort  dt  la  chambré  des  Comptes  de  Paris , a 
éinflar  de çpU  fc  de  ladite  V ïlle  de  Paris . 

7.  , Augmentation  d'officiers  en  la  Cour  des 
Mohhoyes  > duêc  le  reglement  de  leur  pouuoir 

iurtfditlion.  : ' 

8.  Reuente  du  Domaine. 

<y.  Déclaration  contre  les  Defertenrs  des 
armes  de  fa  Maiefté. 

1 o . Création  de  trente  Procureurs  tiers,  & 
autres  officiers  & droicts  tant  au  Parlement 
quen  toutes  les  Iurifdiclions  de  R enclos  du 
Palais  à Paris,  Auec pareils  offices  defdits 
Tiers  -cfi  autres  Offices  en  tous  les  Prefldiaux 
& autres  Influes  Royales. 
ij,  Augmentation  d'officiers  en  chacun 
Bailliages  Sièges  Prefidiaux,Senefchaujfees , 
& autres  Influes  Royales^  ' • . 

II.  Création  & augmentation  d'officiers 
au  Parlement  de  Paris.  Et  de'  Maiflre  s des 
R eq  nèfle  s ordinaires  de  l' Ho  (le  L 
13.  ^Augmentation  d' Officiers  aux  Eaux 
& Eorefls. 

H-  Création  d'vne  EletUon  en  chef  en  la 
< ville  de  Coignac. 

1 y . Augmentation  de  fonction  & de  droits 
aux  Controoileurs  des  Acceptes  des  Conflgna - 
tions* 


r:v 

16.  Confiitution  de  cent  mille  liures  de  ren- 
tefur  les  Gabelles  de  L'yonois, outre  les  34360. 
déjà  confiituées:Auec  création  des  Receueurs , 
Controolleurs  & Commis  four  le  payement 
d'icelles. 

17.  Refiabliffcment  d’vn quartier  de  Ga- 
ges cy-  de uant  retranchez  aux  Officiers  des 
cinq  grojfe  s Fermes.  Auec  attribution  dé  héré- 
dité à leurs  offices: Et  création  d’vn  Treforier 
General  triennal  de  s T raittes  Foraines. 

1 8 . Création  de  Receueurs  & Controolleurs 
tant  generaux  que particuliers, pour  la  recepte 
desdroicls  quife  leuentaux  Ports,  Portes  dr 
marchez. , furie  befiial  du  pied fourché. 

19.  Création  de  Receueurs  & Controolleurs 

pourfiairele  payement  des  Rentes  cy-deuant 
payée  s par  le  Fermier  General  des  Ay  des,  aux 
Proprietaires  des  ^Aydes  aliénées.  . . 

z o . c, Attribution  de  trois  deniers pour  mi - 
not  de  felaux  Officiers  des  Greniers. 

z 1 . Création  dé vn  Siégé  Prefidial  en  là  ville 
de  Rhodezs.y  ; \ . \ V > 

z z . Supprefion  de  iimpofition  d'vn fol pour 
chacun feu  taillable:  Etau  lieu  déicelle ^ attrt-  . 
b ut  ion  dé  augmentation  de  gages  aux  Gref- 
fiers ^ Maifires  Clercs  & autres  des  Iurifdi-  \ 
Fiions  Royales. 

z j.  Création  de  deux  M aifirts  des  Reque - 


f 

w 

J}esyT rois  Confeillers  aux  Enqucfles  du  Par- 
lement de  Paris,dr i m Confeiller  aux  Reque - 
JleSy  créez»  dés  i6ji. 

24.  Attribution  de  vingt  mille  liures  d' au- 
gmentatif) dégagés  aux  Receueurs  & Payeurs 
des  gages  du  Parlement , chambres  des  Com- 
ptes yGr  and  Conjeil  & Courdes  Aydes  a Paris. 

2 p.  Attribution  de  quatre-vingt  mille  hures 
à*  augmentation  de  gage  s ytant  aux  Receueurs 
generaux  des  T ailles  & T aillon  y qu'aux  offi- 
ciers des  Marefchaujfeesy  auec  pouuoir  aufdits 
Receueurs  Generaux  de  defvnir  & feparer 
leurs  charges 

26.  Attribution  de fixante  & quinze  mille 

liures  de  taxations  aux  Receueurs  de  s T aille  s 
érT aillon  t auec  confrmation  de  leur  s droicts 
dp  exemptions.  . x\  4 

27.  Attribution  de  douze  mil  liures  di au- 
gmentation de  gages  y aux  Payeurs  & Con- 
troolleurs  des  Officiers  de  la  ntaifon  du  Roy. 

2 S . Attribution  de  quarante -deux  mil  cinq 
cens  liures  di augmentation  dégagera  tous  le  s 
officiers  comptables  & autres . 

29.  Leuee  de  quarante  Boiffeaaxde  feifur 
chacun  Batte  au  & Gabarree  montant  fur  la 
riuieye  de  Charente , auec  demolïffement  de 
toutes  les  Eclufs  qui  font  fur  ladite  riuiere , . ; 

& fuppref  ion  di autres  louées . 
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je . Attribution  de  cent  cinquante  mil  Hures 
d9  augmentation  de  gages , i /<w  officiers 

des  Prefidiaux  & autres  lurifdittions  Roy  a - 
exemption  de  T ailles . 

j/.  Conflit  ut  ion  de  quatre  cens  mil  Hures  de 
rente  conftituees fur  les  cinq  grofles  Fermes . 

création  de  Receueurs , Payeurs , 
troolleurs  & Commis  four  le  payement  d'i- 
celles. 

^2.  Exemption  de  T ailles  dr  confier  nation  de 
Priuileges  aux  Maiflresdes  Pofles. 
jj.  Création  de  Receueurs  > Payeurs,  Con- 
tre o lleur s drCommis pour  le  payement  des  ren- 
tes qui  fie  prennent  fur  la  Ferme  des  Cuirs , 
Papier,  Biere,  Poiffon,  dre. 
j 4.  Augmentation  de  Receueurs,  Payeurs , 
Controolleurs  dr  Commis  pour  le  payement  de 
toutes  les  natures  de  rentes  conflituées  fur 
P Hoflel  de  ville  de  Paris. 
jS . Création  d'vn  Prefldial  en  la  ville  de 
Brioude  en  Auuergne. 

j6.  Augmentation  d'officiers  au  Grand 
Confieil. 

$7.  Attribution  iufiques  à fix  cens  mil  Hures 
d9 augmentation  de  gage  J aux  Officiers  des 
Cours  S 0 uuerai  ne  s de  Iudicaturedr  autres. 

3 S . Création  d'vne  T roifleflne  chambre  en 
la  Cour  de  s Aydes  de  Paris , 


V 
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39-  Augmentation  £ Officiers  en  h Chambre 

uatre  fols four  P arroijfe 
aux  Commiffains  Examinateurs  des  Ele- 
ctions. 

41.  Création  d'vn  Conmiis  a chacun  Con- 
tre 0 Heur  des  Confgnations ■„ 

4Z , Création  de  quatre-vingt-quatre  Secrc - 
cretaires  de  fa  Majefié , Maifon  & Couronne 
de  France  & de Je  s Finances. 


des  Comptes  de  Paris . 
40.  Attribution  de  a 


